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ouïs  XIV 

:>E  FRANCE  ET  DE  NAVARRE  , 

outics  Gens  de  Guerre  de^mis  i6;ii 
jurques  à  pre(èiic. 

V  le  CHEVALIER  DE  SPARRE, 
■etitUit-CeloKei,&  Ma]or  dit  Régiment 
înttrii  AlUmaude  de  SP*rre  ,  ylidc' 
r  Centrai  de  l'Armée  de  la  AioTjtle. 


A     PARIS, 

{  AfTociez  choifit  par  Oïdce  de  Sa  Majcflf  ■ 
11'  Llmpiedioa  des  nouTcUes  Ordonnance^ 

M.     D  C  .C  V  1 1 1.        ' 

■  C  2B.IV11J.CE  DE  SA  MAJESTE'. 


CODE  MILITAIRE 

o  o 
COMPILATION 

D  £  s 

REGLEMENS  ET ORDONNANCES- 
D  E 

LOUIS   XIV 

ROY  DE  FRANCE  ET  DE  NAVARRE , 

Faites  pour  les  Gens  de  Guerre  depuis  i6j  i, 
jufques  k  prefeiic. 

i^ar  Mr  le  CHEVALIER  DE  SPARRE, 

X^ieme»tint-Cohnel,&  Ma)t)r  dit  Régiment 

d'/nfitnterit  Allemande  de  Sfurre ,  Aidc- 

■    JUajtr  Centrai  de  l'Armée  dt  la  MoTjtte. 


A     PARIS. 

>czln  Afiôciez  choifiipic  Oriirede  SaMajeflé» 
paac  llmurenioa  des  nouvelles  Ordonnance^ 

M.     D  C  .C  V  1 1  I. 
JS.VEC  FKÎVllfint,  DE  SA  MA^ZST^'. 


'■toi, 


•    (! 


■^'  -^ 


AU  ROY. 


IRE, 


te  Livre  ^ue  ^e  fretft  U  lîheù 
té  de  ufrefcmer  à  Vôtre  Ma- 
,efte  »  efi  fon  propre  Ouvrage  ; 
ce  Code  Militaire  n  étant  qif'Mt* 
fr^cfs  da  Règlement  é^  Ordc»' 
a   ii 


E  P  I  T  R  E. 

nanseï  ïfH'EiU  afmtti  enâiffettm 
tems' four  la  Dtfcif(ine  de  [es- 
Troupes, 

fefe  tfperer-t  Sire  ,  que  Vâtrc 
Majefté  voudra  bien  agréer  mctt 
x-ele  ,  é"  que  je  lafjfe  à  d'autres 
plus  habites  que  mot  le  foin  de  pu- 
blier Us  grandes  qualiiex.  qu'Elle 
poffeàê  dans  un  [ouverain  dtg^é^ 
Biles  font  l'admiration  de  l'Vni- 
vers  ié"  elles  feront  itans  Us  fitctes 
avenirs  le  plus  parfait  modèle  que 
les  plus  grandi  Monarques  pui(fetit 

'  fe  profofèr  pour  la  rigle  de  leur 
conduite  t  é"  du  Gouvernement  de 
leurs  Etats.   '         ., 

Vôcte  Majefté  j  me  pertnettf» 
feulement  de  lui  expofer,  qrte  de- 
puis l'âge  de  quinze  ans  que  j'ai 
l'honneur  de  fervir  dans  fes  Treu~ 
f  es  t.  je  ne  me  fuis  pas  contente  de 
remplir,  fimplement  mes  devairsVl 
d»ttf  les  octafions  où  je  v^  fHi4 


E  P  I  T  R  E. 
trouvé-,  mais  qf*£ j'ai  apl'^u/  tous 
mes  foins  À  lui  marifuer  par  éC au- 
tres tniroits  mon  àévc'ùsment  eti" 
iier  é"  inviolable  à  fonjervice  ,  ce 
'^tt'ElIe  a  hien  voulu  reconnotcre  p»r 
les  grâces  Joat  Elle  m'a  honoré  j»f- 
-^u'ÀcejoUr, 

^  Da»s  cet  ffprit  j'ai  crê  fte  pou- 
voir mieux  employer  le  tems  pen- 
dant lequel  je  n  ai  pas  eu  foecajeft 
de  fervir  Vôtre  Majefté  dans  fit 
t^rme'es  ,  ^ue»  travaillant  4  sA 
Ouvrage  qui  put  tnftruirefet  00' 
tiers  &  fes  Soldats  de  tout  ce  qui 
regarde  la  Difeipline  Militaire, 
x^prés  avoir  ruherché^  lu.,  avec 
toute  texapitudepopltle  fie  grand 
nombre  de  Règle  mens  é'd'Ordott- 
naacts  que  Vôtre  Majeftc<ïyi«« 
en  differens  ttms  jur  ce  fffjet ,  je 
tes  ai  renfermées  dans  te  RecaetU 
é"  Iti  ai  mifei  dans  l'ordre  que  f  ai 
«tA  le  pttts  convenable  k  en  facili- 
a  iij 

Coo^^k- 


E  P  I  T  R  E. 

ur    U  connei£mce    &   Cexecfàm 
tion. 

Je  me  croirai  trh-hien  recom- 
fenfèi  S'uCt^Ji ea  contrilufartt par- 
tel  Ouvrage  à  infiruire  les  Troupes- 
de  Vôtre  Majefté  de  leurs  de- 
voirs-,  je  puis  encore  lui  per/uader^ 
r  que  je  lui  [acrifierai  toujours  avec 
joie  une 'V  te  que  j'ai  fondent  expc^ 
■fée  pour  Elle.  Jefuis^avecun^éi^ 
profond  rejpe^\ 

SI  K  E, 
De  Vôtre  Majefté , 


Le  tres-hiimblc  ,  tres-obcïiranr, 
tres-foLirais  &  tres-fitlcle  fervî- 
ceuE'  &  fujec  * 
LE  CHEYALIEa  DE  SPARRE. 


PR  ES  A  CE, 

"Ï^Ans  les- divers  Emplois  dont  j'û 
\:^  été  honoré  au  Service  du'Roi,<le> 
puis  l'âge  de  quinze  ans ,  puticuliere- 
rnenc  dans  ceux'oi!i  j'ai  étë  chargé  du 
détail  d'Infanterie  de  plufiears  Camps 
décachez  ,  &  en  dernier  lieu  de  celui 
de  l'Armée  de  la  Mozelte  en  qualité 
d'Aide-Màjor  General  ;  j'àî  occafion  de 
rcmacquer  (de  quelle  importance  il  eft 
pour  le  bien"  du  Service  de  Sa  Majefté 
%  que  tout  OtHcier  &  tout  Soldat  fâchent 
parfaitement  tous  les  Reglemens  8c 
Ordonnances  Militaires. 

Mon  aplîcatîon  continuelle  à  les 
aprcndte"  ,  jointe  à  mes  Services, 
m'aiant  fait  connoîttc  les  dîfficulrez 
qui  crapcchenc  la  plupart  des  Officiers  • 
&  des  Soldats  de  les  aprendrc  &  de 
s'infttDire  prompcemeni  de  leurs  de- 
voirs ,  j'ai  rcinarqué  que  la  caufc 
principale  venoit^dç  la  multitude  de 
«es  Ordonnances  ,.'  qui  pour  la  plù- 
a   iiij 


PREFACE.  ] 

parrtMif  éié  diangéïs*  xiigmetiiées  cni 
retranchées  ,  rciiouvellées  ou  abroeéeS) 
fcloh  l'exfgencc  des  tèms  :  En  foiTe 
que  bien  loin  qu'un  nouvel  Officier 
ou  Soldat  pnidê  tirer  une  inilruâioti 
prompte  &  facile  de  ce  grand  nombre 
de  Reglemcns  Se  Ordonnances  >  qui 
forment  pccfque  feize  Volumes  ,  il 
^ut  au  contraire  être  dé'}!  confommi 
dans  le  Service ,  pour  pouvoir  dcbrouil- 
kr  celles  qui  lubfiftcnt  d'avec  celles 
qui  font  abrogées.  Encore  (àudroîi-il 
les  examiner  toutes  en  détail  ,  pour 
connoîtrc  ptecifément  celles  que  i'oa 
cloit  fuivre  &  obfervcr.  Ce  qui  eft  d'au- 
tant plus  pénible  ,  pour  ne  pas  dire  îm- 
poflîble  ,  que  dans  tous  les  EUciicils 
qu'on  a  faits  jufqu'ii  picfênt  »  on  ne 
les  y  a  infeA^  que  Tefon  le  rang  de 
leurs  dattes  ,  &  non  fuivant  l'ordre  des 
maticrej. 

Ces  réflexions  m'ont'engagé  k  com>> 
I  pofer  ce  Code  Militaire  >  en  railant  une 
Compilation  de  tous  les  Rcglemens  Se 
Ordonnances  que  Sa  Majefté  a  faites 
pour  fes  Gens  de  Guerre  depuis  16 ji, 
jufqu'à  pte/ènt, 

L'anaogement  que  j'ai  donné  aux 


P  KEVAC  E. 

matières  facilitera  beaucoup  laPubli^* 
tion  des  Ordonnances  de  Sa  Ma)eft« 
qui  fe  fait  i  kiétcde  fesTroupes  ,  aux 
Rcviies  6c  ailleurs  ,  comme  Elle  l'or- 
donne à  la  Rn  de  chacan  dcfcHts  Regic- 
:  mens  oa  Ordonnances. 

L'ordre  que  je  me  fuis  prefcriï  dans 
ce  Code  commence  pat  l'Engagement 
du  Soldat  ,  8c  continue  par  la  Dtfciplî- 
ne&  le  Service  des  Troupes  jufqu'aux. 
Congés  abfoliis  j  le  tout  dans  fa  fnhc 
naturelle  ,  autant  qu'il  m'a  été  poltt- 
ble  ,  ainfi  que  l'on  peut  voir  par  la  Ta- 
ble fuivante. 

J'ai  recueilli  en  abrégé  tous  IcsRe- 
glcmens  &  Otdonnances  aâfquellcs  il 
n'a  point  éié  dérogé,  ou  qui  n'ont  poînï 
été  d'aillcHrs  abolies.  Je  me  fuis  atta- 
che à  copier  mot  à  mot  les  propres 
termes  dans  lefqLiels  elles  mit  été  con- 
çues ,  fans  y  changer*  n'y  ajo&ter  rien 
de  moi  ;  5c  pour  ne  point  groffir  le  vo- 
lume imitilement ,  j'ai  retranché  la  plii* 
part  des  Préambules  defdits  Rcgleméns 
&  Ordonnances ,"  &  tous  les  EHfcours 
qui  fe  trouvent  à  la  fin  de  chacunes 
d'icellesj  comme  font  ceux  de  Manit 
à-  OrAonpe  Sa  MH«pf  &«•  1"  "X^'" 
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tediiît  en  un  fcul  qui  finit  l'onzïcme 
Livre  de  ce  Code,  Je  n'ai  rien  obmis 
de  tout  ce -qui  aprouve  Se  autoiîfe  le 
Service  tel  qu'il  fe  pratique  à  preftnt, 
excepté  certaines  Ordonnances  qui 
changent  ou  fe  tenouvcHem  tous  les 
ans  ;  comme  font  celles  qui  règlent  les 
payemens  des  Troupes ,  les  Congez  par 
Semeftre',.  &  auties  de^  cette  nature. 
J'ai  même  cré  Ci  exaél  à  n'y  oublier  rien 
d'eflentiet ,  qUe  l'on  verra  dans  la  fuite 
de  mon  OiivtagC  dès  Articles  ,  chacun 
compofcde  plulîcnrs  rteglemcm&Or-- 
doniiances  concernant  le  même  fujet, 
mais  qui  ont  été  données  en  differcns 
lems  }  ce  que  j'ai  fait  lors  qcie  j'ai  trouvé 
que  les-  unes  renftrmoient  des  termes 
pus  clairs  &  plusintelligibles  t|ue  les 
autres,tcndantcs  cependant  toutes  à  une 
même  fih:Cc  que  j'ai  crû  neceflàire  pour 
une  plus  parfaite  intellgence  des  ïn- 
tenrions  &  dés  volontez  dcSa  Majcfté. 
Cette  Compilation  eft  matqnéc  pat  des 
Lettres  mifcs  en  parentcfe  ,  qui  ren- 
voyent  àcellesdu  basdela  page,  l'ef- 
quelles  citent  non  feulement  les  Tomes- 
&  les  Pages  d'où  j'ai  tiré  ce  qui  com- 
^fe  l' Artitle ,  mais  elles  marqyem  auffi- 

..   Cooyk- 
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les  dattes  des  jours  ëc  ans  que  Ss  Ma- 
fïfte  a  fait  iefdics  Reglemens  &  Oc- 
doniiances. 

AprCi  l'onzicmc  Livre  de  ce  Code 
j'ai  raporté  en  fon  entier  i'Edic  du  Rof 
porratic  Rcgicmeiii  genetal  fui'  les 
I^uels  ;  parce  que  te  fujei  dont  il  traice 
jieut  arriver  plus  fréquemment  parmi 
les  Troupes  qu'ailleurs. - 

J'aniois  crû>  ce  Code  imparfait  û 
i'avois  obmis  cet  Edit  s  ou  li  j'en  avois 
Iculemeiit.  retranché  la  moindre  partie. 
C'eft  par-  cette  même  raifoii  que  j'ai 
fait  Utivre  immcdiatement  aptes  les 
deux  Rreglemens  que  Mci&curs  les  Ma- 
xe'chaux-  de  France  oiu  fait  en  confè- 
quence  ,j  fui  les  diveifcs  fatisfciitions  & 
Réparations  d'Honneur  dont  le  dernier 
confirme  &:  augmente  le  contenu  des 
Articles  du  premier  j  ce  qui  me  les  ayant 
fait  regarder  tous  les  deux  comme  un 
feul ,  j'ai  jugé  à  propos  de  les  mettre  à 
deux  (donnes  »  articles  par  articles^  ' 
pour  la  plus  grande  facilité  de  tous  Ju- 
ges duPoint-d'HonneuE. 

J'ai  enfin  terminé  ce  Gode  j>ar  la 
Déclaration  du  Roi  portant  Règlement 
gênerai  fur  les  Lettres  d'Eiai  j  car  quoi 
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^ellé  fallè  partie  des  quinM  Tom^ 
des  Regjenrens  fif  Ordonnances  pouE 
les  Gens  de  Guerre  ,  je  n'ai  point  trou- 
ve lieti  de  l'iiiffre-c  dans  aucuns  des- 
onze Livres  dece  Code,  ayant  confidc- 
ic  qu'elle  concerne  moins  UDifcipliae 
&  le  Service,  qiic  les  intérêts pwcicu- 
liers  des  Officiers  des  Troupes. 

Je  fouhaite  avec  ardeiii  que  ce  Cotls 
Militaire  gdîfle  procurer  au  Service  di* 
Roi  le  bien  &  l'utilité  qu'il  a  pour  bur, 
&  que  le  fiiccezen  piiiflè  re pondre  à 
i'Aprobaiion  dont  il  a  plû  à  Sa  Majefté 
de  l'honorer  par  le  Privilège  qu'Elle  a 
bien  voulu  m'en  accorder. 

Heureux  Ci  par  mon  travail  je  puis 
épargner  itifques  au  rimpLe  Soldat  un 
feul  moment  d'arrêt ,  ou  la  moindre  ré- 
primande des  fautes  qu'il  poutroît  coin^ 
mettre  par  ignorance. 
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Roi  de  trancc  &  de  Navarve, 

Faîtes  pour  les  Gens  de  Guerre 

dépuis    I  6  y  I ,  jufques  à 

prelènc. 

DEPAR    LE    RO  I. 

^  A  Majesté'  aûiit  lait  3.C- 
I  femblerdepuiflânccsArmées 
J  poutopofer  3  celles  dont  011 
:  Ccn  pour  rrçmbler  le  repos  de  Tes 
Sujets  êc  ceux  du  Roi  d'Erpagiie ,  & 
fâchant  tj^ue  rien  ne  peut  contribuer 


X  Cûde  AiiVttaire. 

davantage  à  la  confervation  de  fpj 
,  Troupes ,  que  de  leur  faire  garder 
une  benne  difcîplinc  i  Sa  Majellé  % 
jugé  neceflàite  de  (aire  expédier  le 
prefent  Règlement  pour  être  lu  & 
publié  à  la  tête  de  iès  Troupes  j  afin 
qu'aucun  de  ceux  qui  fervenr  dans 
Icfdîtes  Troupes ,  n'ignorent  ce  qu'il 
contient ,  &  qu'il  loït  bien  obfervé.  i 

{') 

a  DuprtmitT  Mtî  170  t.  du  Rtcueil  Jts 
Ordonnances  du  S.0'  pour  lis  £ens  it 
Cuirrt,  Tsmi  11.  p.  148. 
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Des  LeVftt  à'Hommtt ,  EnrtUement 
!$■  Bscrues. 

Article     Premier. 

SA  Majesté"  a  défcndu&dc- 
fcnd  trés-expreflemcnc  à  tous  fcs 
Sujets  de  quelque  qualité  &  condi- 
tion qu'Us  {oient ,  de  ,ftirc  aucune 
Levée  d'hommes  dans  fon  Roîaumc, 
Païs  &  TciTC  de  Ion  obéïflance, 
pour  aller  fetvïr  dans.4es  Buts  des 
Princes  Etrangers  >  ni  d'y  prendre 
A  ij 


4  Codf  Militaire. 

parti,  à  peine  de  la  vie.  Ordonne 
Sa  Majcftc  à  tons  Prévofts  dés  Maré- 
chaux ,  Vice-Baillïfs  ,  Viice-Seiié- 
chaux ,  &  autres  fes  Officiers  de  Ro- 
be courte  ,  de  fè  fcifir  des  contreve-- 
iians  au  prefent  Article  ,  &  de  les  fai- 
re punir  de  la  peine  de  mort  porcéc 
'par  iEelui.  (  a  ) 

■Article  IL 
Sa  Majefté  défend  très  -  exprefft- 
meut  à  tous  Capitaines  &  autres  Of- 
ficiers de  fes  Troupes  d'Infanterie  , 
de  Cavalerie  ,  &  de  Dragons  ,  de 
faire  aucun  Enrôlement  de  Cavaliers, 
Dragons  ou  Soldits  qui  ne  foir  vo- 
lontaire i  &  a  ordonné  &  ordonne , 
que  s'il  arrive  à  l'avaiir  qu'un  Capi- 
taine ou  autre  Officieir  ait  pris  ou  fait 
prendre  dans  des  niaiibns,  fur  les  che- 
mins ,  à  la  campagne  j  &  ailleurs , 
des  Gens  pour  les  faire  entrer  contre 
leur  gtié  dans  fa  Compagnie  ,  ôc'lesy 
sit  forcé  en  quelque  manière  que  ce 
foît  j  ledit  Capitaine  ou  autre  Offi- 
cier fera  non.fêulcnienrcafîé  &  privé 
de  fa  CKarge  ,  mais  encore  mis  en 
ptifbii ,  pour  être  châtié  ainfi  que  fa 
Majefté  l'oi'donnera. 
•     »Dit  i.l;iavitr  iSio,  1.^,^.17', 


IJvre  /.  Titre  T.  J 

Article  III, 
Eî'c  ordonne  ,  que  tout  Capiraint 
ra  aucc  Officier  cOTnnianiIant  une 
Compagnie  &c  tous  autres  Officiers 
de  fes  Troupes,nc  pourront  prendre, 
iilmenre  ni  recevoir  fous  quelque  _ 
prétexte  que  ce  foit  dans  leurs  Com- 
pagnies ,  un  Cavalier  ,  Dragon  ou 
Soldat  ,  quand  il  auia  dcja  -fcrvi , 
qu'il  ne  falîc  aparoîr  de  fon  Congf: , 
ligné  &  fceilc  comme  il  eft  ci  après 
marque  (  Livre  4.Titre  j.  Article  i. 
&  i.  )  à  peine  d'crte  calFe  &  privé 
,  de  fa.  Cliarge  (  a) ,  de  tenir  Prifoii 
penrfajit  deux  ans,de  trois  c.ns  livres 
^a  pro/îtdu  Capitaine  auquel  le  Ca- 
valier Dragon  ou  Soldat  apartiendra, 
&  de  le  fciirc  renvoier  à  leurs  dcp:iis 
àfà  Compagnie. fè)  Et  celui  qui  en 
aura  donné  l'avis  à  Sa  Majeftc  ,  ou 
au  Comraiflairc  pour  l'eu  informer, 
fera  pourvu  de  ladite  Charge  ,  quand 
bien  il  ne  fcroît  que  lîmplc  Cavalier, 
Dcagou  ou  Soldat  ,  s'il  eft  juge  ca- 
pable de  ia  pouvoir  bien  remplir,  û- 
non  il  lai  fera  paie ,  la  fonime  de 

a  D»  ti.l*nv'iT  I7'>i>  1. 1 1.  p-  t> 

-  b  Pe  l'Ordonnitaee    du  fr'mitr   Aiufi 
i-joé.p.  4. 
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cent  ccus  fi  c'cft  «Q  Cavalier  ou  i 
Dragon  ,  &  fi  c'eft  un  Sol(ia.c  , 
Louis  d'or  avec  fou  congé  ab{Ôlu.( 
Article     IV. 
Sa  Majcfté  défend  trés-exprefle- 
mcnt  aux  Colonels  ,  Licucenans-Co— , 
loncls ,  Capitaines  &  autres  Officiers 
des  Troupes  Suîfles  <juî  font  à  fa  fol— 
de  ,  de  letenîr  ni  recevoir  à  l'avenir, 
dans  leurs  Gompagnies ,  aucuns  Ser- 
gens  ,   Bas  -  Officiers  &  Soldats   qui 
ne  Ce  trouveront  pas  Suïffes  ou  Cri- 
ions ,   Allemands  ,    Potonois ,   Sué- 
dois ou  Danois  ,  pour  quelque  caufê 
&  ibus  quelque  prétexte  que  ce  puif- 
fe  être  ;  Voulant  Sa  Majcfté  que  s'il 
s'en   trouve  dans  une  Compagnie, 
atix  Revues  qui  en  feront  &îtcsil'0t. 
ficïcr    prefcnt   qui    commandera  la 
Compagnie  ,  foitcafle  &  privé  de  (à 
Charge ,  &  qu'aux  dépens  du   Capi- 
taine il  foit  paie  cent  cinquante  livres 
au   Dénonciateur   pour  le    premier 
homme  qu'il  -  y  montrera  qui  ne  fê 
trouvera  point  de  l'une  dcfdites  Na- 
tions  ;  Se  s'il  s'en  rencontre  plulieurs 
dans  la  même  Compagnie  ,  qu'il  lui 
foie  encore  donne  trente  livres  pour 
a  Dm  ti>  Innvier  1701.  r.  ii>.  f<]* 


l.h.ri    I.    Titre    I.  f 

;rucun  des  autres  •■,  lefquellcs  l'omvTies 
I  jï  feront  (iJiivrces&  comptées  fur  le 
diamp  par  le  Commis  du  Trelorici 
Gcnéral  de  l'extraordinaire  des  Guer- 
res qui  fera  chargé  du  payement  de 
Liiitc  Compagnie ,  fuîvani  l'ordre 
«jui  lui  en  (cra  donne  par  le  Directeur 
Généra! ,  ou  par  l'Infpcâeur  Général 
de  l'infanterie  ,  ou  pat  le  Commîf- 
lâlre  des  Guerres  ordonné  à  la  Police 
de  la  Troupe.  Veut  aufli  Sa  Majcfté 
qu'il  Ibit  donné  Congé  abfolu  au 
Dénonciateur  par  le  Dircdcur  ou 
Iiiipedeur  Général  ou  par  le  Corn- 
miilàirc  ,  pour  fe  retirer  où  bon  lui 
ictoHcra.  f  «  } 

Article  V. 
Diifcnd  rrès-cxprcfïemenc  Sa  Ma- 
jefté  aux  Capitaines  ,  Liciitenans , 
Cornettes  ou  Maréchaux  des  Logis 
4c  fcs  Troupes  de  Cavalfciie  &  de 
Dragons  ,  d'ËnroJler  aucuns  de  leurs 
Valets  dans  les  Comp.ignies  qu'ils 
commanderont ,  on  dans  lefquellcs 
ils  feront  Officiers,à  peine  d'être  caf- 
fcz  &  privez  de  leurs  Charges,  {h) 

a  Du  prtmitr  Dceemhrr  \696.  t.  lo. 

0  Dit  i' liinv'tr  i677' '•  î-^  lî^- 
A    Ui) 


Article     VI. 

Défenii  aufli  irés  -  expreflement  à 
tous  Capicaiiics  de  Compagnies  Fran- 
ches de  Dragons,  lefquels  feront  0£- 
ticicrs  Majors  dans  fes  Places  d'En- 
xoHcr  dans  Icfdices  Compagnies  au- 
cun homme  qui  foîc  habitué  dans  un 
lieu  plus  voifîn  que  de  deux  lieues  de 
la  Place  de  leur  refidence ,  à  peine  de 
caflàtion  delHïtes  Compagnies,  {a  ) 
Article  VII. 

Sa  Majcftc  ordonne  ,  veut  &  en- 
tend j  que  rout  Cavalier  Ôc  Soldat  , 
qui  aptes  avoir  pris  parti  dans  une 
Compagnie  ,  fera  reconnu  avoir  dé- 
gLiîft;  fon  nom  &  le  lieu  de  fà  naillan- 
cc  eu  s'y  enrollant  ,  fait  arrê[é  &  mis 
dans  le  Conlèil  de  Guerre  ,  &  qu'il 
fbic  condamné  à  la  peina  des  Galè- 
res fans  remiflion  ;  &  Elle  veut  que 
cet  Article  foit  lu  à  chaque  Cavalier 
&  Soldat  lors  qu'il  s'cnroHera  dans 
une  Compagnie ,  afin  qu'ailcun  n'en 
prétende  cauie  d'ignorance,  (b  ) 

a  Du  i9. Février  1^89.  t.f.p.179. 

b  Du  i^.Dicembrt  i666,ttit  p.^6jt 


Livre  /.  Tttre   K  9 

Article  VIII. 
Sa  Majcfte  ordonne  ,  qae  l(.s  Ca- 
piraints  ic  aunes  Officiers  de  fcs 
Troupes  d'Infiinisrie  ne  pourront  re- 
cevoir aucun  Soldat  condicioniicU*. 
ment  dans  leurs  Compagnies,  s'il  ne 
s'engage  à  y  fervir  au  moins  pendant 
crois  ans  ,  à  peine  aufdirs  Capicaincs 
&  Officiers  qui  auront  promis  à  des 
Soldats  ,  en  les  enroUant ,  de  leur 
donner  Congé  avant  trois  années  * 
d'être  caliez  5:  privez  de  leurs  Char- 
ges ;  Voulant  Sa  Majeftc  que  lors 
qu'un  Soldat  nouvellement  enrollc 
fera  prcfenré  par  un  Officier  au  Com- 
milïàire  des  Guerres  ,  ordonne  à  la 
Police  de  la  Gamîfon  on  de  la  Troa- 
pe  j  OH  qu'il  y  arrivera  une  Recrue, 
Iciit  commiflâire  s'informe  de  cha- 
que Soldat  de  quelle  manière  il  aura 
cte  enrollc ,  &  que  s'il  s'en  trouve 
aucun  dqnt  l'Engagement  loii  pour 
un  moindre  tcmi  que  celai  de  trois  . 
anSj  ledit  Commîiliice  înterdifc  l'Of- 
ficier qui  l'aura  prcleiité  ou  conduit 
ï  îa  Garnifon  ,  Se  en  rende  compte  à 
Sj  \U)i.-i\c  ;  Se  que  cependant  le  Sol- 
da Toit  renvoie  chez  lui  comme  iVc- 
um  point  enrollc  ,  lï  ce  n'tft  quclc- 
'^  A  V 
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dît  3bldat  demande  à  faire  un  noHvel 
enrollemciit  qui  foie  au  moins  pour 
ledit  tems  de  trois  ans ,  fins  que  ce 
nouvel  Enrotleraenr  piûdc  difpenfêr 
rOlEcicc  de  h  rîgaeur  du  prefcnt  Ar- 
ticle, (a) 

Article     IX. 

Néanmoins  comme  il  pourroîr  ar- 
river ,  que  des  Soldats  qui  auroîcnt 
obtenu  Congé  pat  l'ancienneté  dt 
leurs  fervices  &  qui  fouhaittcroieni 
d'y  rentrer  ,  foît  dans  les  mèmci 
Compagnies  ou  autres  du  Bataillon 
dont  ils  etoient ,  pourroicnt  en  éttc 
détournez  par  cet  Engagement  de 
trois  années  :  Sa  Majcfté  trouve  bon  ' 
tju'à  l'égard  de  ceux-là  ,  ils  fwcnt  1 
reçus  &  enrôliez  pour  un  moindre  I 
tcms  ;  pourveo  toutefois ,  que  ce  ne' 
fbit  pas  pour  moins  d'une  année  en- 
tière. (Ir) 

Article     X. 

Elle  fiût  trés-exprcfles  inhtbîtiom 
t€  défenfès  aux  Capitaines  &:  amres 
Officiers  de  fes  Troupes  de  promettre 
ux  Cavaliers  ,  Dragons  Se  Soldais 

a  l>ft  premiir  A»iH  ifSt.  t.  4>^.3t^ 
b  Du  iS.  M4M  i£S4, /.jtf.  44* 
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qu'ils  enroileront  à  l'avenir,  nv  Sol- 
de plus  force  que  celle  qui  eft  portée 
pat  [es  Oidoiinances  (porwiic  Rcglc- 
meiic  pour  te  payement  de  feftlites 
Troupes  ,  )  &  que  s'il  arrive  qu'uu 
Capitaine  eu  autre  Officier  promette 
de  paier  une  plus  haute  Solde  que 
celle  de  Sa  Majefté,  il  foit  cafTc  &  pri- 
vé de  fâ  Charge ,  &  que  le  Cavalier  , 
Dragon  ou  Soldat  ,  qui  aura  pris 
parti  fous  cette  condition ,  Toit  ren- 
voie comme  n'étant  point  entoilé. 

Article      XI. 

Et  leur  défend  pareillement  Sa 
Majeftc,  de  faire  aucune  promellc, 
foit  verbalement  ou  par  écrit ,  à  ceux 
qui  ne  s'cnrolleront  que  pour  trois 
ans,  de  ne  leur  point  déduire  l'argent 
qu'ils  recevront  pour  leur  Enrolle- 
meni ,  ni  leur  premier  habillement  : 
Voulant  Sa  Majellé  ,  que  lors  qu'un  . 
Cavalier  ,  Dragon  ou  Soldat  qui  ne 
iè  (èra  engagé  que  pour  trois  ans,  en 
aura  fervi  iîx  dans  la  même  Gompa- 
:gnîc ,  y  ne  {bit  point  obligé  à  tenir 
compte  à  (on  Capitaine  j  de  l'argent 

1  D»  lo.  Hictmiire  1686.  t.  é,[.to. 
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de  ft*  premier  EiiroUeraent ,  ni  de 
fon  premier  habillcmeiiE ,  mais  auiït 
qu'ils  foiciic  précomptez  à  celui  qui 
demandera  fou  congé  avant  ledit 
tcms  de  fix  las  ;  6:  que  s'il  arrive 
qu'un  Capitaine  ou  ancre  Oflîcîcc 
promette  le  contraire  ,  il  foit  caflc 
Se  privé  de  fâ  Charge  ,  &  que  le  Ca- 
valier ,  Dragon  ou  Soldat  qui  aufa 
pris  parti  fous  l'une  de  ces  conditions, 
foit  renvoie  comme  n'étant  point  en- 
toilé. («) 

Article  X!I. 
Ordonne  Sa  Majefté  ,  qa'à  l'ave- 
nir lors  que  les  Soldats ,  Cavaliers 
ou  Diagons  de  Recrûë  joindront  les 
Compagnies  pour  Icfquelles  ils  au- 
ront été  levez  ,  ils  feront  obligez  de 
produire  devant  l'Infpefteiir  Gene- 
ral ,  dans  le  Département  duquel  lef- 
dites  Compagnies  fe  trouveront,  on 
devant  le  Commlflairc  des'  Çuerrcs 
qui  en  aura  la  Police  ,  les  Certificats 
qu'ils  pourront  ayoir  de  leurs  Capi- 
taines ,  portans  ,  qu'ils  ne  fê  feront 
entoilez  que  pour  trois  ans  ,  Se  que 
lelHîts  Certificats  feront  TÎfez  par 
llnfpeiiteur  GencraI,ou  par  le  Com- 
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mifiàîre  ,  à  faute  dcqLioi  ils  dciTlfcure- 
roni  nuis,  &  les  Soldats  qui  s'en  vou- 
dront fcrvir  feront  traitez  comme 
Défeneius  :  "Veut  Sa  MHJeftc.qiie  cet 
Article  foït  publié  tons  les  mois  à  la 
tête  des  Troupes  ,  à  ce  qu'aucun  Ca- 
valier Dragon  on  Soldac  n'en  puîfle 
prétendre  caufe  d'ignorance  ,  &  que 
lefHîts  Infpcfteurs  Généraux  le  fiif- 
fcnt  auflî  lire  à  la  tête  defditcs  Trou- 
pes ,  toutes  les  fois  qu'ils  en  feront 
Revue.  (  a  ) 

Article     XII  T, 

Qtiant  aux  Soldats  des  Recrues  , 
qui  arriveront  dans  les  Places  pour  les 
Compgnies  qui  y  feronr  en  Garnî- 
fon  que  les  ïnfpeâeuirs  Généraux  ott 
les  Commillàircs  àes  Guerres  ne 
trouveront  pas  propres  à  fcrvir  dans 
les  Troupes ,  Sa  Majeflc'  ordonne 
■qu'ils  feront  renvoiez  chez  eux  ;  Se 
que  pour  leur  donner  m<Men  -l'y  re- 
tourner ,  il  fera  paie  à  chacun  d'eux-» 
par  les  foins  du  Commillàire  ,  cinq 
fols  pour  chaque  journée  de  lèpt  à 
huit  lieues  qu'ils  auront  à  fiûre  ,  ce 
qni  fera  déduit  fur  les  apoincrmerjsdU 
Capitaine ,  pour  lequel  la.  Recrue  fe- 

a  D»  \l,I>ectwhr*  \S%^-  t.  i>f.  iSS> 
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ra  arrivée",  /ans  avoir  égard  par.^i 
ladite  Recrue  aura  été  raite  ,  quand 
même  ce  fèroit  par  un  Lieutenant  , 
par  un  Sergent  ou  un  Soldat.  (  «  ) 

TITRE      IL  ' 

Vit  RoHtes  <ir  Marches  par  Etapet, 
Article    Premier. 

SA  Majesté'  ordonne  j  qu'à  l'a- 
venir les  Majors  des  Regîmens, 
tant  d'Iniànterie  ,  que  de  Cavalerie 
&  de  Dragons ,  &  les  Aidcs-Majors> 
des  Bataillons  qui  feront  fcparcz  d« 
Corps  des  Regimens ,  envoieront  aa 
comniencemeiu  du  Quarticr-d'hivec 
au  Secretaîrcd'Ecat  &  des  Comman- 
demens  de  Sa  Majcfte  aianc  le  Dépar- 
tement de  la  Giicrrc,Ltn  mémoire  des 
deux  Routes  de  chaque  Capitaine , 
foit  poui'  les  Recrues  d'hommes  oo 
les  Chevaux  de  remonte  de  leurs 
Compagnies  ;  qu'ils  y  marqueront 
le  nombre  donc  ils  en  auront  befoin 
pour  rendre  leuis  Compagnies  com- 
a.  Dh  1ï.  Muts  i6%6.  t.  î»f.  187. 
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l'égard  des  Routes   fut  Icftjuellcs  n 

ne  fera  arrive  aucune   Recrue  ,   ils 

obligeront  les  Officiers  cjui  les  auront 
reçues  ,  de  les  leur  remeccre  pour  les 
renvoicr  avec  ledic  Coiiciôle,eilforce 
que  Sa  Majefté  puilTc  être  plainement 
inftruite  de  l'emploi  defdites  Routes. 

Article  IV., 
Et  Elle  ordonne  ,  veut  &  entend» 
que  les  Troupes  ,  leurs  Recrues  ,  ni 
les  Officiers,  Cavaliers ,  Dragous  & 
Soldats  détachez  de  ftfdkes  Troupes, 
ne  puiiTenc  marcher  ,  Être  logez  ,  ôC 
recevoir  l'Etape  ,  fur  d'autres  Rou- 
tes que  les  henties  ,  ou  celles  des 
GoLiverneLirs&  fes  LicuceiiansGene- 
ranx  en  fes  Proviiiccs,ou  de  fes  Lieu- 
tenans  Généraux  ou  autres  Officiers 
Généraux  en  (es  Armées  ,  qui  com- 
manderont aftnellement  les  Troupes 
dans  fes  Provinces  &  fur  fes  Frontiè- 
res :  Défendant  trcs-cxprellcment  /à 
Majeftë  ,  à  tous  autres  de  quelque 
qualité  qu'ils  foicnt ,  de  donner  à  î'a- 
-veiiît  aucune  Route  ,  pour  quelque 
caufe  &ioi!!  quelque  prête  s  ce  que  ce 
pulflc  être  fur  peine  dedés-obcillân- 
■  D«  ij.  laHlir  17OJ.  fttj.f.  iyt>. 
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ce  :  Elle  défend  anfli  aux  Maires  ,  & 
Echevins  ,  Confiils  ou  Syndics  des 
LicLixoù  il  fe  pourroîc  prcfencer  des 
Troupes ,  Recrues ,  Officiers,  Cava- 
Uecs  ,  Dragons  ou  Soldats,  fur  d'au- 
tres Routes  que  celles  marquées  ci- 
dcfTus  ,  de  les  loger  ,  &  aux  Etapiers, 
de  leur  fournir  aucuQS  vivres  i  fur  U 
même  peine  de  des-obéinànce  ,  &  de 
radiaiioM  dans  les  comptes  defdits 
Etapiers.  (a) 

Ap-ticle     V. 

Sa  Majefté  diifcnd  très  -  expreiré" 
ment  aux  Officiers  commandans  (es 
Troupes,  tant  de  Cavalerie  que  d'In- 
fanterie ,  qui  marcheront  fuivant  fes 
Ordres  &Rouces  dans  le  Roiaume  8C 
Lieux  de  fon  obeïfiance  ,  de  feirc 
avec  lefdltes  Troupes  une  double 
journée  ,  &  moins  de  Logeraens  Sc 
Séjours  qu'il  n'eft  porté  par  lefdîtes 
Routes  i  Se  ce  pour  quelque  caufè , 
&  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  à 
moins  d'an  Ordre  exprés  de  Sa  Ma- 
jefté ,  à  peine  à  l'Officier  qui  com- . 
mandera  la  Troupe ,  d'être  caiTc  & 
privé  de  fa  Charge  ,  fans  remiffioii , 
a  Du  II, Dtetmbrt  ifiji.  r.  S.  f.  joB> 
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&  à  l'Etapicr  qui  aura  compofe  pottr 

ladite  Etape  >  de  la  vie,  (a) 

Article     VI^ 

Elle  défend  pareillement  aux  cheis 
&  Officiers  de  fes  Troupes  d'Infan- 
terie ,  Gendarmerie  ,  Cavalerie  & 
Dragons ,  jd'Lifer  à  l'avenir  d'aucune 
violence  envers  les  Habicans  des 
Villes ,  &  autres  lieux  d'Etape  où  ils 
auront  à  loger  {liivant  leurs  Routes, 
pour  les  obliger  à  leur  fournir  des 
Charrois ,  Chevaux  j  &  autres  Bêtes 
de  voiture,  pour  porter  les  malades 
defditcs  TroupeSjIcs  armes,  &  habits 
des  Cavaliers  &  Soldats  ,  ou  leurs 
équipage  ,  ou  fous  tjuelqu'autre  pré- 
texte que  ce  puïflc  être,  fi  ce  n'eft  en 
paiant  luivant  la  taxe  que  les  Inten- 
dans  ou  Maîtres  des  Requêtes  dépar- 
tis es  Provinces  &  Generalitez  feront 
2  cette  fin ,  chacun  dans  l'étendue  de 
ion  Département  ;  &  de  mener  le(H, 
Charrois  ,  Chevaux  &  autres  Bètcs 
,dc  voiture  plus  loin  ,  ni  les  retenir 
pendant  un  plus  long-tcms  que  celui 
dont  ils  feront  convenus  avec  Icfdiis 

9   Dm  iS>  Ttvritr  tSjt    t.  »• 
t.  iii. 
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Hiibitans  ,  à  peine  à  celui  qui  tom- 
maiidcra  la  Troupe  d'être  arrêté  Sc 
mis  prîfônnîer  jiifques  à  ce  qu'il  ait 
cmieremeiit  fàtisfàît  aux  dommages 
&  intérêts  defdits  Habitans  ,  leiquels 
feront  auffi  arkitrcz  par  l'Intendant 
ou  Maître  des  Requêtes  départi  en 
■la  Généralité  ,  fl£  en  oatte  d'être 
caffc  &  privé  de  (a  Charges  &  afin 
que  leidîcs  Habitans  paîfïènc  êtte 
alKirez  du  retour  defdites  voitures  , 
Sa.  Majcfté  entend  ,  qu'un  Officier 
demeure  au  lieu  où  elles  feront  four- 
nies ,  &  que  lefdits  Habitans  le  puîf- 
fent  retenir  jufques  à  ce  qu'elfes  y 
foîent  retournées  en  bon  état ,  dont 
ledit  Officier  fera  refponfabk  eit- 
vers  eux.  (a) 

Article  VII. 
*^  Majefté  ordonne  que  toutes  fcs 
Treupes  tant  d'Infanterie ,  que  de 
Gendarmerie  ,  de  Cavalerie  &  de 
Dragons  qui  marcheront  à  l'avenir 
fuivant  fes  Routes  ,  &  celles  de  fes 
Lîcutenans  Généraux  ,  donneront 
»TÎs  deux  on  trois  heures  par  avance 
de  leur  arrivée  dans  chacune  des  Vil* 

a  Du  iS'  Ncvemtrg  i£8o.  r.  4, 
Mîï. 
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les  &  lieux  où  elles  auront  à  logét  ; 
iBoieimaiic  quoi  les  Maires  ,  &  Eche- 
vins  ,  Coiifuls ,  Syndics  ou  Margiii!- 
Irers  dcfdires  Villes  &  lieux  ,  Si.  les 
Commiflaires  aux  Revues  ,  où  il  y 
en  a  ,  fcroiic  obligez  de  fe  teuït  tons 
pi'éis  pour  en  feire  une  Rcvûë  exafte, 
où  Sa  Majcfté  leur  enjoint  de  ne  paf- 
fcr  que  les  prefens  &  cftèfl:ifî ,  tant 
Officiers  ,  que  Gartles ,  Gendarmes, 
Chevaux- légers  ,  Moulqùctaîrcs  , 
Grenadiers  à  cheval ,  CavalietSj  Dra- 
-gons  &  Soldats.  (  a  ) 

Article  VII  L 
Sa  Majefté  ordonne  ,  que  tout 
homme ,  tel  qu'il  puiffe  être  qui  (c 
trouvera  dans  une  Compagnieou  Re- 
crue ,  dont  les  Maires  ,  Confuls, 
Echc^ijis  ou  Syndics  des  lieitx  d'Etape 
ftrom  Rcvûë  ,  fans  y  êcrc  enrôle  , 
-aura  comme  Padc-volant  le  nez  cou- 
pe ûir  le  champ  (âus  remilïïoii  par  l'E- 
xecuccur  lîc  k  hautcrjùftice  j  &  s'il 
arrive  que  ledit  P^ilc-volanc  ne  foit 
pas  reconnu  dans  le  tems  de  ladite 
Revue  ,  ou  avant  que  la  Troupe  oh 
Rccriic  foit  partie  du  lieu  ,&  qu'ils 
s'y  trouve  enhiitcoudans  les  environs, 
a  D»  14  M*Ts  I70i.r.  ij-f.  13. 
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il  fera  arrérc'  par  le  Prèvoft  des  Ma- 
réchaux ,  ou  autre  Officier  de  Robe- 
courie  ,  dans  le  relTort  duquel  it  fc 
trouvera  ,  &  aura  publiquement  le 
nez  coupé  ,  cnconfequence  du  pre- 
fem.  Article  ,  que  ledit  Pte'voft  des 
Maréchaux  ,  ou  amre  Officier  de 
Robe-cource  ,  fera  obligé  de  &îre 
exécuter  ,  à  pchie  d'interdiftion  de 
fa  Charge,  (  «  ) 

Article  IX. 
Oidonne  &  enjoiut  Sa  Majefté 
aux  Maires ,  Confuls  ,  Echevins  ,  ou 
Syndics  des  lieux  d'Etape  ,  aux  Re- 
vues dcfquels  'A  fe  fera  trouve  des  Paf- 
fc-volans ,  foîc  qu'ils  aient  été  recon- 
nus dans  le  tems  defdiics  Revues ,  ou 
après  ,  d'en  informer  le  Secrétaire 
d'Etat  ,  aiant  le  Département  de  la 
Guerre  ,  pour  en  rendre  compte  à  Sa 
Majefté,  &  recevoir  fes  Ordres  pour 
faire  cafler  les  Officiers  qui  auront 
prcfentc  aufdites  Revues  Icfdits  Paf- 
fevokus.  (  è  ) 

Article       X. 
Ordonne  Sa  Majefié  qu'aucun  Of- 
ficier ,  foit  de.  Cavalerie  ou  de  Dra- 

A  P»  I4  lui»     1701.  M5.  p.114. 


il  C'idf  Militaire. 

gons ,  ne  pourra  être  pafle  en  Rcvûc 
par  tes  Maires ,  Confuls  ,  Echevins , 
ou  Syudics  des  lieux  oà  la  Troupe  ou 
Recrûë  qu'il  commandera  ou  dont  il 
fera ,  aura  à  loger  &  vivre  par  Etape, 
s'il  n'cft  à  cheval  &  monté  comme  il 
convient ,  défendant  trés-exprellc- 
tnent  aiirdits  Maires ,  Conflits,  Eche- 
vins ou  Syndics ,  de  les  pailèr  autre- 
ment dans  leurs  Revues ,  à  peine  de 
paier  en  leurs  noms  l'£tape  qui  aura 
cté  fournie  audit  Oâicier ,  cani  pour 
ik  periômie,quc  pour  lès  chevaux,  (a-) 
Article  XI. 
Entendant  aiifli  Sa  Majeftc  ,  que 
s'il  arrive  que  des  Officiers  de  Cava- 
lerie ou  de  Dragons  ufent  dc^uclque 
vic^ence ,  mmace  ,  ou  injure  etiveu 
lerdits  Maires  ,  Confuls  ,  Echevins , 
ou  Syndics ,  pour  les  obliger  à  les 
palier  en  Revue ,  étant  à  pied  ,  ils  en 
dcellènt  leurs  Proccz-verb^ux  pour 
les  envoicr  au  Secrétaire  d'Ëtat  de  b 
Guerre  ,  qui  en  rendra  compte  à  Sa 
Majefté  ,  &  recevra  fes  Ordres  fur  ce 
qu'Elle  jugera  devoir  être  lâït  contre 
Icfdits  Officiers.  (  h  ) 


livre  I.  Tkre  II.  ij 
Article  XII. 
Sa  Majefté  ordonne  ,  vcuc  &  en- 
tent! ,  que  lors  qu'une  Recrue  de 
Soldats  de  (es  Troupes  dlnfenterie 
n'excédera  pas  le  nombre  de  trente 
hommes ,  les  Maires,  Confuls,  Eche- 
vins,  ou  autres  OiEcîers  des  Villes  8C 
licUx  d'Etapes  où  elle  aura  à  palier 
fuivant  la  Route  ,  Icr^ucls  auront 
ibin  des  logcmens  ,  reront  obligez 
de  loger  des  Soldats  qui  compoferont 
ladite  Rccrûë ,  dans  des  maifons  voî- 
fincs  les  unes  des  autres ,  &c  de  pro- 
che en  proche,  Sx  mieux  n'aime  f'Of- 
fîcier  chargé  de  la  conduite  de  ladite 
Kecrûc  qu'elle  foit  toute  log^e  fous 
un  même  &  feul  couvert ,  dans  quel- 
que grange  ou  autre  lieu  commode  ; 
auquel  cas  Sa  Majefté  entend ,  qu'ou- 
tre ledit  couvert  ,  Icfdits  Ofticiers 
de  Ville  fcarnilTcni  aufdits  Soldais  de 
la  paille  pour  ft  coucher  j  &  le  bois 
ncccffàirc  pour  faire  cuire  leur  Etape; 
à  peine  auflits  Maires ,  ConfuIs ,  & 
Echevins ,  ou  Officiers  de  Ville  char- 
gez du  foin  du  Logement  des  Gens 
de  Guerre  ,  qui  n'auront  pas  logé 
lefdits  Soldats  de  proche  en  proche, 
on  qui  (ïir  la  requifition  de  l'Officier 


commandant  la  Recrue,  n'auront  pas 
donné  aux  Soldats  d'icclie  un  feul 
couvert  ,  avec  du.bois  &  de  la  paille 
en  la  manière  fufdïte  ,  de  des-obc'îC 
fànce,  &dc  deux  cens  liv.d'amcndcj 
au  paiement  de  laquelle  S.  M.  veuc 
qu'ils  Ibient  ccntraints  folidairemenc 
par  corps  (a) 

Article  XIII. 
Elle  ordonne  ,  que  lors  que  Ces 
Troupes  auront  ordre  de  partir  des 
Villes  ,  Places  ou  autres  lieux  où  elles 
i«  trouveront  ,  ceux  qui  les  com- 
manderont feront  obligez  de  pren- 
dre des  Certificats  des  Commis  du 
Trcfbrier  General  de  l'Extraordinai- 
re de^  Guerres  ,  qid  portent  le  jour 
que  lefdits  Commis  auront  ceiîé  de 
les  paier  ,  &  de  faire  vifer  lefdits 
Certificats  des  Intendans  ou  des 
Commilïàires  eu  leur  abfcuce  ,  &  n 
les  Commîflàires  ne  s'y  trouvoicnt 
point  ,  de  les  faire  figner  par  les 
Commandans  ,  ou  par  les  Majors 
des  Places  ;  &  où  il  n'y  aura  point 
d'Officiers  Majors  ,  par  les  Maires  , 
Confuls  &  Echevins  des   Villes  & 

as»  8.  V'ittnbr*  léE».  ^4. 
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UciîX  d'où  [efdîtes  Troupes  autont  . 
oi-di:e<le  partir  (a  }, 

Article  XIV. 
Les  Çommandans  delxjiccs  Trou- 
pes feront  tenus  de  raportct  les  fuf- 
dîts  CettificatSj  aux  Commiflàires  «^uî 
en  feront  les  premières  Revues  daiiS 
les  Heux  ou  elles  fe  lèront  rendues , 
&  de  Iciu"  raporter  aulîî  les  Oiigi- 
naux  des  Ordres  &c  des  Routes  ;  fur 
lefliuelles  lefditcs  Troupes  auioni 
matcké  ,  pour.fàire  que  IdHjts  Com- 
iiiillàjjres  foient  pleinement  inFoinicz 
des  jours  qu'elles  feront  partîts  des 
lieux  d'où  elles  viendiont ,  des  jour? 
qu'elles  auront  ccflë  d'y  être  paiteç, 
&  pour  combien  de  jours  l'Etape  leur 
aura  ^té  fournie  ,  afin  que  leur  piîe- 
iTierit.nc  ibÎE  ordonne  dans  les  lîpuit 
3Ù  elles  fe  fèrmit  rendues  ,  que  du 
jour  qu'il  devra  commencer. 

ArticléXV. 

Sa  Majefté  veut  bien  ,  lors-qu'uiic 
Troupe  marchera  dans  la  iîn  d'un 
mois  qui  aura  j  r.  jours,  que  U  fubfi- 
[lance  lui  foït  faurnie  ,  povw  le  tren- 
te-unième jour  dudit  mois  ,  quoique 
A  Dm  10,  Inin  1701,  t.  II.  p.iog, 
B 
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les  paiemens  des  Tcoupes  ne  doivent 

être  que  de  trente  jouis  pae  mois. 

Article  XVI. 
Sa  Majefté  défend  trcs-exprefle- 
ment  à  tous  Trompettes  &  Tara- 
liQurs  de  fts  Troupes  Françoîfts  4 
Etrangères  ,  qui  marcheront  fuivani 
{es  Routes  dans  tes  Provinces  de  Ton 
Koiaume  ,  de  demander  &  exiger  i 
l'avenir  fous  quelque  prétexte  que« 
puîlTe  être ,  les  cinq  fols  ,  ni  autre 
chofe  quelconque  ,  des  Moulins  pici 
defqucls  elles  palTciont  »  fur  pein: 
aafairs  Trompettes  &  Tambours ,  i^ 
aux  Cavaliers  ou  Soldats  qut  les  ii 
manderont,  ou  exigeront  pour  em 
ou  qui  letir  domieronc  mainfiwr: 
pour  les  recevoir  ,  des  Galères  :  En 
ioiftt  Sa  Majcftc  aux  Officiers  defdin 
Troupes  de  l'empêcher ,  à  peine  à 
répondre  en  leurs  noms  dececce  cor 
cuffion  ,  Se  d'être  caiTez  &  privez  i 
leurs  Chargez,  f  ^  )  . 

a  Da  lo.'  Mn  176»-  ».ij.  p.  5. 
b  Du  fumur  Avril  i6ia.  f.4,«.,iS 


Livrt  I.  Titre  II. 


TITRE      III. 

Det  Etapes  qui  ferent  fotirnUi  aux 

Troupes  ^ui  manherent  dans 

le  RoiAHme. 

ARTICLE    Premier. 

SA  Majefté  ordonne ,  au  fujet  des 
Etapes  ,  ce  qui  enfuie  :  Qiie  la 
Raiion  pour  la  nourriture  d'un  Che- 
val par  jour ,  foit  d'un  Gai-de  de  fon 
Corps  ,  d'un  Gendarme  ou  d'uii 
Chevau-leger  de  fa  Garde ,  d'un  de 
Ces  Mourquetaîrcs  ,  d'un  Gendarme 
ou  Chevau  I^er  des  Compagnies 
d'Ordonnance ,  ou  d'un  de  les  Gre- 
nadiers à  Cheval,  foit  d'un  Chevalier 
ou  d'un  Dragon  ,  fera  compofée  de 
vingt  livres  de  Foin ,  &  d'un  Boiflêau 
d'Avoine  mefure  de  Paris  ,  dont  les 
vîiigc-quarre  Boillèaus  font  le  Sepcict 
de  la  même  mefure,  (  ii  ) 

ARTICI.E       II. 

Qiie  pour  prévenir  les  contcfta- 
tiens  qui  pourroient  arriver  au  fujet 

a  o«  14- Ai*'i '70»- "^ '1- '•»• 
B    ij 


iS  Cède  xMUttain: 

de  ta  fuIHite  mefute  j  il  y  en  aura  une 
ijuarrée  dans  diaquc  lieu  d'£tapc  , 
qui  aura  par  le  .dedans  iiui't  pouces  de 
tout  fcEis  fur  dix  pouces  de  haut,  donc 
les  douze  font  le  pied  de  Roi  :  laquel- 
le mefuce  rafe  ,  doit  être  ceiifôe  le 
Boînèau  de  paris  ,  dont  tes  vingt- 
quatre,  comme  dit  cft  cî-dcflus ,  font 
le  Septier.  (  a  ) 

Article  III. 
Qu'il  fera  fourni  dans  tes  lieux 
d'Etape  une  Rarion  ^  demie  de  Four- 
rage à  cliaque  Gaide  du  Corps  de  Sa 
Majefté  ,  Gendarme  ,  Ctievauleget 
ou  Moufquetaire  de  fa  Garde  ,  Gen- 
darme ou  Chevau  -  léger  des  Com- 
pagnies d'Ordonnance  ,  &  à  ctiaquc 
Grenadier  à  Clieval  ;'  &  qu'il  aura 
pour  fa  Petfonnc  deux  Pains  de  viiigt 
quatre  onces  ctiacun  ,  cuit  &  rams 
entre  bis  &  blanc ,  deux  pintes  de 
Vin  ,  mefure  de  paris  &  cm  du  lieu, 
ou  deux  pots  de  Cidre  ou  Bière  mcfu,- 
te  du  tieu,&  deux  livres  &  demie  de 
chair  de  Bœuf,  Veau  ou  Mouton,  au 
choix  de  l'Etapier  ou  des  Habîtans 
âa  lieu  &  Jêlon  leur  commodité.  , 

a  Du  H>  Af*''^  1701.  f,  13.  f.  j. 
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Article     IV. 

Qhc  ,  des  Gaidcs  du  Corps  de  Sa 
MajcAé  , 

cha^c  Licntenanc  preodn-y 

lliiWgne.  <-     [  Garda 

-  l'Ëxeirpc  i.     I  Uni  en 

fBiigidicrs        "\  .ViHts 

cluctin  i  Se  r  '■■    e- 

t  SjosBrgaikrîJ  7! 


t  Sjos  Br  gaikrî  >  ^  f 00 

l'AuniÔa  et 


l'AuniÔa  et  1.    ■  lagti. 

'-  ^'- '—  -,  J 


Et  chatyie  petit  O^iet  qui  Cent  pre- 
icnt  à  k-Tuitc  deBices  Compagnies, 
&  certiâé  par  le  Coinmaodant ,  aura 
une  Ration  de  Foariage,8c  U  moirié 
des  'Vivres  qui  font  ordonnez  pour 
Un  Garde,  (a) 

Article       V, 

Que  ,  des  Compagnies  des  Geit- 
darmes ,  des  Chevadx-legcrs  ,  8c  des 
Moufqii^iaires  de  la  Garde  de  S» 
Majelte  , 

a  DM\^.M»rt  i7ai,r,  1].^,  j,  ($•  4. 
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'icaine  Licutaiani| 


ioà«  .  .  - 

irurgien,  -  . 


ij 


le  Fourrier  ,  &  chacun  des 
:tits  Officiers  qui  feront  prc- 
fuite  dcfdires  Compagnies  j 
le  Commandant  certifiera 
î,,  aura  «ne  Ration  de  Four- 
la  moîiié  des  Vivres  qui  font 
z  pour  un  Gcudatme.  (a) 

Article      VI. 

,  des  fcizc  Compagnies  d^c 
nerie  ,  &  d'Ordonnance  ,  & 
ompagriîe  de  Grenadiers  à 

14.  ti»rs  1701.  /,  13.  f.  4. 
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rOpicaine ,  -jprcn-  "\ 

ou                 r  d»  I 

Capicaine  Lieuccnai»  rr£-  1 

Ji»pe  1 

Licutenanc,                ^^oui:  | 

ou                 C     *•  I 

Soas-lJeacenanl ,       Ç     *.  1  _ 


qac^^ 


I  CoiDctic, 


}  MatécKat  des  Logis 
'  Btigadier . 


-..     t. 

1-J 


I IIKÎ.  . 


LSous-Biigadicj 

Article     VII. 

Que  les  Officiels  Majors  que  $t 
Mâjefté  a  établis ,  pour  lefdîtes  feiz«' 
Compagnies  de  Gendarmerie  ,  tece- 
Tront  l'Etape  ;  Savoir  j 

le  Majot  1  comme  .      8,  -» 
l'A'dcMapr-.  .         6.    ]  Gendai- 
le  Sous- Aide- Majoi        4.    >mei.  (è) 
chaque  Aumoniet.  -  -  ■         ■  1.    ■ 
le  Chituiliien.  .  .        1.  J 

A  RT I  c  L  B  V  n  I. 

Que  les  Officiers ,  tant  des  Com- 
pf^nies  des  Gardes  du  Corps  ,  Gen- 
darmes ,  Chevau-lcgers  &  Moufque- 
taircs  de  la  Garde  de  Sa  Majefté ,  que 
ail>Z>»  I4t  M^rf  1701.»  ij-f-î-d"** 
B    iiij 
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les  feizc  Compagnies  de  GenJarmc- 
rtc  ,  &  de  b  Compagnie  des  Grcna- 
iiers  à  Cheval ,  qui  (c  trouvcronc 
Coinmandans  ,  ne  prendront  îanuï^ 
'Etape  que  pour  la  Charge  qu'ils  pot 
edent  dans  lefdûes  Compagnies  ;  fit 
]uc  chix  qui  feront  les  fondions  de 
Ciajors  ou  d' Aide-Majors  dans  ks! 
Compagnies  des  Gardes  du  Corps , 
Jcs  Gendarmes  ,  Chevaux-lcgers  & 
Worquetaires  de  la  Garde  de  Sa 
Majcfté ,  &  dans  la  Compagnie  de, 
Grenadiers  à  Cheval ,  ne  prendront 
wflï  l'Etape  ,  que  pour  les  autres 
Charges  qu'ils  ont  dans  IclHitcs 
Compagnies.  (») 

Article  IX. 
t^ant  à  la  Cavalerie  ,  chaque 
Cavalier  aura  par  jour,  dans  les  lîeux 
l'Etape  ,  une  Ration  de  Fourage, 
romme  elle  eft  ci-deffus  réglée.  (Art, 
[>remicr  de  ce  Tit.  }  pour  la  nourrt- 
:urc  de  ion  Cheval ,  &  pour  fa  Pcr- 
Ibnnc  rrente-fix  'onces  de  Pain  ,  une 
pinte  &  demie  de  Vîn  ,  ou  un  por  & 
iemi  de  Cidre  ,  O'i  Bierc  ,  &  deux 
livres  de  Viande  ,  te  tout  de  même 
5UC  delTus. 
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Article     X. 
Le  Capiiaiiic  de  Càvilcne  "> 

prcadu  fOii ,        i.  /  Cavaltetst  ant 
le  T-'CUKtmn  4,    (  en  vivres  qu'e» 

le  CDinwtc  î.   Nfoutuscta). 

le  litiicctul  Acs  Logil    !.. 

Article     XI. 
Er  pour  les  Officiers  de  l'Etat  Ma- 
jor d'un   Régiment  de   Cavalerie , 
prendront  \  Savoir  , 


Le  Major  de  chaque  Régiment  de 
Cavalerie  ,  aura  pour  fës  CKcvaux 
luiit  Rarions  de  Fourrage  par  jour  , 
&  des  Vivres  pour  ià  perfonne  conu. 
me  iu  Cavaliers. 

L'Aide  -  Majoc  picota  •^niagons  ,  nni.  eu 
comme  4.  /vivics  q>i'ai  fcuu 

l'Aumôiii"  1.  Çcagc.   L '' )■    ' 

leChiiiWijitft  I.  J  .         , 

»7»i»  14.  JJ*rj  i7Ct.  (.  rj-P-?' 
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Article  XII. 
Pour  l'Efac  Major  General  de  la 
Cavalerie ,  le  Colonel  Gcneul  de  U 
Cavalerie  legeic  prendra  pour  dou- 
ze Chevaux  ,  le  Mcftre  de  Camp 
General  pour  neuf  ;  le  Marcclwl  des 
Gogis  de  ladîre  Cavalciïe  comme  un 
Lieutenant ,  &  les  Fourriers  &  me- 
nus Officiers  &  Archers  aurout  cha- 
cun la  moitié  de  ce  qui  cft  ordonné 
pour  un  Cavalier,  [a] 

Article     XIII. 

Qiianr  aux  Dragons  ,  chaqac 
Dragon  aura  une  Ration  de  Fourrage 
telle  qu'elle  cft  d-dcvant  réglée  pour 
U  nourriture  de  fan  Cheval  par  joor, 
&  pour  fa  Pcrfonnc  ,  vingt-quatic 
onces  de  Pain  ;  une  livre  &  demie  à 
Viande ,  &  «ne  pinte  de  Vin  ,  ob  un 
pot  de  Cidre  ,  ou  de  Bicre. 

Article     XIV. 


te  Capitaine  iz  Dragon 

e  Lt  cuieiunt  4 


tonnage. 


e  M  aréctuL  des  Logis 

■  Dh  14.    Uurt  \t7c%,  t.  l{i 
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Aaticlb     XV. 
Et   pour  l«  OfencTS  de  l'&at 
MajoE  d'un  Rcgimcut  de  Dn^ons, 
preniiroDi  j  Savoir  , 


Le  Major  de  chaque  Régiment  de 
Dragons  aura  pour  Tes  Chevaux  huit 
Rations  de  Fourrage  par  jour  ,  te 
4c5  Vivres  pour  fa  peru>nne  comme 
iïx  Dragons. 

L'AUc  -  Major  pcn^lla^  D.agoM  ,  taiu  ai 
VAamôwia  -      *.Jiagc.  l*}. 

Article     XVI. 

Les  Officiers  reformez  qui  fervcnc 
à  Lt  fuite  des  Rcgimcns  de  Cavaleiic 
&  de  Dragons  ,  lecevrouE  TEape 
comme  s'ils  étaient  en  pied  j  Savoir, 
ceux  de  Cavalerie  comme  les  Olfi- 
cîers^^cn  pied  de  Cavalerie  ,  &  ceux 
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de  Dragons  comme  les  Officiers  en 

pied  de  Dragons.   {a( 

ARTICLE  XVII.  • 
A  l'tïgard  de  l'Infanrcrie ,  Sa  Ma- 
jefte  ordonne  que  de  lous  les  Regî- 
mens  tant  François  qu'Etrangers 
(  cxcepré  ceux  des  Gardes  Françoîfcs 
&  Siiiflès ,  donc  il  eft  parle  ci-aprés  , 
Lîv.VIlI.  Tit.I.  )  chaque  Soldai  aura 
pour  Ton  Erapc  par  jour  vingt -quatre 
onces  de  Pain  de  la  qualité  uiftiite 
.  (  Art.  III.  de  ce  Tir.  )  une  pinte  de 
Vin  aufli  mcJÎire  de  Paris  &  cru  du 
heu ,  ou  un  pot  de  Cidre  ou  Biertc 
mefure  fie  cru  du  lieu  ,  &  une  livre 
de  chair  de  Bceuf,  Veau  ou  Mouton  ^ 
toujours  au  choix  de  l'Et^iet  oa  des 
Habitans  du  lieu  &retoDleur  com 
moditc. 

Article     XVIH.' 

Pour  fa  peifijnne ,      Pour  fes  Chcraui , 

Baiians  àe  Bouchf.    Racions  de  fijuiig«- 

-\  Chacune     dcMiccS 

te  CapUaine  picndra      |  Ratios  de  Foutia^ 

coEnaïc  6.  Soid.  Bt;4.  ■  coinpoft'c  de  »irigc 

le.  Licutcaant.  4.         1.  <  livres  de  fein  <  K 

t^nfci^,  »,  1.  ^d'un  boiflnu  i'f 

k  Seigcnt.  t.  o.  '  vninc  :  meftiic    de 

J  Pati». 
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Article  XIX. 
Le  dremier  Capitaine  de  chaque 
Bataillon  quî  u'eft  pas  Chef  de  Rc- 
gïment ,  prendra  outre  les  iîx  places 
de  Soldits ,  &  les  quatre  Rations  de 
Fourrage ,  qu'il  doit  avoir  comme 
Capitaine ,  encore  poor  quatre  Sol- 
dats &  deux  Rarioiis  de  Fourrée , 
fcns  que  les  autres  Capitaines  tUi  Ba- 
taillon qui  les  commanderont  en  fbn 
absence  ,  putllcnt  prétendre  la  même 
chofc  j  Sa  Majcfte  Voulant  qu'ils  Je 
contentent  de  recevoir  ^ulemcnc 
l'Etape  commç  Cipiuiues. 

Ab-ticle     XX. 

Et  poat  l'Etat-Majoc  d'un  Regï- 
mcnt  d'Infanterie:  <- ■ 


Poui  fa  Po{ônne ,        Pour  fts  ChcTaai  • 
Ruiou  de  Bouche.      RatJoa.iic  touaage. 
Total. 
U  Colonel  f  Colonel, 
f  (Ciufia 
.comme 

Ljcnte-  fLt.  Colonel,  +, 
inc  Colo-  *  "     -   --     ' 
ncl,  comme 
]e  Maioi^ 
l'Aitlc- Major 


(Colonel,    «.      4.S  H.B.R.E. 
<Capininc,  6.     4^11.        n 


l'Aïunôniet 
k  CbKurgtcO'- 
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&  dans  les  B.egimeiis  où  il  y  a  Pré'  . 

vête, 

9c-  àt  B  V-  de  F. 
!e  Prévôt ,  î-      i. 

Ton  Lieiic.  Gc  fon  GnfBet ,  chacun       i.      i.' 
IcsAtclKiSi&I'Ëuccaceui, chacun,  i.       a. 

Article     XXI. 

Sa  Majcfté  veut  que  les  Officiers 
reformez  qui  fervent  à  la  fuite  des 
Regimeiis  d'Infemcric  ,  .reçoivent 
l'Etape,  tant  pour  eux  que  pour  leurs 
Chevaux  ,  comme  s'ils  étoieiu  en 
pied.  { 4  ) 

Article     XXII. 

Chacun  des  Commiflàïres  des 
Guerres  qui  fc  trouveront  à  la  con- 
duite des  Troupes ,  foit  Ai  Geiïdar- 
merîe ,  ioîc  de  Cavalerie  ,  de  Dra- 
gons ou  d'Infanterie  ,  prendra  pouc 
u  Perfoniie  pour  Ç\x  Soldats  &  qua- 
tre Rations  de  Fourrage  pour  fcs 
Chevaux. 

Article     XXIII. 

Sa  Majcfté  entend  que  tout  ce  qui 
cft  marqué  cî-deffîis  foit  fourni  aux 
prcfens  &  effectifs  feulement ,  làns 
qu'il  puiiU:  être  exigé  aucune  choie 
pour  les  abfeiis  ,  rous  prétexte  de  ce 
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Article  XXVI. 
Sa  Majefté  défend  (rés-exprelïè- 
ment  aax  Officiers  de  fes  Troupes 
^\i(et  d'aucune  violence  ,  ni  menace 
contre  ietîJîts  Maires  ,  Echcvins , 
Confuls  &  Sindics ,  ni  d'exiger  d'eux 
aucun  Billet  de  logement  au  delà  de 
l'eiFeâif ,  tant  pour  les  Hommes  que 
les  Chevaux  ,  a  peine  à  ceux  qui  y 
Contreviendront  d'être  caffez  &  pri- 
vez de  leurs  Charges  ,  Se  contraints 
à  la  reftitution  de  l'Etape  qu'ils  au- 
ront reçu  de  trop ,  fur  les  fimples 
Proccz  verbaux  que  lefdits  Maires, 
Echevîns  ,  Confuls  &  Syndics ,  en 
cnvoieronrau  Secrétaire  d'Etat  de  h 
Guerre,  [a} 

Articie  XXVII. 
Et  défend  trés-cxprefrement  Sa 
Majefté  à  tous  Chefs  &  Officiers , 
Gardes  de  fbn  Corps  ,  Gendarmes , 
Chevaux  -  légers  ,  Moufquetaircs  , 
Grenadiers  à  Cheval  ,  Cavaliers  , 
Dragons  &  Soldats  ,  de  ne  prendre 
chez  leurs  Hôtes  >  que  le  couvert 
avec  le  lit  comme  ils  le  pourront 
fournir  ;  Si.  la  place  au  ftu  &  à  la  ■ 
chandelle  defdits  Hôtes  ,  &  de 
a   Du  ij.  Wi/;*;  17OJ.  (,ij.f»iji. 
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convertir  le  furplus  en  argent  ,  }k 
peine  autîlïis  Etapiers  de  mille  Hvres 
d'amende  pour  U  première  fois  >  &C 
de  bannitiêment  tiors  du  Roiaume 
pour  la  féconde  ■■,  dcfândant  auffi  Sa 
Malcftc  aux  Officiers  de  (es  Troupes, 
de  quelque  qualirc  ou  condition 
qu'ils  foienCjde  foire  aufdîis  Etapicrs 
aucunes  propontlons  ou  inftanccs  fur 
ce  fujet,  à  peine  d'être  calTez  &  pri- 
Tcz de  leors Charges. {a) 


LIVRE    SECOND. 

/.    Ve  V  Entre'*  &  arrivée  4ti  Trou- 
pet  dmi  let  VUlet ,  Pldttt  &  Ittnx 

dt  leur   Gitrmfm  ,  «    Q»ariUr~ 

d'hiver. 
II.   Vet  Reviit  âei  Trmfti. 
m.  Dn  Logtmtnt  des  Gtnt  de  Gutr- 

rt. 
IK    Des  T*»x  qm  feront  mu  aux 

yîvres  ,  du  Ptiirt  de  Mumtïat ,  & 

des  FourrMiei  ij$à  feront  fonrms  «MX 

trOHpet  en  Gtrrâfin. 
K    De  l'Obéiffimce  die  aux  Gotmer- 

neuTt  on  Commandant  àtt  PUcet , 

par  let  troi^et  tfià  y  font  tn  Gar^^- 

nifon. 
VI.   De  la  DifcipUni  def  trntpet  en 

gdrnifon  dant  let  Citadtllet ,  ChA- 

ttaux ,  Forts  ,  ou  Réduitt. 
y  II.     Det  Congex.  ejtd  pourront  être 

aceeràez,  aux   Offieiert ,  Soldats  , 

Cavalitrt  .  &  Dragons  ,  dam  Us 

Places  \  &  der  Partis  i}in  m  fortU 
tir  ont. 

,     ..   Cooyk- 


TITRE     PREMIER. 

De  l'Entrèt  0"  arrivée  de$  Troupes 
dans  tel  failles  )  PUces  ,  ër  lieux 
de  liur  Gitnifm  >  en  Quartier' 
d'hyvtr. 

Article     Premier.. 

SA  Majesté'  enjoint  a.\a  OiG- 
ciers  de  fcs  Troupes  ,  de  lear 
Êire  garder  les  diAances  ordinaires 
en  marchant  pour  emrer  dans  les 
Villes  &  Bourgs  où  ils  auront  à 
paflèr  &  loger  ,  fuivanr  les  Ordre» 
de  Sa  Majefté  ,  &  d'empêcher  que 
Ipurs  Cavaliers  ,  Dragons  Se  Soldats 
ne  (è  ferrent ,  cnforte  que  les  Offi- 
ciers ,  Commis  &  Gardes,  des  Ga- 
belles ,  &  Cinq  grofles  Fermes , 
puilïènr  aifemcnt  voir  ceux  qui  (c- 
ront  chargez  de  Faux-Sel ,  Tabac  &c, 
Marchandifes  ,  fur  peine  aufdîcs 
Officiers  defdices  Troupes  d'en  ré- 
pondre en  leurs  noms  a  Sa  Majeftc.. 

*Du  n.iniilitt  rÉyî.  t.ii.p.  xh 
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Article  II. 
Eilc  permet  aurdits  Officiers , 
Commis  ,  &  Gardes  des  Gabelle;> 
Se  âaq  grollcs  ^Fermes  ,  de  foaillec 
dans  leurs  Equipages  k  L'Entiée  Sc 
Sortie  des  Villes  ,  pQur  voir  s'il  ne 
s'y  trouvera  aucune  def^lîtes  Mar- 
cbandifcs,  Faux-Sel  Sc  Tabac  :  Et  en 
cas  que  lefditcs  Troupes  fc  trouvent 
(àîlîcs  d'jucLinc  defdites  Marcbandi- 
fes  ,  FaHx-Sel  ou  Tabac  ,'dc  les  arrê- 
ter ,  fans  qtic  krdits  Chefs,  OlEcicis. 
Cavaliers  ,  Dragons  ,  &  Soldats  , 
puifTent  ufcr  d'aucune  violence  ni 
mauvais  traitement  à  l'endroit  delHics 
Officiers  ,  Commis  &  Gardes  ,  Icf- 
quels  Sa  Majeftc  prend  Sc  met  en  là. 
proceâJon  &  Sauve-garde  ,  Se  et\ 
celle  de  fes  Lieiitenans  Généraux  en 
Ces  Provinces  ,  Gouverneurs  de  fes 
Villes  &  PlaGes,&  Intendans  en  fcC- 
dites  Provinces,  (a  ) 

Article  II  I. 
Sa  Majefte'  ordonne  ,  que  lefHitS 
Officiers  marchant  avec  leurs  Trou- 
pes ,  &:  arrivant  à  quelques  Villes  6C 
lieux  fermez  ,  particulicrcmeni  où  il 
y  aura  Garnifon,  feront  obligez  en 
a  Du  io.luilUt  vtyS.r.ii.f.i?, 
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entrant  dans  Icfditcs  Places  ,  de  fe 
mettre  à  la  tête  de  leurs  Comp^- 
nîcs ,  avec  les  Armes  convenables  à 
leurs  Cbatges ,  &  au  même  éxaX  que 
c[uaiid  ils  montent  les  Gatdes.  (  a  ) 
Article  IV. 
Quoique  les  Commillàices  des 
Guerres  ne  foient  aflùjetiîs  à  faire 
plus  d'une  Revue  par  mois  pouiièr- 
vir  au  paiement  des  Troupes  de  Sa 
Majefte  (  h  ),  néanmoins  comme  il 
'cft  ncccflàîrc  de  {avoir  leur  nc»nbre 
au  vrai ,  &  l'état  auquel  elles  feront 
en  arrivant  à  leurs  Quarticis  d'hiver, 
tint  pour  leur  donner  le  Logement, 
le  Pain  &  le  Fourrage  à  l'entrée  dans 
les  Places  ,  félon  leur  nombre  ef&c- 
tïf ,  que  pour  les  ctaHîr  en  bon  ordre 
dans  leurs  Garnifons  ;  Sa  Majefté 
ordonne  ,  qu'y  arrivant ,  elles  feront 
mifès  en  Bataille  ,  dans  la  principale 
Place  ,  où  il  en  fera  feit  Revûë  par 
le  CommilTaire  à  la  conduits  ,  en 
prefcnccdc  l'Intendant ouautreOffi- 
cict  étant  dans  la  Province  ou  Géné- 
ralité ,  pour  la  Police  générale  des 

a   Dm  ts-  luiiltt  t66f,  t.i-  ftioi, 

6   Du  H.tMillft  ijOt,  t.jj,  p.  lij. 
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Troupes ,  s'il  fc  trcHiTe  fut  le  lieu  j  Se 
-toajoats  en  celle  de  Gouveraeutoa 
Cotaniandant,âc  des  Maires  Se  £ehe- 
nos  cm  prindpiaz  Habitans. 
Aritcie      V. 

Pendant  Jaqaelle  Revue  les  Bans 
oidîiuûes  feront  feits  pour  etnpéchet 
tout  defbrdre  ,  &  détendre  trés-ex- 
pren^mcni  à  tous  Gens  de  Guerre  , 
d'entrer  dans  d'autres  Logis  ,  que 
ceux  qoi  leur  fêtent  donnez  ,  &  dans 
les  Jardins  ou  autres  lieux  des  Habï- 
rans  prendre  aucune  cho{c,à"peine  de 
la  vie.  C  a  ) 

Article     VI. 

Défînd  encore  Sa  Majefté  aufdics 
Gens  de  Gucrtc  ,  d'aller  ni  d'cnvoier 
couper  ,  abaire  ,  ni  prendre  aucuii 
-Bois  dans  les  Forets  &c  Buîilôus  à 
qui  que  ce  Toit  qu'ils  apartienncnt  ■ 
d'y  chaflèr ,  ni  à  la  Carnpagnc ,  en 
quelque  lieu  que  ce  puifle  être  ,  de 
-cirer  avec  Fufils  &  autres  armes  à  fëu 
Car  les  Pigeons ,  &  fur  les  Lapins  ,  ni 
-pécher  dans  les  £iangs ,  à  peine  de 

Î punition  corporelle  ;   Voulant   que 
es  coupables  des  crimes  ci-dcfliii 

a  Dm  ^.  S*vimhr*   rtji.  t.  >•  t-^T* 
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foient, punis  par  les  Picvôts  des  Ma- 
réchaux ,  &  à  leur  défeut  par  les  Jur 
ges  ordinaires  des  lieux  ,  Iclon  U  ri-  ; 
gueur  des  Ordonnances,  làns  que  les 
Gens  de  Guerre  çuiflent  aultlits  cri- 
mes alléguer  aucune  exception  ni  Pii- 
Tilegejiii  les  Juges  y  avoir  égard  { i  ), 

Article  VII. 
Et  fera  fair  un  autre  Ban  ,  portant 
injoiïdion  auï  Habîcans  ,  qu'en  cas 
de  contravention  aux  deux  précedens 
Articles  ,  ils  aitnt  incontinent  à  te 
venir  déclarer  ,  tant  à  celui  qui  com- 
mandera dans  la  Place  &  à  la  Trou- 
pe ,  qu'à  t'Intcndanr  ou  autre  Officier 
aiant  la  direÛion  générale  de  la  Poli- 
ce en  la  Province  ou  au  Gjmmiflàire 
à  la  conduite  ,  s'ils  font  preicns>  à  . 
peine  de  cent  livres  d'amende  >  apli- 
cable  à  l'Hôpital  du  lîeu  ,  pour  en 
être  fait  jufticc  fur  le  chan^  ,  félon 
l'exigence  du  cas  [h). 

A  B-r  icLE    VU.Ï. 
Sa  Majcfté  veut  que  les  Bans  &  ' 
Ordonnances   foient    fiiites  &    pu-    - 

a  J}t  l'Ordennimce  du  i.  OSobrt  fjo6. 
>.8i. 

*rt.  17. 

bliees. 


nvre  n  Titrt  ît.  A 
Uîîcs ,  (bit  à  h  Tcte  des  Corps  j 
Compagnies ,  lors  qu'elles  (èront  a 
fiKaifle  ,  Con  dans  ,lcs  Cairefbors  é 
lînn  pablics  de  Garnifon  ,  au  Non 
de  Sa  Majefié  fèalcmeoi.  {m)         -i 


T  I  T  R  E     1 1. 
Dtt  Ittviët  det  Treuptt. 

ARTICLI        PaEMIER. 

SA  Majefté  ordonne ,  veut  &  ci 
lendque  ItsOfficicrs  de  fesTto 
pes  ne  pourront  rcfufct  de  met' 
en  Bataille  leur  Troupe,  &chk 
paflèr  en  Revue  devant  les  Comii 
faires  des  Guerres,  lors  &  ainfi  qi 
en  reroni  mi  eux  requis.  {  h  ) 

AftTICLE       II. 

Entendtttt  Sa  Majefté  que  If 
Commiflàircs  avettitleilt  les  ' 
vemeurs  ou  Cotnmandans  &  le.' 

•  Du  ti.  OBthrt  t46l.  t.i. 
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irs  des  l*Uccs  j  &  où  il  n'y  en  aura 
jintj  les  Maires  ,  Echcviiis,  Cotifuls 
Li  autres  Magiftracs  ,  de  l'heure 
Li'ils  auront  prife  pour  feirc  Revûë 
es  Troupes  qui  y  feront  en  Garni-- 
in  ,  aSn  qu'ils  fe  trouvent  à  ladîce 
.evûë  ,  pour  donner  avis  aufdics 
lommiflaires  des  abus  qu'ils  pour- 
ant  remarquer  dans  icidîtes  Trou- 
es ;  Sa  Majeftc  leur  déclarant  qu'elle 
:s  eh  rendra  refponfablc ,  s'il  arrive 
u'aucuii  abus  foit  venu  à  leur  con- 
oiflàiice  ,  fans  en  avoir  averti  icIHits 
^ommiriàires.  (a) 

Article     III. 

Lorfque  Icfdics  ComniiiTaires  fe-- 
ont  la  Revue  des  Troupes ,  les  Offi- 
îcrs  d'iccHes  qui  feront  prefçns  ,  y 
llîfteront  çffedâveracnt ,  &  porie- 
ont  chacun  les  Armes  convenables 

fa  Charge  ,  môme  les  Enfeignes  j 
^omettes  &  Guidons ,  les  Drapeaux, 
c  Etchdarts,&  ils  feront  tenus  à  cha>- 
unes  defdîtcs  Revues ,  de  prêter  es 
nains  dudit  Commirtaire  le  Serment 
.c  bien  &  fidèlement  fcrvîr  Sa  Ma- 
cfté  ,  envers  Sif-fconrre  tous ,  fous 
'autorité  de  Sa,^ajeil:c  ,  &  de  ceifx 

a  Du   l.Ftvr.-er  Ibj^.T  ^ip..  fC 
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«[ul  les  commanderont ,  à  faute  de- 
quoi  Us  ne  pourront  être  pallëz  pic- 
icnsaufdices  Revues,  {a) 
Article     IV. 

Les  Commiflàïies  des  Guerres  ne 
pourront  pafl,èr  aucuns  Soldats  dans 
lefdites  Revues  qu'ils  ne  foient  d'âgç 
ic  de  force  convenable  pour  fcrvir , 
&  bien  armez  &  équipez  ;  Sa  Majefté  . 
voulant  qu'en  cas  que  lefdits  Com- 
miflâircs  rcconnoiflent  que  les  Sol- 
dats qui  leur  feront  prefentez  ,  ne 
foient  pas  propres ,  comme  dit  eft  , 
pour  bien  îctvir ,  ils  les  puiHcnt  tirer 
des  rangs ,  &  qu'ils  obfervent  la  mê- 
me choie  à  l'égard  de  la  Cavalerie. 
Article     V. 

Quand  les  Cavaliers  ou  Soldats 
d'une  Compagnie  ne  fc  trouveront 
point  habillez  ,  armez  &  montez 
comme  il  convient  ,  lefdits  Com- 
minàîres  retiendront  les  apoînteracns 
des  Capitaines  des  le  premier  jour 
que  les  Compagnies  arriveront ,  juf- 
qu'à'ce  que  lefaîts  Cavaliers  ou  Sol- 
dats foient  mis  en  état  de  bien  fcrvir-, 

a   "Du  \j.\itilltt  1(6^,  T.i.p.io9* 
Art.  jt.  ,  ■   ■ 

c  ij 
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rintention  de  Sa  Majcftc  étant  à  l'e 
gard  des  SuîlTes ,  que  ledits  Com 
mîllàircs  retiennent  pour  la  mêine  iïi 
deux  cens  livres  par  chacun  nioisajui" 
quesï  ce  que  tous  les  Soldats  dont  1. 
Compagnie  fera  compoCfc,  iblcni 
bien  habillez  &  armez. 

Article     VI, 
Ordonne  &  enjoint  Sa  Majeflé  auK 
CommiiTaires  de  lès  Guerres  de  faire 
toujours  mention  dans  les  premières 
Revues  qu'ils  feront  des  Troupes  qui 
iè  rendront  où  ils  feront  dépaccis,des 
jours  qu'elles  y  feront  arrivées,  &  de 
quel  jour  leur  paiement  devra  com- 
mencer ,  à  peine  à  ceux  qui  y  man- 
queront d'être  privez  d'un  mois  de 
leurs  ap ointemens  ;  Voulant  Sa  Ma- 
jefté  que  les  Gouverneurs  de  Ces  Villes 
Se  Places  ,  &  ceux  qui  feront  obligez 
defîgner  aux  Revues  des  Commillàî- 
tes ,  refufenc  de  le  làîre  à  l'égard  de 
celles  qui  feront  les  premières  qui  s'y     , 
feront  des  Troupes  qui   s'y  feront     1 
rendues,  à  moins  que  les  jouis  de     I 
leur  arrivée  n'y  foient  marquez  ,  Se 
qu'il  n'y  (oit  auffi  fait  mention  de     j 
aDmi.  Février  1^79,  t.^.f- S4. 
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quel  jour  leur  paiement  devra  com- 
mencer, (a) 

Art  1  c  LB'  VII. 
Ordonne  ,  veut  &  entend  Sa  MA- 
jcfté  ,  qu'à  l'avenir  les  Extraits  des' 
Revues  qui  auront  été  faites  de  lès 
Troupes ,  lefqucis  contiendront  plu-' 
iîeurs  feuilles  feront  Hgnez  fur  toutes 
&  chacunes  lefdites  touilles,  tant- 
f  par  les  Gouverneurs  des  Places ,  ou 
en  leur  ab(èuce  par  ceux  qui  y  com- 
manderont ,  &  parles  Majors  èç^èi- 
tes  Places,  &:  dans  les  Villes  &  autres 
lîcHX.où  il  n'y  nura  point- de  Gouver- 
neur ou  Commandant ,  m  de  Major^ 
&  où  il  fc  trouvera  des  Troupes,  par 
les  Maires  ,  Echcvins  ,  Confuls  ou 
atittcs  Magiftrâîs  deiîiîces  Villes  & 
lieux  )  que  par  lefdits  Commiflàîres 
des  Guerres  qui  les.  auront  dreHez  ;  3t 
peine  aufdks.  Officiers  &  autres  qui 
auront  fignez  lefdïts  Excraits  ,  & 
auCdits  CommilTaires  de  repondre  en 
leurs  propres  &  privez  noms  des 
îd>us  que  les  Commis  des  Trcfbrîers 
Généraux  de  l'Extraordinaire  de» 
Guerres  auroient  commis  au  fujirt  dcC- 
dits  Extraits  des  Revues. 

a  D»  lO.  Iniit  1 701.  t.  i  ;.  f.  1 1 1> 
C    iîj 


5  A  Code  JUitîtAÎre 

Article     VIII. 
Lerdits  Commillaircs  ,  dès  le  len- 
demain delcHis  Revues  en  envole- 
ront les  Extraits  au  Secrétaire  d'Etat 

6  des  ComiiiMidemcns  de  Sa  Ma.- 
jefté  ,  aiam  le  Déparcement  de  la 
Guerre  ,  &  aux  Intendans  dans  les 
Départcmcns  dcfquels  ils  feront ,  & 
les  délivreront  aufîi  dès  le  lendemain 
au  Treforier  de  l'Extraordinaire  de  la 
Guerre ,  ou  à  fes  Commis  <juî  feront 
fur  les  lieux,   (a) 

Article  IX. 
Veut  Sa  Majeftc  que  les  Commîf- 
faircs  de  Tes  Guerres  ne  foient  aflùjct- 
tis  à  fiiirc  plus  d'une  Revue  pat  nioisj 
pour  fervîr  au  paiement  de  fes  trou- 
pes (  b  )  ;  Si  qu'il  en  foit  régulière- 
ment fuit  trois  j  pendant  la  Campag- 
ne,aux  Troupes  d'Aimées  par  lelUits 
Commillàires  des  Guerres  avec  les 
Dircitcurs  &  Infpcdeurs  Généraux 
où  il  s'en  trouvera  ;  la  première  dans 
le  mois  de  Mai ,  la  féconde  dans  le 
mois  de  Juillet  ,  &  la  troificme  dans 
le  mois  de  Septembre.  (  c  ) 

3.  b  Du  9.  iyecembre  16Î1.T.  iy.p.\\6, 
&  du  i.Ftvrier  liTH't.^-p-fO.à"  ï*. 
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Article  X. 
Sa  Majefté  défend  trcs-exprcitc- 
meni  aux  Sergens  Majors  de  Cet 
Troupes ,  iôit  d'Infjnterie  ou  de  Ca- 
Tdleric  &  des  places  où  elles  (onj 
&  iccont  en  Garnifon  j  Si  aux  Com- 
millàires  de  fcs  Guerres  aiant  la  Po- 
lice dcfdiccs  Troupes ,  ou  qui  y  font 
&  fcronc  ordonnez,  de  prendre  ni 
recevoir  aucune  Paie  d'Homme  d'ar- 
mes. Chevaux- léger,  ni  Soldat, fur  les 
paiemcns  qui  iciont  faits  a.-.rdîttrs 
Troupes,{bic  par  les  mains  dc5  Capi- 
taineSjOu  Comnundans  des  Compa- 
gnies ,  foit  par  celles  de  ceux  qui  fe- 
ront lefdits  paiemens ,  ni  autrement, 
en  quelque  manière  que  ce  puîflè  être, 
foHS  prétexte  des  Ordres  que  tefditl 
Sergens  Majors  peuvent  avoir  obte- 
nus pour  cette  nn  ,  Iciqucls  Sa  Nïa- 
jefté  révoque  ,  &  quelque  droit 
qu'aucuns  defdjts  Commîlïaires  puîC- 
iem  pre'teiidre  d'avoir  par  les  Edits 
de  création  de  leurs  Charges  ,  de  re- 
cevoir ladite  Paie  ,  à  peine  aux  uns 
&  ,aux  autres  de  Concuffions  ;  & 
aux  Capitaines  ou  Cpmmaiidans  des 
Compagnies  qui  donneront ,  ou  qui 
ibufirironc  qu'il  foit  donne  aucuiic 
C   iiii 
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Paie  aulïlics  Sergcns- Majors  &  Com^ 
miHàircs,  Car  les  paicmens  qui  feront 
&ÎCS  aufdites  Compagnies  ,  d'être 
caflèz  &  privez  de  leurs  Charges. 

Article  XI. 
Ordonne  ,  veut  &  entend  Sa  Ma- 
jcfté  que  ceux  des  Commidàires  or- 
dinaires ou  Provinciaux  de  fcs  Guer- 
res qui  Ce  trouveronr  coupables  d'a- 
voir reçu  de  l'argent  des  Officiers  de 
fes  Troupes  ou  avoir  fait  avec  eux  en 
quclt]«c  manière  que  ce  foît  des 
Conventions  pour  paticr  dans  les 
Extraits  de  leurs  Revues  les  Regi- 
inens&  Compagnies  fur  un  pied  plus 
fort  que  l'ctfeftif.ouqui  fe  trouve- 
ront lc&,y  avoir  aiSucUement  paflScs, 
foient  non  feulement  punis  par  la 
Prilôn  &  la  Privation  de  leurs  Em- 
plois ,  mais  encore  pat  la  perte  téellc 
de  icurfdits  Offices  de  Commiflàires 
Ordinaires  ou  Provinciaux  de  fes 
■  Guerres  ,  lefqnels  en  ce  cas  Sa  Ma- 
jcfté  déclare  de's  à  prcfent  comme 
pour  lors  être  confifcjuez  à  fon  pro- 
6c.  (t) 

*  Du  1.  T»nvier  i66y  f.  I.  ^.  iSf. 
h  Dit  ti.  lunviir  17O;.  t.  1  f>f  •  ij< 
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Article    XI  T.  , 

Veut  &  entend  en  outre  Sa  Ma? 
f&i  cjuc  ceux  des.  CoinnundanS| 
Majors ,  Capitaines  ou  autres  Offi^ 
tiers  de  fès  Troupes  qui  auront  &it 
de  jêmblables  Conventions  avec  \s£~ 
dits  CommïHaircs  de  fcs  GuerrQS 
foicnt  caflëz  de  leurs  Charges  ,  (ans 
e{perancc  de  pouvoir  y  être  rétablis ,. 
&  foient  d'ailleurs  condamnez  à  te- 
nir Ptîfbiipendintlîxmois.  (*\ 


Du  Logtmatt  dts  Çtai  de  Guerre,    ^ 
Article     Premier. 

SA  Majeftd  ordonne  que  fes  Troi»- 
pes^ant  d'Iji&ncerie  que  de-  GcH" 
darmencjde  Cavalerie^  de  Houflirts 
&  de  Dragons  ,  qu'Ette  fera  demeu- 
rer en  Quartier-d^hiver  dans  les  ViU 
ks  âc  lieux  de  Css  Provinces  Frontiè- 
res ,  tt'y  auront  que  le  iimpleLogc- 
tnent  ;  &  que  dans  celles,  jeiwes- 
Villes  &c  lieux  où  les  Troupes-  oiw 
ucoûiiuiié  de.  loget  chez  Us.  Habl- 
*  Du  i-k.  laavitTliijOi.t-vt  -fn  itf- 
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tans,  il  ne  leur  fera  donné  que  le  coa- 
vcït  avec  des  lits  garnies  de  linccuils, 
places  au  feu  &  à  L-.  ch.',ndeltc  de  l'Hô- 
te  félon  fi»  commodité  ,  fiins  lui  de- 
mander autre  chofe  ,  fur  peine  aux- 
Officiers  de  ConaidioUj  d'être  cdTcz 
&  privez  de  leurs  Charges  ;  &  aux 
■  Gendarmes ,  Cavaliers ,  Houllàrts  , 
Dragons  &  Soldats ,  de  h.  vie.  (  a  ) 
Article  II. 
Que  tes  Troupes  qui  demeureront 
en  Italie  ,  en  Eipagne  &  dans  les 
Païs  Bas  qui  aparticnncnt  au  Roi  Ca- 
tboHque  ,  fe  contenteront  des  Loge- 
mcns  qui  leur  feront  ordonnea  pat 
ceux  qui  y  commandent ,  fans  exiger 
quoi  que  ce  foit  au-delà  de  ce  qui 
fera  porté  par  leurs  Ordres,  &  qu'el- 
les fuîvrom  auffi  ce  qui  leur  fera  or- 
^nnc  par  les  Officiers  Généraux  que 
Sa  Majcftc  fera  demeurer  avec  Iclai- 
tes  Troupes  poar  les  commander  j 
aiiiqueb  elle  c«donne  de  tenir-  fbig- 
Bcufement  la  main  à  ce  qu'elles  vi-> 
■yeni  dans  lefdits  Païs  en  fi  boiHi« 
Silcipline  &  Police  qu'elle  n'en  pm£^ 
-    jc  cecevoir  de  plainte. 

a  P»  l'Ofdênnitnee  Jm  frtm'ur  0S#- 
ènt  1706, f.  yfjp  4, 


Article  III. 
Lk  Lojeîn^as  icronr  fcïts  par  ks 
î,Uiia  &;  Eciir.-ïns  des  Vill«  ,  &  aox 
liens  oj  il  d'v  cniuia  poini ,  par  les 
SïnJics  ca  principaux  Habli^ns  atons 
foin  des  ^itsires  de  la  Commaïuorc  ; 
&  pour  les  Villes  &:  Places  où  il  y  a 
des  Go'jvemcurs  ,  en  leur  prcfence  , 
ou  s'ils  loni  ablcns  ,  en  prercnçe  des 
Licateruns  ou  autres  Commandons  j 
comme  auilî  en  prc/cnce  de  l'Intca- 
danc ,  oa  autre  Officier  érant  dans  la. 
Province  ou  Généralité ,  pour  le  fait 
des  Troupcs.fe  trouvant  mr  les  lîcuxi 
&  toujours  avec  le  Commîllairc  à  U 
conduite  ,  s'il  y  eft  prefcnt  j"  lequel 
TÏfitera  routes  les  oiaifons  avec  eux* 
&  tiendra  un  Contrôle  des  togC- 
mens  de  ion  coté ,  &  leftiïts  EcIkvù^ 
«n  du  leur,  {^a) 

Article     I V.  . 

Les  Billets  des  Logemens  feront 
mis  es  mains  des  Maréchaux  des  Lo- 
gis des.  Troupes  par  les  Officia"  dçs 
Villes  ou  principaux  îfeWcOTS  de* 
autres  lieux-  fans  (jueief^its^  Mitfi- 
■diaax  des  X-ogrs  ,  uj  aucuns  auwc* 

a  JSîf  4.  Ptovf mbte^  1.6^1,  ».  *ft-  i*' 
Ml.  i^. 
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officiers  a'iaiis  charges  dans  tes  Trou- 
pes fc  piiiffent  ingérer  des  Logemens, 
à  peine  d'ïiircrdiftioii  de  leurs  Char- 
ges, {a) 

Article.  V. 
Lefilits  Bitlets  contiendront  le 
sombre  d'Officiers  &  de  Soldats  qui 
logeront  en  ehacnne  Maîloii ,  où  il 
^e  pouEra  être  inïs  moins  de  deux 
Soldats  ,  {bic  de  cheval  ou  de  pied  , 
lefquds  ne  pourront  prendre  qu'un 
Ut  Se  qu'une  feule  Chambre  >  ou 
autre  lieu  ,  lêlon  ta.  commodiié  de 
l'Hôte.  (  b  ) 

Article     VI. 
Et  torfque  les  Troupes  augmenre- 
roHt ,  tes  Conarrûflàîrcs  à  la  coriduU 
le- ,  avec  les  Maires  &  Echevîns  oti 

ÎrJucipaux  Habîtans  enre^âreronr 
;s  Soldacs  que  l'Officier  qui  com>- 
tnandeTa,la /Troupe  leur  prefcntera; 
ccnûte  leur  donneront  un  Billec  de.- 
Logement  figné  d'eux  ;  enlêmblc  des- 
Maires  >  £chevins  &  Habîtans  ,  fuU 
vaoc  rcquct  les  Soldais  feront  teçiW:- 
&  s'it  furvient  des  Officiers  qui_ 
«.'iaetir  été  preièns-lors  de  l'affictçc- 

a,fc  Dm  ^  ttûvimirf  i£f  i.  ».  ï.fklov- 
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du  Logement  ;  ils  feront  logez  par 
Billets ,  expédiez  en  la  même  forme  ; 
&  il  le  Commilîàîre  à  h  conduite  eft 
abfcnt  ,  les  Maires  &  Echevins  & 
principaux  Habitans  ,  expédieront 
eux  {èuls  lefdits  Billets  ;  &  au  retour 
dudit  CommiflàirCj  ils  lat  donneront 
un  Relie  figné  &  certifié  d'eux  ,  ife 
tout  ce  qui  fera  arrivé  d'Officiers  Si 
de  Soldats  à,  la  Garnilbn  pendant  fou 
abrcuce.  {a} 

Article  TII. 
Il  a'y  aura  aucun  Habitant  Exemt 
de  ^Logement  r.  hors^  les  Ecciefiafti- 
qiics  ,  les  Geniilhomines  &i(ânS'pic- 
frflioH  des  Armes  ,,  tes.  Ghefe  des 
Compagnies  d'Officiers  BUiiaux  ,. 
comme  Prcfidcns  ,  &  Lieutenane 
Généraux.  |5i  Parricidjcrs ,  Civils  Se'- 
Criminels  ,  les  Gens  du  Roï  ,  des": 
Sièges  Preâdiaux  &c  Roiaox  ,  les 
Maires  &  Echevins  y.  Receveurs  des.' 
Telles  &  Taillon  ,  Commis  de  Fer- 
miers des  Gabelles  ,  Traites- Foraines  ^ 
eu  autres  Fermiers ,.  Trelbriers  ou;. 
Receveurs.  Généraux  &  Particuliers  ' 


il  Code  Militaire. 

étant  en  Exeidce  &  aîanc  le  manu 

ment  aiîliiel  des  Deniers  de  Sa  Ma~ 

jcfté.  ia) 

Article     VIII. 

Elle  ordonne  <jue  l'Article  précè- 
dent fera  exécuté  félon  fa  forme  & 
Kneur  ;  &  ce  i^ifant  que  ions  prc- 
rendus  Privilégiez  ,  qui  par  ledit 
Article  ne  doivent  point  jouir  de 
l'Exemption  it  Logement  de  Gens 
de  Guerre  ,  y  feront  fnjets ,  nonobf- 
tanc  tous  jugcmeiis  &  Arrêts  pat  eux 
■obtenas  au  contraire  ,  même  à  leurs 
Titres  &  prétendus  Privilèges  d'E- 
xemption dudit  Logement  de  Gens 
de  Guerre  ,  lefquels  Sa  Majcftc  à  cet 
égard  feulement  déelarc  nuls;  f  b)  Sa 
Wajeflc  entendant  qu'il  n'y  ait  fcnlc- 
meut  que  ceux  qui  doivent  être 
Exemrs  du  Logement  de  iës  Troupes» 
fuivant  le  précèdent  Article  ,  qui  cii 
ibient  exceptez.  (  c  J 

a  Cm  4.  Nirve^irt   iSfî-   I,  I.  f.  )!• 

Art-  10. 
h   U«  ij.   Ki-Vtmir't    i6y6-    t.  m. 

f.  ÎOS. 
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ARTlCtE       IX. 

Les  Lpgcmens  étant  alïîs  ncpour- 
ront  êcic  changez  que  par  l'ordre  dti 
" Comraiilàite  à  la  conduite  ,  avec  Ta- 
vis  des  Maires  &  Echevins  ou  prin- 
cipaux Habitans  ,  defqiicls  change- 
mens  ledit  Commîflàire  fignera  les 
Billets  avec  Icfdits  Maires  &  Echc- 
'vins ,  à  faute  dcquoi  il  n'y  fera  point 
déféré.   (4) 

A  n.  T  r  ,c  L  E    X. 

Et  en  cas  que  lefHits  OtEcîers  des- 
Villes  ou  principaux  Habîtans  de* 
autres  lieux  ,  exemptent  quelque 
mai£bn  ibjctre  à  Logement ,  Sa  Ma- 
jcfté  veut  que  le  Commiffairc  à  U. 
conduite  expédie  fcs  Billets ,  pour  y 
fiirc  loger  ceux  que  bcibïn  fera  ,  lef- 
quels  leront  reçus  es  niaîfons  qu'il' 
EOtteia  en  fes  Billets,  à  peine  aux  re- 
fufans  de  n-eiuc  ^vrcs  ,  dans  les  Vil- 
le^ ,  &  de  cUx  livres  aux  autres  lieus;, 
ladite  amende  ^licablc  à  rtiôpical 
du  lieu. 

ARxrcLE     XI. 
■     Et  en  cas  dé  (Kfficulnî  far  ce  fiijet 
&:  en  tout  ce  qui  concerne  les,  Loge-' 
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Article  XI. 
Et  en  cas  de  difficulté  fiir  ce-  fujet 
&  en  tout  ce  qui  concerne  les  Loge^ 
meiis  ,Ic  GouverncHtdela  Province 
ou  Lieutenant  General  pour  Sa  Ma- 
jefté  «n  iccîlc  ou  en  l'Armée ,  ou  bien 
nnrcndanc  ou  Officier ,  aiant  la  di- 
redion  de  la  Police  des  Gens  de 
Guerre  en  ia  Province  ou  Généralité, 
en  jugera  fouverainemcnt  ,  &  lefliis 
Oincrcrs  de  ta  Juftlce  ,  déclarez 
Exemps  lëront  obligez  de  tenir  U 
main  à  l'exécution  de  ce  outrera  or- 
donné en  confeqiience  du  prefcnE 
Article  ,  à  peine  d'éire  privez,  de  la- 
dite Exemption,  (il J 

Article  XI  I. 
Sa  Majedé  donne  pouvoir  audir 
Commiiraire  à  la  conîJuïte  de  taira 
Loger  des  Gens  de  Guerre  chez  ceux 
qiTÎ  par  connivence  ou  auttemenr». 
iaufriront  qu'il  foic  commis  quelque 
abus  au  fait  des  Logcmens  aprésqu'Us 
en  auront  reçu  plainte.  (  ^  J 

»D«  é^  tievtmit*  lin.  '-^  KiJf^ 
b  Du  ij.  titilltt    lUj.    t.i^f,  joj,. 
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Article  XIII. 
Sa  Majcfté  veut  &  oncend  que  lef- 
dîts  Commîflàircs  prcnncnr  leur  Lo- 
gement immédiatement  après  cchiî 
ia  Commandant  de  la  Troupe  qu'ils 
conduiront,  foie  d'Infanterie  ou  de 
Cavalerie  ,  tant  es  lieux  de  Paflàge  , 

;|u'en  ceux  de  Séjour  &  de  Garnî- 
on.  {a) 

Article     XIV. 
Sa    Majellé    ordonne  ,    que    les 
Troupes  d'Infentcric  de  fes  Armées, 
qui  (ont  &  feront  en  Ganiifbn  dans 
les  Citadelles  ,  Châteaux  ,  &  Places 
fofics  ,  dans  Iclqucts  il  fc  trouvera 
des  Troupes  de  Garnifon  ordinaire , 
ou  Morte-paies  entretenues,  auront 
le  choix  des  Logemèns^.  (b) 
Article     XV. 
■  Q)ie  les  Officiers  des  Compagnies 
d'IiÂmerie  fervans  dans  les  Villes» 
Citadelles  ,  Châteaux  Forts  &  Ré- 
duits ,  prendront  le  Logement  pour 
eux  &  leurs  Compagnies,  fuivant 

•  Du  15.  ^ilUt    liéj.  t.itp.  ;oj. 

art.  17. 
h  Dm  t;.  Inilht  j66f.t.i.  f. x^t. 
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l'ancienneté  des  Corps  dont  ils  fc- 
rontjcenx  des  Corps  les  plus  anciens 
.  choililTànt  lefdirs  Logemens  préfcra- 
bfcment  aux  autres,   (n  ) 

Article  XVI. 
Qiic  les  Capitaines  réformez  d'In- 
fanrcrie ,  de  Cavalerie  &  de  Dragons 
auront  Logement  dans  les  Garnifons 
Se  Qiiarticrs  où  fe  trouveront  les 
Compagnies  à  la  fuite  defquelies  ils. 
auront  été  mis  par  les  Ordres  de  Sa 
Majefté  ,  &  dans  les  lieux  portez  par 
ics  Routes ,  après  les  Capitaines  en 
pied ,  &  les  Licutcnans  Reformez 
aptes  les  Lîeiitenans  en  pied. 

a  Du  i^luilUt  léfij.  t.  i.p.  1^1.  d- 
ii>î.  Art.  4-1.  &  4t. 


MÈ 
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TITRE     IV. 

Vts  TaMx  qui  firent  mis  *hx  Vivrtt  ; 
du  pAin-àe  Munition,  &  dis  Fmr- 
rstgts  q»  firoitt  fournit  itii  Troupe» 
tn  Caraifi», 

Arxicle    PniMiiK. 

SA  Majesté"  ordonne,  veut 
&  enicntl,  que  tous  Chef^ ,  Offi^ 
cicrs  &  Soldats ,  tant  de  cheval  que 
de  pied ,  feront  eUJgez  de  paîer  de 
gre  i  gré  les  Vivres  &  autres  chofes 
qui  leur  feront  fournies ,  foit  dedans 
ou  dehors  le  Roiaumc  ,  à  peine  aux 
Officiers  de  ConcuÛîon ,  8c  aux  Sol- 
dats de  la  vie.  (  a  ) 

Article  II. 
Et  pour  leur  donner  moïen  de  le« 
paier  iâns  qu'il  y  furvicnne  aucune 
conicftation  ni  dîfEculté,  il  fera  mis 
Taux  aux  Vivres ,  ftiîvant  le  prix  de^ 
trois  derniers  Marchez  pfïèz  avant 
Ventrée  des  Troupes  dans  la  Garni- 
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ion ,  Si  ce  par  tes  Incencians  ou  aa- 
très  Officiers  aîans  la  Direftion  ââ 
Paiement  &  de  la  Poticc  des  Troupes 
dans  les  Provinces  ou  Generalitez  i 
OH  en  leur  abfcnce  ,  par  les  Commif- 
{âires  aux  conduites ,  le  tout  avec  les 
Maires  &  Echcvins  des  Villes  ,  Syn- 
dics ou  principaux  Habîtans  des  au- 
tres lieux  ,  qui  feront  tenus  de  leur 
donner  connoiflânce  Judit  prix,  pour 
mettre  ledit  Taux  ,  Se  les  Habiraiis 
de  fonmir  les  Vivres  aux  Gens  de 
Guerre  en  conformité  d'iceluî  Taux, 

Artiale    m. 

Veut  Sa  Majcfté  ,  que  les  contre- 
venans  foient  punis  par  amendes ,  & 
autres  peines  que  te  cas  pourra  re- 
quérir :  cotnme  aullî  qu'à  t^ute  par 
quelque  Chef  ou  OiEcier  des  Trou- 
pes que  ce  Toit,  Se  de  quelque  qualité 
qu'il  puitic  être  ,  de  paier  les  vivres, 
iuivant  ledit  Taux  ,  il  Ibit  arrêté  fut 
le  champ ,  &  Toit  procédé  contre  lui 
félon  l'exigence  du  cas, 

>  Dh  ^.  Snvtmhrt  iSiU  t,  I.  f,  ki* 
&  ij.  Art.  14. 
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Article  I  y. 
Et  à  l'cfgard  du  Soldat  à  pied  ou  à 
cheval  qui  aura  noiabicment  contre- 
venu .  Sa  Majefté  entend  A:  ordonne 
qu'il  lôït  puni  exemplaiiement ,  & 
que  tous  les  dommages  qui  feront 
commis  par  un  ou  plulîeurs  Soldats 
de  cheval  ou  de  pied  d'une  Compag- 
nie ,  (bit  pour  avoir  exigé  quelque 
choie  làns  paier,  ou  anfrcmcnt,foicm 
réparez  aux  dépens  du  Chef  ou  de 
t'OiHcicr  qui  la  commandera  ;  Se  s'il 
n'en  a  pas  le  moien  ,  que  celui  qui 
commandera  le  Régiment  en  foit 
tenu  ;  Se  que  la  valeur  des  chofcs 
prifes  par  eux  ,  ou  ceux  qui  icront 
îbus  leurs  Charges ,  fans  paier ,  ou 
de  leurs  degats  &  dommages ,  foit 
tabatuc  fur  le  paiement ,  tant  des 
apointemcns  ,  que  de  l'uftencilc  des 
Chefs  des  Corps ,  &  dei  Officiers  qui 
commanderont  les  Compagnies ,  8c 
que  fi  leurs  apointemcns  ne  fuififent, 
ils  en  repondent ,  &  en  foienc  pour- 
fuivis  en  leurs  biens ,  tanc  à  la  dili- 
gence deldiis  Officiers  crans  dans 
les  Provmcesôr Gcneralîcez  pour  te- 
nir la  main  au  paiement  &  à  la  Po- 
lice des  Troupes  j  &  des  Commîf- 
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faites  à  leur  conduite,  que  des  Bail- 

lifs ,  Sénéchaux ,  Prévôts ,  Juges  ou 

leurs  Lieutenans  ou  autres  Omcîers 

Hoiaux. 

ArtichV. 

Et  Sa  Majeftc  voulant  témoigner 
en  toutes  occafions  à  fes  Peuples ,  le 
foin  iqu'eilc  veut  prendre  de  leur 
Ibulagement  ;  Sa  Majefté  défcnd  crès- 
«xpreflfémcnt  à  tous  Scrgens-Majors 
&  autres  Officiers  Majors  de  fcs  Pla- 
ces j  de  lever ,  prendre  ni  exiger  au- 
cune chofc  généralement  quelcon- 
que ,  foit  en  argent  ou  en  elpece ,  fur 
les  Vins»  Bières  ou  autres  denrées 
qui  Te  consommeront  dans  les  Villes 
éc  places ,  ou  qui  entreront  ou  forti- 
ront  d'icelles  ;  ni  même  d'obliger 
les  Bouchers  à  leur  donner  les  Lan- 
gues des  Bœufs ,  Moutons,  Porcs  &C 
autres  Bcftiaux  qu'ils  tueront  dans 
lefdîtcs  Villes,  lecout  fur  peine  de 
Concullîon  St  d'être  contrains  à  h 
relHtution  de  la  valeur  de  ce  qu'ils 
auroîent  exigé  an  préjudice  du  con- 
tenu au  prefent  Article.   (  <  J     . 
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Article  VI. 
Sa  Majefté  ordonne  ,  ^u'à  c»m- 
meiicer  du  premier  joue  de  Mai  dc 
jufqu'au  dernier  Odobre  enfiiivanc , 
les  Munitionnaires  Généraux  de  Tes 
Armées  fournirom  tine  Ration  de 
Pain  de  munîcioii  du  poids  de  vingt- 
quatre  onces,cuit  &  raflls  entre  bhSc 
blanc  ,  à  chaque  Brigadier  ,  Cara- 
binier ,  Cavalier ,  Houflàrt ,  Dragon, 
Sergent,  Haute-paie  ,  Soldat,  Trom- 
pcEe  ,  Timbalier,  FitFrc  ,  Hautbois 
&  Tambour  de  Tes  Troupes  d'Infan- 
terie ,  de  Cavalerie  &  de  Dragons , 
Françoifes ,  &  Etrangères  qui  teront 
en  Garnifon  dans  fes  Places  Frontiè- 
res pendant  ia  Campagne  ;  comme  3 
ceux  des  Troupes  d'Infanterie ,  de 
Cavalerie  &  de  Dragons ,  Françsifcs 
&  Etrangères  qui  fe  trouveront  dans 
tes  Places  qui  apartïcnncnt  au  Roi 
d'Efpagne  dans  les  Païs-Bas  :  Pour 
laquelle  Ration  dePain  de  munition 
il  leur  fera  déduit  à  chacun  fur  leur 
Solde  deux  fols  par  jour ,  que  le  Tre- 
forier  General  de  l'Extraordinaire  deï 
Guerres  retiendra  eu  fcs  mains ,  lâns 
que  îefditcs  Troupes  pour  quelque 
caufe  que  ce  foît ,  pUUfent  fc  drfpen- 
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1er  pendant  ledit  téms  de  recevoir  le 
Pain  qui  leur  lèn  fourni^  à  peine  aux 
Officiers  qui  fouffrirotit  que  ceux  de 
leurs  Compagnies  y  Btflênt  quelque 
refus  d'être  cafTez  Ôc  privez  de  leurs 
Ciurges.  (  a  ) 

Article  VII. 
Sa  Majefté  a  réglé  que  la  Ration 
du  Fourrage  qui  lèra  fournie  à  toutes 
las  Troupes  de  Gendarmerie,  de  Ca- 
valerie ,  de  Houilàrts  &  de  Dragons 
pendant  l'hiver.,  dans  les  lieux  où 
elles  feront  logées  ,  fera  compoftfe  , 
de  quinze  livres  de  fbïn  &  cinq  livres 
de  paille,ou  de  dis-huit  livres  de  hîa 
uns  paille  où  il  n'y  en  aura  point ,  & 
des  deux  tiers  d'un  BoifTeau  d'avoine 
mefure  de  Pais,  dont  les  vingt-quatre 
£oiireaux  font  le  Septier  de  ladite 
tnefure  de  Paris.  (!>) 

Article     VIII. 

L'intention  de  Sa  Majefté  eft  auIS 
de  &ire  fournir  du  Fourrage  aux 
Officiers  de  fcs  Troupes  d'Intantcrie 

a  D(  l'Ordeninuia  d»  ^o.jtvTil  1707. 

b  Titl  Ordtnnuaiê  ttufitmitrO^etit 
I70i.f.4-     ■ 

qu^.le 


Livre  II.  TUrt  IV.  Ji' 
qu'EUe  dellînc  pour  fcrvir  en  Cam- 
pagnc,afin  de  leur  donner  moien  d'en- 
tretenir leurs  Equipages  pendant  l'iii- 
.  vct,&  Elle  a  régie  que  la  Ration  de  ce 
.  Fourrage  fera  de  douze  liv.  de  foin  & 
huit  livres  de  paiIie,ou  de  fcizc  livres 
de  foîn  Cuis  pcille,  &  d'an  demi  Boif- 
Tcau d'avoine  mcfurc  de  Paris,  (a) 
Article     IX. 

Veut  Sa  Majeftc  que  les  fu/dices 
fournitures  de  Fourrage  foîent  régu- 
L'crcment  fiiircs  à  la  Gendarmerie ,  à 
la  Cavalerie ,  aux  Houl^rts  &  aux 
Dragons  ,  &  aufdics  Officiers  d'In- 
fanterie dujour  que  les  Troupes  en- 
trerontf  ci^.jDuartiei  -  d'hiver  ,  & 
qu'elle  leut Toit  continuée  jufqu'au 
tems  qu'elles  Ce  metcront  en  Campa^ 
gnc.(  h  ) 

Article     X. 

Défend  trés-cjtpreflémcnr  Sa  Ma- 
jcfté  aux  officiers ,  .Gendarmcs,Che- 
vaux-legcrs  ,  Cavaliers ,  Houflàrrs  & 
Dragons  de  demander  aux  Gardcs- 
Magazins  &  Entrepreneurs  àc  la  four- 
niture des  FoMrtages  unç  plus  grande 
quantité  de  Rations  que  celle  mar- 

a,b  Df  COr.dtnniiare  d»  fv'micr  Ocif- 
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quée  pat  les  Ordonnances  de  Sa  Nti- 
jeftc,&  aafdîts  Officiers  foît  de  Gen- 
darmerie^fbitde  CivAleiitr,dc  Houf- 
iârts  ou  de  Dragons,  de  rûn  dîmi- 
naet  fur  les  Rarions  cî-defliis  ordon- 
nées pour  La  fubûftance  du  Cheval  du 
Gendarme ,  Chcvau-lcger ,  Cavalier, 
HouJIart  ou  Dragon  ,  pour  le  donner 
■à  leurs  Chevaux,  ou  pour  tes  conver- 
tît en  argent,à  peine  aufHïts  Officiers 
d'cctc  cailêz  &  privez  de  leurs  Char- 
ges ,  &  aux  Gendarnaes,  Chcvaux-lc- 
gers ,  Cavaliers  ,  Houllàits  &  Dra- 
gons ,  de  la  vie.  (  a  ) 

Article  XI. 
Défend  auffi  Sa  Majtfté  fux  Gar- 
des-Magazîns  &  Emteprénrtrs  de 
convenir  aucunes  derdites  Rations 
de  Fourrage  en  argent ,  à  moins  que 
leldits  Gardcs-Magazins  &  Entrepre- 
neurs n'en  aient  ©idte  par  écrit  des 
Inrendans  y  fur  peine  de  la  vie  iSc  luL 
dits  OiEcicrs,.GeiidarmêSjChevaux- 
legets ,  Cavaliers ,  Houflàrts  &  Dra- 
gons ,  d'entrer  avec  eux  en  aucune 
compblîtion  là-delTus,  ^à  peine  aux 
Officiers  d'être  càffèz  ,  &c  aux  Gen- 

a  De  VCrdim»>iii  du  frimUr  OScbre 


17C6.> 


.   Cooyk- 
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dàrmcs  ,  Chevaux-Icgers  j  Cavaliers, 
Houflàns  Se  Dragons  des  Galcrcs.  (a) 

A  R  TIO  L  E  VII. 
Taïc  en  outre  Sa  Majeftë  trcs-ex* 
prcilcs  défenfes  aufdits  OSiciers , 
Gendarme s^Chevaux-leger s ,  Cava- 
liers j-Houffarts  &  Dragons  tic  ven- 
dre aucun  Fourrage  ;  &  aux  Habiians 
Àcs  voies  &  Ucox  où  Us  icroat  lo- 

fez  Se  des  environs  d'en  acheter 
'eux  ,  fur  les  mcmet  peines  aufdits 
Officiers  d'être  caflczj  &  aux  Gen- 
darmes ,  Chevaux- légers ,  Cavaliers, 
HouHàrts ,  &  Dragons  des  GalcrcS  , 
&  fur  peine  aufdits  HaUtans  de  trois 
'  -cens  hvrcs  d'amwide.  {If) 

a,b  I>«  VardnnMttei  du  frfmhrO^*- 
brt  ijof.  f.  m. 


âââ 
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TI  TRE      V. 

^e  l'Ob/iJftnce  due  aux   Geuverneurs 

OH  Cemm*ndans  des  PUcet ,  far 

les  Troupes  qui  y  ferant  en 

Gtirm/en. 


S 


Article     Premier. 

A  Majesté'  ordonne  que 
tous  Chefs  &  Officiers  de  ics 
Troupes ,  &  ceux  ctaqs  fous  lcu»s 
Cha,rges  ,  rcconiioîcront  les  Gouver- 
neurs des  Places  où  ils  feront  en  Gar- 
nifbn  j  ou  les  Commandans  en  îccl- 
les,aians  Commîffion  exprcflè  de  Sa 
MajeHé  ,  Se  qu'ils  obéiront  à  leurs 
ordres  fans  difficulté',  (a) 
Article  II, 
Qn'en  l'abfence  defHits  Gouver- 
neurs, ils  rcconnoîcronc  pareillement 
les  Lîeucenans  pour  Sa  Majcftc  efdi- 
tes  Places,  &  obéiront  à  leurs  ordres, 
tout  ainlî  &  en  la  même  manière 
qu'aufdits  GouverneiirSjS'ils  y  ecoicnt 
prefens.  (  h  ) 

a,b  Du  ii.O(iohei66i,t.l.t.llS. 
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Arïtcle  III, 
Que  fi,  lors  de  t'abfcencedti  Gou- 
verneur oa  dti  Lieutenant  de  Sa  Ma- 
jeftc  dans  une  Place ,  le  Scrgem-Ma- 
jor  d'icelle  fe  trouve  avoir  Coramîf-- 
iîon  ou  Ordre  exprès  de  Sa  Majcfté 
pour  y  commander  ;  fou  intention 
cft ,  que  tous  lés  Oificiers  &  Soldats 
qlTÎ  y  feront  en  Garnifon  ,  le  rccon- 
nsiflent  &:  lui  obéiflent ,  tout  ainfi' 
qu'ils  feroîent  aiidk  Gouverneur  ou 
Iiieutenanc  de  Sa  Majefté  ,  s'ils  y 
«oient  prcfcns ,  fur  peïne  de  dclo- 
bciUànce,  (  4  ) 

A  R  T  I  c  t  E.  I  V. 
Que  lors  que  le  Gonverneur  ou 
Commandant  dans  une  Place  ,  ou  le 
Lieutenant  pour  Sa  Majcft^  ,  en  fon 
abfence  ,  ou  que  le  Sergent-Major  de 
leur  part  Ordonnera  aux  Officiers  des 
Troupes  y  étans  en  Garnifon  ,  de 
faire  prendre  les  Armes  à  leursSoldats,  ' 
&  de  les  mettre  en  Bataille ,  foit  pour 
faire  Revue  ou  autrcment,ou  de  déta- 
chée des  Hommes  commandez  de 
leurs  Corps  &  Compagnies ,  pour 
cjuelqu'ocalîon  que  ce  puillè  ètreilef- 


Oiuhrt  \€tx 

.M.f.l 

.&t.n,..,: 

'■d"uj. 
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àîts  Officiers  y  fatisfâîront  iàns  délai 
ni  difficulté  ,  &  fans.quc  ledit  Goa- 
yernciir  oa  Commandant  ou  Lieute- 
nant de  Sa  Majefté  ou  Sergent-Ma- 
jor ,  foieni  tenus  de  leur  rendre  rai- 
ijon  dki  Tujn  de  ce  Commandement 
ni  dey  en  expliquer,  (ic)  . 
A  RT  I  c  i  s  V.. 
Et  comme  il  n'ell  pas  pofHble  de 
prévoie  toutes  les  difficulrez  Se  Aif- 
Fercns  qui  peuvent  naître  journelle- 
ment entre  les  Ofliciers-Majots  île  fes 
Vjlles  &  Places,  &  ceux  de  fes  Tcftu- 
pcs  y  ètans  en  Garnifen  :  Sa  Majefté 
veut  &  encend ,  qu'en  cas  .qu'il  en 
arrive  qui  n'aient  point  été  décidez 
par  le  prefenr  Règlement  ni  par  les 
prccedens  ,  aurqueh  n'cft  pcnnt  dé- 
roge par  celui-ci ,  ils  ibient  réglez 
par  provision  par  les  Gouvccncnrc  y 
Lîeutenans  de  Sa  Majefté  oii  Com- 
Tnandans  pour  Elle  dans  fes  Places , 
lefquels  feront  tenus  d'en  avertir  în- 
ceflament  Sa  Majedc  ,  laquelle  en- 
joint à  tous  lefdits  Officiers  de  s'y 
conformer  JHfques  à  nouvel  Ordre 
de  Sa  Majefté  ,  fur  peine  de  defo- 
béïflànce. 
a  Du  it.OftBbiii i.T  t^.ixi^ri,it. 
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TITRE     V I. 

Crf*  Di fàplim  dts  Tmtpei  en  Géf 

mfia  dsMt  Us  Cit>uUltt ,  ChA- 

teMnx  ,  Fmt  M  Reims. 

Alk.TICI.E    Pkeihizr, 

SA  Ma  ifesTE*  ordonne,  taxtc 
entend  ,  que  les  Officiers  des 
Troapes  d'Infâiitcrïc  qui  feront  co 
Garnifbn  dans  les  Cirâdel!es  ,  Chà- 
reaux  ,  Fons  oa  Réduits ,  n'en  pour- 
ront fortir  2VCC  leurs  Corap2gnies  ou 
partie  d'iccllcs  ,  'qaclqucs  orares  qui 
leur  en  fcneni  doanez  par  tes  Gouver- 
iKors  eu  Lieutenans  Généraux  des 
Provinces ,  ou  par  les  Gouverneurs 
patticuUcis  des  Villes,  Lieutenans  ou' 
Comtnuidans  en  tcelles  ,  s'ils  n'en 
ont  Ordre  exprès  de  Sa  Majelté ,  ou 
que  ce  {bit  pour  Icrvïr  dans  les  Villes 
ou  lefHïtes  Citadelles  ,  Châteaux  , 
Forts  ou  Réduits  ,  font  attachez  ,  en 
quelque  occafîon  prcllàntc  au  fetvice 
de  Sa  Majcflc ,  à  peine  aufdùs  Chefs- 
D    iiij 
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Article  V. 
QiK  lerdirs  Officiers  ne  pourront 
donner  Congé  à  leurs  Soldais  poiii" 
découcher  des  Garnifons  ,  fans  la 
pCEmifÏÏon  des  Gouverneurs  ouCom- 
mandant-;  lelquels  ne  pourront  pa- 
reillement donner  ladite  Permiflioil- 
lâns  une  neceflîté  abfoluc  ,  fur  peine! 
aux  uns  &  aux  autres  de  repondre  du 
préjudice  que  le  fervîc»  de  Sa  Ma- 
jcfté  en  pourroit  recevoir,  (a.) 


TITRE     VU. 

I>tt  Ctngtr.  tpù  fourrant  être  accordez 
aux  Officierj  ,  Soldati ,  Ctvd'un  i 
&  Dragont ,  dans  les  Placis  j  <^ 
det  Partis  qtà  en  fertirant. 

Af-TIçli     Preucur, 

SA  Majesté*  ordonne  vent  & 
entend  que  nul  Officier  ne  pourra 
coucher  hors  de  la  Place  ou  heu  de 
Garnifbn  ,  ni  même  fortir  d'icelui ,  ' 
fcfis  la  permiflioH  exprcffc  duGouver- 
neur  ou  Comniindanc;. comme  auOt 
»  DHi'i.'uilitt  tfi«î.(.i.^»?i-«fr.-t^i- 

I>    Y 
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qu'il  ne  pourra  douneir  Congé  à  au- 
cun'Soloac  fans  Ton  gré  &  conième- 
ment,  (a) 

Article     il. 

Défendant  ircs-cxprcfi'cment  Sa 
Majcfté  aux  Cavaliers  ,  Dragons  3c 
Soldats  des  Troupes  qui  feroni  mis 
dans  les  Villes  &  Pkccs  Frontières  où 
la  Gabelle  n'eft  point  établie  ,  dl  for- 
tir  defdices  Villes  &  Places  fans  Con- 
gé exprès  par  écrit  d^sCommandans 
en  iccUes  ;  leiqueSs  ne  lesleuB  acor- 
deront  point  fans  une  neecOîté  du 
lècvice  ou  quelque  bcfoin  Reliant  , 
aBn  d*enïpécber  qu'ils  ne  puillènt  al- 
kr  coDimettre  le  Fanx-Saanage  ,  à. 
pcÙK  aultlics  Cavaliers ,  Dragons  Sc 
Soldats  qui  en  leront  fbrris.  fàas  ledit 
Congé,pour  la  premicie  fois  de  crois 
jours  de  prifbti ,  de  qiûnce  en  cas  de- 
réddîve3&  poar  la  troîfiémc  fols  d'ê- 
tre punis  conune  Defcrteurs.  (h) 
Article     III. 

Sa  Majefté  entend  que  les.  Conw 
mandans  des  Provinces  ^  des  PlaceS' 
oè-les  Regtmens  de  Cavalerie  ou  de 

3  D»  ii.Otttbr»  téiutn.t.ijfy, 

a  l>JK  J.I.,  iàiltt  i(^.  t.  *»^f,  ifi-    , 


Livre  II.  Tttre  Vif,  »j 
Dragons  fo(it  en  Q.uartier-d'liyvcr  ,: 
ne  puiiléni  donner  Congé  aux  Capi- 
taines &  aui  autres  Officiers  delHîts- 
Rcgimens  qUÎ  y  devront  êtrcprcfcns, 
que  pour  quinze  jours ,  &  qu'à  un 
Capitaine  de  chaque  Régiment  à  \x 
fois  ,  pour  aller  acheter  de»  Chevaux 
&  autres  chôfès  pour  leur  Compag- 
nies ,  &  que  jufqu'à  ce  que  le  Capi- 
taine <jHi  aura  eu  Congé  y  foit  re- 
tourné ,  aucun  autre  Capitaine  da 
même.  Régiment  n'en  puillè  partir  '^ 
qu'il  en  feii  ufé  de  m^me  pour  les 
autres  Oficîers  des  Compagnies ,  & 
que  tout  Officier  qui  outre-palTera: 
le  tems  qui  hii  fera  pi-efcrEt,  telle  rw- 
Ton  ou  excufc  qu'il  en  donne  ,  foit- 
inîs  en  prîlbn  làns  qu'on  le  puinè' 
mettre  en  liberté ,  que  .par  Orire  de 
Sa^4aicflé.  («J 

Article  IV, 
Lintention  de  Sa  Majefté  eft  »i^;. 
que  lelHits  Commandans  des  Provin- 
ces &  des  Places  ne  puiiîem  dtmncr 
Congé  aux  Capitaines  des  Regijncns^' 
d'Infanterie  qui  y  feront  en  Gamî- 
fon  ou  en  Qjiartter-d'byveir&qui  y' 

'       »  D*  l'Ordtimsmt  4/» ^4>"f *"''''* 
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devront  être  prefens,  <|uepourqunr 
ze  jours  ,  &  i^u'à  un  Opitaine  à  h- 
ftfis  de  cluque  Banilloii ,  &  que  juf-  ! 
qu'à  ce  que  le  Ca^^îtuiic  y  loic  cetout-  ' 
né  ,  aucun  autre  Capitaine  du  ménie 
Bataillon  n'en  piuilc  partir  :  Que  s'il' 
arrive  qu'un  Capitaine  oucrc-pade  le 
tf  ms  qui  lui  auia  été  acordc  ,  telle 
laifon  ou  excufc  qu'il  en  donne  ,  il 
•foie  mis  cii.prilbn ,  ic  ne  pinlfe  être 
mis  en  liberté  que  pu  ordre  de  Sa 
Majcilé.  f  «  ) 

Article  V. 
Sa  Majcûé  dcclaraDi  qu'aucun  Ca- 
|utainc  de  Tes  Troupes,,  tant  d'Infào- 
lerie  que  de  CaYale  tie  &  de  Dragons, 
Bc  pourri  abandonner  fa  Compagnie» 
en  quelque  tems  que  ce  puîflc  ïtre  }. 
fans  le  conieutemcnt  de  Sa  Majefté  , 
que  ceux  qui  les  quitteront  après  ]*. 
Catnpaguc  à  caulè  de  leurs-incomm^ 
diiea  OB  autrement ,  ne^  lèrom  ms 
•biigez  de  les  remettre  en  état  dcier- 
vic  ;  mais  que  s'il  arrive  que  àts  Ca- 
^taines  »  qui  aiant  reçu  les  avaotagcs. 
du  Quarricr-d'hiver  ou  ca  partie  ,  fe 
tetirent  iàns  avoir  £iit  les  réparations^ 

%  V  iOr^onn^Bet  du  4,  6*ftt»irm  ' 


LIvrt  TI.  TUre  VII.  8j 
neceflàirc5  à  lenirs  CoiTipagiiies  ,  ils 
itfioiic  contraims  par  emprifonnc- 
mciît  4c  leurs  pcr  fbmies  à  les  réiablïr;. 
l'iniention  d£  Sa  Majefté  ctant  qu'ils 
tiennent  prlTon  jur^aes  à  ce  qu'ils  y 
aient  cniieremenc  làtisfàît.  {a\ 
A  R  T  I  c  LE  VI.. 
,  Elle  veut  que  lors  que  les  Commit 
{àîrcsdcs  Guerres  fcrontlcursRcvûcSj' 
débilites  Troupes  d'iiiiinccrie  ,  de 
Cavalerie  &  4e  Dr^ons  ,  ils  mar- 
quent fur  un  Etat  particulier  qu'ils 
joindront  aux  Extraits  derdîtes  Re- 
vues j  les  noms  des  Officiers  qui  fe- 
ront prcfêns  &  de  ceux  qui  feront 
abfêns  ,  mettant  à  côté  des  noms  des 
abfens,dcpuis  quels  tcms  ils  le  feront, 
fi  ce  f«a  cil  exécution  des  Ordonnan- 
ces de  Sa  Majeftc  concernant  les  Coii- 
gez  par  Semcftre  ou  autrement ,  &  le 
Hou  de  la  demeure  de  ceux  qui  fé 
trouveront  abièns  au  préjudice  de 
leur  devoir ,afin  que  Sa  Majeftc  en  te», 
^llam  caHèr  ,.puillc  aufli  donner  feâ 
Ordr«.pour  les,  fiiire  arrêter.  (>  ) 

'  a  Du  it>.  Mai  tjOf  t.  il.p.  114. 
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Article  VU, 
Sa  Majcfld  ordonne,  que  nul  Part* 
tant  d'Infancctic  cjuc  de  Cavalerie  o* 
de  Dragons ,  ne  pourra  fottir  de  fes 
Places  qu'avec  un  Paflcpott  du  Gou- 
verneur ou  Commandant ,  figné  Se 
cacheté  de  fes  Armes,  &  en  moindre 
que  de  celui  de  vingt-cinq.  Hommes. 

Article  VIII. 
Veut  Sa  Majeftë'que  !cs  Cavaliers, 
'  Dragons&  Soldats  des  Garnifons-de 
fes  Places  &  de  celles  de  fes  Ennemis, 
qui  (êront  rencontrez  en  naoindre* 
nombre  que  celui  marqua  ci-deffut ,' 
foien:  arrêtez  &  condatnnczL  aux  Ga-  ■ 
teres  par  le  Confeil  de  Guerre  ,  (  fr)- 
&  y  foîcnt  envoiez  inceflâmment. 
(c} 

AaTicLt  IX^ 
Défend  à  celte  fin  Sa  Majefté  aoï. 
Gouverneurs  ou  Commandans  dans  ■ 
fes  Pkecs  ,  de  reclamer  les  Soldats^ 
Cavaliers  &  Dragons.,  qui  feront 
pris  par  les  Troupes  Ennemies  ,  lef- 
qucls  n'auront  point  de   Panèport, 

a,  b  De  l'ordonnante  in  frtmier  AvTit 


Livre  II.  Titre  VIL  %r 
ou  en  aiant  un  fe  feront  trouvez  en 
motndie  nombre  que  celui  ptefcrk 
paxJ'Açticle  VII.  cî-deffiis  ;  l'inten- 
tion de  Sa  Majcfté  étant ,  qu'ib  les 
laitlèntàU  diipofitîon  des  Gouver- 
neurs des  Places  Ennemies  ,  pour  en 
dilpofèi  comme  bon  leur  iëmblcra. 

Article  X. 
S'il  arrive  néanmoins  que  les  Par- 
ti? fbicnc  d'un  nombre  plus  conGdè- 
lable  que  Je  TÎngt-einq  I-Iommes ,. 
&  que  Jc  CoBunandant  (hi  Parti  trou- 
ve k  Jproços  d'en  feirc  ui>  détache- 
mcm  j  en  ce  cas  il  ne  le  pourra  &ii* 
d'un  noti^re  mcùndte  que  de  quinze 
Momnies  avec  un  Officier  fubalcerney, 
auquel  il  donnera  le  double  de  /on 
Pallcpott  figné  dç  mérae  du  Gouver- 
neur ou  CommaïuUni  de  la  Place 
Jont  il  fera  forci ,  Se  cadieté  de  fes- 
Armes.  (  t  ) 

a,b  Dtl'triBtnAtkt  dn  fremii*  A.VTil 
1.707..  M.- 

«4«J 


LIVRE    TROISIE'ME, 

/,  Dw  d-ffertmis  Ç^rdii  qttt  l'hifAH" 
terie  MHra  à  faire  dant  Iti  •tailles  w 
Places  0"  autres  luHxde  Çarmfon  , 
pcHr  Ufeureié  d'iciitx  ;  &  chti.  (et 
Princes  ,  M  arécfiAHx  de  France  , 
&  autres  Ttrfinnes  de  quttlhé  son- 
venable  s  en  avoir. 

I/.  De  l'Ordre  &  dn  tMat. 

ai.  Des  Rtndes  ^m  feront  faîtes  atti- 
tour  des  Remparts. 

iy.  De  U  feurete  des  tournions  de- 
Guerre  ;  propreté  des  Magavni  j 
&  de  la  Charge  des  Canons  aux- 
occafiins  det  Salves  &  des  Rijtiiifl 
fanées, 

V.  Du  molen  d'empêcher  U  riùne  det-  ' 
Cêrps  de  Gardes  ,  Cax.emes  &  iir- 
tification  des  Places. 

yi.  Des  Travaux  des  Soldats  aux 
Vortificatiens  des  places  ;  ■  d"  du 
moien  de  prévenir  tous  tes  abus  &. 
malverfarions  ait  fait  des  oaHi-^^w, 
eitjdiici  ^ertifcatieut.. 

..   Cooyk- 


Vvn  m.  nire  /. 


TITRE    PREMIER. 

Ee/  diffëreniei  Gardet  ^ue  l'Tnfit/tttnv 
Muraàftlrt  dan'  lis  frittes  ,  Ptdeer, 
<ir  dutrti  lieux  de  Gum'tpm  fier  l4 
feunti  d'ittMx  ;  &  ehtz.  let  Prin- 
eei  ,  Maréch»itx  dt  FrAnct ,  & 
intret  Perfintiei  dt  quatilé  C0iiv#' 
nable  à  en  avoir. 

Article     Premier, 

SA   Majesté'  veut  &  entend, 
que  l'ordre  qui  aura  été  ctabU 
pour  la  Garde  de  fcs  Places  ,  par  le* 
Gouverneurs  ,  Lîeutenans  ou  Com- 
mandans  pour  Sa  Majeft^  ,  ne  puiJlè 
être  changé  par  ceux  qui  fèrtrouve- 
roienc  commander  dans  IcfHites  Pla^ 
CCS  ,  lors  que  lefHits  Gouverneurs  , 
Lieutenans  eu  Commandans  feront 
obligez  pour  des  afEutes  particulietes 
de  s'en  abicnter  ,   pourvu  toutefois 
qu'ils  n'en  découchent  point.  (  i»  ) 
Article      II, 
Ordonne  Sa  Majeftc  >  que  chaque 
Compagnie  d'Infûnterie  lera  divifec 
A  Du  iî.C»i««  ii6î,»,i.f.i««.  «"■»■- 
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Article  IV, 
Quani  aux  Efceiiades  qtiî  ne  feront 
'pas  de  Garde  ,  &  lel^uelles  ,  en  cas 
cl'alUinie,onc  accoutumé  de  le  rendre 
aux  Drapeaux  ,  oa  devant  le  Logis  de 
l'Officier  commandant  la  Gompagr* 
nie  :  Sa,  M.  trouve  bon ,  poor  éricer 
têtue  fîtcprî^ ,  que  les  Gouverneurs 
oa  Commandans  dans  les  Places,pai& 
fenC  afifignet  aufdites  Efcouades  des 
poftes  lîxes^ur<]uels,3udit  cas  d'atlar- 
tnceUes  aient  ï  fê  rendre ,  lans  perte 
de  temsjtu  aller  ailleurs.  (*  ) 
Article  V, 
Conome  U.reftc  en  lucunes  Haces 
des  Troupes  de  Garnifcin  ordiosûre  , 
&  qu'elles  pourroient  avoir  différend, 
avec  celles  d'Armée  qui  y  font  en 
Garnilôu  *  pour  ce  qiiï  concerne  le 
Service  :  Sa  Majefïc  ordonne ,  que  les 
Gardes  feront  Bites  en  chacun  des 
Poftes  où  il  y  en  devra  avoir  ,  par 
ceux  dej  Troupes  d'Armée,  conjoin- 
tement avec  celles  def^kcs  GarnifbnS' 
prdinaires  ;  Sa  Majefté  entendant  » 
que  pour  cette  fin  les  Troupes  de  la- 
dite Gamifon  ordinaire  ,  aufïï  bien- 
que  celles  d'Armée  ,  qui  devront 

art,  jo. 
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monter  U  Garde  ,  Ibient  chaciines 
paitagccs  en  itucant  de  portions  qu'il 
y  aura  de  Corps  de  Garde  à  fournir , 
enibrce  qu'en  chacun  d'iceux  B  y  ait 
des  Troupes  d'Armée  &  des  Troupes 
de  U  Garnifon  ordinaire,  (a) 
Article  VI. 
Sa  Majertc  ordonne,  que  le  Maïor 
de  chaque  Place  prendra  également 
dans  tous  tes  Bataillons  qui  en  com- 
poferonc  la  Garnilbii ,  les  Officiers 
irecellàires  potir  y  monter  la  Garde 
chaque  jou^  ,  &  ce  à  proportion  du 
nombre  d'Officiers  du  même  rang 
qu'il  y  aura  dans  chaque  ikraillon  , 
preiêus  à  la  Garnifon  en  état  de  faire 
le  Service ,  enforte  qu'aucun  Officier 
ne  naonte  point  deux  fois  la  Garde, 
que  tous  ceux  de  la  Garnifon  ne 
l'aient  montée  une  fois  (  b  )  fans  qiid 
les  Officiers  des  plus  anciens  Regî- 
mens  puilfcnt  prétendre  les  devoir 
iâire  les  premiers  ,  Se  prcix:rablement 
aux  Officiersdes  Corps  moins  anciens 
que  ceux  dont  ils  icront.  (c  ) 


a  Du 

t[.  luilUi    ï66j. 

t.   U   f.  1*1, 

& 

SJ.  Art,^i~ 

b  o« 

o.  OBobrt    i«g, 

'.  4.  P  470. 

c  Dm 

J.    iHÎilHlUi.l 

..f.llS. 
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Article     VII. 

Les  Capiraines  de  Compagnies  qui 

tiennent  Gainifbn  jaos  les  Places , 

rouleront  avec  les  OfEciers  Subalter- 

,  nés  dclHkes  Comp^nics  ,  pour  les 
Gardes  qu'ils  y  auront  à  faire  ,  &  que 

.  lelHits  Capitaine  relèveront  les  Lîeu- 
tenans  ou  Enfcigncs  qui  devrohl  for- 
tir  de  Garde,  lors  qu'il  y  encreront,  & 

.  ce  n'cft  que  ,  dans  les  Places  où  il  n'/ 
aura  que  deux  Compagnies ,  les  Ca- 
pitaines d'icelles  aiment  mieux  faire 
la  Garde  de  deux  jours  l'un,  (a) 
Article     VIII. 
Sa  Majcllé  ordonne  que  dorena- 

.  vant  dans  fes  Villes  Se  Places  où  il  y  a 
des  Troupes  en  Garnifon,  les  Gardes 
feront  montées  ;  fàvoîr  ,  en  Hiver  à 
trois  hciircs  ,  Se  en  Eté  à  quatre  heu- 
res après  midi  ;  auquel  tems  Elle  veut 
&  entend  ,  que  les  Officiers  &  Sol- 
dats qui  devront  monter  la  Garde  , 
s'y  trouvent  prefens  ,  à  peine  aulHiis 

.  OfËcicrs  d'interdiction  de  leurs  Char- 
ges,&  aux  Soldats  de  punition  exem- 
plaîre.  {  h  ) 

a  Dm  »(.  luititt   Itéj.t.  1.  p.  iSl. 

»ft-  1  6. 
b  Dh  ti.  Hmtrabre  UGo.r.  4./^.i)e. 
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A  ft  T  !  C  L  s       IX. 

Sa  Majcftc  ordonne,  veut  &C  entend 
auffi  ,  que  tous  les  Officiers  de  ièi 
Troupes  d'Inf3nrerie,foit  Capîtaïnes, 
Lieutenans  ou  EtifeîgneSj  monccnc  la 
Garde  en  perlbnne  .dans  lefdites  Pla- 
ces,  {»)  &  ce  avec  les Haufîccol  & 
l'EfpoDton  à  la  tnain  {  i  )  (ans  qu'aft- 
cun  s'en  puiffe  diipcnferpour  quelque 
£aafe ,  ocafïon  ,  &  (bus  quelque  pre^ 
^extc  que  ce  putde  énrc ,  non  pas  m^ 
me  quand  il  fe  trouveroîc  qu'il  n'j' 
auroit  pas  allez  de  Capitaines  dans 
lef<]ires  Places  pour  fe  relever  l'un 
l'autre  ,  &  qu'ils  le  ^cuftcnt  être  par 
^csOffidcrs  Subalternes  (c)  fiir  poite 
de  defobéîl^&nce.  (  d  ) 

Article      X. 

Sa  Majcftd  veut  que  les  EfcoBadés 
ctans  montées  en  Parade  fur  la  Place 
d'Armes  ,  tireront  au  Sort  pour  lec 
Portes  où  elles  devront  monter  la 
Garde ,  &  que  les  Officiers  &  Sergens 
fa  monteront  &t  même  en  ceux  <jui 

a  D«  ai.  A»u^  1666.  t.  t. p.  407, 
.  fc  Du  if.  luillet  iMj.  t.  i.f.  lEo. 

«  Z)w  11.  jlnufi.  ï66f*  t.  t.f.  467, 
^  D»  tj,  litilUi  isej.  M;^,i8r, 
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leur  feront  échus  parle  So;:t,(«  )  fans 
^c  {(His.  pretexce  de  l'ancienneté  du 
Corps  ou  CorapagnieSjOU  goiir  quel- 
qu'autre  csulè  &  occiâonque  ce  Ibit. 
aucuns  puïlTcni  pretendce  clevoir  a- 
voîc  un  Pofte  fïxG,&  le  pouvoir  choi- 
^z;(h)  3  peine  aux  OiËciers  qui  au- 
ront changé  de  f  oâcs  les  uns  contre 
les  autres,  d'être  oiisen  prilbn ,  pour 
être  ensuite  ca0ez  lur  le  compte  que 
le  Gouverneur  ouCommatidaiitdela 
Place  &;  le  Major  d'iccUeiferoat  obli- 
gez d'«i  rendre  à  ù.  Majcfté  ;  &  à  l'c- 
gard  des  Scrgens  &Caporaux  ou  Ani^ 
pellàdes  commaadans  le$  Ëlcouades 
4}ui  auront  changez  de  Pofte ,  Sa  Ma- 
jefté  entend  qu'ils  foicm  mis  au  Con- 
seil de  Ca.tifrc,&c  condamnez  aux  Ga- 
lères perpétuelles,  (c) 

Art  lÊiE  X  I. 
Ordonne  Sa  Majefté  que  les  ïyfe- 
-jOFS  de-&G  Plfui«s  cieudrcMit  un  Regil^ 
tre,rur4equél  ils  écriront  chaque  jour 
airffi-tôt  que  les  Portes  auront  été  ti- 
-  reï  ,  &  avant  que  les  Officiers  &  les 
E/boiiad^S  cwnmçuceiit  à  marcher  en 

b  Dm   ti.OOtbrt   itii.  t.  i.p,  li^.- 

«ri,  It. 
C  D*  tî.  OHehi  iKïo.  t.  4./'.  ti;. 
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ceux  qui  leur  feront  échus  ,  les  non^s 
des  Officiers  &  Sergens ,  &  les  BC- 
coiiades  gui  dcvrom  ce  jour-là  fcrvîr 
en  chaque  Poftc  ,  dont  lefdits  Majors 
délivreront  en  même  temsunExcrafc 
figné  d'eux,au  Gouverneur  ou  Com- 
mandant de  la  Place.  (  a  ) 

Article  XII, 
Sa  Majefté  ordonne  qu'à  l'aventr 
les  Soldats  de  fes  Troupes  d'Infante- 
rie,fcronc  non  feuiement  obligczjlors 
qu'ils  {è  trouveront  de  Garde,  d'avoir 
Jeurs  Fiiflls  bien  cliaFgez,mais  aufS  de 
porter  &  avoir  tùr  eux  de  la  poudre 
&  du  plomb  fufEJàiïMnent  pour  tirer 
au  moins  encore  trois  cbaps ,  à  peine 
à  ceux  qui  y  maiiquerout  d'être  mis 
pour  la  première  fois  en  prifijn  pour 
huit  jours ,  &  fïir  le  cheval  de  bols 
pour  la  fêi^onde  :  A  quoi  Sa  Majefté 
ordonne  aux  OfficIcM  qui  fetont  de 
GardE,dctenic  la  m3t[i,mr  peine  d'iti- 
terdi^on  ,  5c  aux  Majors  &  Aides> 
Majors  des  Places ,  d'y  prendre  fbig-  , 
neufenicnt  garde  pouravertir  les  Goa- 
vcrnciirs  ou  ceux  qui  y  command^^, 
il  lelHîcs  Of&ders  de  Garde  y  apor- 
toîcnt  quelque  négligence. 

a  Du  tj.  Oetahrt  16E0.  t.  ^,p,ti6. 
Arti 
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Article  XIII, 
Ordonne  auifi  Sa  Majeftc  que  les 
Seniinelles  feront  relevées  dans  tou- 
tes fesPlaces  de  deux  en  deux'hcutes, 
&  MX  heures  qui  feront  marquées 
par  les  Majors  defdites  PlaceSjenfor-^ 
te  qu'elles  le  foieat  toutes  en  même, 
tcms ,  à  la  rcfcrve  que  pendant  les 
fortes  ecldes  lefdïtes  Sentîneilcs  fe- 
ront relevées  d'heure  en  heure.  (  a  ) 
Article  XIV. 
Que  toutes  les  Senrinclles  qui  de- 
vront partis  d'un  Corps  de  Garde,  le 
mettront  en  haie  devant  ledit  Corps 
de  Garde  uu  peu  auparavant  i'hcute 
qu'elles  en  devront  partir  ;  qu'elles  y 
(cront  vifitées  par  l'Officier  qui  y 
commandera ,  lequel  fortira  pour  cet , 
effet  du  Corps  Garde  ,  &  n'y  ren- 
trera qu'après  qu'il  les  aura  veu  met- 
tre en  marche  fous  la  conduite  du 
Caporal  ou  de  l'Anfpellôde  qui  feca 
dcpof«.  (b) 

Article    x  V. 
Que  toutes  lefdites  Sentinelles  ftii- 
vtont  ledit  Capvral  ou  Anfpcilàde  , 
(kas  prendre  un  plus  cuncr  chemin 

a    Dt  l'ordoMmnte   du  6,   KevtrKhre 
K84,  f.y.  »,  I6i,à-  >*T> 

E 
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pour  l'aller  anendrc  aux  radioits  o& 
elles  iâiiront  qu'elles   devront  erre 
poftes  ;  que  celles  qui  feront  relevées 
te  fuîvront  routes  de  mâme,(àns  s'en. 
recoumcr  droit  au  Corps  de  Gatde  » 
Se  que  lors  que  ledit  Caporal  ou  Aiif^ 
pefladc  y  arrivera  avec  toutes  iefHîtes 
Seminctlcs  rdevécs/il  n'y  rentrera 
point  que  l'OfEcier  commandant  n'en 
îbît  fort!  pour  les  y  voir  rentrer,  {a  ) 
Article     XVI. 
Veut  Sa  Majefle  que  les  Officiers 
qui  manqueront  à  fàtisfàire  ponâiïrl- 
iement  à  ce  qui  eit  prelcrit  pat  les 
trois  precedens  Arrides ,  fbîent  pour 
la  première  îoh  interdits  pour  quiiize 
|ours,&  privez  pendant  le  même  ccms 
de  leurs  Apointemcns  ,  &  pour  la  fé- 
conde caficz  &  privez  de  leurs  Char- 
ges :  Qite  les  Caporaux  &  Anfpeflà- 
des  qui  y  auront  manqué  ,  foïcnc  mis 
en  prifoa  pour  un  mois  pour  k  pre- 
tnierc  fois  ;  &  à  la  feconde,pi îvez  de     1 
leurs  Places ,  &  remis  parmi  les  Sol- 
dats de  la  Compagnie  dont  ils  feront,      I 
pour  deux  ans  ;  Et  à  l'égard  des  Sen- 
tinelles qui  ic  laiflcront  relever  par     | 
d'autres   que  pr  les   Caporaux  ou 
»  Dh  6.  Sivcmire  Ift4.  t.  Î.^.I*7,         1 
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JutTpelIïules  ,  ou  qui  ne  fuivront  pu 
IcTdits  C^>orâux  &  AnTpeUadeSiConk- 
me  il  cft  dit  en  l' Article  prccedem  > 
cUes  foiem  envoiccs  aux  Galeres.[  a) 

ARtiCLE       XVII- 

Sa  Majeftéordoane  y  suc  les  0£- 
dcn  ^s  Troupes  d'Inunterit:  qui 
feront  de  Garde  aux  Portes  des  Places 
icTOnt  tenus  de  fiice  battte  k  CallTc, 
tant  pour  la  Diane  &  la  Reir2ic[e,que 
pour  l'ouverture  &  fermeture  des 
Portcs,('è)&  qu'ils  affifteronc  aufdices 
ODvcrmres  &  fermetures  des  Portes, 
du  peine  de  defabeinànce.  (c) 
Article     XVIII. 

Elle  otdonne,veu[  &  entend  aufll, 
qœ  tons  les  OËScicrs  qm  feront  de 
Garde  dans  Tes  Places  ,  foieni  ïndif^ 
penfablement  obligez  de  coucher  au 
Corps  de  Garde  uns  Te  deshabiller  , 
ni  ac  le  pouvoir  quitter  fitr  peine 
de  d^rob^'iflànce  ;  Voulant  Ss  Majef- 
té  que  les  Gouverneurs  defditcs  Pla- 
ces ,  ou  ceux  qui  y  coouiiai)deui  en 

•  D«  é.mvtmbrt  KS4.  t.  t.  ^.1(1.  ' 
h  Dm  t;.  biillit  liCj.  i.  i.f.  xt».  . 

Mrt,  it.é"  »4- 
CDm  9-rivritT  1671.  ï.  4.  p.  *!). 

*  *W.  ^     .. 
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leur  abrcncc  ,  comme  auflï  les  Set- 
gens-Majots  d'ïctUes  ,  l'informent 
très-ponâueliemetic  de  la  moindre 
contravention  qui  aura  été  faite  à  ox 
Article  \  8c  qu'ils  lui  envoient  les 
noms  des  Officiers  qui  feront  tombez 
en  faute.  («}; 

Article  XIX. 
Lors  qu'un  Maréchal  de  France , 
Gouverneur  &  Lieutenant  Geneial 
de  Province  ,  /)u  autre  Pcrfonne  de 
qualité  convenable  à  avoir  Garde  de- 
vant (à  Maifon  arrivera  dans  une  Pla- 
ce ,  ladite  Garde  fera  pofce  &  hice 
par  les  Officiers  &  Soldats  du  premiei 
ècplus  ancien  Régiment  qui  fera  dans 
bdite  Place,  lefquels  la  coniituietom 

fiendant  tout  le  tcms  que  ceux  ,  pour 
clqucls  ladite  Garde  devra  être  ^te, 
demeureront  dans  Icfditcs  Places  ,  & 
fans  qu'ils  puî(îènc  être  relevez  pat 
aucun  des.Officier^&  Soldats  des  au- 
tres Corps  y  écans  en  Gariiifon  ;  fi  ce 
u'eft  qn'it  n'y  eût  qu'une  Compagnie 
dudit  Corps  plus  ancien  ou  qu'il  n'y 
en  eût  pas  en  nombre  fa&fmc  >  poar 
la  pouvoir  continuer  ;  auquel  cas , 

■  Dm  9.  Tivrlir  167J.  ^4./.  ijj. 
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ladite  Garde  fera  relevée  par  les  Of&- 
dets  Se  Soldats  des  Compagnies  du 
Régiment ,  qui  fè  trouver»  le  plus 
ancien  entre  les  autres  Troupes  écans 
eu Garnifon danS lefdites Places,  (a) 
Article     XX. 
Veat  Sa  Ma-jcfté  ,  que  les  Troupes 
^ui  fe  trouveront  en  marche  ,  &  qui 
n'auront  qu'un  ou  deux  jours  de  Sé- 
jour dans  les  lieux  ou  elles  auront  à 
loger  Tuivanc  leurs  Routes ,  ne  four- 
nïront  peint  de  Garde  pour  les  Gou- 
verneurs ou  Lieutenans   Généraux 
des  Provinces  qui  s'y  pourront  ren- 
concrer,  aulquels  ils  n'en  ^ra  dû' que 
des  Troupes  qui  y  Icf  ont  pour  le  fer- 
vice  de  la  Place,  ou  pour  y  demeurer 
juGjues  i  nouvel  ordre,  (b) 
...      Article     XXI. 

Sa  Majefté  entend  ,  que  les  Prin- 
ces du.  Sang  où  Légitimez  France  > 
&  les  Maréchaux  de  France,en  quel- 
le Ville  qu'ils  fe  trouvent ,  où  il  y 
aura  des  Troupes  en  Garnifons,aienc 
leur  Garde,  comme  elle  eft  cî-aprés 
ordonnée  pour  eux(Liv.VH.Tit.IV.) 

aDK&i.  lHilltt'\66j,  t.  u  f.it9' 

&  i.fO.»rt.  (ï. 
b  Dh  h.  M»i  t6fi,  t.  lo.  p.  }4ti. 

£   tij 


c|uand  même  >'  ils  n'y  fereient  poïnc 
pour  le  Service.  (  «  ) 

Article    XX  II. 

Un  Lieucenant  General  ^ui  aura 
Ortîre  de  Sa  Majeftf  pour  comaaan- 
dcr  en  Chef  dans  une  Province ,  aura 
pour  &  -Garde  cùiquamc  Hommes 
commandez  par  un  Capitaine  fans 
Drapeau  ,  &  les  Tambours  ne  {cronc 
^u'apclicr,  (h y 

Article     XXIII. 

Les  Licutenans  Généraux  ou  Ma- 
rc'chaux  de  Camp  qiiî  feront  Com- 
Hiandans  dans  une  Province  fous 
d'autres  Cht&j  ou  gui  n'aurom  com- 
mandement en  Chef ,  que  par  Acci- 
dent ,  auront  la  même  Garde  qu'ils 
ALiroirat  dans  ane  Armée  ,  comme  il 
cft  dit  cî-après  f  Livre  VII.Titre  IV, 
Ariklc  vm.&X.J  (c) 

Article     XXIV. 

Le  Maréchal  de  Camp,  qui  Com- 
mandera en  Chef  dans  une  Province* 
pat  Ordre  dé  Sa  Majcfté,  aura  quinze 
Hommes  de  Garde  avec  un  Sergent 
fans  Tambour, 

s.b,C  Dw  it.UÀi  iCj(.  f.io.^.j4_4. 
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Af-ticle     XXV. 

Le  Bcigadici-  qui  commandera  en 
CJicf  dwis  une  Province  ,  par  Ordre 
de  Sa  Majedé  ,  aura  dix  Hommes  de 
Gardes  avec  uti  Caporal  fans  Tam- 
btHir  j  &  lors  qu'un  Brigadier  lèrvïn 
lôus  un  autre  Commandant  ,  il  n< 
devra  point  avoir  de  SemîiieJlc.  (a) 
Articie    XXVI. 

Lots  que  le  Gouverneur  Se  Lîeuce- 
nant  Generrl  de  la  Province  arrivera 
dans  quelque  Place  ,  il  fera  pofé  im 
Corps  de  Gaide  devant  Ton  Logis  j 
lequel  Corps  de  Garde ,  lî  ledit  Gou- 
verneur &  Lieutenant  Général  n'cft 
Maréchal  de  France  ,  fera  commandé 
pat  un  Officier  Subalterne.  (  h  ) 
Article     XXVIL 

Il  ne  fera  pofé  aucun  Corps  de 
Garde  devant  la  Porte  du  Logis  d'un 
Gouverneiur  ou  Commandinc  d'une 
Place,  mais  rculement  une  Seittînelle 
du  plus  prochain  Corps  de  Garde  ,  à 
l'exception  toutesfois  ,  des  Gouver- 
neurs ou  Commandans ,  qui  auront 
quelqu'unes  des  qualitez  ci-devanc 

a  DM  it   Mut  i6f6.  t.  io.f.  345. 
h  Du  ii.OUtbr*  liit.r.  i.f.  m. 
un.  G. 

E   iii) 
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fpecifîées ,  devant  les  Logis  <krquc!Sal 
t'inccncion  de  Sa  Majcflé  eftjanendaw 
dignité  de  Iciiis  Charges  &  l'autorîtél 
qu'elles  leur  donnent  far  les  Gens  rfc 
Guenc  ,  qu'il  foit  pofc  des  Corps  dc^. 
Garde  en  la  forme  &  manière  prefcrî- 
te  par  les  fix  precedcns  Articles.  {*  } 
Article    XXVIII. 

Quanti  le  Gouvernent  &  Lieute- 
nant General  de  la  Province  pafïèra. 
aux  Porces  d'une  Place  ,  &  devant  les 
Corps  de  Garde  établis  en  icclle  ,  les 
Officiers  &  Soldats  prendront  les  Ar- 
mes, &  le  tneicront  en  haîe,fans  faire 
bartre  le  Tambour,  fi  ce  n'eft  que  le- 
dit Gouverneur  &  Lieutenant  Gene- 
ral foit  Maréchal  de  France,  ou  Lieu- 
tenaiii_  General  des  Armées  de  Sa. 
Majefté.  f  y  ) 

ARTrcLÉ     XXIX. 

Et  quand  le  Gouverneur  ou  Com- 
mandant d'une  Place ,  ou  en  leur  ab- 
fcucc,  It  Lieutenant  de  Sa  Majeftc  en 
icclle  ,  paiiera  devant  un  Corps  de 

f;ardc  ,    tes  Officiers  &  Soldats  d'ïce- 
ui ,  fe  mcttroht  en  haîe  ,  pour  (âïrC 

a.b  Dtt  ta>  Oetthri  i66i.  t.i.f.  lai. 
art.  7, 


LivTtlII.  Tort  II.  lOf 
^QÎi  qu'ils  font  à  leur  Garde  y  Eus 
(DuCesK>is  2voir  d'autres  Armes  que 
leurs  Epécs  >  à  moins  que  ledit  Gou- 
Tcrneur^Commandant  ou  Lieutenant 
de  Sa.  Majefté ,  aient  quelqtws-uiies 
des  qualtez  ci-delTus  Ipccîfiécs. 
Article  XXX. 
Et  lors  qu'un  fitigadiet  lèivîia  (bus 
an  autre  CemtaandantJ,  les  Soldats 
ne  fbrtiront  point  qoand  il  padcra , 
non  pins  que  ^ur  les  Comtnandans 
d'Infanieiie ,  qui  fetonc  mis  dans  les 
Places.  [<) 


TITRE      II. 

De  ^OrÀrt  &  ^  Mot. 

Article     Premier. 

SA  Majesté'  veut  Se  emeijdj  que 
celui  qui  commandera  dans  une 
Citadelle  ,  Cbâccau ,  Fort  on  Réduit, 
cnl'abrencc  du  Gouvcineur,rera  tena 
d'envoîer  prendic  toupies  jours,l'Or- 
dte  &  le  Mot  de  celui  qui  fe  trouvera 
commander  dans  la  Ville  j  à  laquelle 
ladite  Citaddle  ,  Château  ,  Fors  oii 
K.éjuit  fera  aiiachi,quaiidE»en' même 
■  Dh  II..  U»i  ii)i.  t.  I&•^  i4f> 
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îi  fe  lencontreioit  qu'un  Gapâuinc 
qiii  camtnindcroit  dans  ladite  Cîu- 
delle  ,  Château.Fort  ou  Réduit ,  fe- 
roit  d'un  Corps  plus  ancien  ,•  <jue  ne 
fèroic  celui  qui  comman^eroit  iaus  k 
Ville ,  ou  qu'à  faute  de  Capitaines 
dans  ladite  Ville  ,  un  Lieucenani  ou 
Enfetgne  s'y  trouvât  commandcr;lâns 
toutefois,  que  ibus  ce  prétexte  ni  au- 
tre quel  qu'il  foit,ccux  qui  comman- 
deront dans  Les  Villes  ,  fï  ce  n'ell  les 
Gouverneurs ,  puiiïèni  prétendre  au- 
cun commandement  ni  aatocieé  dans 
lefdties  Citaddles  ,  Châteaux,  Forts 
ou  Réduits,  ni  pareillement  ceux  qtd 
commanderont  dans  lelHices  CitadeU 
Ics ,  Châteaux,  Fores  ou  Réduits,  fut 
ceux  qui  commanderont  dans  les  ViU 
les.  C*J 

AUTICIE      II. 

Ordonne  Sa  M.  que  l'Odre&k 
Mot  feront  diflribucz  par  le  Sergent^ 
Major  de  k  Place  à  tous  les  Sccgcns 
des  Compagiùes,en  la  maniérs  acoiW 
mm^  ,  Ufqucls  Sergcns  feront  obti-; 
gez  pour  cette  fin,de  fe  trourer  étx  b 
Place  &  à  l'heure  pour  ce  ordoim<£es, 
pour  y  recevoir  ledit  Mot  &  Ordre  i 
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Se  que  tandis  qu'il  leur  fera  donné 
par  ledit  Sergent-Major  ,  leiiiits  Set- 
gens  fe  tiendront  découverts,  jufqucs 
a  ce  que  le  dernier  Sergent  da  Cercle 
ait  reçu  le  Mot ,  &  l'ait  rendu  audit 
Sergent  Major,  (a) 

Article  III. 
Elle  veut  &  cntend^ueles  Officiers 
des  Troupes  de  Cavalerie  qui  feront 
en  Garnifon  dans  les  Places  ,  fbient 
obligez  dé  recevoir  l'Ordre  &  le  Mot 
dcfdits  Sergcris-Majors  defdiies  Pla- 
ces ,  tout  ainll  que  les  Officiers  des 
Troupes  d'Infenteric.  (h) 
Article  IV. 
Sa  Majeftc  ordonBe,vcut  &  entend, 
qu'à  l'avenir  le  Mot  foii  porte  tous 
les  {bîrs,iâvoîr,aux  InfpcfteurSjGenc- 
raux(établis  par  fes  Ordres  pour  veil- 
ler à  la  bonne  Difdplme  de  les  Trou-  ' 
pcs  d'Infanterie  J  par  un  des  Aidtfs*- 
Majors  des  l'iaces  où  Hs  fc  trouver 
ront  ,  &  aux  Inipc^teuts  particulier» 
dcfiliEtts  Troupes  par  un  Sergent.  (  e} 

^Dk  li.Oatbrt   li6t.t.l.f.Ti.i. 
art.ty 

b  Du  if.  iitilltr  ifitfr  t.i.f.i7t, 

art,  B. 

C  -Dm  .j.ImvUt  iMj,  X4.f.  ♦•). 
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Article  V. 
EUe  ordoiiHCveut  &  enceiid  anIE, 
que  le  Sergent  de  la  dernière  Com- 
pagnie de  celles  qui  feroiic  de  Gaxde 
dans  mic  Place  où  il  y  aura  un  Lieute- 
nant ou  Commillâire  d' Attillerîe.fok 
tenu  &  obligé  de  porter  audit  Lieute- 
nant ou  Commillâire  d'Artillerie, qui 
icrvira  dans  iccUe  ,  l'Ordre  qui  aura 
été  doiuié  parle  Gouverncnr  ouCotn- 
mandant  en  lad.Placc  ,  aullî-tôt  qu'il 
l'aura  rcçû,fans  y  aportcr  aucune  di£- 
culte  pour  quelque  caufc  Si.  fous  quel- 
que prétexte  que  ce  puiflè  être,  {a) 

TITRE    ItL 

De/   Fondes  ^kî  feront  faites  itittour 
des  Kern  fart, 

Ar  TicLE     Premier. 

SA  Majesté'  ordonne ,  vent  & 
entend ,  que  k  tiers  des  Oficiers 
qui  ne  feront  pas  de  Garde*dans  les 
places  feiTent  toutes  les  nuits  une 
Ronde  autour  des  Rempars  aux  heu- 
res qui  feront  marquées  pour  cet  cfEec 
par  les  Gouverneurs  ou  Commandajis 
dans  les  Places,  lefquels  les  régleront 
•  Du  kS.  livritT  xbif..  t.  \Kt.  li« 
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de  manière  que  depuis  que  les  Portes 
feront  fermées  jufqu'à  ce  qu'on  les 
OBvrc  ,  il  y  ait  toujours  ,  s'il  fe  peut, 
des  OflSciers  {lit  le  Rempart,  (a) 
Article     II. 

Que  ledit  tiers  des  Officiers  qui 
n'étant  point  de  Garde  dans  lefdites 
Places  Se  qui  toutes  les  nuits  y  de- 
vront faire  la  Ronde,tircront  au  Sort 
entc'eux  ,  pour  faveir  l'heure  à  la^ 
,  quelle  chacun  d'eux  devra  feire  fa 
Ronde ,  &  qu'il  n'y  manque  pas  d'y 
iatisfaire  à  l'heure  qui  lui  fera  echeuc^ 
lans  que  le  Capitaine  puiflè  avoir  wi- 
cune  préférence  ni  choix  de  l'iieure 
fur  les  Officiers  Subalterncsjni  qu'en- 
iîiitc  &  après  qu'il  aura  été  tire  au 
Sort ,  aucun  Officier  puiÛè  changer 
d'heure  contre  nn  autre  1  Sa  Majcfté 
enteudaiu  ,  un  ce  qui  wira  été  décide 
«ar  le  Sort  à  cet  égard  foit  inviola- 
blemcnt  garde,  (bj 

Article     II I. 

Veut  Sa  Majeftc  qu'en  cas  <pi*au 
ptejndice  de  ce  qui  eft  cî-delTus  porté 
de  fe&  intentions  »  aucun  defdits  C^- 

%  Va  9.  lîvTiir  I«7Î.  *.  4.p.  *  n* 
k  Du  8.  iiArt  lfi7>.  (,  1,  f.  *73> 
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ficicrs  y  concreviennc,  il  ibîi  mis  aux 
arrêts  pendant  quinze  jours  pour  cha- 
ijuc  fois  qu'il  manquera  à  faire  la 
Ronde ,  à  laquelle  il  aura  été  obligé, 
&  que  pendant  ledit  tems  il  foit  privé 
de  (es  apointemcns  ,  &  qu'ils  foient 
délivrez  à  l'Hôpital  du  lieu  de  Garni- 
fbn  :  Voulant  en  outre  Sa  Majellé , 
que  les  Gouverneurs  defdÎTes  Place» 
ou  ceux  qui  y  commandent  en  leur  ai>^ 
fence,comnie  auflî  les  Scrgcns-Mijors 
d'îcelles ,  avcrtiflcnt  très-ponauclle- 
meut  Sa  Majcftc  comme  il  aura  été 
fàtisfâ't  Se  llnfôrment  de  la  moindre 
contravention  qui  aura  été  latte  ,  & 
'  lui 'envoient  les  noms  des  Officiers 
qui  feront  tombez  en  &ute.  (a) 
Article  IV. 
Sa  Majcfté  ordonne  qne  lors  que 
les  Gouverneurs  ,  Lieutenans  pour 
Sa  Ma  jefté  ou  Commandons  es  Places, 
feront  leurs  Rondes  ,  l'OfHcier  prin- 
cipal qui  conomandera  en  chaque 
Corps  de  Garde,  fera  terni  de  les  afler 
recevoir ,  &  leur  porter  le  Mot ,  en 
pcrfonne  à  la  Sentinelle  avancéc.fàns 
qu'il  puîflc  l'envoier  par  un  Sergent, 
iii  même  par  un  Officier  Subalrerjie 
»  Dh  f.Ifvritr  1(73.  t,i^f.ii4.*l 
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«k  ceux  qui  le  trouveront  audit  Corps 
ifi  Garde.  (4) 

Article    V. 

Elle  veut  que  la  même  chofc  ioît 
obfcrvée  à  l'endroït  des  Sergens  Ma- 
jors, lors  qu'ils  feront  leur  première 
Ronde  ,  apelMe  Rorule  Major  i{b) 
a&a  que  IclHits  Seigcns- Majors  puif- 
fcnt  vérifier  fi  l'Ordre  qu'ils  auront 
donn^  n'a  pas  été  change ,  (  c)  &  iî 
les  Officiers  ,  Sergens  3c  Efcoikdcs 
icronE  chns  les  mêmes  Poftes  où  'ûi 
auront  dû  Ce  rendre  ;  8c  en  cas  qu'ils 
Y  trouvent  quelque  changement  l'in- 
tention de  ^  Ma  jefté  eft  quel'0(B> 
cier  qui  l'aura  ^ît ,  les  Sergens  ,  &  ' 
Coporaox  ou  Anfpetlàdes  comman- 
da')» les  EfcoUades  ,  qui  auront  chan- 
ge de  Pofte  ,  foieiiE  relcvei  Car  le 
cliamp  &  mis  en  pTi(bn  ,  pour  être 
enfuite  puni  comme  îl  eft  tUi  ci-de-' 
vant  ca  l'Article  X.  Titre  L  de  ce 
tiTre.  (d) 

%b  0M  i;.  JlMi//((   I<<f.  r.I.  >.t7(b 

(S^  t7I.  ^t-  6. 
t  Du  n.Ottthrt  lif-i.T.  v.f,  itj. 
""■  14* 
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Article  VI. 
Qiic  Icfaics  SergcHS  -  Majors  des 
Places ,  ou  ceux  qui  en  feront  la  fonc- 
tion en  leur  abfen.ce  ,  feront  tenus 
après  leur  Ronde  Major  faire  ,  foîc 
dans  une  Ville  oii  dans  une  Citadelle, 
Château ,  Fort  ou  R-eduît ,  de  porter 
l'Ordre  &  le  Mot  aux  Lieucenans  ou 
Commandans  pour  Sa  Majefté  ,  qui 
fc  trouveront  dins  Icfdîtes  Villes  , 
Citaidles  ,  Châteaux ,  Forts  ou  Ré- 
duits ,  dans  lefcjuels  ils  auront  fait 
leurs  RondeSjfans  qu'ils  s'en  puiilcnc 
dîfpenfct,  fous  prétexte  que  les  Gou- 
verneurs des  Places  feroicm  prefensî 
fiourveu  toutcsfoîs  que  les  lieux  où 
cfdîts  Lieutenans  ou  Cotnmaiidans 
fe  trouveront,  &  dans  lerqucU  lefdÎEs 
Scrgens- Majors  auront  &ît  leurfdïtes 
Rondes ,  foieni  feparcz  par  FoUèz  ou 
Ponts-levis,  de  ceux  où  feront  Icfdits 
Gauvernenrs.  C«  ) 

Article  VII. 
Sa  Majefté  ordonne  ,  Tcut  Sc  cp- 
lend ,  que  les  infpeiicurs  Généraux 
&  Particuliers,  établis  par  Ces  Ordres 
pour  veiller  à  la  bonne  Difcipline  de 
les  Troupes  tfln&ntecicjpuiriênt  lài- 


tivn  lit.  Tint  m.  ti| 
ttli  Ronde  toutes  les  fbïsqa'3s  l'cft^ 
mcioni  i  [wopos.  Se  nu  heures  qu'ils 
jugeront  èm  nccellàircs  j  &  que  lors 
que  Icfâïn  Inlpcâcun  Gcncnnx  1» 
Rtonc  a  les  Offidcrs  qui  cornuuode- 
tout  les  0»ps  âc  gatàc  iîir  les  Ran> 
Mrs  les  TÏciincot  recevoir  ,  &  leur 
oonncnt  aafli  le  Mot)  confonnt^cnt 
1  ce  qui  cft  ordotmc  k  l'égard  des 
Lïeutenans  de  Sa  Majcfté  dans  fes 
Places  par  l'Article  IV.  [de  ce  Tîtte, 
iâns  qu'ils  foient  oUigcz  lors  qu'ils 
lèroat  à  cheTil ,  de  mettre  pied  à 
terre  pour  le  recevoir. 

Article  VIlI. 
Elle  veut  &  entend  que  lots  que 
lesCommîHures  des  guerres  iront  la 
iiuii:  dans  les  Corps  de  garde  avec  les 
SergcBs-Majors  des  Places ,  pour  vé- 
rifier ,  &  être  itifbrmcz  de  la  force 
véritable  des  Efcouades  ,  qui  feront 
dans  icfdits  Corps  de  garde  ;  les  Of- 
ficiers ic  Soldacs  qui  feront  aufdlts 
Corps  de  gatdc  ,  feront  tenus  de  re- 
comioKtc  ledit  Commifîàire  Se  de  le 
laiflèr  entrer  dans  lefdîts  Corps  de 
carde  pour  y  compter  les  Soltuts  3C 
les  Armes.  )  4  ) 

..   Cooyk- 


TITRE      IV. 

Vt  h  Sturtie'Àes  Mf^'*ont  Je  (jiur- 
rt  ;  fnpntè  dtt  M^g/tviti }  &  de 
la  Charte  det  Catiênt  aux  eC€»fioiu 
dt  Stlves  &  de  Ri}»mjfitt.ces, 

Article    Premier. 

SA  M'icftc  ordonne,  qu'à  chacune 
des  Portes  des  Magazlns  dci  Mn- 
tiiiîons  de  Guerre  &  d' Aitillcrte  êtans 
dans  les  Places  de  Ton  Roiaunae  & 
Terres  de  fon  obciiIàncc,il  fera  apofift 
favoïr  ,  trois  Serrures  difFerentes  es 
PUccSjefi^uellcsjOutrc  le  Gouvernein 
&  Garde- Magaziiijil  y  aora  un  Com- 
millàire  d'Artillerie,  &  deux  Serrucei 
aulTi  difFcrcntes  es  Magazins  des  Pk- 
ces ,  où  il  n'y  aura  point  d«  Commif- 
iàire  d'Artillerie  ;  ses  deft  dcfqtiellcs 
ferrures  feront  partagées  &  gardées, 
l'une  par  le  Gouvaneur  <le  ia.  Place , 
eupar  celui  qui  ycommanderacn  (on 
abfence  ;  l'autre  par  le  Commifiaire 
d'Artillerie  es  Places  où  il  y  en  aura , 
&  l'autre  par  le  Garde  des  Magasins  ; 
en  ferre  qu'aucun  d'eux  n'y  puifle  ctv 
iter  fans  la farcicipaiioii  des  autres.- 
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Articli  II, 
Veut  néanmoins  Sa  Majefté  qu"! 
l'égard  des  Arfcnaux  établis  dans  le 
Roiaume  &  es  Places  de  robéiflàiice 
de  Sa  Majefté ,  les  Licutcnam  ,  Coii« 
trollcur  &  Garde  de  l'Artîllerie,^iiant 
chactinuneclefdifFeremedcrditi  Ac- 
iënaiix,ain(î  qu'il  cft  accoutumé,  lâns 
qu'aucun  autre  que  tclHits  Lieute- 
nant 1  Contiollcur  &  Gatdc  y  aienc 
tient  à  rotr.  (  «  ) 

Article  III. 
Sa  Majefté  osdonne ,  vent  &  en- 
tend ,  que  lors  que  dans  une  Place  il 
arrivera  quelque  occaHon  dans  UqueU 
le  il  fera  necêiïàire  d'exploiter  &  re- 
niuet  les  Pièces  d' Artillerie  &  Muni- 
tions de  Guerre  ,  le  Gouverneur  on 
Commandant  <kns  ladite  Place,  don- 
nera l'ordre  necellàire ,  pour  fuivant 
la  tequiAtion  qui  lui  en  fera  £tice  par 
le  Commillàire  d'Artillerie,  &ire  at- 
tacher des  Soldais  des  Corps  de  Gar- 
de',commandez  par  des  Sergens,  &  ce 
au  nombre  qae  ledit  Gouvemeut  ou 
Commandant  jugera  être  neceUaire, 
£ùr  le  eompte  que  lui  rendra  ledic 
Commiâàive  de  ce  à  quoi  ils  devront 
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être  emploiez  j  avec  injonAîon  auT- 
dîts  Sergens  ou  Soldats  de  feire  .& 
exécuter  tout  ce  que  ledit  Commif- 
faire  d'Artillerie  Icui  donnera ,  fans 
difficulté.  C  4  ) 

Article  IV. 
Comme  auffi  Sa  Majcft^  vent  & 
ordonne  ,  que  par  'ledit  Gouverneur 
ou  Commandant  il  foit  détaché  de  la- 
dite Garde  ;  deux  fois  par  mois  ^ 
Soldats  ,  pour  Aller  necoier  lesM^- 
zins  delîlices  Places  ,  &  faxxe  (îir  ce 
^jet  tout  ce  que  ledit  Commiflàlrc 
leur  ordonnera  >  auiH~  Tans  difficulté. 

Article  V. 
Vuulaut  qu'après  que  ce  qiû  aura 
ézé  ordonné  aux  uns!  &  aux  autres 
dci<Jits  Sergens  ou  Soldats  par  ledit 
Commiflàire  d'Artillerie ,  aura  ^ré 
exécuté  y  ils  foient  déchargez  du  reftc 
de  ladite  garde  &  puiflcnt  fe  retirer 
dans  leurs  Chambre5,làns  que  le  Ca- 
pitaine ou  autre  Officiers  qui  com- 
mandera ladite  garde  ]es  puiire  obli- 
ger de  retourner  achever  le  ,refle  de 
kur    garde,  {e) 

a,b,c  Dm  x\,l»nvitr  léjf.t.^-p.  40, 
&  4>> 
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Article     VI. 

SiMajcfté  otdoniiBi  vent  &  entend, 
qn'auz  occifions  de  Salves  &  de  Ré- 
jouîflànces  il  ne  foît  mis  de  Poudre 
dans  les  Pièces  ,  que  la  moîdc  de  h. 
pefànieûr  du  Boulet  de  leur  Calibre; 
défendant  trcs-exprdlcment  à  tous 
gardes-Magazins  ,  Canoniers  &  au^ 
très  emploicz  à  charger  les  Pièces 
d'Artillerie  ,  de  ^re  une  plus  grande 
coiirommatïon  de  Poudre  ibus  quel- 
que prctcïrc  que  ce  puîflè  ctrc,à  pei- 
ne d'être  tenue  du  remplacement  de 
ce  qui  fe  trouvera  en  avoir  été  con- 
ibmmé  au-delà.  (  it  ) 


TITRE     V. 

X)u  mtien  d'empichtr  la  ruine  des 
Corpt  de  Garde  ,  Caxjrntj  &  Fer-, 
tifcÂtiens  deiflucet. 

Article     Premier. 

SA  Majcftc  ordonne  Se  enjoint  très- 
exprcflëtnciu  aux  Majors  &  Aides- 
Majors  de  fcs  Places,  de  viJîcer  exac- 
tement Se  à  toutes  les  gardes,  qui  fe 
I  a  Du7.  litia  ijoj.  t.lf.f.  ti6. 


IlS  Cède  ^JifUitatre. 

tnOnterontjles  Corps  de  GatdeSigue- 
rites,  PaUilIàdcs ,  Cazetnes  Sc  Lpge- 
iQcns  des  Solides  :  pour  reconnoicre 
l'ctat  où,  ils  font  ,  &  û  par  le  deibr- 
dre  eu  malice  des  Soldats^îis  n'auront 
point  Été  endomnuscK  :  auquel  cas 
ils  en  avcrriront  en  diligence  le  Gou- 
verneur ou  Commandant  de  la  Place 
Comm'auiE  l'Intendant  aiaut  la  di- 
redïondu  paiement  des  Troupes  qui 
•  y  feront  en  garniron  ,  &  le  CemmU- 
làires  des  Guerres  ordonne  à  la  reiî- 
dauce  de  la  Place  ,  pour  fitïre  retenir 
fur  la  Solde  de  la  Compagnie  ,  dont 
les  Soldats  auront  commis  le  domnaa- 
ge ,  ce  qui  conviendra  pour  les  répa- 
rer, à  &utc  dequoi  Sa  Mejellc  rendra 
lefdits  Sergens-Majors  &  Aides-Ma- 
jors  re^onfàblcs  des  ruines  &  dégra- 
dations qui  arriveront  aufdits  Corps 
de  gardes  ,  Guérites,  Paltiflàdes ,  Ca- 
sernes &  Logemens  des  Soldats ,  pat 
autres  voies  que  par  l'injure  ou  la  me- 
ceflîon  du  tcms  ;  &  fera  prendre  le 
Ê>nds  necedàîre  pour  leur  tétabtilTe- 
ment  fur  les  Apointcmens  dcQits 
Sergens-Majots  &  Aides-Majocs.  (a), 
a>b  u*  l'OrdennMiitê  Ju  lO.ÂBUft  170t. 


'Livre  rrr.Tiiri  V.  119 
Article  II. 
Défend  trcs-exprdicmcnt  Sa  Mi- 
jcftë  aux  Soldats  de  fès  Troupes  éunc 
m  GamUbndans  (es  Places  Frontiè- 
res ,  d'arradicr  ni  emporter  aucunes 
Paliillàdcs  des  ForùBcarions  dclïlices 
Places  ,  ni  de  dégrader  IclcJités  florti- 
ficarions  j  à  peine  à  ceux  dcfdîis  Sol- 
dats qui  ne  {cront  pas  de  Garde  >  6c 
^ui  letent  trouvez  avoir  contrevenu 
»it3iresdc(cn(ë5  ,  d'être  lut  le  diamp 
condamnez  à  (ërvir  Sa  Majefté  com- 
me Forçats  fur  les  galères  pour  ttois 
ans  :  Et  à  l'égard  de  ceux  qui  feront 
de  Garde  ,  qui  lermt  comocz  en  pa- 
reille famé  ,  ou  qui  auront  louffert 
que  d'antres  aïeut  pris  &  emporte  des 
Pallillidcs,  d'être  condamnez  à  icrvir 
aedl  Sa  Majellié  fur  lefHïtes  Galères  à 
perpétuité',  {a) 

ArTI  CLE        III. 

Sa  Majefté  déft-nd  aufli  très  -  ex- 
ptcffèment  aux  Officiers  Majors  de 
us  Pbces  j  &  à  toatcs  aunes  Perfon- 
nes  de  quelque  qualité  &  condition 
qu'elles  ioicnt  ,  de  £iirc  labourer  ni 
Jemer  fur  les  Ramparts,  dcns  les  Baf- 
tioiis,iii  dans  les  dchors,FôlIêz,Com- 
"  Dt  7.  l»9vi*r  Hjg.t,  ftj-.iim 
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trcfcarpes".  Glacis  &  plus  près  des 
Chemins  couverts  def^itesPlaces  que 
de  quinze  tolCes  >  fur  petiie  de  deFo- 
beîflànce.  (  a  ) 

Article     IV. 

Elle  défend  auÛî  aurdits  Officiers- 
Majors  de  fcs  Places ,  &  à  toutes  au- 
tres pctronnes  de  quelque  qualité  Sc 
condidon  qu'elles  foïent,  d'envoicr . 
ou  ConSiii  qu'il  fbit  enyoïc  des  Bet 
tiaux  paître  liir  lelH  Ramparrsinidans 
aucune  dclH.  Fortifications  &  plus 
prés  que  la  Cafd,  diftancc  de  quinze 
toife  des  Chemins  couverts ,  ^comme 
auOi  d'empêcher  que  quj  que  ce  foit 
marche  fur  lefdites  Foriîficacîens  eh 
d'autres  endroits  que  ceux  qui  font 
de{tinez  pour  les  chemins  des  rondes, 
le  tout  lur  peine  de  detbbeiflànce  Sc 
de  confilcaiioi]  defd.  Belliaux  au  pro- 
fit des  Soldats  de  U  garnitôn,aurquels 
S.M.  en  (ait  dés  à  prefènt  don>&  leiir 
permet  de  s'en  faî^r  ;  Sc  de  les  tuec, 
Alt  le  champ,  fans  que  le  Gouverneur 
ou  Commandant,  ni  les  Juges  ou  au- 
tres OfHciers  putUcnt  les  obh'ger  de 
les  rcniJre ,  pour  quelque  raîfon  & 
fous  quelque  prétexte  que  ce  foit.  (h) 

»,h  Dm  iQ.iuUUt  i£>f./i  lo,  f.  9:. 

Arc.     ■ 
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Articlï     V. 

Ordonne  &  en  joint  tres-exprcflc- 
ment  S.  Majcllétà  ceux  defd.C^dets 
Majors,  &  à  toos  aatres  qui  ont  &tc 
des  jardins,  on  qoî  en  ont  trouvé  qui 
ivoient  éic  faits,  &dt)nt  ils  jouîllcnt 
dans  tels  endrms  que  ce  pullc  dire 
des  Fortificadons  dei<].  Places,  de  les 
&ite  détruire  &  d'en  faire  atcadier 
tons  les  Plans  ïàns  en  rien  excepter,  à 
peine  à  ceux  de(3.  Officiers  qui  n'y 
auront  point  làris&it ,  de  perte  de 
leurs  Charges  ,  fi  ce  n'eft  que  S.  M. 
Hir  la  connoiQàuc^  qu'Ellc  aura  prile 
de  quelle  maniée^  lefd.  jardins  font 
[^ntez,  pat  Bfévets  Ggncz  d'elle,  ac- 
cprâë~pouF  ceux  qui  ne  portent  au- 
cun préjudice  aufl.  Fortifications  , 
permîffion  de  les  conferver.  (  a  ) 
Article     VI. 

Et  comnie  S.M.  ne  veut  point  ôt?r 
à  ceux  dcfdits  Offiders-Majois  qui 
font  en  poUèQlon  de  recueillir  les 
herbes  quicroîflenc  fur  lefd,  Forcifi- 
tions ,  le  profit  qu'ils  en  peuvent  ti- 
rer ;  Elle  veut  bien  permcccre  qu'on 
les  &uciie  d>nx  fois  par  an  ,  au  tcms 
qu'il  conviendra  ,  &  que  l'on  fc  fcrve 

F 
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à  cene  fin  d'échelle  aux  endroits  où 
la  main  ne  pourroîi  atôndre  autre- 
ment ,  à  £ondit)on  que  ceux  c[iu  j 
iêront  emploiezne  matchcronc  point 
Car  les  gazons  ,  &  que  les  herbes  ne  , 
feront  point  hoitejées  fur  le  lieu  Se  k 
mefure  qu'elles  feronc  Juchées,  mais 
bien  qu'elles  Cctom  enlevées  toutes  à 
la  ibis  ;  à  ta  charge  auffî  que  ceux  auf- 
quels  Elle  pcrmci  de  &irc  couper  les 
bonnes  herDcSjferont  obligez  de  &ire 
auffi  &  dans  le  même  tems  roupet 
'  toutes  les  mauvaifes,  (*) 

TITRE     V  î. 

Jhj'TrÂVaHX  des:  Snldats  aux  Fortîfi- 
CÂtittit  des  PUcet ,  &  du  moUn  de 
frevenir  tant  Us  Ahm  &  Malver-       j 
fatims  an  fait  des  Ouvrages  defditii 
fertificAtient, 

Article    Primizr. 

SA  Majesté' ordonne,  veut  & 
entend  ,  que  les  Soldats  JiC  ies      < 
Troupes  qui  font  &  feront  d-aprnès      ' 
cmploïcz  aax  ouvragçs  des  Fottifica-       i 
rions  de  les  Places ,  fc  contentent 
■  Dm  |0,  iuiiUc  i6f},  1. 10.  f-9Sm 
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lors  qu'Us  ctavialleronc  à  Lt  Tâcht , 
du  prix  que  les  Entrepreneurs  dcÛi- 
tcs  Fortifications  leur  voudront  ré- 
gler raïfonnablcment ,  fi  mieux  n'ai- 
ment lefHîcs  SoMats  travailler  à  la 
Journée  ;  auquel  cas  Sa  MajcH^  veut 
qu'ils  fe  contentent  de  neuif /bis  par 
jour,  depuis  le  premier  Novembre 
jufques  au  dernier  Mars,£c  de  dix  lois 
depuis  le  premier  Avril  jufqties  ao 
dernier  Oâ:obre ,  Se  ce  pour  les  Ou- 
vrages ordinaires  :  Entendant  que 
pour  les  autres  tra.vaux  pcmbles,com- 
ine  ceux  qui  les  obligeront  àavoirle* 
«ieds  dans  i'cau,ou  tourner  des  Mou- 
Uas,  il  leur  paie  deux  fols  d'augmen- 
tation par  cnacun  jour  ,  moiennant 
quoi  Sa  Majcfté  veut  que  lefHits  Sol- 
dats travaillent  aufdits  ouvrages  iâns 
difficulté.  (4) 

Artich     II. 

Elle  défeiid  trés-cxprcflemcnt  aur 

Soldats  de  Ces  Troupes  &  autres  em- 

ploiez  aux  Attelicrs  de  Sa  Majcfté  de 

vendre  ni  troquer  les  ourîls  qui  leur 

Auront  été  dillcibucz  pour  travailler. 

Se  à  qui  que  «  foîr  de  fcs  Sujets  d'en 

acheter  ni  troquer  contre  des  mai- 

c  Du  17.  Dut tntrt  16I0.  t.^.p  ï4{. 
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cbandilès  ou  JenréeSj  à  peine  aux  uns 

&c  aux  autres,  qui  fc  trouveront  con- 
vaincus d'avoir  vendu,  acheté  ou  tro- 
qué lefHtcs  outiîs ,  du  foliée  &  de  U 
FIcur-de-lys.  (a) 

Article  III, 
Sa  Majellé  ordonne,veut&  entend, 
qu'au  commencement  de  chaquc||an- 
née  que  l'on  travaillera  à  une  Place  ^ 
il  foit  mis  entre  les  mains  de  l'Ingé- 
nieur dirigeant  eu  Chef  les  Panifica- 
tions de  ladite  Place  ,  un  Regiltre  rc- 
lîéjde  gtoflèur  Se  grandeur  convena- 
ble à  contenir  toutes  la  dépenft  d'une 
année ,  Jont  toutes  les  feuilles  foîent 
cottées  par  i ,  i  ,  j ,  &c.  &  chacune 
d'icelles  paraphée  par  l'Inteudant 
chargé  du  foin  des  Fortifications  de 
ladite  Place  ;  qu'à  la  première  feuille 
Je  ce  Regîftrc ,  l'Intendant  écrive  de 
ià  main  ,  que.  Ce  Ri:giflre  doit  firvir 
à  écrire  tOMi  les  Toifex.  dts  0»vraget 
9«(  fi  feront  pendant  une  telle  année  , 
&  qu'en  efFct  l'Ingénieur  conduilàat 
les  Fortifications ,  écrive  dans  ledit 
Rcgîftre  tous  tes  Attachemens  qu'il 
prendra  ,  Se  tous  les  Toifez  qu'il  fera 
de  mois  en  mois  defdits  Ouvrages, 

a  Z)«  18.  OBcbrt  liid,  t.  6.  f.  i6. 
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foit  de  Maçonnerie  ,  Terres  ,  Char- 
penterie,  Mcnuiferie,  Gazonnemcns, 
Couvertures  &c  generaleafienc  toute 
autre  efpcce  d'Ouvrage ,  qui  fe  fera 
dans  ladite  Fortification,  (a)' 

Article     IV. 

Qii'aux  Toifez  qui  iè  feront  ta  plus 
grande  partie  des  Ingénieurs  emploiez 
àjà  conduite  des  Travaux  de  la  Place, 
y  ibicnt  apellcz  *réc  le  Gouverneur  , 
ou  en  cas  qu'il  ait  d'autres  ocupa- 
tîons ,  le  Lieutenant  de  Roi ,  ou  !e 
Sergent-Major  de  la  Place  ,  &  l'En- 
trepreneur ,  lesquels  Gouverneur  ou 
autre  OfEcîer  Major  ,  Ingénieur  & 
Entreprcneur,(îgncront  fur  le  Régit 
trc  le  Toifé  qui  aura  été  fait  le  même 
jour  que  l'on  y  aura  travailla  ou  au 
plus  tard  le  lendemain. 

Article  V. 
Que  le  dernier  jour  de  chaque  mois 
il  fera  fait  par  les  foins  de  l'Ingénieur 
dîrigant  en  Chef  les  Fortifications , 
tfoisCopiesdes  Toifez  qui  auront  été 
feits  pendant  le  mois  ,  lefquels  feront 
coUationnées  par  lut ,  dont  l'une  fera 

a,b  D«  10.  FfVritr  léSi.  f.  i.f.iji» 
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itfi  -  Code  Militaire,  ^ 
eiivoiée  au  Secrétaire  d'Erac  charge  du 
foin  (ics  Fortifications-  de  ladite  Place, 
l'autre  à  Ilntendaiu  ,  &c  la  troîficrtic 
icra  délivrée  à  l'EntrepKncut;5c  <}ue- 
le  dernier  mois  de  chacune  année  il 
ferallâic  amToifé  gaKtaXjfe  rapor- 
tant  à  tons  les  Toiftz  particuliers ftits 
pendant  te  courant  de  chacune  annéc 
qui  fera  auûî  écrit  &  ligné  dans  ledit 
Regiftre ,  &  copie  d'icelui  envoii^e 
ainn  qu'il  eft  marqué  cî-dclTus  ;  après 
quoi  le  R,egtftrc  fera  temîs  à  l'ïntcn- 
dant  pour  y  demeurer  juTques^  à  autre 
Ordre  de  Sa  Majefté.  (a)  - 
Article  VI. 
Sa  Majefté  ordonne  ,  veut  Bi  en- 
tend que  cens  des  Ingénieurs  &  En- 
itcprcncurs  des  Fortifications  de  Ces 
Places  qui  ie  trouveront  convaincus 
d'intelligence  entr'cux  ,  pour  abus 
&  malvcr/àtîons  commis  au  fait  des 
Toilez ,  ou  de  l'Inexécution  des  Dc- 
vis-fàic,  pour  la  Maçonnerie  dcl'dltcs 
Fortifications  ou  autrement ,  à  l'o- 
çafïon  d'îcellcs  foicnt  condamnez  aux 
Galères  perpétuelles,  (b  ) 

a  D«i,o.  E/uri>i'iÉ8r.r.4,^,»î7» 
b  Dit  19,  .avril  liSj.  t.  4<>.  459> 
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Article     VII. 

£t  afin  de. mieux  découvrir  Icfdits 
a^us  &  nulverfarïons  ,  Sa  MejelU 
promet  ^  celui  (jui  lui  en  donnera 
avis  ,  oa  aux  Gouverneurs  dcldiies 
Places,  ou  Incendans  <lans  le  dépane- 
snent  def^ueU  elles  fc  trouveront  li- 
mées ,  de  leur  donner  &  &ire  paiec 
fur  les  biens  des  coupables  une  jora- 
mc  de  trois  mîBc  livres,  &  outre  cela 
s'il  eft  Allbcic  delHks^ntrepreneurSa 
de  l'ablondre  de  Ix  peine  qu'il  aura 
encourue.  (  «  ) 

Article      VIII. 

Veut  au0î  Sa  Majcfté  ,  que  le» 
dénonciation  que  l'on  pourra  faire 
vingt  ans  aprâ  Urdûs  abus  commis 
par  les  Ingénieurs  &  Entrepreneurs 
des  Fortifications  de  (es  Places,(bieni 
reçues  tout  de  même  que  fi  elles  a- 
voient  été  f^ics  prelèntement,  &  les 
CQUpaUes  punis  des.  peines  poriées 
par  les  deux  precedens  Articles.  \h) 

a,b  D»  \9,  Avril  i£8j.  r.  4*^<4^°< 
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/.    Dti  Blafpbêmtj. 

If.  Du  Dutlif^  Combatif Mrtkutieri^ 

III.  Des  Deferieurj, 

IK    Dti  Pajfev9lani. 
K      2)«  Faux  -  Simagc. 
ri.   DeU  fufiice  Militaire. 


TITRE    PREMIER. 

Vti  'SUjphJmts. 

Article    Premiir. 

SA  Majesté*  ;dcfcnd  très-cxpref- 
fémenr  à  tous  Gendarmes,  Cava- 
liers ,  Dragons  &  Soldais  des  Trou- 
pes, de  jurer  &  bUfphcmcr  le  Saint 
Nom  de  Dîeu,de  1^  Sainte  Vierge,  ni 
de  Tes  SaintSjfur  peine  à  ceux  qui  tom- 
beront dans  ce  crime  d'avoir  la  lan- 
gue percée  d'un  fer  chaud,  (a) 
Article     II. 
Veut  Sa  Majefté,  que  les  Officiers 
des  Troiipcsjdont  feront  les  Gcndai- 
a  Hu  zu.  Mai    lii^.  t.  j.f.i^f, 
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mes',*Cavaljcrs  ,  Dragons  &  Soldats 
qui  auront  )nré  &  biafphemé  ioicnc 
tenus  Se  obligez  auffi-tÔE  qu'ils  en 
auronc  connoiflance  de  les  remettre 
aux  Prevofts  êcans  à  la  fuire  dcfditcs- 
TronpesjOti  aux  Majors  d'icelles  pour 
leur  faite  fouf&ir  la  peine  fufdite,  (*) 

TITRE     IL 

Dm  Dmlt  &  Combats  particuliers. 

Article     Pubmier. 

SA  Majesté'  défend  rrcs-exprcfTc- 
mcnc  à  tous  &:  chacuns  les.  Offi- 
ciers de  fes  Troupcsjtanc  d'InFanceiIe 
que  de  Cavalerie  &  de  Dragons ,  de 
mcrcre  l'cpce  &  le  piftolet  à  la  iTiaîii 
les  uns  contre  les  autres^  foit  dans  feS 
PIaccs,foit  à  !a  Campagne^  dans-fcs 
Armées ,  foiis  quelque  prétexte  &  en 
quelque  manière  que  ce  ibit  3  a  peine 
non  fcalement  d'encourir  la  rigueur 
Ac  i'Edit  du  Roi  portant  Règlement 

gênerai  fur  les  Duels,  (  raporté" après 
:  dernier  Livre  de  ce  Code  ,  )  mais 
■   aufTi  d'être   {  celui  qui  par  les  infbr- 


mations  qui  en  feront  faites ,  Ce  rroiv  . 
vei-a  l'Agicireiir  (  calTc  &  privé^de  la- 
Chargc  ,  Tàns  cfpcrancc  ae  pouvoir 
être  rétabli.   (  a  ) 

Article     II. 

Et  s'il  arrive  que  dsux  Officiers  fe 
foient  battus ,  &  qu'il  ne  patoifiè  par 
les  Infonnacions  ,  lequel  aura  été 
rAgreHèur  ,  Sa  Majeftc  veut  &  en- 
tend qu'ils  Tnient  tous  deux  caflez  & 
privez  de  leurs  Clurges ,  fans  aufll 
aucune  efperancc  de  remiOîon  ;  & 
qu'ai  outre  les  uns  Si  les  antres  fbicnt 
pourfuivls  criminellement  ,  comme 
Infî-adteurs  du  CaCdit  Edit  du  Ro£ 
portant  Rcglcmeni  gênerai  fut  les 
I^ls.  ('4  > 

Article      II  I- 

£t  comme  il  fe  fâi't  fréquemment 
des  Combats  ,  tant  pat  les  Officiers 
que  par  les  Cavaliers  ,  Dragons  & 
Soldais  lefquels  demeurent  impunis 
feute  d'être  revdez;  lefdits  Officiers,, 
Cavaliers  &  Soldats  fe  faifant  un. 
point  d'honneur  de  n*en  pas  donner 
avisjSa  Majefté  voulant  y  pourvoir,, 
ordonne quelors que panni  fcsTiou^- 

a  D«  j^anvltr  1*77   t,  m.  ;.  ;  j  j,. 
b  Du.  Î^Avril  i6i-S.i.j,f.igi,, 
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aes  il  ic  fera  an  Duel  avéré,  \c  Cava- 
uer  Dragon,oii  Soldai  qui  en  Joiuiera 
avîs  aa  Commillàire  ordonne  à  la  Po- 
lice de  la  Troupe^on  Seulement  aura 
Ton  Congé  ,  mais  auQl  qu'il  lui  ièn 
paie  one  {brame  de  cent  cinquante  li- 
vres ,  laquelle  lui  fera  délivrée  fur  le 
champ  par  ledit  Comminâire. 

A-R  T  I   C  tE         IV. 

Elle  ordonne ,  veot  &  entend  en 
eutie  ,  qu'auffi-tôt  qu'il  y  aura  ca 
quelque  Combat  particulier  dans  Tes 
Troupes  j  l'Officier  qui  commandera 
dans  le  Quartier  où  Taftion  fera  arri- 
vée,fcra  tenu  d'en  faircjînfbrmer ,  & 
cnavertira  incontinent ,  fi  c'cft  dans 
ane  Arméc,le  Lîcutenan  General  qui 
la  commandera  en  Chef,  ou  en  fon^ 
abfcnce  celui  qui  la  commandera  j  & 
fi  c'en  dans  une  Garnifonje  Gouver- 
ttERr  de  la  PlacCoù  ta  Troupe  fera  lo- 
gée, comme  auflî  l'Intendant  de  Juf- 
Bce ,  Police  &  Finance  dans  l'Armée 
eu  Province  où  le  cas  fêta  arrivé  ,  8c 
d'envoiec  auflî  luceUàmment  à  Sa- 
Majeftc  le  double  des  Informations' 
qu'il  en  aura  fiit  fàîrev  pour  cnfuite- 
être  procédé  contre  le»  Infrafteurs- 
du  fufd^Edit  fclen-Ia-rigucut  driccluij. 
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à  peine  audit  OtEcicr  qui  comman- 
dera dans  le Quaitîer  quîii'aura don- 
ne lefdits  avis ,  ni  fait  les  diligences 
fultiircs  d'ècrc  cafle  &  privé  de  toutes 
ks  Charges  qu'il  pofTedera ,  de  quel- 
que qualité  qu'il  foît,  &c  quelque  Ser- 
vice qu'il  puifie  avoir  reniJu  ,  Sa  Ma- 
■  jefté  déclarant  qu'EUe  n'en  fêta  remit 
iion  à  aiK:un,attcnda  la  iiacurc  du  cri- 
me dont  il  s'agit  ^  Voulant  que  (ci 
Licutenens  Généraux  en  fes  Armées, 
Imendanï  en  iccUes,  &  dans  fes  l'ro- 
\inces,  comme  auffi  les  Gouverneurs 

Firticulicrs  de  fes  Villes  &  Places , 
înfurment  des  contraventions  qui 
pourroient  être  faites  au  contenu  du 
ptefcnt  Titre.  («  J 

TITRE     1 1  i. 
,         Dtf  Defirteurs, 

Art  I  cLi     Pre  M  i  e  r» 

SA  Majesté*  défend trés7cxprelle~ 
ment  à  tout  Cavalier ,  Dragon  Se 
Soldatde  fes Troupcs,t3m  Françoifes 
^u'EtrangcreSjde  quitter  la  Gompag- 
we  dans  laquelle  il  feia-enrolU  !pour 
f  aSer  dans  une  autre,  en  telle  manie>- 


Livre  IV,  Titre  ///,  i  j  y 
TC  que  ce  puîfle  êcec,  à  moïas  d'avoir 
■111  CoiigCTtar  écrit  figiié  de  fon  Capi- 
MÏu^  j  &  Il  la  Compagnie  cH:  dans  un 
Rcgimentl,  que  ledit  Congé  ne  foie 
aprouvc  &  figiic  du  Colonel  ou  Me(^ 
trc  de  Camp  dudit  Rcgimcm  ,  ou 
de  celui  qui  le  commandera  en  fou 
«blënce  ,  &  fccUé  du  cachet  d_e  fcs 
armes  ;  &  en  cas  que  la  Compagjnc 
foit  fcparce  ,  fans  que  ledit  Congé 
foie  aprouvé  &  figné  du  Gouverneur 
ou  du  ComiHandanc  de  la  Place  ,  oa 
du  Commiffaire  à  k  reûdence  d'jcel- 
Ic  i  à  peine  au  Cavalier  ,  Dragon  ou 
Soldat  qui  fera  autrement  forcL  de  fa 
Compagnie  &c  fe  trouvera  dans  une 
autre ,  d'être  puni  comme  Defêrteur, 
fuivant  la  rigueur  de  l'Ordonnance 
contenue  en  l'Article  XXIX.'de  ce- 
Titre ,  de  même  que  s'il  avoit  quitté 
fa  Compagnrc  lâns  Congé  pour  ne 
plus  fervir:  (  a  ) 

Article     II. 

Ordonne  pareillcmenc  Sa  Majeftéi- 

que  tout  Soldai  de  ics  Regimcns  de 

Milice  qui  quittera  laCompagiiic  fans 

Congé  pa-c  écrit  de  foiv  Capitaine  , 

a  D«  ti.lArtvitr  1701.  mi.  p. i."*  dt 
COiidmnxtite  dMprtmitr  49iift  i70*.f.v 
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aptouvé  du  Colonel  ou  duCommaiv^ 
dant  (lu  Rcgimcnt  cnfbn  abfence,{bir 
pendant  que  ledit  Régiment  fe  trou- 
vera alTerablé,  (oie  quand  il  fera  dans^ 
/a  Province  ,  fabira  toutes  les  peines- 
qui  ibnt  ordonnées  contre  les  Dcfei- 
teurs  des  autres  Troupes  de  Sa  Majef- 
té,  par  les  Aitit.  XXVIII.  &  XXIX- 
de  ce  Titre  i  félon  l'exîgeucc  du  cas  \. 
(  a)  Et  à  l'égard  des  Soldats  de  Milice 
(-  nommez  pour  fervir  de  Recrue  aux 
Regimens  de  Tes  Troupesjqui  défer- 
reront ceux  où  ils  fc  doivent  rendre^ 
après  les  avoir  joints.  Sa  Majefté  en- 
tend, qu'ils  foîeiit  pareillement  punis 
fuivant  la  rigueur  des  deux  mitlits- 
Articlcs  contre  les  Defèrteurs.-  {hy 
A-RTICLE  II  î. 
Veut  &  entend  Sa  M^cfté,que  s'il 
arrive  qu'un  Cavalier  ,  Dragon  où 
Soldat  ,  aîant  fous  quelque  prétexte 
que  ce  puilfe  être  ,  pafie  fans  Congé 
d'une  Compagnie  en.  une  autre,  pro- 
duifc  lors  qu'il  fera  reconnu  ,  un- 
Billet  du  Capftaine  qui  déclare  qu'il- 
n'y  refte  qu'en  attendant  qu'il  puiHè 
joindre  la  Compagnie  dont  il  eft  ,  le- 

a  Du.  lo,  ^Bufi  lépj.  /.?./>.  S7. 
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Confcil  de  Guerre  n'y  ait  aucun  c« 
gardj'que  ledit  Cavalier ,  Dragon  ou 
Soldat  foit  puni  comme  De/crreur;& 
que  le  Capitaine  qui  aura  figné  Icdîc 
Billet  foit  caQë  lans  remimon  ,  i 
moins  que  le  Cavalier  ,  Dragon  ou 
Soldat  n'ait  à  la  première  Revue  de  la- 
Compagnie  où  il  fe  fera  misjprcfcnté 
ledit  Billet  au  Commidaire ,  Se  qu'il 
n'ait  éié  certiHé  par  ledit  Cêmmiîlài' 
rc ,  lequel  aura  fôm  d'envoier  copie 
dudit  Billet  au  Secrétaire  d'Eiat  &  des 
Commandémciis  de  Si  Majcfte  aiant 
le  Département  deia  GuerTe^afin  qu'il 
puillê  pourvoir  à  feire  rejoindre  le 
Cavalier  ,  Dragon,  ou  Soldat  à  la 
Compagnie  de  fon  Capitaine.. (a) 
Article  IV. 
Sa  Majefté  ordonne  &  cnjoînttrés- 
esprcflement  aufdits  Cavaliers ,  Dra- 
gons Se  Soldats  ,.  qui  (ont  lurtis  des- 
H^taux  où  ils  étoient  demeurez  ma" 
lades  'ou  Uellez ,  &  qui-  lîins  Ordre 
de  Sa  Majefté  ont  été  incorporez  dans 
les  Compagnies  qui  étoienc  en  Garni- 
ion  dans'fes  Places  ,  de  fortir  incon- 
tinent &  fans  délai  deflites  Compag- 
nies ,  Se  de  rejoiiulre.  inceilàmmciiE 


..Coo^^k- 
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celles  où  ils  étoient  enrôlez  lors  qu*îr3f 
font  demeurez  raaIades,ou  qu'ils  ont 
Clé  bleiTez;  Sa  Majcfte  dcfcndaiiE  rrcs- 
cxpreflëmciit  aux  OfEcievs  defdices 
Compagnies  dans  Icfqiielles  îls  font 
prcfcnicment ,  de  les  retenir  pour 
quelque  caufc  &  fous  quelque  pré- 
texte que-ce  puilfe'  ètre.à  peine  d'être 
calfcz  &  privea  de  leurs  Cliarges.  {a) 
Article  V. 
Veut  Sa  Majeflé  ,  que  s'il  fe  ttoa- 
vedans  Une  Compagnie  unDeferteur 
qui  y  ait  pris  parti  ,  quoique  le  Capi- 
taine ou  Commandant  d'iccUc  faflc 
voir  qu'il  aura  obfervé  ce  qui  eft  or- 
donné par  les  deux  premiers  Articles 
de  ce  Titre  ,  il  foit  néanmoins  rcim 
de  le  remettre  encre  les  mains  de  l'Oi^ 
ficlcr  de  la  Compagnie  qu'il  aura  de- 
fcrté  ,  en  l'état  auquel  il  fera  ,  làns 
retenir  aucune  chofe  de  fcs  Habits  , 
Armes  &  Cheval;  lefqsel»  Sa  Majcilé 
entend  être  enrieremcnt  aplîqiiez  au 
profit  dudit  Oificicr:&  que  s'il  arrive 
que  le  Capitaine  ou  Officier  qui  com- 
mandera la  Compagnie  où  ledit  De- 
fcrccurretrouvciajfâflè  diilîculté  de 
|e  rendre  ,  &;  qu'il  ne  le  remette  pac- 
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e&âivcmenc  entre  les  mains  <tel'0& 
ncîcr  qui  le  redemandera ,  &  qu'en- 
fiiitc  ledit  Dcfêrteiir  fê  trouve  évad^. 
Sa  Majefté  veut  que  led.Capitaitie  ou 
Officier  commandant  la  CompagniCi 
fbît  privé  d'un  mois  de  tes  Apointe- 
mens  qui  feront  remis  aaCapitaine)de 
la  Compagnie  que  le  Cavalier,  Dra- 
gon ou  Soldat  aura  deferté^afîn  de  lui 
donner  moieti  d'enlerer  unautte.(<t) 
Article  VI. 
Veut  auffi  Sa  Majefté,que  les  OfE- 
ciers  qiH  à  l'avenir  recevront  dans 
leurs  Csmpaenîesdes  CavaIiers,Ora' 
gons  ou  Soldats  qui  auront  defcrt^ 
les  Troupes  ,  ou  qni  les  aîans  recon- 
nus pour  Delêrteurs  ,  ne  les  feront 
point  arrêter  ,  fbient  caliez  &  privez 
d«  leurs  charges.  (  b  ) 

Article  VII. 
Sa  MajcfW  otdonpe,  que  tout  Ca- 
pitaine d'In&nterie  qui  entrera  en 
quelque  accommodement  que  ce  foit, 
pour  laillèr  un  Soldat  Defetteur  de  fa 
Compagnie  ,  dans  une  Compagnie 
de  Cavalerie  ou  de  Dragons,  ou  dans 
une  autre  Compagnie  d'Iuiànteric  , 

701.  (.  II.?.  4. 
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fera  caffe  &  privé  de  fa  GhargejVoif' 
lant  Sa  Majcllé  que  tcdic  Soïdac  foie 
puni  comme  Defcrteur.  {a) 
Article      VIII^ 

Elle  ordonne  aufll ,  que  tout  Ca- 
piiaine  de  Cavalerie  ou  de  Dragons  j 
qui  pour  aimer  uh  Soldat  Faniaffin 
dans  fx  Compagnie ,  aufa  en  EcUe 
manière  que  ce  puiflc  être  contribue 
à  (à  Dsfercioiï ,  ou  qui  après  l'avoir 
fçûj  l*y  recevra  ou  re;tiendra  ,  fera 
parciUement  calK  &  privé  de  fa  Gliar- 
ge  j  Voulant  auffi  Sa  Majefté  ,  que 
icdit  Soldat  foii  puni  pour  le  Crime 
de  Désertion  qu'il  aura  commis,  (  é  ) 
Article     IX. 

Elle  défend  trés-exprcflcraent  à 
tons  Capitaines  &  autres  OfSciers  de 
les  Troupes  de  débaucher,  fous  quel- 
que prétexte  que  ce  foit^ucun  Cay^ 
lier  ,  Dragon  &c.  Soldat ,  de  ceux  qtii 
font  aâuellemcnt  dans  le  Service  ,  à 
peine ,  non  feulement  d'être  caliez  &c 
privez  de  leurs  Charges,mais  auûl  de' 
tenir prîibnpcndantdcux  ans,dc  trois 
eetis  livres  au  profit  du  Capitaine  au- 
quel le  Cavalier  ,  Dragon  ou  Soldat 
aparciendra  ,  &  de  le  faire  renvoiei: 
a^b-  Dh  lo.  fivrin  téj».  t.8>/.nî- 
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à  leurs  dépens  à  ia  Coinpagnic.  (tt  J 
Article  X^ 
Défend  en  outre  Sa  Majelfé  très-- 
«preflement  aux  Capitaines  &  aur 
autres  Officiers  de  fes  Troupes  d'In- 
fanterie ,  Cavalerie  Si.  Dragons ,  noti' 
iculement  de  débaucher  en  telle  forte 
&  manière  que  ce  puîflê  ctrcjes  Sol- 
dats des  Compagnies  Franches  Ae 
Marine ,  mais  aum  de  recevoir  dans- 
leurs  Compagnies  aucun  de  ceux  de& 
dits  Soldats  qui  s'y  pourront  prefen- 
ter,  à  moins  qu'il  n'aît  Congé  pat: 
^erit  du  Capitaine  de  la  Compagnie 
de  Marine  où  il  aura  Icrvi  ^  à  peùv: 
aufdits  Capitaines  &  Officiers  a'écrc 
caliez  &  privez  de  leurs  ChargeSi 
Voulant  Sa  Majefté  ,  que  s'il  arrive 
qu'un  Soldat  de  Marine ,  après  avo& 
de(erté  ,  (oiz  reconnu  dans  lefdites- 
Troupes  j  le  Capitaine  de  la  Com- 
pagnie oùil  fe  trouvera,  ibîc  oblïg^^ 
fur  la  même  peine  d'être  calTé ,.  de  le 
Élire  arrêter ,  &  de  le  faire  conduire- 

Èrîfonnîcr  dans  ies  Prifons  Roîalcs. 
:s  plus  prochaines  du  Iteuoù  laTroiï' 
pe  le  trouvera.  (  h)  , 

a  D»  VOritnntnti  in  frtmitr  Atuf^ 
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Article  XI, 
SaMajellc  défend  auGîjà  tous  Ca- 
pitaines &  autres  OiEcîers  de  fes 
Troupes  ,  tant  d'Infenterïe  ,  qoe  de 
Cavalerie  &  de  Dragons ,  non  feule- 
ment de  débaucher  en  telle  forrc  & 
manière  que  ce  foit ,  les  Soldats  de 
Milice  qui  font  deftine  pour  les  Rc- 
criies  de  fes  Armées  d'Italie  &  d'Ef- 
pagnc  ;  mais  auJïï  d'engager  ni  rece- 
voir dans  lenrs  Compagnies  aucuns 
de  ceux  qtiî  s'y  pourroient  prefentcr, 
à  peine  aux  Capitaines  ou  Officiers 
commandons  des  Compagnies  dans 
lelquelles  ils  s'en  n-ouvera  ,  d'être 
caliez  &  privez  de  leurs  Charges ,  Se 
mis  en  prîfon  pendant  un  ani&  auft. 
Soldais  qtii  fe  feront  engagez  d'être 
trairez  comme  deferteitrs  ,  &  punis 
fuivant  la  rigueur  des  Ordonnances. 
(a)        Article     XII. 

Ordonne  S.  M.  aux  CommiUaires 
des  Guerres,  en  fàifant  leurs  Revues, 
d'examiner  (bîgncufêmcnt  ,  s'il  n'y 
aura  pas  dans  les  Rcgimens  &  Com- 
pagnies ,  de  la  Police  dcfqucls  ils 
îbnt  chargez  ,  aucun  des  fufdits  Sot- 
dats  de  Milice  ,  &  en  cas  qu'ils  s'en 

»,  Du  lo.Detemi- 170 j.  t.  tf'  h  ];S. 
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troave ,  interdire  les  Officiers  ,  Se 
d'en  informer  auffi-iôt  le  Sccretûrc 
d'Etat  &  des  Commindcmens  de  Sa 
Majefté  aiant  le  Département  de  la 
Guerre.  (*i) 

Article    XIII. 

Vent  auffi  Sa  Majcfté  ,  que  tout 
Cavatier  ,  Dragon  ou  Soldat  j  qui 
lors  de  la  Keviië  du  Rcgitneni  ou 
Compagnie  dont  il  fera,  y  indiquera 
au  Commiflàicc  des  Guettes  un  Sol- 
dat dcfH.  Milices ,  fbn  Congé  lui  foie 
donné ,  &  en  outre  cent  francs  de 
tecompenfc  fi  c'ell  un  FantafËn  ,  & 
trois  cent  livres  ù  c'ell  on  Cavalier 
ou  Dragon,  [b) 

Article    XIV. 

Ordonne  Sa  Majefté  ,  que  tout 
Cavalier,  Dragon  ou  Soldat .  ou  autre 
de  quelque  condition  qu'il  fbît ,  qui 
fe  trouvera  atteint  &  convainca  d'a- 
voîr  dcbauclié  des  Cavaliers ,  Dra- 
gons ou  Soldats  de  fes  Troupes,  pour 
îcnr  ftirc  abandonner  le  Service  ,  & 
les  faire  defcrter  ,  fera  puni  de  mort 
ûins  rcmiffion.  (  c  J 

a,b  Du  to,  D.-(,  170Î.  (.  tf. 
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Article      XV. 

Défend  SaMajellé,  à  tom  SoIJat 
de  Cavalerie  &d"Iii5incerie,  de  s'é- 
loigner Aq  plus  .  de  deux  Iteues  du 
■Quartier  où  Ta  Compagnie  feralogée, 
Ùxis  an-  Billet  de  fon^  Capitaine  ,  ou 
de  roncier  qui  lc.coinmandcra,por- 
unt  le  Cems  pour  lequel  il  lui  aura 
permis  de  s'en  ablèmer  ,  k  peine  au 
Soldai  qui  ic  trouvera  éloigné  du 
Quartier  de  là  Compagnie  ,  de  plus 
An  deux  licuëSjOtns  le  £lllet  fufdit,  ou 
.âpiéste  lems  porté  pat  icclui ,  d'être 
iaiii  &  arrête ,  &  mis  au  C^nfcll  de 
Cuerrc  pour  y  être  jugé  à  fubir  la  pei- 
ne ordonnée  contre  Tes  Defèiteurs , 
Cins  aucune  rcmiffion  j  quand  bien 
même  fonCapitainc  ou  autre  Officier 
affitmcroit  lui  avoir  donné  Congé 
verbalement,  (a) 

Article     XVI. 

Et  Sa  Majefté  ordonne,  veut  &  en- 
tend ,  que  tout  Cavalier  &  Soidat  de 
ics  Troupes  logées  dans  £cs  Places 
Frontières,  quTlera  trouvé  marchant 
4u  côté  des  Pais  Etrangers  ,  à  demie 
Ueuë  de  la  Place  où  la  Cconpaguic 
dans  laquelle  il  fera  EnroUé  ,  tiendra 
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Canù[bn,(àns  Congé  par  écrie  «le  lôn 
Capitaine ,  ou  de  l'Omcier  qui  com- 
mandera Gi  Compagnie  en  iôn  ab- 
fcnce  ,  foit  arrête  &  rais  au  Confcil 
-de  Guerre ,  pour  y  être  condamné  à 
fubir  la  peine  portée  par  l'Art,  rxray 
ARTI€1.E  XVII. 
Et  pour  ôter  aux  Soldats  t(.  CavS' 
llers ,  tout  efpoir  de  pouvcjr  com- 
mettre le  Crime  de  Defercîon  impu- 
nément ,  Se  donner  moien  aux  Olfi- 
riers  de  lés  pourfuîvre  }  5a  Ma|«fté 
ordonne&£njoint  irés-expr-cflcimenC 
à  cousPrevofts  des  Marecnaux,Vice- 
BailUrs ,  Vice-Senechauz  ,  iScauttes 
OfficiersdeRotc-Courte.m&nc  aux 
Gardes  établis  pour  U  confervatîoB 
de  la  Ferme  générale  des  gabelles,  & 
potir  la  garde  des  Ponts  ,  Ports  Si. 
Paflàges,  de  veiller  à  la  garde  de  tous 
les  Padhgcsde  laiirs  détroits,  de  faifîr 
&  arrêter  tous  les  Soldats  qu'ils  trou- 
veront pe&rreurSj  les  conduire  dans 
les  I-icux  d'où  ils  apprendront  qu'ils 
auront  déferlé  ,  5c  les  remettre  au 
pouvoir  de  celui  qui  y  commandera, 
pour  en  leur  prfffcnce  ,  leur  hxz  le 
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Procezfitit&par&ît,  &  le  jugement 
d'icelui  Cïcctité,  {a) 

Article  XVIIL 

Ordonne  auflî  Sa  Majcfté  ,  que 
tout  homme  qui  fera  rencontré  ci- 
aprés  dans  les  Villes ,  Bourgs  ,  Pa- 
roiiTcs  &aiitr«  Hcuxdu  RoiaumCiSc 
de  l'obeïflànce  de  S.  M. ,  avec  le  nez 
&  les  oreilles  coupées  &  marque  de 
deux  Fleurs-dc  Ijs  4ux  joues  ,  fera  ar- 
rêté &  conftiiué  prifbnnier  dans  les 
Prifons  Ro'ialct  du  Heu  ,  eu  du  pins 
prochain  ,  pour  enfuite  ,  Cax  le  com- 
pte qui  fera  rendu  à  Sa  Majefté  :,  être 
par  Elle  ordonne  ce  gu'Elle  eftimerz  - 
a  prt^os  pour  le  faire  conduire  fur  les 
Galères,  et) 

Article     XIX. 

Elle  veatquc  tout  Prcvoft,  qu'aïaiit 
reconnu  un  Defertcur^  ne  l'auroîtpas 
arrètéjOu  qui  l'aïant  arrêté  le  rclâcnc- 
ra,pour  quelque  confîderation  que  ce 
foiijfon  Procez  lui  ièra  fait  &  par&Is« 
fuivant  la  rigueur  des  Ordonnances  ; 
&  cependant ,  qu'il  fera  commis  à  lî| 
Charge  ,  jurqucs  à  l'entier  jugcmenj; 
du  ProcczjUquelle  Charge  demeurer^ 

a  pM  I.  lum  \6it.  t.  io,f,f%.  Mft.  f. 
b,  D»  ii-junv.  iftSî.t.f.f.iS*. 
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omlïlquce  au  profit  de  Sa  Majcfté,s'il 
s'en  trouve  convaincu ,  &  le  tiers  du 
prix  d'icelle  donné  au  Denoncïa- 
reur.  (a) 

Article  XX. 
Défend  S.  M.  aux  habïtans  des 
Villes  ,  Bourgs  &  Villages  ,  de  fevo- 
rifcr  ep  ,aucunc  manière  le  Partage 
des  Dcferteurs,  à  peine  de  foixantc 
Hv.  d'amende  pour  chacun  de  ceux  à 
tévalion  desquels  on  juHificta  que 
lef<i.Habîians  anront  donné  les  mains 
©H  contribue  en  quelque  forte  &  ma- 
nière que  ce  foit,  au  paiement  de  la- 
quelle amande  les  Echevins  ;  Confuls 
ou  principaux  Habïtans  des  lieux  , 
aians  foins  des  affaires  de  la  Commu- 
nauté â'iceux,  feront  contraints  folî- 
dairement ,  &C  par  corps ,  fàuf  à  eux 
leur  recours  contre  celui  ou  ceux  qui 
s'en  trouveront  coupables,  (a) 
Article  XXI. 
Enjoint  Sa  Majcfté  ,  à  rsus  fcs  Su- 
jets ,  de  quelque  qualité  &  condition 
qu'ils  foient ,  de  donner  aide  ,  aflif- 
tance  &  main-forre  ,  li  befoin  eft ,  à 
ceux  qui  reconduiront  des  Defortcurs 

Sfb  Dm  i.luitt  IIJ68    t.  x.f.ioi.vi-xo 
&f.   lOy,  »ri,  t^, 

G 
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dans  les  Garnîfons  &  Compagnies 
qu'ils  auront  quittées ,  à  peine  à  ceux 
(jiii  fc  trouveront  convaincus  d'avoir 
rcfufé  de  ie  faire ,  de  punition  excra^ 
plaire  ,  &  à  ceux  qui  par  violence  au- 
roicnt  retiré  lefdits  Dcfeiteurs  des 
mains  de  ceux  qui  les  conduiront ,  de 
U  vie  ,  &  aux  Habitans  des  Villes  6c 
lieux  ,  dans  l'éccnduë  Se  banlieue  deC- 
qucls  lad.  Violence  aura  été  commi- 
le,  d'être  condamnez  en  deux  cens  li- 
vres d'amciKic,au  paiement  de  laqucl- 
]c.  le  Corps  de  la  Communauté  fci'a 
contraint  folidaïremcnr,  ladite  amen- 
de apliquable  moitié  aux  Hôpitaux 
derditcs  Villes  &  lieux  ,  s'il  y  en  a  , 
Ou  des  plus  prochains, &  l'autre  moi- 
tié à  ceux  des  mains  defqucls  lefdits 
Dcfèricurs  auront  été  retirez.  (  .1 J 
Article  XXII. 
Sa  Majefté  défend  à  tous  Tes  Sujets 
de  cjuc'lque  qualité  &  condition  qu'ils 
ioient  ,  d'acheter  aucuns  habille- 
ntens ,  armes  ni  chevaux  des  Cava- 
lierSjDragons  &  Soldats  de  fes  Trou- 
pes ;  à  peine  aux  conEievenans  de 
eoniîfcation ,  &  de  cent  livres  d'a- 
mende paiahlc  fans  remife  ni  déport; 
a  f^Hl.luin  i6.i,i.  t.  3,. l,iio,-irt,\6. 
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&  aux  CaTaiiers  ,  Dragons  &  Soîdsis 
qiiî  les  auront  vendus  ,  de  punûiou 
exemplaire,  {a) 

Article  XXIII. 
Pour  (ié«3omniager  ccm  qui  s'em- 
ploieront 3  la  rcclierchc  des  Dclcr- 
teurs  ,  des  frais  qu'ils  y  pourront  fai- 
re ,  Sa  Majcllé  ordonne  ,  qu'il  fera 
paie  des  deniers  de  l'Ëxtraoïdinaïic 
de  fcï  GucrceSjCrciite  livres  pour  cha-  . 
cundes  Dcfertcursdc  fcs  Tioupcs  qui 
feront  arrêtez  dans  fou  Roiaiunc  & 
Pais  de  fon  obciflance,&  foixante  li- 
vres pour  chacun  de  ceux  qiiï  le  feront 
hors  les  Terres  de  l'Obciifance  de 
Sa  Majcfté,&  feront  enfuite  convain- 
cus dans  le  Confcil  de  Guerre  dudît 
Crime  de  Dcfcrtian  ■■,  &  que  les  Pre- 
vofts^es  Maréchaux ,  ou  autres  Offi- 
ciers de  Rcbe-coarte  &  Je  Jufticc,les 
Habitans  des  Villes  &  les  Païfans ,  & 
même  les  Officiers  de  fcs  Troupes  qui 
arrêteront  Icfdîts  Dcfcrtcurs  &  les 
mettront  eu  pnfou,rcçoiventics  foni- 
mcs  ci-dclliis  ,  foîr  des  Gouverneurs 
des  Places,  à  qui  ils  s'adreirerDntjfoit 
des  CommiJIàircs  desG"uc:rcs  a  laié- 
lidcnce  dcfdîtes  Placcs,ou  à  la  Police 
a  D«  lytdars  1704.  t.  m-f.^Oj, 
G    ij 
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des  TroupesiVeuknt  Sa  Majeftéjt^ue 
les  Intcndans  en  fcs  Provinces  &  en 
fès  Arme'es.en  fjflent  rcmbourfct  len- 
dits Gouverncuri  &  Coiiliniir^îres  ftit 
les  quittances  qu'ils  en  prendront  de 
ceux  qui  auront  arrccirdes  Defertcurs, 
comme  il  eft  marqué  ci-dcHus,  (  d  ) 

Article  XXIV. 
Ordonne  en  outre  Sa  Majellé ,  que 
tout  Soldat  ainfî  arrcté,  foie  mis  dans 
vingt-quatre  heures  au  Confcil  de 
Guerre  ,  pour  y  être  jugd ,  à  peine  à 
l'Officier  qui  aura  arrêté  ou  fait  arrê- 
ter le  Soldat ,  &  n'aura  pas  requis  le 
Gouvemear  ou  Commandant,!!  c'eft 
dans  une  Place  ;  ou  le  Colonel ,  ou 
Meflre  de  Camp,8uOfficier  comman- 
danrdans  le  Qiiartier,fî  c'ell  àla  Cam- 
pagne, d'alTcmblcr  ledit  Confeîl  de 
Guerre ,  d'être  calTe  Si  prîyé  de  (a 
Charge  ,  3;  icclle  donnée  à  l'Officier 
qui  en  donnera  avis  à  Sa  Majefté.  (b) 

Article     XXV. 
Qiie  le  Sergent-Major  foie  de  la  Pla- 
ce ou  la  Compagnie  fera  enGarnifon, 
ibit  du  Régiment  lors-qu'il  fera  en 
Campagne,  pourra  requérir  te  Com- 

a   T)H  lO.m-itmVrt  I70I,MI.  ^.j6f, 
b  JJH  1.  /«.a  \66%.  t.  t.p.^i,&fi, 
*'■'-  S  -fi  *^ 
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mandant  de  feîre  aflcmbicr  le  Con- 
icil  de  Guerre,pour  y  juger  un  Soldat 
qui  aura  été  mené  à  la  Garntlon  on 
au  Quartier  où  fera  logé  le  Regïmcnc 
ou  Compagnie  dont  il  fera  ,  (î  dans 
ic  tems  cû  vingt-quatre  heures,  l'Of- 
ficier commandant  ia  Compagnîcque 
le  Soldat  aura  dcfcrtde  ne  le  fait  pas 
Juger,  &  ce  à  peine  audit  Sergcnt- 
Xlajor  de  ptivation  de  Ta  Charge, 
Article  XXVI. 
Que  toutes  &  qnantes-fois  qu'un 
Dcferteur  aura  été  amené  /oit  dans 
une  Place,(bit  dans  un  Quartier  oiï  le 
Régiment  &  Compagnie  dont  îl  eft , 
fera  logée  ,  ledit  Sergemt-Major  fera 
obligé  d'en  donner  avis  à  Sa  Majcfté  , 
comme  aulïï  des  diligences  que  lui  Se 
l'Officier  de  la  Compagnier  de  laquel- 
le fera  le  Defcrteur  auront  faites  pour 
iâ  punition ,  de  ce  que  le  Confeil  de 
Guerre  atTerablé  à  fa  requrfitîon,  ou  à 
celle  de  l'Officier  commandant  la 
Compagnie^ura  ordonné  contre  led. 
Soldat ,  &  de  l'exécution  qui  en  aura 
été  feice  ,  &  ce  à  peine  audit  Sergent- 
Major  de  !a  I?lace  ou  dudit  Régiment, 
ou  àl'OfEcîer  qui  en  fera  la  fonction, 
àc  privation  de  leurs  CUarges. 
G    iij 
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Article     XXVII. 

Er  afin  que  la  pitnîtîon  qnc  mcrîre- 
ronr  les  Defcrteurs  ne  piiiiTc  en  aucu- 
ne manicrc  ctte  retardée.  Sa  Majefté 
veut  &  ordonne ,  que  lors  qu'on  De- 
(crt;;ur  ai.!ra  été  pris ,  fi  dans  la  plus 
proclïaine  Garnifon  du  Heu  où  il  aura 
■ccc  arrête  &  en  laq'.icUe  il  fçra  cou- 
dait, fa  Dcfcrrion  peut  être  prouvée, 
&  qu'il  s'en  ti»uve  cftVaivemenr  at- 
teint &  convaincu, fou  Procez  lui  (oit 
fait  &  parfait  par  les  Oificicrs  de  la 
Ganùlon  ,  ftiivant  ce  qui  cft  ordonné 
par  les  Articles  ci-aprés,  encore  bien 
que  d.tns  ladite  Garnifou  il  n'y  ait  au- 
cun Otîic.cr  du  Régiment  ou  Com- 
paî^nie  q'is  le  Cavalier  ou  Soldat  aura 
Dejcrte,Sa  Majeftc  en  donnant  au(H. 
OlKcîeis  tout  puuvoii'.  ^a) 
Article     XXVIII. 

Sa  Majeftc  ordonne  ,  que  tout  Ca- 
valier ,  r>;agon  ou  Soldat  qui  a  Dc- 
fcité  0.1  Dcfcrtera  de  fcs  Troupes. 
Françoiles  ou  Etrangères  pour  aller 
dans  les  Armées  ou  dans  les  Places 
de  les  Ennemiî,ou  qui  fera  pris  mar- 
cliaiit  de  ces  côtcz-là,fera  fans  rcrnif- 
lïon  puni  de  mortiSa  Majefté  voulant 

a  XlM  I   litin  i6Si.  t.x.f,3H.)iTl.6. 
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que  tous  Cavaliers ,  Dragç         «iX 
dacs  tjtiî  coiitrcvicn<ironr^'  Ni 

porréj>arcec  Aïiiclc.foie/  v 

quelque  nombre  qu'ils  .^ 

Qhc  II  néanmoins  ii  nefercncdm-.-, 

pas  d'Exccuteiir  fur  les  lieux,  Sa  Ma-;  "' 
jcfté  veuc  en  ce  cas  qu'ils  foicnc  tous 
paflêz  par  les  Armes,  (st) 

Article  XXIX. 
Et  à  l'égard  des  Cavaliers ,  Dra- 
gons &  SoldatSjqui  aians  Defcrti?  ie- 
ronr  pris  dans  les  Provinces  de  (on 
iî.oiaiiine,ou  s'y  verîran^, qu'ils  feront 
condannicz  à  avoir  !c  nez  &  les  oreil- 
les coupées ,  à  être  marquez  de  deux  - 
Fleurs-de-Iys  aux  jouës,&:  à  erre  r?zez 
&  enchaînez  par  l'Exccutcur  de  la 
Haute-juftice  à  la  tête  des  Troupes 
qu'ils  auront  De(èrtées,pour  être  cu- 
ftiiic  coniuirî  es  Prifons  de  la  o!us 
prochaine  Villc,par  où  palFe  h  Chaî- 
ne,pour  y  êci'c  attachez  lors  qu'elle  y 
palîèra  ,  &  menez  aux  Ga'crcs  {  '  )  , 
pour  y  fcrvîr  comme  Forçats  à  pcr- 
peruité,  (c) 

a  I>«   lé   luHlet   1668.  f,  î.p.  I  j4. 
h    Du  i.l-licimhre  16S4.  t.  j.  6   iSi. 
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'  Article     XXX. 

Ddcnd  trcs-exprcdcment  Sa  Mz> 
îeflc ,  à  tous  Gouverneurs  ou  Corn- 
iBandans  dans  Tes  Places ,  ou  dans  les 
Quartiers  où  ics  Troupes  {cront  lo- 
gécSjdc  furçeoir  l'éxecution  d'un  Ju- 
gement rendu  contre  un  Delcrteur  , 
pour  quelque  cauic  &  ocaHon  que  ce 
iôit,  même  quand  fuivani  l'ufàgejune 
fille  Te  prefentcroit  pour  prendre  en 
mariage  un  Criminel  ;  Sa  Majcfte  ne 
voulant  pas  accorder  de  giacc  à  un 
Soldat  qui  aura  defcrté ,  ni  que  pour 
quelque  raifon  &  (bus  quelque  pré- 
texte que  ce  puîllc  être,  la  peine  qu'il 
auta  encourue  roit  retardée.   (  <t  ) 

TITRE     i  V. 

Des  Pajfc-voUtn. 

Article     Premier. 

SA  Majesté*  ordonne,  que  défor- 
mais ,  tout  Paflê-volanc  qui  feia 
trouvé  dans  les  Rangs  &  Compagnies 
lors  des  Revues  d'îcelles,  aura  le  nez 
coupé  fur  le  champ  fans  remîiÏÏon,par 
l'Exécuicut  de  la  Juftice.  (b) 

a  Dm  i.Faia  iSSi,  t.i.p,f9.  »rt.   ii» 
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Article     II. 

Veut  Sa  Majirllé ,  que  le  conrcnu- 
de  L'Ardcle  précèdent  aïe  lieu  &  Toic- 
cxecuic ,  même  contre  les  Soi-difâns- 
Valecs  de  Licuccnans  ,  ou  Portes 
Etendarts  ;  Se  que  les  OËBcieis  ou 
Commandans  des  Compagnies  daRS 
lelqticUes  (e  trouveront  des  Paflc- 
volans  ,  (oient  caliez  &  privez  de 
leurs  Charges. 

Article      III. 

Ordonne  Sa  Majcfté ,  que  doréna- 
vant nid  Valet  de  Capitaine:de  Lieu- 
tenantjCornetic  ou  Maréchaldcs  Lo- 
^s  de  (es  Troupes  de  Cavalerie  &  de 
Dragons  nt  pourra  prendre  parti  dans 
U  Compagnie  dont  le  Maure  qu'il 
aura  ièrvi  lera  OiScier^  peine  à  ceux 
qui  s'y  trouveront  Enrôliez  d'être  re- 
putez  PalKr-volaiis  ,  &  d'encourir  \x 
peine  portée  par  le  preniier  Article  d& 
C€  Titre  ,  contre  ceux  qui  tomberont 
dans  ce  Crime  ,  fan3  qu'à  l'avenir  ils 
puiHénc  en  quelque  maniese  que  ce 
Joit ,  être  admis  dans  le  Service  en 
qualité  de  Caviilier  oit  Dragons  ,  em 
aucune  des  Compagnies  duRxgimenc 
©J  ils  auront  fervi  la  Cimpagnc,  (4^ 

a  Vu  6.  ùmvltr   167;»  t.  t.  jr.  (15- 
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Article      IV. 

Sa  Majcfté  défend  trës-expreflet. 
ment  aux  Capitaines  de  (es  Troupes» 
diubiiler  aucun  de  leucs  valets  com- 
me les  Soldats  de  lours  Compagnies; 
&  ordonne  que  s'il  arrive  qu'un  valet 
foit  prefenté  en  Revue  avec  l'iiabic 
de  Soidat ,  le  Capitaine  de  la  Com- 
pagniejfoic  cafle  &:  privé  de  fa  Char- 
ge ,  &  le  Valet  puni  comme  PalTe- 
\o!ant^  (a) 

Article    V. 

S.M.  ordonne  en  0urrc,qu'à  l'ave- 
nir les  Capitaines  &  Oificiers  de  Tes 
Troitpcî  d'Infànierie  ne  pourront  lo- 
ger chez  eux  aucun  de  leurs  fblilats,à 
peine  aufd.Capitaincs  &  C>fticiersd'c-= 
tre  caflèz  &  privez  de  leurs  Charges,. 
&  aux  Soldats,  qui  les  ferviront ,  Se 
feront  enfuîte-prefciitez  aux  Revues,, 
d'étr^  puiiis  comme  Pafle-volans.(è^, 
Article     VL. 

Voulant  Sa  Miijefté,quc  les  Fraters-- 
qui'  feront  Enrôliez  dans  tes  Compa- 
gnies ,  fins  y  faire  le  même  Service- 
QHC  les  autres  Soldats,  &  qui  olcront 
feprefentetauxRevucsdcl3it.Com- 

a  Dit  14.  Uvritr  t&^v.  (.ï.f.tiy^ 
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pagnjes,  foîcnr  auflî  repiitez  &  pimis 

coiîime  PaiVc-voi-iiis.  (  a  ) 

Article  VII. 
Er  afin  que  cour  PafTc-volanr  puidë 
erre  découvert,  &  qu'aucun  n'échape 
à  la  pcme  por:c>;  par  le  premier  Ar- 
ticle de  ce  TitrcjSa  Mcjcftc  ordonn- 
auflî ,  que  tout  Cav.nlicr,  Dragon  ou 
Soldat ,  qui  lors  de  la  Revue  de  la 
Troupe  où  ilferajindiquera  un  PalTc- 
volani  en  icelle  ,  ion  congé  lui  foîc 
donné ,  &  en  outre  dix  loiiis  d'or  de 
rccompcnfe  fi  c'tft  un  Fantafîîn  ,  Sc 
cent  écus  s'il  eft  Cavalier  ou  DrJgon. 

ih) 

Article      VIII. 

Sa  Majcfté  défend  tres-exprelTé- 
ment,à  cous  Capitaines  &  autres  Of- 
ficiers ,  tant  de  U  Gendarmcric[,  Ca- 
valerie Légère  j  que  de  Dragons  ,  de 
prcfentcr  déformais  c»  Rcvùc  aucun 
Gendarme,Chcvau-!cgcr  ou  Dragon, 
montez  fur  nu  clieva  apartcnant  au 
Capitaine  ou  autre  Officier  ,  ou  qui 
ait  été  emprunté  de  qui  qtie  ce  ToiÇi  à 
peine  au  Capitaine  ou  Officier  qui  Te 
trouvera  pour   lors   commander    U 

a  Du  ic:.Noi.imiri  i*71»- '■4.^  >7i. 


I  j  €  Code  Mitîulrt. 

CompagràCjd'êErc  caiTé  fur  le  champ. 

('\ 

Article  IX. 
Sa  Majellc  donne  allbrancc  à  celui 
des  GcndarmcSjCavalicïs  ou  Dragon* 
{[ui  en  avertira  \e  Coinmîllatre  qui  en 
fera  Revue,  &  liù  dénoncera  le  Gen- 
darme ,  Cavalier  on  Dragon  qui  fera 
monté  fur  un  autre  cheval  que  celui 
qui  aura  ccc  donné  (  au  raoîns  quinze 
jours  auparavMir)  pour  (aire  le  Servi- 
ce^quc  Ion  Congé  en  cette  conildera- 
doâ  lui  fera  acordc  &c  délivré,  le  die- 
v^  confisqué  à  fba  profk,8c  en  outre 
^'îl  lui  fera  donné  cetu  dix  livrcs^dc 
{ratification^  [b). 

TITRE    V. 
Vt  Faux-Satmaft. 

An  T  IC  LE       P'RIM  1ER, 

SA  MaJbste'  déièndau&Officîeir^ 
Gardes,  Gendarmes,  Chevaux-Ie- 
gerSjMoufquetaûeSrCavalieiSjHouf- 
ïaris.  Dragons  &  Soldats,  de  prendre 
aocun  Sel  dans  les  Pais  EtTangers,otk 
doiLS  ceux  de  l'obéiÛanee  de  Sa  Ma^- 
a,bD(t  i.iiù  i<7<-'.  î-^  «7* 
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jeftc  où  la  Gabelle  n'cft  point  établie, 
puiir  le  cranfporrer  ,  vendre  ou  debi- 
tcTjCn  telle  inaiiicre  que  ccpuîHè  être, 
&  à  quelejue  Perfanne  que  ce  foit , 
dans  les  Provinces  du  Roîaume  ;  à 
peine  aux  Cheft  &  C(»ninandans  de 
r&ondre  fur  les  Paies  à  eux  ordon- 
nées &  fur  leurs  biens  des  dommages 
qui  feroient  fiiits  à  la  Ferme  générale 
des  GabelleSjpar  ceux  étans  fous  leurs 
CKatges  ;  &  aux  Gardes,  Gendarmes, 
CavaïierSj  Houfliirts,Dragoiis  &  Sol-r 
dacs,(  <i  )  à  peine  des  GalereSj&  d'être 
condamnez  àfervir  Sa  Majefté  eor»- 
nic Forçats  à perpeiuicé.  (6) 
Article     II. 

Défend  aufll  S.M.  à  tous  fes  Sujet» 
de  quelque  qualité  &  contEiion  qu'Us. 
jôient  de  commettre  le  Faux-Sauna^ 
ge,ni  d'aflifter  Si  favorifer  en  quelque 
îorre  que  ce  fôit  les  Gens  de  Guerre 
qui  le  comnieiiront,9uni  fur  leS'  fufd» 
peines  des  Galères  perpetuclltj-  (t\ 
Article      III. 

Sa  Majeftc  veut  que  les  CoupatJes 
des  Crimes  ci-deHiis.  foient  punix  pa^ 

a,b  T>i  rQrdtrui»rtci  Jitpremitr  OSj- 
bre  1706.  p.io,&  St 
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les  Prevofts  des  Maréchaux ,  &  à  leur 
défaut  par  les  Juges  OL-diuaïres  des 
Lieux  ,  iclon  la  rigueur  des  Ordon- 
nances ,  fans  que  les  Gens  de  Guerre 
piiilknt  aufdics  crimes  alléguer  aucu- 
ne exception  ni  prïvîk'ge  ,  ni  les  Ju- 
ges y  avoir  égard,  (a  } 

Article     ÏV. 
Défend  S-M-très-exprelTément  aux 
Cavaliers ,  Dragons  &  Soldats  de  fcs 
TroupcSj  tant  Fraiiçoîfc  qu'Etrangè- 
res,d'ufer  d'autre  Tabac  que  de  celui 
des  Bureaux  des  Fermes  de  S.M.fous 
peine  aux  Contrevcnans ,  de  prifon 
'  pour  la  première  foîs,&  en  cas  de  re- 
ciisve,d'ccre  paflez  par  les  Baguertcsi 
comme  auffi  de  fe  mêler  d'eu  vendre, 
ni  faire  vcndre,"entrepoIcr,  ni  trans- 
porter avec  Port  d'Atmes,  fous  peine 
aux  Contrevcnans   de  ptilbn  aulE  , 
pour  la  première  foisjôi  en  cas  de  reci- 
divCj&  pour  ceux  qui  en  feront  paiTer 
avec  Port  d'Armes,des  Galères.  (  b  ) 
Article     V. 
Et  pour  ôter  tout  prétexte  aufdîtï 
Cavaliers ,   Dragons  &  Soldats  ,  de 

a   Btl'Orâonnance  du  fTiM'iT  Octebrt 

k  Du  17.  Oilthi  l6iS.  I.  6.  p.  lOi:. 
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contrevenir  à  ce  gai  eft  en  cela  de  la. 
volonté  de  Sa  MajeftJjElle  a  fait  don- 
ner Ces  Ordres  dans  cous  les  Bureaux 
de  (clHit.  Fermes, pour  feire  qu'il  foit 
fourni  du  Tabac  commun  de  l'ufage 
du  Pais  ,  &  de  bonne  qualité  j  à  tous 
ceux  de  les  Troupes  ,  à  raîfon  de....: 

fols  la  livrej&dc deniers  l'once, 

lequel  leur  fera  livré  par  les  Com- 
mis écaiis  aufdits  Bureaux  &c  par  eus 
vendu  aux  Sergens ,  Soldats ,  Cava- 
liers &  Dragons,  à  l'once  feulement,. 
&  fans  qu'ils  en  puiflcm  acheter  d'a.- 
Yancage  à  la  fois.  (  a  J 

Article      VI. 

Défend  trcs-expreflcment  Sa  Ma- 
jefté  à  tous  Chefs  5c  Officiers  com- 
mandins  &'conduifans  fes  Troupes* 
Françoifcs  Se  Etrangères  qui  rtntre- 
ront  dans  le  Roiaunie,ro)t  pour  allée 
en  Garnifoii  ,  Quartier- d'iiivcr  oiv 
■auiremenr ,  de  fe  charger  de  Tabac 
ibus  prctcxted'cn  faite  provifion  pour 
^eur  ufage  particulier  ,  ou  fous  quel- 
qu'autre  que  ce  puillè  ê[re;n'  de  fouf- 
^ir  qu'aucun  de  ceux  ctans  (ous  leur 
commandement ,  s'en  cliargz,3  peine 
aufdics  Chefs  &  Officiers  de  coï\BC~ 

X  Du  lè.Oaahrt  l6i,S    t.É..f, 10$,. 
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cation  (tes  chevaux  &  charrois  fôr 
Icfqiids  il  fe  trouvera  du  Tabac  ,  Sc 
auffi  de  pa'icr  en  leur  propre  &  privé 
nom  ,  pour  chacun  deCd.  Cavaliers  , 
Dragons  &  Soldats,quî  fc  troiiveronc 
chargez  de  plus  d'une  once  de  Tabac, 
cent  liv.  d'amande  ,  laquelle  fera  re- 
tenue fur  leurs  appoimemens.  (a) 
Article  VII. 
Voulant  Sa  Majcftc  que  générale- 
ment toutes  les  contraventions  qui  Ce 
commcrtronc  au  fait  du  Tabâc  >  par 
les  fufd.  Troupes,  fbienc  jugées  fooir- 
maircmcnc  fur  les  Procez.  vctbeaujc 
des  Coranâs  dcfd.  Fermes  ;  par  les 
Intendans  &  CommjiÏÏiires  départis 
«ifes  Provinces  &  (jcncvalïtez> leurs 
Subdelcguez  ,  ou  les  Prevofts  des 
Armées  &  des  Bandes,  (h) 
Article  VIIL 
Défend  en  oucre  Ercs-cxpreflemcnt 
Sa  Majefté  à  tous  Chefe  ,  Officiers  » 
Cavaliers ,  Dragpns  ,  Se  Soldats  de 
les  TronpcSjtant  Françoifes  ouEiran- 
gcres,qui  ont  &  auront  ordrcde  paf- 
ier  d'une  Province  à  l'autre  ,  fuivant 
les  Ordres  ^  Routes  de  Sa  Majeftc  , 

'      a,b  D«  ié.Oflotf«iM8.  (.6./.  VU, 
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d  e  fe  charger  du  Faux- Sel ,  Tabac,5c 
Marchandifcs ,  pour  quelque  caufè  Se 
fous  quelque  prctexre  que  ce  puillê 
être,  à  peine,  aufd.  Chefs  &  Officiers 
de  cotinfcation ,  tans  defd,  Marchan- 
dites,  Faux-Sel  &  Tabac,  que  des  che- 
vaux 8c  charrois  Car  lesquels  ïls  s'en 
tiouvera;  Se  au-  Cavaliers  ,  Dragons, 
8c  Soldats  qui  feront  faîfis  dcfd.  Mar- 
clundifcs,  de  Faux-Sel,  ou  Tabac  d'ê- 
tre punis  Celon  la  rigueur  des  Articles 
precedens,  même  de  la  peine  des  Ga- 
lères ordonnée  contre  les  Faux-Son- 
nters  :  (  «  )  Veut  &  ordonne  S.  M. 
que  les  Chefs  &  Of&cies  comman- 
dans  les  Troupes  dont  lefH.Cavalîcrs, 
Dragons  ,  &  Soldats  auront  fait  le 
Faux-Saunage  demeurenE  Sc  foient 
refponfâbles  du  dommage  qu'aurenc 
foufFcrt  la  Ferme  générale  des  GabcU 
IcSjSc  celle  des  Traictcs  Foraines.  (  h) 

a,b  Oh  il, ImUIiI  iff»i.ti  II.  f.  xj 
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TITRE     VI. 

Delà  lupce  Militaire  ,  &  du  Confeit 

de  Guerre. 

Article    Primier. 

SA  Majesté'  ordonne  ,  veut  Se 
entend  ,  que  tout  Gouverneur  ou 
Commindant  de  fes  Places  ,  pitiffc 
feire  arrêter  &  conftituer  prîfonuicr 
tonc  Soldat  prcvenii.iic  cr.-me  j  de 
Quelque  Corps  &  Compagnie  qu'il 
ioÎE,  en  faifaiît  avertir  dans  vingt- 
quatre  heures ,  du  tcms  ^e  l'cmpri- 
ionnemcnr,]c  CapitainCjOu  l'Officier 
commandant  la  Compagnie,  dont  le- 
dit Soldat  fera.  (  a  ) 

Article  II. 
Que  Wit  Gouverneur  ,  ou  Com- 
mandant pourra  auffi  taite  arrêter  les 
officiers  qui  fciont  toniUcz  cngrîevc 
faute,  à  la  charge  d'en  donner  încoii- 
tincnc  avis  à  Sa  Majcité  pour  rece- 
voir fes' Ordres,  [  b  ) 

Article     HI. 
Qiic  les  Chcfe  &  Officiers  de  Tes 
Troupes ,  pourront  auffi  Kiirc  arrêter 
.  a,  I;  Dm  II.  QHibn  i&6i.  t.i.p,  119. 


Lhre  jy.  Titre  VI  iffj 
&  cmptilbnner  les  Soldats  Ac  leurs 
Corps  &  Compagnies ,  qui  auront 
comoiis  quelque  cxcez  ou  defosdrc  , 
mais  que  les  aiant  fuit  mettre  en  prî- 
fon,iIs  ne  pourront  les  en  tirer  fans  la 
permîflion  du  Gouverneur,  em  (pi'ils 
n'aient  été  jugez  au  Confcil  de  Guer- 
re ,  fi  le  cas  le  requiert,  ("rf) 
Article     I  V. 

Et  comme  bien  fouvent  il  arrive 
que  les  Soldats  qui  ont  ccé  arrête* 
pour  crime,  ne  font  point  punis,  foît 
pour  n'avoir  pas  tles  Partics,foit  par- 
ce qu'elles  n'ofent  pas  paroître  :  Sa 
Majefté  ordonne,que  lors  que  quelque 
Soldat  aura  été  arrêté  prifonnicr  ,  le 
Sergent-Major  de  la  Place,&  en  fon 
abfence  celui  qui  en  fera  la  foniîtion, 
lui  fera  faire  le  Procez,  fans  qu'aucun 
Soldat  prifbnnier  pour  crime  ,  puiflè 
fortir  de  Prifon,  qu'il  n'en  aie  été  or- 
donné par  le  Confeil  de  Guerre,  (t) 
Article     V. 

Les  Juges  ordinaires  des  Lieux  où 
les  Troupes  tiendront  Garmlbn,coii- 

a  D«  ii.Ofla&r»  léil.  M./',  ijo. 
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noliront  de  cous  crimes  ôc  délits,  qui 
pourront  être  commis-dans  lefdirs 
Lîciix  par  lefdirs  Gens  de  Guerre,  de 
quelque  qualité  &  naiion  qu'ils  (bienc, 
aufquels  les  Habtians  des  lieux  ou 
autres  Sujets  de  Sa  Majeilé  auront  in- 
térêt, nonobftant  tous  Privilèges  à  ce 
contraire  ,  (a)  fans  que  les  Officiers 
defdîtcs  Troupes  en  puilTent -connoî- 
trc  en  aucune  manière  (  éj  ;  &  néan- 
moins iefdics  Juges  ordinaires  feront 
tenus  d'apellcr  le  Prcvoft  des  Bandes 
ou  du  Régiment ,  en  cas  qu'il  y  en 
ait  j  pour  aflîftcr  à  l'inftruilion  &  au 
Jugement  des  Procez  de  tout  Crime 
de  Soldat  à  Habitant  ;  &  où  il  n'y 
aura  point  de  Prcvoft  ,  d'y  apclter  le 
Sergent -Major ,  ou  l'Aide-Major  ou 
l'Omcicr  commandant  le  Corps  de  la 
Troupe.  (  c  ) 

Article  VI. 
Voulant  Sa  Majefté  ,  que  les  Offi- 
ciers de  Ces  Troupes  connoiflcnt  feu- 
lement des  Crimes  ou  Délits  qui  Ce 
commettront  de-Soldat  à  Soldatià  l'é- 
gard defquels  ,  lors  qu'ils  auront  cté 

a,b  Dm  4,  Ntvimirt  lift,  t.  1,^.34. 
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C9nflinmpri(ômiKrs,S^Lijcftcn*cn- 
triwi  p25  ncanmoïiis  que  les  Offidcrs 
de  les  Troupes  piit&nt  les  redtcr,ou 
faire  tenrcr  desPrilo&s  où  ils  autoicnt 
été  mis ,  IÏhjs  prétexte  qu'Os  doivent 
connoîcrc  de  leurs  Crimes,  mais  Eh^r 
qa'ib  fkllèht  la  requilîrion  aux  Juges, 
de  l'autorité  desquels  ils  auront  été 
emprifonnez,  de  les  leur  fcire  remct- 
ttc,&  qu'ea  cas  de  refus ,  ils  fe  pour- 
voient vers  Sa  Majefté.  (  a  ) 
Article  VU. 
Que  Icfdits  Chefs  &  OiEcîers  ne 
pourront  s'alVcmblcr  pour  tenir  con- 
îcil  de  Guerre  ou  autrement ,  fans  la 
pcrmiflîon  cxprelTe  du  Gouverneur 
Commandant,  (h) 

Article  VIII. 
Sa  Majefté  encend,qu'à  l'égard  des 
Jagemens  Militaires ,  lors  qu'il  devra 
être  tenu  Confcil  de  Guerre  dans  une 
Place  ,  foit  pour  la  pumcion  des  Cri- 
mes des  Soldats ,  oh  pour  empêcher 
qu'il  ne  s'en  commette  à  l'avenir  ; 
l'ailcmblée  qui  devra  être  tenue  pour 
leltJics  Jugcmens  fe  fera  dans  le  Logis 

a  "Du  ij.  btiiUt  i(«f.  X  1.^,  t#.tt 
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du  Goavctiicur ,  &  en  fon  ablcnce 
dans  celui  du  Lieurenant  pour  Sa 
Majefte,oLi  Commandant  en  la  Place 
où  lira  !a  Compagnie, Mont  fc  trou- 
vera le  Soldat  prévenu.  (  a  ) 

Article      IX. 

Tous  les  Officiers  de  la  Garnifon", 
de  quelque  Corps  qu'ils  foienc,pour- 
tour  allîfter  audit  Confcil  de  Guerre, 
&  ledit  Gouverneur,ou  en  fon  abfen- 
cCjlcdit  Lieutenant  ou  Commandant 
y  prelidera  fans  difficulté  ;  fans  que 
ibus  prétexte  qu'ils  n'auroient  aucun 
Corps  ou  Compagnie  fous  leur  com- 
mandement parcicûIicr,ou  pour  qucl- 
qu'autre  caufc  &  ocalïon  que  ce  foït, 
jl  y  puîlTe  être  aportc  aucun  empê- 
chement. (  è } 

A  R  T  I  C  l  E        X. 

Qli'ciî  cas  que  dans  lefdiies  Places 
il  ne  fe  trouve  pas  des  Officiers  en 
nombre  fuffifant  pour  le  Jugement 
defdits  Soldats  ,  il  fera  loilîble  aux 
Gouverneurs  des  Places  ,  &  en  leur 
abfence  à  ceux  qui  y  commandent , 
d'apcltcr  &  convoquer  en   icelles  le 

a,b  r>n  xj.  luillet  if  6;,  (.  i.  f.  iy4. 
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nombre  ncccflàîre  d'Officiers  des 
Troupes  d'Infanterie  étans  en  Garni- 
^n  es  Places  les  plus  voiAnes  pour 
juger  les  procez  dcfd.  Soldatsjlef^uels 
Oniciers  convoquez,  lèront  tenus  de 
le  rendre  cfdites  Places,  lors  qu'ils  en 
ieronc  requis  par  leCdils  Gouverneurs 
ou  Coramandans ,  pour  ,  au  nombre 
porté  par  les  Ordonnances,  procéder 
au  Jugement  dcfdits  Procez,fans  que 
■  les  Officiers  des  Compagnies  étans 
en  Garnîlbn  dans  les  Places  où  le 
Confeil  de  Guerre  Te  tiendra  ,puillenc 
Élire  difficulté  d'admettre  dans  ledit 
Confeil  les  Officiers  des  Places  voili- 
nes  ,  ni  prctendre  d'autre  Rang  & 
Séance  que  celle  qui  leur  apartiendra, 
à  caiifc  de  l'ancicniicré  de  leurs  Corps, 
fi  ce  ii'cft  que  celui  des  Capitaines  de 
la  Garnifon,  où  fe  tiendra  le  Confeil, 
{c  trouvât  commander  dans  la  Place; 
auquel  cas  il  aiita  !.i  prefcance  au  pré- 
judice des  Capitaines  des  Corps  plus 
.ancicns,qai  fe  rcndrein  dans  la  Place 
où  fe  tiendra  le  Confeil  de  Guerre. 

a  D,i  »,.  tuHUi  i4(s.t.i.p.  isj. 
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Article  XI. 
Ordonne  S.M.  que  lors  que  le  pro- 
cez  devra  être  feic  à  un  Soldat  Fan- 
talBn ,  <\và.  aura  commis  quelque  cri- 
me ,  fi  dans  la  Place  où  fera  led.  Sol- 
dat ,  ou  dans  celles  qui  en  feront  voi- 
fincs  ,  il  ne  fe  rencontre  pas  nombre 
fufEfant  d'Officiers  d'Infenterîe  pour 
juger  ledit  Piocez ,  les  Officiers  de 
Cavalerie  ,  Toit  de  la  Garnifon  ,  s'il 
y  en  a  ,  ou  de  ceUes  qui  cri  iônt  voi- 
lînes,fèroni  obligez  d'alHftet  auCon- 
feil  de  Guêtre  qui  fera  tenu  pour  le 
Jugement  dud.  Soldat ,  de  (c  rendre 
pour  cette  fin  d^ns  les  Places  quand 
ils  en  feront  requis  par  ceux  qui  y 
commanderont  ,  auquel  ConfcU  de 
Guerre  IcfH.  Officiers  de  Cavalerie 
prendront  leur  Séance  à  la  gauche  de 
celui  qui  y  prendcra  ,  &  opifleronc 
les  premiers.  {  *  } 

Article  XII. 
Que  fi  louccsfois  il  f«  lencontroît 
que  dans  lesPlaccs  les  plus  voifines  de 
celle  où  fe  devra  tenir  un  Confeil  de 
Guerrcjil  n'y  eut  ps  des  Offidcrs  cft 
nombre  fuffifant  ,  ou  qu'elles  fuflciit 
trop  éloignées  pour  y  feire.  venir  des 
A  Du  »l,  ttthfi    1666.  t.  X.f.  4«4' 
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Officiers.Sa  Majcfté  veut  en  ce  cas,  que 
,  cebi  qui  commmdera  dans  ladite  Place 
appelle  &  admette  dans  ledit  Confcil 
dcGaerre  des  Sergens  des  Compagnies 
de  la  Gatnifb»  ,  jufqiies  au  nombre  qui 
fêta  ncceflaire  pour  le  Jiigcmens  defdks 
Soldats.  («; 

Articie  XïII. 
Et  lots  qu'an  Cavalier  devra  être  ju- 
gé ,  s'il  fe  rencontre  que  pour  cet  effcc 
n  n'y  a  pas  afTés  d'Officiers  de  Cavale- 
rie dans  la  I^Iacc  ,  Sa  Majcfté  veut  SC 
entend  que  les  Officiers  d'Infanterie, 
foit  delaGarnifonjOudes  Places  vojfi- 
nes ,  fbicnt  obligez  d'aflïfter  ,  &  de  fe 
crouvct  au  Confeil  de  Guerre  qui  fera  _ 
-  tenu  pour  le  Jugement  dudit  Cavalier, 
quand  ils  en  feront  requis  par  les  Gou- 
verneurs ou  Commandans  dans  lefdi- 
tes  Places  ,  &  que  dans  ledit  Confcil 
ils  prennent  leur  Sccance  à  la  gauche 
de  celui  qui  y  préfidcra ,  &  opinent  les 
frcinîers,(^) 

-A  R  T   1   c  L   E     XIV. 
Veut  Sa  Majcfté  que  la  Juftîcc  qui 
fera  ainG  faite  aux  Soldats  d'Infante- 

t,'Dui.^.Jui&tt\«6s.Titrt\,f»g.  %$6. 
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rie  ,  foie  exercée  en  ion  nom  *  comme 
Colonel  General  de  ladite  Infanterie, 
&  que  celle  qui  fe  fera  at»  Cavaliers,. 
{bit  rendue  au  nom  du  Colonel  Gene- 
ral de  ladite  Cavalecîe  tout  ainfî  que 
s'il  n'avoic  afllfté  que  des  Officiers  d'In- 
fanterie  ou  de  Cavalerie  à  l'un  (Hi4'a«- 
tie  dcfdits  Jugemens.  (d) 

Article  XV, 
Sa  Majefté  ordonne ,  que  les  Sergent 
Majors  des  Places  donneront  les  Con- 
cluions qui  font  à  donnci;  dans  lefHits 
CoaÇàU  de  Guerre  pour  le  Jugement 
dcfdits  Procès  pteferablcment  8c  ^  t'c^- 
ctulïon  des  Sergeos  -  Majors  des  Regî- 
mens.  (b) 


iKfefl' 


LIVRE    CINC^E'ME. 

J,  De  U  manière  de  faire  prendre  lef 
Armes  aux  Troupes  d'I^lfa^ter^e ,  de 
tes  rtuttre  m  B*taHU ,  &  de  fermer  &, 
rompre  tes  flatàBerit ,  tmt  à  l'Armiei 
,^u'tn  Garnifpn. 

Ih  Des  Maniemens  des  Armet  réglez, 
panr  toute  l' Infanterie  de  Fr4nce. 

ill.  De  la  nmniere  de  Défiler. 

TITRE  PREMIER. 
Dtla  manière  de  f»ire  prendre  Us  Armet 
aux  Troupes  d' Ittfanierie  ,de  les  met- 
tre en  BataiSe  .  &  de  former  & 
rompre  Us  Battaient ,  tant  à  CAtme'e 
qifen  Gamifm. 
Article    Premier. x 

SA  Majcfté  ordonncjvcut  H  entend, 
que  lors  que  dans  une  Armée  il  y 
aura  ordre  de  faire  marcher  toute 
l'Infanterie  ».  l'on  commence  \  battre- 
le  Premier  pat  la  batterie  que  l'on 
appelle  la  Gênerait  ;  pour  le  fçcond 
i'jiJfcmlftee^Sc  puis  dans  le  tems  que 
H    î; 


ly  t  C4de  M'V.t/ùrt.  i 

les  SoUats  rortùoni  de  Jeiirs-Tentès  ou  j 
Hmt«iIabattcricqoî  a  été  réglé  pour  j 
l'entrée  &  la  fome  du  Omp  (  appellép 
aux  Drape  Jt^  ôc  quand  ce  ne  fera 
<}8'uiiR.egiïnent  qiû  aura  ordre  de  mar- 
cher ,  &  non  tout  le  Coips  d'Infanterie, 
que  les  Tambours  battent  pour  le  Pte- 
mïer  aux  Chatufi ,  pour  le  Sedond  i'  Af- 
femblée,  puisla_/ôr(«  in  C«mp,&  enfui- 
ic  la  Afarcke ,  -lors  que  le  Regîmeut 
commencera  à  marcher,  {n) 

ABTICtE  lï. 
Dés  que  l'jéJfembUt  eft  battue  les 
Soldats  vont  à  la  lête  du  Camp ,  pren- 
nent leurs  Armes  aux  I^aîfïèaux ,  6c  les 
Serg0ns.fbtïite;ni  lesXilompagnies  à  cinq, 
de  hautCLu ,  à  quinze  pas  des  Faîrtcaux, 
après  quoy  les  Tambours  battenr  le 
DraptâH,  les  Soldats  font  Fj>filfurl'E- 
paule ,  Se  maTcheni ,  (  les  Compagnies 
formées  comme  i!  eft  dit)  quarante  pas 
devant  le  Fmw  Àe-  Bufnditre  ,  où  après  . 
avoir  joint  &  drclTé  tontes  [es  Compa.. 
gnies  du  Bataillon  chacune  dans  leur 
Rang,  !e  Major  obftrve  pour  former  le 
Ba.tailj©0  ce  qui  eft  dit  cy-agrés,  Article 
xir[.jlç,ceTitre,(«)     .    , 

..   Cooyk- 


Livre  V.  T'trt  l.  iyj 

Article    III. 

Quand  les  Troirpes  font  arrivées  foi 

le  Terrain  où  les  B^itainons  doivent  Ce 

Bietirc  par  Compagnie  ,  le  Major  ^it 

le  Commandement. 

Prenez  garde  à       A  ce  Coronundement 

vous  ,  pour  roni-    '"   ^^E"*   marqœm 

__  I    il      -ti  promniemcni  le  Terrain 

pte  le  Bataillon.       ^^  ,„^  Compagnie,  doi- 

Teoc  ï'atrêtEt  &  ;  de- 

mcurcnc)  apréi  quo;  le 

Major  faii  leCoiniiui- 

demcac  qui. fuie* 

A  droit     &    k       Qui  a  ftit  à  Jroit  poot 

gauche,   rompez    fo^-^^l^B^aillon  fera 

r    B      -11  *         i  Rauche  pour  le  rom- 

k  BataïUon»  p^»,j,  ,„  ^^,„ire  ™i . 

&irïgXMche  feraàdrtNC 
1  ce  ComnundctneBï. 

-    Marche,  Parcws  tous  du  piei 

giuche  t  8e  quand  cha- 
cun eft  arrivé  fui  le  cer* 
nin  qu'il  doit  occuper, le 
Majar  flit  le  Comiiu»- 
iîHieûr. 
A    droit    &    k        LesCompagnie*font 

gauche.  fcceà  la  Terre.  f«; 

Article     IV. 
Aprgj  qiioy  fi  l'on  vetfcpofet  les  Ar- 
mes on  dira. 


H  iîj 
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Demi    coût    à       E"  loarnaoc  fm  le  t; 


droit. 

Ion  gauclie. 

Ptcrcnte» 

Ea  (roit  tcmt ,  (  i*  ) 

vos  Armes* 

comme  il  eft  expliqué 

cr- après  aux  Commaa- 

" 

demewXlU.XIV,  & 

XV.desManiemensdes 

Atmesi  Titiei  1 1.  de  e£ 

LitrcEftiobtéiTeiqnc 

lei  Soldati  qui  vont  po- 

iex  les  Annei  marchcnr 

leEofildetantfcunpe» 

â  e6i£  d'eux,  (i; 

Marche. 

Le*  Tambours  bâtent 

lei  Drapeaux,  &  l'on  Ti 

pof«  les  A  tm«au«  Fait- 
féaux,  le»  0*cîen,Set- 

gEDi  JScTambonn  mar- 

chant 1  leurs  Pones,  ob- 

favaoi  que  chacun  mar- 

che letitement  en  legar- 

dant  fa  droite  jufques 

au  Faifliau.  f*) 

A 

R.T  ICLB    V. 

Dés  que  l'AfTcmblcc  cft  battue  dans 
.un  Quartier  ,  les  Compagnies  ^tant  à 
eur  Drapeau  ^  ils  Te  mettront  en  mar- 
che pat  quatre  fîles.  La  Colonelle  doit 
défiler  la  première  ,  &  le  relie  fuîvanc 
lie  Rang  %  le  Majoi  ou  Aide-Major  à 

a,b,e,r.i4,/*g.4;;. 
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U  tête  qui  les  conduit  an  Champ  de 
Bdiaille  qu'il  a  tcconnu.  («) 

Articii    VI. 
Le  Capitaine  aura  le  Sponton  1  la 
main ,  le  Lieutenant  fera  à  la  queue  >  8c  . 
le  Drapeau  ou  le  Sous-Licutcnaot  mar- 
-  chciont  entre  le  cinquième  &  le  Tam- 
bour cnne  te  feconci  &c  le  ttoiûéme,  (h) 

Articib    vu. 

A  la  Sortie  du  Quartier*  les  Sergeti) 
mettront  les  Compagnies  ï  cinq  de 
hauteur  ,  marchant  de  même ,  tant  qiK 
le  Tertain  pourra  lepermeitrC]  prenant 
garde  de  garder  de  mrnumcraircs  poilt 
en  (oTcaet  des  6Ies  Air  la  gauche  des 
Rangs.  («) 

Article  VII L 
Etant  arrivez  au  Champ  de  Bataille, 
les  Compagnies  dans  leur  Rang  naturel 
à  cinq  de  hauteur  }  les  Compagnie  fe 
formeront  fuivant  leur  Rang^(^)Sc 
l'on  obfervcra ,  qae  quand  on  fe  met  eij 
Bataille,  les  Sergcns  donnent  toàjotirs 
la  longueur  de  deux  Hallebardes  poui 
diftanccd'un  Rangàl'autre.  (*) 

a,b,e,d.c.  Dm  1  Attri  nof.  T.  ij. 
/•Î-4S7   4»»  *  î»*- 

H     nij 


iy6  -Ctdi  Militaire. 

Article  IX. 
E»»c  dam  cette  difpofîtienite  Ma- 
jor aura  foin  d'avertir  quatre  FufilîcrS 
des  quatre  premières  Compagnies,  Se 
trois  des  huit  demîcies  ,  deux  Scrgeiis 
&  un  Tambour  ,  pour  qa'au  Comman- 
dement -de  (  FtrmtZ.  h  Batàllon  )  ces 
qiuarantc  Fufilîers  ,  deux  Sergens  Sc 
un  Tambour*  avec  nn  Capitaine  &  un 
Lieutenant,  fafTcm  la  gaucbe  &  zl- 
lent  fuivant  le  Commandement  former 
un  Platon  fur  la  gauche  du  BaiailloD» 

A   R   T   I   C   l'E        X, 

Il  avertira  au(fî  que  la  Compagtue  du 
Capitaine  qui  doit  commander  la  gau- 
che du  Bataillon  ,  pour  le  commande- 
ment de  {  F^rmtf.  le  SmaiUtn  )  marche 
&  aille  fe  meftrc  à  la  gauche  du  iBataiU 
lotï  avec  Ton  Capitaine.  (^) 

Articie  xr. 

Les  Sergens  feront  auffi  avertis  ï  ce 
Commandement  d'aller  fe  podetifa- 
voir  un  fur  chaque.  Aîle ,  qui  ferme  le 
Bataillon  ,  &  les  autres  Sergens  forme- 
ront un  Rang  à  la  queue  du  Bataillon, 
trois  pas  derrière  le  Soldat,  (c) 

a.  b,  c,  D» i.M«W  I70J.  Tit» iir.f.^^t. 
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Article  XII. 
Les  Tambours  iront  aufli  par  ledit 
Commanderaent ,  k  pofter  audelà  de& 
Grenadiers  ,  &  du  Ploton  de  la  gauche» 
fur  l'alignement  du  premier  Rang ,  joi- 
gnant le  Rangée*) 

Article     XIII. 

A  droit    &    i     ,    AccCammaodttnnit 

"l  f„.       1»  Compagnie  de   celui 

gauche     ,      ror-     g^jj^^j  iilct  occuper  U 

mez     le     Bâtait'    «auchedu  Bmilloo  fait 

K>n^  %  gauche  i  &  le  tcûe  du 

BaiaiHon   qui   «ft  •  fa 

-'       -  gïuchc.fcu'.  àdraiipout 

TCnii  occupe  t  le  Terrain 

de  cette  Compagnie  ,  & 

lui  faite  plKc  à  la  gau- 

~  die  (  8t  les  Soldai*  coin- 

mandes    ,    Seizcnt   3c 

Tambour  poiirfot  mer  le 

Deiacbemencde  UgiU- 

ehe.feroQtàgaviche.f^J 

H  faut  obfccïtr-  qu'un 

SergeDE  fottà  la  gauche 

ia  Pietnier  Rang.afint 

t)uc  I»»  Compagnie  de 

celui  qui  doit  occuper 

U  gailchc  du  BJtailbo, 

■'aille  pas  plut  ioiti  que 

là  où  ftoic  auparavant 

aile  qui  fermoir  la  gau- 

»iic  dudic Bataillon'  {'*} 

ftbiC,!»  1 .  AftM  :70i . rjiiT.f -4»' <*■  J*** 
B   V 


Ccde  Milita're, 
Marché.  Les  Commande!  pour 

forinct  ledit .  diwche- 
tncDt.St  les  Compigiiies. 
qai  au  Commiodcintac 
précèdent  ont  fait  à  dtaic 
ScigauctiCt  vont  occu- 
per leuirufditPoAciC^; 
Et  quand  chacun  eft  ar- 
mé for  le  Terrain  qu'il 
doit  occupée., le  Major 
,      fait  le  ComtnaDdetncnc 

A  droit  &  l  L«Compagm«foQt 
gauche.  face  à  la  tête.  (  t) 

Article     XIV. 

Le  Bataillon  étant  formé  ,  le  Colo- 
nel fera  dans  le  centre  ,  le  Lieutenant 
Colonel  à  U  droite  >  le  premier  Capi- 
laïne  à  ta  gauche  avec  fa  Compagnie  , 
&  tous  les  autres  Capitaines  ,  autant 
que  cela  Ce  pourra  ,  (e  mettront  à  la 
Içte  de  leurs  Compagnies ,  les  Officiers- 
à  proportion,  &  partant  tous  à  diftance 
<gale  entre  eux ,  occupant  le  Front  du 
Sataillon.  (d) 

Articlh    XV. 

Aux  Bataillons  qui  n'ont  pomt  de- 
Colonels  ,  le  Lieutenant  Colonel  ,  on 
premici:  Capitaine  commandant  feu 

a,  b,  c,d,  D»  ».  J/4rï  i^j.  X.xif, 
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dans  le  centre  ,  celui   d'éliluite  \  U 
droite  >  &  celai  qiri  le  fuit  à  la  gauclie, 
'    >?ec  Ùl  Compagnie.  (4  ) 

A  R'T  r  c  i  E  XVI, 
Lots  que  dans  une  Place  il  y  aura  _ 
des  Compagnies  de  divers  Rcgimens 
d'Infanteiie  en  Ganiîloii  ,  &  qu'on 
«n  voudra  former  un  Baraïllon  ,  Sa 
Majellé  ordonne ,  veut  &  enicnd  ,  que 
toutes  les  Compagnies  du  pKis  ancien 
Corps  prennent  la  droite  du  Bataillon  j 
que  celles  du  fécond  tiennent  la- gaii> 
chc  du  même  Bjtaiîlon  ,  &  que  les  au- 
Kes  Compagnies  des  Rcgimens  moin» 
anciens,  prennent  leur  Rang fuccelli- 
vement  it  droit  &  à  gauclie  ,  enforte 
que  ccUes  du  dernier  Régiment,  joi- 
gnent la  droite  des  Comp^gnits^ii  fé- 
cond Régiment  qui  aura  la  gauche  du 
Bataillou  :  Qu'à  l'dgard  des  Officier» 
defdites  Compagnies  ,  chacun  d'eux 
fe  pofte  dans  le  terrain  qui  fera  vis»^' 
■vis  de  la  Compagnies,à  la  teferve  néan- 
moins du  Commandant ,  lequel,  quand 
bien  il  feroit  Officier  d'un  des  derniers 
Regîrhens  >  prendra  toiijours  Te  Poftc 
d'honneur  »  fans  avoir  égard  au  Ijcik  ait 
fera  f*  compagnie  i  &.  que  lots  ^ 
a,DM  1,  Mari  noy  T.  xit-  pj»"- 
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1c  Bataiiton  aura  à  fc  {èparcr  ,  ledîC- 
Commandani  fade  Défilei  par  la  dcofcc, 
fans  que  les  Compagnies  qui  auroni  la. 
gauche  puilTent  prcicndiê  de  vcnît 
prendre  leur  Rang  ,  afin  d'éviter  par  ce 
moyen  la  confuCîon.  (4) 

Article  XVII. 
Otie  pour  maintenir  les  Troupe» 
dliiîànteric  dans  U  Règle ,  &  la  Difcî- 
pUne  miliiairc  a  aprendic  aux  Soldats  le 
Port  &  le  Maniement  de  leuis  Armes  »■ 
les  Evolutions  ,  &  les  inftruire  dans  la  ' 
forme  &  manière  de  combattre  :  Les. 
Sergcns- Majors  des  Villes  &  Places  fi:- 
rort  faire  l'Exercice  gênerai  aux  Trou- 
pes d'Infanterie  qui  y  feront  en  Garni- 
fon  ,  une  fois  le  mois  ;  &  les  Chefs  &- 
ÔfficiersdefditesTtoupes  la  feront  fai- 
re ivct  Soldats  de  leur  Compagnies  >. 
qui  ne  feront  pas  de  garde  au  moins- 
Jeux  fois  la  fcmaine  ;  &  ceux  dcfditt' 
Saldats  qui  négligeront  de  s'ii>ftruirc,& 
ne  feront  pas  bien  l'Exercice  ,  feront 
calTex.  (^ 

Article     XVIII. 
Quand  les  Troupes  font  en  Bataille^ 

a  Dm  I  ; .  fl*vtmkri  1*7 1 .  T,  t .  f^g.  §  jj  . 

dtrt,  11^ 
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pour  l'Exercice  >  ou  pour  paroÎTre  ,  les 
Ofiiciers  fout  partagez  également  à  U 
lefle  du  Baiaillon^es  Licuienans  &  Dra- 
peaux faifanc  un  Rang  3i  un  pas  de» 
Soldats,  les  Capitaines  en  fatjânt  un  au- 
tre devant  à  un  pas  des  Officiers.  (*).. 

Art  icLE    XIX. 

Les  Soldats  ouverts  à  un  pas  de  diC- 
tance  [h)  auront  le  Fufil  fut  l'épaule,  ny 
trop  plat ,  ny  le  bout  trop  haut  rlaSou- 
garde  du  FuHl  touchant  l'épaule ,  l'ai(^ 
fant  quatre  doîgis  de  croflc  entre  la 
main  &  le  bout  de  la  ciolTe  ,  laquelle 
ftra  un  peu  toutn^e  en  dedans }.((), 
étant  à  observer  que  tous  les  Fuiîliers 
ayèni  un  petit  tampon  de  cuir  qui  fe 
met  fur  l'amorce  ,-Ia  Platine  levée  fie  le 
chien  abattu  fur  le  tampon  qui  tient  ^la 
Sougardeavecunc  pet  iic  chaîne  d'aCier, 
afin  d'évitée  tous  les  accidens.  {d>) 

Article    XX. 

Le  Bataillon    formé   ne    doit    être 

fêparé  des  Grenadiers  de  la  droite  Sx, 

du  détachement    des    Fuiîliers    de  la 

gauche  ,  que  par  une  File  de  Sergenc 

a,b,c,'DlI».^M«l'I  i70}.T.xlT> 
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Air  chaque  Aile  du  Bataillon  ;  un  5i?r- 
gent  étant  pofté  fnr  chaq.ue  Aîle  dcs- 
Rnngs  i  Bi  les  attires  derrière  le  Qarail- 
loii  (  comme  il  cft  dit  cy-dcvant  Article 
XI.  de  ce  Titre  )  &  jamais  devant  dansr 
le  S~aiig  pour  quelque  prccexrc  q^ue  ce 
puilTc  être,  (a) 

Article  XXI. 
Les  Tambours  fur  les  Aîles  des  Ba- 
raillons  ,.comme  il  eft  dit  Attidc  XI I» 
<îc  de  Titre,  îl  y  en  aura:  huit  par  Batail- 
lon ,  (avoir  ,  quatre  à  chaque  Aîle  de 
Bataillon  dans  le  même  Rang  des  au- 
tres que  le  Tambour- Major  aura  coiiï-  ■ 
mandé  pour  l'Exercice,  (b) 

AB.T^CLE    XXII. 

Quand  le  Major  fera  le  Signal  pour 
l'Exercice,  les  Tambours >4/'^«//fM«/, 
les  Capitaines }  C^cicts  &  Drapeaux, 
feront  demi  tour  à  droit  ,  marcheront 
dans  les  Inrervales  des  Files  j  &  iront 
fe  porter  j  favoit  les  Capitaines  mar- 
cbans  fur  une  même  ligne,  à  dix  pasda 
Rang  des  Sergens ,  les  Officiers  &  Dra- 
peaux à  huit  pas  quf  cft  deux  pas  moins 
loin  que  les  Capitaines,  (c) 

a,  b,  c,  ç*  J,»  i4*'s  I70J .  T.  »!.», 
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AnTidLi  XXIII. 
Les  Tambours  commande  poor  !*£• 
sercice  de  U  droite  &  de  la  gauche  du 
Bataillon  >dés  que  les  Officiers  &ronc 
demi  tour  ^  droit  ,  marcheront  devant 
eux  en  avant  &  iront  fe  pofter  foizante 
pas  devant  tes  Ailes  du  BitaîHon,  re- 
gardant le  Centre  où  fera  le  Major ,  les 
autres  Tambours  feront  demi  tour  Jt 
droit  &  marcheront  avec  les  Officiers 
&  fe  pofteront  vis-à-vîs  l'Intervale  de» 
Bataillons  fut  te  dernier  Rang  des  Sol- 
dats occupant  le  Front  de  ripceiva- 

Articli  XXIV. 
Six  Scrgens  cotnmandez  >  qttanJ 
on  avertira  pour  l'Exercice  ,  occupe- 
ront le  Fronr  du  Bataillon  ,  fe  pofunt 
\  la  téce  à  diûance  ^galc  ,  de  manière 
que  celui  de  la  droite  fera  entre  les 
(rois  &  quatre  Files  y  Se  celui  de  la 
gauche  de  même ,  Si  les  autres  i  diftan- 
ce  ^gale  ^  &  marcheront  du  même  fi- 

f;nal  que  tes  Officiers  devant  le  Barail- 
on  fur  une  ligic  entre  eux,fepoft^ 
ront  llx  pas  pms  avant  que  les  Tam- 
bours >  occupant  le  même  Front  que  le 
Baiainoi>,&  la  moitié  de  leur  lulct- 
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Tal ,  dé  manicre  que  toute  leur  Ifgne 
&it  à  égale  diflaiice  ,  faifaiit  marcher 
devant  eux  tout  co  qui  cmbarra{re  le 
Ciront  de  la  ligne  r  Et  acrivani  à-  leur 
Poftc  ils  feront  demi  -  tour  à  droit ,  8c 
ceuï  qui  feront  prés  des  Tambours,, 
prendront  garde  qu'ils  battent  bien ,  & 
Érrme.  (4) 

Article    XXV. 

al  ,.  les  Sergens  poftez-  ■ 
Rangs  rfetont  demi- 
Tûnt  fc  pofter  fur  le 
îergens  qui  font  der- 
1  vis-à-vis  l'intervale 
ïicre  le  Tambours,  (i).- 

pil ,  T,  ZIV./.504.  &  5ofc. 
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Jict  Mtiitemtttt  dti  Armes  rtgUXj'M 
t9utt  l'Infatiterit  dt  Franct.  (  4  ) 


I. 

A  dîoic. 

CuWroit&àgra^ 

1*       cbe  (e  font  en  louroant 
*  *•     fut  le  ulon  gauche,  (t) 

m. 

Adroit. 

A  droit. 

IV. 

A  droit. 

V.                ^ 

A  gauche. 

"^ 

VI.    . 

A  gauche. 

VIU 

A  gauche. 

VTIT 

A  gauche. 

I  X.      Ls*  ■**"'  "  """  * 

droit,  &  les  domi-toQis 

pemî-touc              i^,auchefcfon.««>ur. 

^  droit. 

mut  le  cotps  f  jt  le  laloa 

E.u.b..(.J 

a,  D»  t.  M«"  Ï70Î.  rhri  Ti».?«x.îo<. 

b,  c,  Titrt 

IT.W,4«. 

t$6  ait 

X. 

Raneitcz- 

VIHIS, 

X!. 
Demi  UNIT 
i  gauche. 

XIL 

Remntcz- 
voas» 

XIII. 
Portez  la  maio 
droite    lîir    le 
FufiL 


JlSti^irt. 


A  ctComminJancini 
le  Soldât  foisc  biaTcjw* 
nKDCisiniîiidtoùefAi 
IecbitnaaFufil,lcgli(- 
fanc ,  (»  )  qnatrc  doigts 
f  (  ]  de  la  maÎD  gauche, 
ic  manicie  que  le  bout 
de  la  Plailnc  foii  TÎs-à> 
VR  le  menton  (c  ]  cour- 
natitna  p«u  la  Ctol&, 
(VJobTcrtant  que  le  Fu- 
fil  Toii  de  la  mdmc  fitua* 
lioQ.  (<) 


XIV. 
Haut  le  Fufil. 


Faîfant  a  droit  tenant 

le  Futll  de  la  train  droi- 
te ,  le  bia;  leadii  devant 
k  milieu  êa  Corps  ,  \a 
Platine  à  hauKui  de  I* 
«aTa«.  (;) 


a,b,c,d,e,f,  D«ii.  M»nijo}.  T.t 


P*t-  foj.&io» 


..   Cooyk- 


lÀrriKTtin  n.  t%j 

XV. 

Joignez    la  On  îaiiTc  tombei  le 

main    cauAt         Fa6irorUm.ijg««.h., 

—   cf  ■     leiiinile  bout  foiihaur, 

au  l-Uhl.  demanitre  que  le  bout 

deUC[oircfoi[7>i  ivti 

legcDouil  droiçiéloigoé 

i'aa  demi  pied.  («) 

xv. 

Aprêiez  TOS  L»  Soldiu  bandeot 

Armes.  le  îafil ,  icnwi  je  pooee 

fui  le  cfaiea  I  rouiQuri  le 
bout  haut  dsDs  La  mf me 
fiiuacioa.  ffi) 
XVII. 
Enjoué.  E»  ^'i><  letns. 

Au  pTcmiei  oa  foaffe 
les  deux  t>ni  devant  fai, 
colei  leiani  de  nuoieic 

g  tic  le  bout  de  U  Gtcflb 
>ic  i  la  haoïeoc  de  I4 
cciotate.  , 

AudeaiT^me.oaitiet 
CD  joue  à  l'épaule  dioiic 
te  Iscbzs:  U  pîeil  icoit 
ta  arrière  ,  ayaoi  le  ge- 
DoQil    gauche  un   peu 

Sili^jle  jarcït  dioit  tendui 
et  Aiméi  plyceJ.  (if^ 


XVIU. 

Tirez. 

a,  h,  c,  Du  tMitrs  170) .  T.  xW.f'g.  foi. 


1^8  Cède  MilitAtrK 

XIX. 
Remettez  V(»        Le  Fulîl  revient  ftti 

^tncs.  f""'^  d*"s  I*  même  fi- 

tmtion  qu'il  cft  cy-de- 
vant  in  au  Coinmanrfe- 

"  tuant  it   (  «_)  en  t»pro- 

«haiie  le  pied  dtoît , 
toutoant  bien  le  eorp» 
•'«■i-TiifM  Câmiiade. 
(M 

XX.. 

Remetrez  le  On  relevé  le  Ghîén, 
Chien  c»  fbn  C*)  Icrcmfttani  i  foi» 
tcpos.  «poj.  (i; 


xxu 

■■  Soiifiez  dans  !e 

Endeurwmi. 

Baf&ner. 

Au  ptemiet  on  pevt 

le  FafilàU bouche,  le* 

Aimes  dans  t»  même  fi- 

tuation  qnc  quand  elles 
fom  prefen*«.(») 

Audeuniémeoefaii. 

fie  dans  le  Ki(&aii,tt  ies- 

Arme»  retombent  pie- 

femëes.  [fl 

xxu. 

ERuycz  1* 

Pierre. 

t,  b,  c,  d.e.f,  D«  1,  Mars  ijuj-T.  iï.  *.(ojt 
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XXIII. 

Prenez  le  Pul-  On  le  prend  à   poî- 

Bç(.;„  gnce  de  la  main  droite, 

Féioigtiaot  du  Corps.[»> 

XXIV» 

AiQOCce^  Les  Armes  planei.;[() 


XXV. 

Fermez  le  Baf-    Eodeuxiems.  (<J 
Jjliet^  Au  prcmiei  on  ferme 

le  baflinec  en  baiOaDt  la 
-       PUtbe  (rfj 
^  Au  fccDûd  on  mec  la 

miin  dciiiete  la  Flatine,. 
empoignant  bien  le  Fufil 
(r)  ,  ac  eaulcvani  )t'- 
bojt. 

XXV  r. 

PalTez  ,1c  -Fu-         En  poufTant  U  bra« 

fil  ■  du   côté    de     ^evam  foy  ,  lâchant  U 

l'Epée  mjin  droii&toainaoï'l*' 

t       -  jambe  gaiiche,  avanjaoc  !  . 

le  pied  droit ,  Scpoii» 

du  Canon  ,  /  le  pouce-' 
le  long  du  Canon ,  h  le  ' 
b(3S  dro"  ^f?dli  à  l*i 
hauteur-dc  l'épaule  >  kC. 
Atmei  on  peu  Éloignées'' 

a,b,e,a,c,'D«».JW-(fJi70î-r.iiT./jitf. 


ifo  Cedt  MilhMte, 

'    *XXV|I. 
Prenez  la  Cac- 
touche. 


*XXVIU. 

Déchirez  -  la 
avec  les  deiics. 


*XXIX. 

Mettez  -  la 
dans  le  Ca- 
non. 


On  U  ptenil  la  tùdU 
hoTS  de  l'^cuii  leninc  ie 
brai  tendu  cloignf -<lii' 
Corps  à  la  hauteur  de  la 

C«iDIUK.4 

Oo  la  porte  à  la  boo' 
cke  ,  le  bras  cendu  à  la 
hauteur  da  boucdu Ca- 
non ,  le  bouc  déchiré  ta 
haut  A  lin  demi  pied 
Soigné  du  boucdu  Ca- 
non. 6  ' 

Oo  iriet  la  Canouche 
dam  le  Canon  pai  le 
côté  d£chir£ ,  eo  tour- 
nani  la  mabi  &  la  ceiunc 
au  bout  du  CaooD.  t 


*  Les   tnù  , 

Ctmmandemeiu 
frécedens,&let 
^Atrt  fmvMt 
ft  ebangtnt  fni- 
VéHit  q»'»n  a 
Â91  CariCKcbft, 
ûH  qu'tnn'tna 
pas.  € 

a,  b,  c,  Dwt. /to;  l7«î.r.xiT./*f.  tli» 


Uvre  r.  Tttrt  //. 
Ceuxqid  n'en  ont 
ftànt  Àinnt.  {a) 
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Pteiiez     le 
Fourniment,  b 

*  i 
Haut  le 

Fouinimenc.  e 

*  î. 
Mettez  U 

Poudre  dans    le 
Canon.  «J 


'  A  pUine  mam  ,  8c  U 
portant  un  peu  idsTinc 
foy. 


Eofenaotfartletef- 
(on  io  Foucaimcnt,  Se 
ne  le  poîni  relâcher 
qu'on  B'fiŒ  le  foarni- 
mcot  du  Canwi, 


Remettez  le 
Fourniment  "> 

en  fbn  lî«u.  e      ' 
XXX. 

Tirez  U  Ba-       On  b  tire  en  irois' 
guérie.  «mi  ,  la  lenant  toute 

plate  à  la  hauteur  de  l'é- 
paule ,  te  bras  itoh  ten^ 
au ,  &  la  Bj^ene  tou- 
chée ,  le  gros  bouc  3c- 
vant  entre  le  pouA  Bc  Ici 
premier  doigt. 

a,  b,  e, d,  e,  0«  t. Mari  ijof. T. Ht.  f- JIO. 


19 1  CîtU  AùiilM'ire. 

XXXI. 

Hjilt  la  Ba-        On,l.  litni  1  plei» 

D         *  pouce  le  lonB.de  la  Bî- 

gueicct  ^  le  peiic  boui  ca 
-    haut. 
XXXÏl. 
RacourcilTez  la       E"  à^"". 


Bagaeite. 


XXXllI. 

Mettez  -  la 
dans  le   Ca. 
non. 


A  u  premier,  on  apuje 
k  groi  boui  à  la  ceinni- 
te.  Au  fécond  on  la  ta- 
CoaiciC)  en  aprocbani  le 
poignet  de  la  hanche,  U 
tenant  dani  aoe  It^  pa> 
(allde  au  Canon,  e 


Ed  deux  teint. 
Au   premiei  on    It 
pouffe  aU'dcdui  duCi- 


XXXIV. 

Bourrez. 


1S  d.ff:»! 


XXXV. 
Retirez  la  Ba-        Tournant  la    marn  , 
cueite  ""'"'  '*  Baguette  toute 

o  platcc  le  long  du  bta» 

qui  cil  tendu  i  la   hau- 
teur de  r^épaulcj  connue 

a,lj,e,d,  D«  t,itMrn70ii'T'i"-PHS"- 
cy- 


tivrg  y.  Titre  Jh  ijj 

ci-devint  aa  Gomraart- 
Jcnieni  zii.  le  petit- 
boacdevanc.  (  «) 


XXXVI. 
Haut  la  Ba- 
guette. 


XXXVII. 

RacourcîfTez  ia 
Saguctte. 


XXXVIII. 

Remettez  -  la 
.En  Ton  lieu. 


De  mcme  qu'il  eKdlc 
ei-dev»nc  «u  Commao- 
dcmenc  ixii.  cicepié 
qae  le  gios  bouc  de  la 
Baguette  doi(  £(ie  en 
hiui.  (M 

EDdeaxiems. 

Aa  premier  on  apuïe 
lepecicbout  à  U  cein- 
ture. 

Au  fécond  i  comme 
il  eEl  dit  au  deuxième 
tcms  du  Commande- 
meni  zixi  i . 


En  deux  cems. 

Au  premier  on  pouf* 
fe  le  bras  droit  tendu 
dcvanifoi)  le  bout  de  la 
Baguette  ud  peu  bau't. 

Au  fécond  on  la  met 
à  fa  place  ,  la  main  dioi- 
te  au  bout  du  Fulîl  ,  le 
pouce  k  long  du  Ca- 
non, (e) 


ri 


1^4                Cide  Miîhstre. 

XXXIX. 

Prenez   la 

On  porte  11  maîn  fur 

Baïonnette, 

U  potgiicc  lie  U  lijija< 
nette.  {») 

X  L. 

Haut  la  Ba- 

Oa U  tire  du  fout- 
te^u  ,  la  tenant  pu  U 
poignée    U    pointe  en 

ïonnette. 

îiju:  ,    le  poignet  à  la 

hauteur  de  iVpaule,  le 

biasdioicieiidu.  (h) 

XLI. 

On  tient  loûjouts  U 

Mettez,  la  au 

miindroiie  au  bout  do 

bout  du  Canon. 

tufil  apiés  avoii  pl.ici 

lûBà'or.netir  >   lc]Ou« 

le  long  du  Canun.,(tl 

X  L  I  I. 

Prefentez  "vos 

Enrioîstcms. 

hw  picmici  on  poite 

Armes. 

la  miin  droite    fous  le 

Chien  du  Fuli',le  tenant 
droit  dcTint  foi  déta- 
che ducoips,  la  maia 
di'oiie  fil  à-vis  lacciri' 

turc. 


Au  deuiiém 


n&it 


tenant  le  braj  3t  le  Fufili 
comme  il  eii  dii  an 
Commandement  xiit.  I 
Au  tioiflémc  on  laif- 
fc  tomber  IcFulit  fut  la' 
a,  t,,e,  Dki.aï^m,  i70|,r.xiT./.  j  ij. 
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main  gauche,  oomrae  il 
cft  Eipliqui    au  Com- 
niandcmcDC    xt.  &  les 
Atmei  fe  tfouTcnt  pte- 
fentées  :  On  tiendra  le 
bouc   du    Canon     fuct 
haiic ,  de  manière  que  la 
Biïonnctte  patoiffs  *u- 
dclTus  du  Soldat.  (4^   - 
XLIII. 
Fufilliers  aprê-         Goitimc   au    Com- 
tez-VOliS.  mandemcncxifi, 

X  L  I  V.  ^    .  ,    ■  .  . 

,    ,     .  Ce*  a  droit  Se  a  eau- 

A  droit  ^j^  (^  f^„  „  5„^ 

A  droit.  Aoptcmi«,entout. 

■^j  ,r  1  ""•"  '^'^f'*  "'*'"  8'u- 

^/-y  *•  ïhc,  ondreir=le  t'tiûl 

A  droit.  dégage  du  Corps  faai 

XLVI  f.  k»crlesl>ras,&t">3prc*- 

XLVlIl.         che  le  pied  dtolr  du  gau- 
che, cenant  IcPuti  d'Oïc 
■elct  épaule!  de  «- 


A  gaiiclie. 

xLxiv.     FuTqViVttd. 

A  gauche.  Au  deuxième, 


A  gauche. 
LI 


L^  chiiit.lc  pied   dicit  on 

laifl';  tomber  le  boo-  Ju 

ïufil,  comme  quand  on 

et   piefcn-  ' 


A  gaueha.  ré«,  (  t  ) 

a,  D»i.W*wi70j.r,  xly.p.  }H- 
b,r.  Iï.^4+3.  ,    .. 


iijff 


LU. 

Demi  tour  à 
drotr. 
LUI. 
Remettez- 
vous. 

LIV, 

Demi  toui  1 
gauche. 
L  V. 

Rcmcttc»- 
rouï. 


Cède  MiUtMrt. 


Onobferve  poar  In 
demi-toutsàdroicGf  les 
demi  touis  à  gauche  k 
tfême  cbofc  qui  cil  ci- 
dediit  à\t  pOQt  les  i 
droit*  à  gauche.  (6) 


LVI. 

£n  }ouë' 

LVII 

Tirez, 
LVIII, 

Rericez  vas 
^mcs, 


De  mcoie  qvi'w  CoSi- 
-aijemennïii. 


£a  qiuiK  tems. 

Au  pnniitr  ,  comiM 
iltft  liit  ci-  devant  an 
Coramiaèfimzai  z  i  x. 

Aa  dcuicifinci  comme 
«u  Commandcmeat  x». 

Au  tcoificmc  &  (]Uf> 
iiiéme  comme  il  eft 
rouquf   au  Comptai^ 


Livre  V.  Titre  II. 
LIX. 


PafTez  le  Fu- 
iït  d\i  côcé  de 
l'Epce. 

L  X. 
Reprenez  la 
Biïoiinettc. 

LXI. 

Remettez  -  la 
en  Con  lien. 
LXII. 
Joignez  -  la 
main  droite  au 
Fufil. 

L  X  1 1  T. 
Fufil  fur    l'^- 
paiile. 


Comme  il  etl  Etpli^ 
q'é     311     Comtnaodc-  ■ 
ment  xivi. 

On  djtiche    U  Bi- 

ïoantXK  I  U  ctnant 
comme  au  Commu- 
dcnicnr  xi.  (  i) 

On  la  remet  daot  fan 

fouiieau.(iJ 

Comme  il  eft  dit  «i  ,. 
premier  letns  du  Colû; 


Au  premier  «Il  fjifjne 
à  droit,  tenant  je  bras 
dtojt  tendu,  le  ^ulïlde- 
rint  fui  ,  la  Platine  i 
hjiiteuTde  la  Cravatc{c^ 
les  épaules  également 
avancées,  [d] 

Au  deui'iSnie  ,  on 
porte  le  Fofil  fur  répau- 
le  à  j'ordinaire. 

Au  tto  fiéitie.on  laiC- 
fe  tomber  la  main  dcoi- 


3,b,  c,4,e,  D« 


î  ■  Cedt  Militaire. 

LXIV. 
Rcpofcz- 


vous    fur 
Armes. 


LX  V. 
Pofcz      vos 
Armes  à  terre. 


En  quatre  temï. 

Au  premicT  ,  ■com- 
me il  e(l  marqué  aa 
ComnaDiicmcnc  il  1 1. 

Au  dtair^me  ,  sa 
porte  le  FufiUe  la  main 
droite  dcranc.  foi  entre 
Ici  deux  yeux  ,  les  btu 
tendu  à  la  hauteur  de 
la  Ccavace. 

Au  iroilïéme  >  on 
baiffc  le  fuElavec  U- 
maifi  droite ,  en  ponani 
la  gauche  à  un  demi  - 
pied  du  boui  de  la  hau* 
(curde  laific. 

Au  quacciéme  ,  on 
[atft  lombet  la  Ctoflc  ' 
i  cène  ,  en  portant  la 
maip  droite  ) oignant 
au  dclTusde  la  gauche, 
de  mûnicre    i 


quo 


icleHfa- 


ge  au  dcfTus  des  poïg- 


En  quatre  temi. 

Au  premier,  en  hauf- 
ùnt  le  Fufil  de  la  mam 
droite  ,  on  le  tourne  à 
dioiicn  gliifjntla  main 
gauche  j-.ifi^ucs  au  bif- 
linct. 
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Au  deaiicme  ,  on 
hiufli  1=  Fufil  aytc  la 
main  gauche  de  la  Cra- 
vate ,  en  portini  la  iraia 
droite  fur  la  Platine  >  le 
pouce  far  le  chien  du 
Fufil. 

Au  troilîëme  ,  et)  fe 
baîlTant  on  pofe  k  Fufil 
enrre  les  iimbes,  li  l'Ia- 

foulier,  de  manière  que 
1m  genoux  ne  foicntpaj 
pliez  I  fe  baiiHnt  feule- 
itienrde  la  cciaïuce  eo' 
haur. 

Au  qcain'éme ,  on  fc 
lelcvc.  (1) 
LXVI. 
Reprenez  vos  En  quarre  rems. 

Armes.  Le  premier  eft  d'où- 

TTU  un  peg  let  bris  è 
tôié  de  foy. 

Au  deuxiëme  ,  en  fe 
baifTint  on  prend  lej  Ar- 
mel I  les  mains  dans  la 
même  H t uai ion fj n'en  Ici 

tourne  les  Arincî  en  les 
levant,  pour  qvic  la  Pla- 
tine foit  en  dehoïs  ,  Se 
t'011  porte  la  main  àidi~ 
a,Tliii.ii*rn-joi..Tii>env-p'''Siif. 
1     iiij 

,     ..   Cooyk- 


loo  Code  Aélitture. 

te  à  quatre  AoigCS  Je  b 
hantetude  la  tête,  let 
biaiict^oifaïukTec  le 

An  quaiTtéme  ,  od 
laSdciombeilaCroflcl 
terre ,  8c  la  mûn  gauche 
$]iSe  le  long  du  Canon 
JDfquc.-  à  la  dtoue.  (<) 

LXVII.    ■  Encînqteraï. 

—  /-,/■      ti>  Au  premier,  on  IfTe 

Fufilsfur  le-        1^  FatflaYec   U  main 

{•aule.  droite     ta  gliOàor     I» 

gauche  juf^uei  au  bati 

fine  t. 

Au  deuxième,  on  poviJ 
te  U  ma'm  dtoîic  foni  la 
Plaine  du  Furilfaos  Ic> 
Teclagjuehe. 

Au  croifiéme,  on  levé 
le  Fulîl  de  la  main  droi-  ' 
te  à  hauteur  de  la  Cra- 
vate devant  foi  ,  le  bras 
droit  tendu ,  lei  épaulei 
égattnicQt  avancées. 

Auquatiiémc,  on  le 
patte  fur  l'épaule. 

Au  ciaquijme,  on  ôte 
la  main  droite.  ^} 


a,  ct  Dm  a.  tUn  170}  •  T.  xtw.f.  j  xu 
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TITRE     IIÏ. 

.  Ue   la  mânUrt  de   Dtjiltr. 

Article     Premieil. 

QUanJ  les  Compagnies  défilent  par 
quatre,  l'on  cwfcrvera  de  metiie 
toujours  les  Caporaux  à  la  [î'i:e,1ci  Tam< 
bourseBtrelcfccoiiilt^iroilit'mcRang; 
le  Sous^Lieacenant  &  le  Dr.ip=aa  vjx 
Compagnies  qui  en  ont  ,  vnarcheroiic 
entre  le  cinquième  &  fixîcme  Raii*Z  ,  le 
Lieutenant  à  la  queue ,  &  les  deux  Ser- 
gens  fur  les  Aîies  du  preiqîer  Rang  dec- 
riere  le  Capitaine.  (  a  ) 

Article  II. 
Quand  on  cft  eu  Bataille  ,  le  Mijot 
avertira  comm^  il  cft  ordonné  de  défi- 
ler i  mais  fi  on  ne  dit  mor  ,  la  nmierc 
la  plus  ordihaîrc  &  la  plus  »iféc  çft  pac 
detni-manclic.  (h) 

Article     III. 
Quand  on   d''filera  pac  demi- man- 
che ,  les  Bataillons  feront  cinq  dîvi- 
iions  ;  Se  quand  on  défilera  par  manclie> 
ils  n'en  feront  que  trois,  (e) 
8,b,c,  T)H  t.  ànri  \70y  T.  ztï.f  «s-/»».'''' 
1    V 
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Article    IV. 

De  quelle  manière  qu'on  défile  ,  le 
Major  aura  roùjours  (oin  de  mettre 
des  OfHdets  à  totues  les  têtes  des  di- 
vifions  ,-Si  les  Seigens  défileront  roû- 
jouts  fut  les  Ailes  des  Rangs ,  du  côté 
que  fera  celui  devant  lequel  on  défile: 
(a)  les  Tambours  doivent  toujours  être 
placez  entre  le  fécond  &  !c  troîfiéme 
Rang  ,  en  matclianc  en  Bataille  de 
même  que  pat  Compagnie,  [h)  de  les 
Compagnies  des  Gienadïcrs  défileront 
toujours  à  la  tête  des  Rcgïmcns  d'In- 
fametie.  (f) 

Article     V. 

Si  l'on  défile  par  la  droite  ,  l'on  fera 
marcher  fix  pas  en  avant  tout  le  Batail- 
lon ;  &  fans  s'artcter  ,  chaque  demi. 
Maiiclic  ou  Divifibn  ,fera  font  quart  de 
convct|ion.,(d) 

■       A     R    T     I-  C    L    »       VI, 

Lp.  Compagoie  de  Grenadiers  marché 
taà  la  tête  ,!e  Colonel  a  la  tcre  ,  fuivi 
du  Lieutenant  Colonel  à  la  longueur  da 
Spontoii ,  enfuîce  les  Capitaines  derriè- 
re le  Lieutenant  Colonel  ,  aufli  à  la 
a.b,c,,iï,D«i,.  Mirs  i/oi-TiiKiiv-fii^, 
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longueur  du  Sponton  i  les  CBicicrs  da 
Bataillon  rcroiii  partagez ,  U  ntoiiic  des 
Capitaines  à  la  tcic,  l'autre  moitié  à  la 
queue,  tes  Lieotenans  &  Soiis-Lieute- 
icuans  fcrout  partagez  également  à  U 
tête  de  toutes  les  Dîvi fions,  (4) 
Article     VII, 

'CJ^uand  les  Bataillons  défileront  par 
Compagnies  &  par  qtiatte  files  ,  les 
Diapeaiix  matclieronc  après  le  cinquiè- 
me Rang  :  Quand  ils  défiicroÈit  psr  de- 
mi-Manche ,  les  Drapeaux  (émettront 
a  la  tète  de  la  troificmc  Dîvifio;i:Quaiid 
lis  défileront  par  Manche  ,  ilsfernnt  z 
la  tête  de  la  féconde  Manche  :  Et  s'ils 
marchent  pat  B.ttaillôn  entier  ,  les  Dra- 
peaux feront  au  Centre  à  dix  pas  l'ui» 
de  l'aiure.  {b)         .^^ 

A  R  T   I  c  l\     VIII. 

Tous  lès  Officiers  qui  font  à  la  tête 
des  Divîfioiis  doivent  prendre  garde 
d'en  occuper  tout  le  Front  i  dîftance 
égale  entre  eux  >  de  maniCîc  que  ccltû 
qui  eft  à  la  droite  &  celni  qui  cft  à  la 
gauche  ,  doivent  être  vis  k  vis  l'întcr- 
Çâi-c  ifcs  premières  &'-(ct:cuidcs  files  de 
ieur-Aîle,  n'étant  jamais  que' deux  pas 

a>b,D«i  M«rfi7oj.r.iiï.^.fij,<S'/tfc 
1    vj 
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devant  le  Soldat  ,  de  manière  (a) 
qu'en  marchant  ils  ne  foicni  jamais 
éloignez  du  Rang  des  Soldats  que  dc 
]«  longueur  du  Spouton  qui  reftc  en 
arrière ,  en  forte  que  le  Rang  du  Sol- 
dat touche  prefque  le  talon  du  Spon- 
lon.  (è) 

Aktici.1  IX. 
Chaque  Dlvilion  de  Bataillon  doit  fc 
régler  en  marchant  fur  la  diftance  qu'il 
faut  laîflèr  dc  l'un  à  l'autre  fur  le  front 
de  la  Divifion  qui  mené  :  Par  exemple, 
fî  laDiviUon  quimenc  tient  trente  pas 
de  front,  il  faut  qu'il  ne  laiflc  pas  quin- 
ze pas  d'intcrvale ,  parce  que  la  Divi- 
fion qui  marche  devant  lui ,  faifant  le 
quart  de  conversion  pour  fc  mettre  en 
Bataille,  ocupc  fcize  pas  qu'il  quitte 
en  faifant  le  quatc  de  convciHon  i  de 
par  confequent  ceux-là  joints  avccles 
quinze  pas  qu'on  laific  en  marchant, 
donneront  le  terrain  fuffifaiir  pour  fc 
mettre  en  Bataille  ,  &  ainfî  de  même 
à  proportion  }  foie  qu'on  défile  par 
Manche  ou  par  quart  de  Manche.  («)| 

1,  b,  c,2>«  t,Ai(iwi7oj.T.  xiT.  f.5»i- 
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A  K  T  I  C  I  E     X. 

Quand  on  défilera  pat  Bataillon  en- 
tier, fi  c'eft  devant  fa  Majefté  ou  le  Ge- 
neral ,&  que  «  ne  foit  que  pour  voit 
les  Troupes,  il  ne  faur  lailTcr  que  qua- 
rante pas  d'intcrvaie  de  l'un  à  l'atitre, 
afin  de  ne  pas  faire  attendre  long-tems 
SaMajcfie.  (■*)        . 

Article     XI. 

Si  c'écoii  un  mouvemenc  necellaîie 
pour  gagner  du  Terrain,  &  fc  mettre  en 
Bataille  pour  l*£nnemï  ,  il  faut  après 
avoir  fait  le  quart  de  converfion  pour  ie 
mettre  en  marclie,  tailTer  cent  vingt  pas 
d'iiuervale  de  l'un  à  l'autre  ,  parce  que 
le  Bataillon  occupant  quatre-vingt  pas 
de  front  ,  il  faut  l'intervale  de  l'un  à 
l'autre  étant  mis  en  Bataille,  qui  doit 
être  de  cinquante  à  foixantc  pas.  (b) 

SibjD»  i.Mifrii70},Tilrexiv  ffSS'-^' 
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/.  Du  Salut  c'i  a»x  Princts  ,  Miré- 
ehaHx  de  Fiant,  &  Offiàtri  Géné- 
raux lors  qu'ils  verront  les  Tioupis 
^Infanterie  fous  tej  Armes  ,  &  de  ee- 
lui  dû  au  Grand-Maure  é.e  l'Arûl  e- 
ric  kfon  entrie  dans  une  ?Uce  de  Cuir' 
re,&  àfafertie  d'ieeile. 

ÎJ.Del  Enfée  A'Bonmur  des  Gouvir- 
nturscr  LuMenmt  G (n^r^^HX  des  Pro- 
vinces dam  les  Fortertjfts  fiiuéiidartf 
l'étendue  de  leurs  Gouverne  ,  tns, 

IIU  DuR  ng<^  Commanden.ent  d.s  Of- 
ficiers G  (tier^px   es  Armée'. 

1  f^.Du  Rang  emre  les  Officiers  dis  Corn* 
partiel  ,  fervans  à  U  G'ird^  de  Sa 
M-<jefîe',  &.d:s  CoMp,inits  de  Che- 
vaux-Legm  d'Ordonnance  ,  Û  ceux 
de  fa  Cavalerie  Légère. 

K  "DuR  ng&  Cùmjnattdemei.t  des  OJfi- 
dert  d  s  Troupes  d'Infanterie  ,  ttc 
Cavalerie  i  £?•  de  Dragon. 

ri.  Dfs  Rangs  ent>e  Us  0$ci'rt  det 
Arméef,(!r  des  Troupes ^ç^  CtHX  de  ta 
Marine  &  des  G  altres. 
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F//.  Du  Sang  eniretij  O^cÙrt  d'ArtU- 

Urit  de  Ti  rre  &  ceux  de  la  Marine. 
VlH.  T>u  Fang  &  Scrv'.ce  des  Officier* 

du  Rrgimeut  Reliai  ■  ArtilUrie  avte 

ceux  de  l'Artillerie, 


TITRE    PREMIER. 

jy.falu:  dp.  aux  Ttincei ,  Marcckaun 
de  France  &  Off  ter  Ger.eraMc  ,  itrs 
qu'ils  verr^"!!  Iti  Troupes  d' Infamerit 
Joui  les  Armes ,  &  de  ce  m  dit  au 
Grivtd  Maître  de  l'ArtVlerie  a  fon 
entrée da- s  une  PUce  de  Guerre y^  k 
faferiit  d'icelle. 

Article    Premier. 

SA  Majesté  entend  que  les  Prîn- 
CcS  du  Sang ,  &  Légitimez  de  Fran- 
ce,&  les  Maréchanxdc  France  foienu 
fattiez  du  Sponton  par  les  Officiers  des 
Troupes  d'Infanterie  ,  toutes  les  fois 
qu'ils  verroîii  Icfdiies  Troupes  fous  le» 
Aimes.  (*) 

A  a  T  I  c-  t  E      II. 
Et   qn*im  Licutfei»nr  General  qui 
comindiidcta  en  Chef  éiaiu,en  Cam- 
»,D»it,AU)(  i^^i.Ttinx.pag.ni' 
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pagnie  ou  dans  une  Province ,  foit  Aeax 
fois  faluc  du  Sponton  en  entrant  en 
Campagne ,  ëi  une  fois  en  fortanc  ,  8c 
qu*ii  foir  de  même  falué  du  Sponton  Ii 
première  fois  qu'il  verra  les  Troupes 
dans  leur  Quartier  d'Hyvcr  ,  Se  locs 
qu'elles  en  forciront.  (  a) 

Article     III. 

Que  l'infintcrie  ne  doit  jamais  pre- 
fenter  les  Armes  que  pour  le  Roy,  Moii- 
feigneur  le  Dauphin ,  les  Fils  de  France, 
&  ICegitïmez  de  France  ,  &  les  Maré- 
chaux de  France,  (b) 

ArticleIV. 

Ordonne  ,  veut  &  entend  Sa  Majeft^ 
qne  lors'quc  le  Grand-Maître  de  l'Ar- 
cilleiie  entrera  en  quelque  Place  de 
Guerre,  le  Gouverneur  d'icelle.ou  celui 
qui  y  commandera  en  Ton  ablencesle 
fera  falucr  de  cinq  Volées  de  grodès 
pièces  de  Canon ,  &  en  fera  tirer  pareil 
nomBrc  à  fa  fortic,  (e) 
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TITRE     II- 

De  l'entrée  d'Hattneur  det  '  Cauvtrtuuri 
&  UeHienaru  GtntroHX  des  Prévins 
cet  dtm  les  Foriertjfis  pluies  daat 
1^ étendue  àt  leurs  G»»vernemetu. 

Article     Premier. 

SA  Majesté  ordonne  >  que  les 
Gouvctnears  &  Lîectcnans  Gene- 
lanx  des  Provinces,  lorsqu'ils  feront 
en  iceHcs  ,  pourront  quand  bon  leur 
^TcMcii,  faire  une  fois  feulement  leac 
Entiïed'Honn^urdans  les  Citadelles, 
Châteaux  &Pjaces  fortes  fituées  dans 
l'ctcnduc  de'  leurs  Gouvcmcmcns  >  G. 
ce  n'eft  lors  qu'il  y  aura  changement,' 
oa  mutation  de  Gouverneur  particu- 
lier ;  auquel  cas  lefdits  Gouverneurs  6c 
Lictitenans  Généraux  ,  feront  auûï  de 
nouveau  ladite  Entre'c  &  Cérémonie, 
qcand  bon  leur  fcmblcra. 

Article  II. 
Qu'ils  donneront  avis  aux  Gouver- 
neurs particuliers  des  Places ,  ou  Corn» 
mandaiisen  icellcs  du  jour  qu'ils  delî* 
retom  y  faire  ladite  Entrée,  afin  qu'ils 
G;  tiennent  prêts  pour  les  recevoir. 
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Article  III. 
Que  lefdits  Gouverneurs  &  Lieute- 
tuns  Généraux  cntrcroni  dans  lefdîces 
places  avec  leurs  Gardes  >  ponant  la 
Carabine  &  la  Cafaquc  de  livrée ,  en- 
fcmble  leurs  GeiiiiUaommes  &  aacres 
de  leur  ruite.  (a) 

Articii  IV. 
Que  les  Gouverneurs  pariiculieis 
defdkes  Places  ,  feront  mettre  la  Gar- 
nîfoii  fous  les  Armes,  Fufil  fur  l'épaule* 
&  viendront  recevoir  à  la  ptereiiere  en- 
trée de  la  Place  ledit  Gouverneur  de 
Province  ,  ou  Lieutenant  General  en 
icelle  ;  Icfqucts  pourront  entrer  dans 
ladite  Place  en  CaiofTc  >  ft  bon  leur 
femble  j  &  étant  entrez  avec  leur  fuite 
cy-deflus ,  Icfdîts  Gouverneurs  particu- 
liers fcronr  tirer  cinq  Volées  de  groffes 
Pièces  de  Canon  >  &  accompagneront 
par  tout  Icfdils  Gouverneurs  &  Lieinc- 
uans  Généraux  ,  JDfqiies  à  leur  Sortie 
de  ladite  Place  ;  &  à  leur  départ ,  feront 
encore  tirer  cinq  ancres  Volées  aufllde 
groflcs  Pièces  de  Canon.  {{>) 

i,b,D!t  if  .J.ûtlri  lii^.  ri(«  !.;«;.  187. 
Art'ttlt  ïïïtii.  &  ïxxjv. 
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Article  V. 
Que  pour  conferver  l'aurorîté  dcf- 
dirs  Gouverneurs  &  Lîeutenans  Gène- 
Tiox  ,  Sa  Majefté  entend  qu'en  fortanc 
de  la  Place,  Us  donnent  le  Mot  au  Gou- 
verneur particulier  d'iceiie,  lequel  fera 
tenu  de  le  prendre  d'eux  ,  &  les  autres 
jours  l'envoyera  demander  par  le  Ser- 
gent Major  de  la  Place  à  rordmairc.(«^ 
Article  VI. 
Ec  quant  aux  autres  Vifites  ,  que  le{^ 
dits  Gouverneurs  &  Lieutcuans  Géné- 
raux jugeront  à  propos ,  pour  le  Ser- 
vrce  de  Sa  Majefte',  de  faire  dans  lef- 
dites  Places  >  pour  voir  Ci  elles  font  en 
bon  rftac,  &  les  Garnifons  effeûivcs ,  U 
Cil  fera  ufé,aintî  qu'il  eft  accoûtumé.{t 

) 

TITRE     III. 

V»  RttKg  &  Comraandsmmt  àes  Offitien 
Généraux  de-  ArmCes. 

Article    Premier. 

SA  Majesté  ordonne  ,quc  lors 
qu'aient  confie  à  une  feule  Perfonnc 
le  Commandement  en  Chef  d'une  de 
a,  b,  D"  î(  JifUtt  léSj.  T.  i.  f.  »8S. 
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fès  Armées ,  il  ne  icra  plus  en  éiac  de  le 
coniinuer  ,  (bit  par  mon ,  par  maladie, 
OD  autrement  en  quelque  manioc  que 
ce  Toit ,  &  qu'il  y  aura  plufieuis  Offi- 
ciers principaux  fous  lui  élevez  dans 
DHc  même  dignit^i  celui  qui  le  trouve- 
ra le  plus  ancien  ,  fbit  qu'ils  fbient 
Maréchaux  de  France ,  ou  LieuCenans 
Généraux  ,  commandera  à  ceux  qui  le 
feront  moins  que  lui  en  dignicé  avec  la 
même  anroriie  que  s'il  avoîi  Pouvoir  on 
CommiÛîon  de  Sa  Majefté  pour  com- 
mander en  Chef;  &  ce  jufques  à  ce  que 
Sa  Msjcfléi  aiant  été  informée  de  l'acci- 
dent arriva  au  General  commandant  en 
Chef ,  il  en  ait  été  autrement  par  Elle 
ordonné  ,  (c  refervant  de  faire  conti- 
nuer ledit  Commandement  par  un  feul 
Chef,  ou  de  faire  rouler  enfcmbic  plu- 
flcurs  gens  élevez  en  une  même  Digni- 
téffuivant  l'ancien  ufagc,  félon  qu'Elle 
le  jugera  à  propos  pour  le  bien  de  Ion 
Service  :  Veut  Sa  Majéftc  ,  que  ce  qui 
cft  ordonne  ci-de(fu9  ait  lieu  non  feu- 
lement "i  l'égard  defdîts  Sieurs  Maré- 
chaux de  France  >  &  Lieutenans  Géné- 
raux dans  fcs  Armées;  maïs  encore  à 
l'égard  des  Poftes  iiifctieurs  :  en  forte 
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iqu*un  Corps  ou  un  Commandement  de 
'Troupes  qu'ËlIe  aura  conHé  ï  une  feule 
pcrfbnne  ,  ne  puiHe  jamais  fans  {es  Oc- 
dreSitombci  entre  les  mains  de  plufieuts. 
(a)  Article      II. 

Sa  Majcftc  ordonne ,  veut  &  entend, 
que  les  Licucenans  Généraux  d'Acmée* 
d'une  même  Promotion ,  tienneiu  en- 
Tt*cux  le  Rang  qu'ils  ont  cî-devant  gar- 
dé en  qualité  de  Maréchaux  deCamp. 
(*)  A  R  T  I  C  L  E    1 1 1. 

/EIIc  veut  &  entend  que  le  General 
le  chaque  Armée  choififTe  entre  les 
Lieutenaas  Généraux  qui  y  ferviront* 
ceux  qu'il  jugera  à  propos  pour  com- 
mander les  deux  Aîles  de  Cavalerie  , 
&  ceux  qui  devront. commauder  les 
Corps  d'infanterie,  {c) 

Article  IV. 
Que  quand  il  en  aura  hit  la  deAina- 
tion  *  celui  qui  fe  trouvera  le  plus  an- 
cien des  deux  qui  ferviront  ^  la  Ca- 
valerie, ait  le  Commandement  furies 
deux  Lignes  de  la  droite  de  Cavalerie, 
Se  le  fécond  le  Commandement  fur 

a,  Dur.  ^'ttjtiéys'^itp-  1 1+. 
b,0»  14  Mariiéyi.T.  Iii.^.jO). 
CiDni.  Fsvriir  J70}.  r.jiit.  f.  î7?> 
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les  deux  Lignes  de  I2  gauche  de  Cava- 
le[ie:dc  maniercque  IcsOfficîcrs  Gé- 
néraux de  chacune  de  ces  Allés  foient 
.  fubordonncz  au  phis  ancien  Lieutenant  I 
General  de  celle  où  ils/eroiu.  {a\ 

Article      V.  | 

Que  l'Officier  General  qni  fera  le 

plus  ancien  au  Corps  d'infantccîe  ait 

le  Commandement   des  deux  LigiKS 

d'Infanierie  ;  &  que  tous  les    autres 

Officiers    Généraux  qnî  y  feront  plï- 

.  cez  lui  ^ient  fubordonnez.  {b  )  ' 

Article    VL 

Que  les  Licutcnans  Gegeraux  com- 

mandans  les  Aîles  de  Cavalerie  ,  &  le 

Lieutenant  General  qui  commanderai 

l'infanterie   n'ayent  point   de  Po  ftes 

,  .ifixes  à  la  rêtc  des  Troupes  qui  leront' 

fous  leucs  Ordres  pour  fe  porter  à  la 

tête  de  celles  qu'ils  jugeront  à  ptopos 

de    l'étendue    de   leurs    Commande- 

mcns  ,    à  l'exception    toucesfoîs    des 

Troupes  qui  poîirroient  être  détachées 

des  Lignes,  loilpar  Tordre  du  General  j 

de  l'Année  ,  ou  par  Tordre  même  dul 

Licuienadt  General  commandant  une 

Aî'c  de  Cavalerie  ou  le  Corps  d'Iufaii- 

i,\>,  DHi.Fivriiri'^oj.  T.xili.f-  jSq. 
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teiîe  ;  l'intention  ds  Sa  Majeftc  étant 
que  ce  Toit  pour  lots  les  Lieiitcnsns  Ge> 
neraux  qui  feront  poftez  à  la  tète  des 
Lignes  dont  les  Troupes  feront  de'ta- 
chées,qui  les  aillent  comni3ndcr,&  que 
les  Lîeutcnans  Généraux  qui  comman- 
detoni  les  Aîlcs  on  le  Corps  d'Infante-, 
rie  demeurent  toujours  avec   le  gros 
des  Troupes  qui  tedcra  en  Ligne,  {a) 
Article    VU. 
EntendantlSa  Majené  ;  lors  qu'il  (c 
trouverapUificurs  Maréchaux  de  Fran- 
ce dans  une  Armée  ,  qu'encore  qu'ils 
fe  trouvent  aux  Aîles  ou  a  l'Infante- 
rie» lefditsLicutenansGenetanx  con- 
ferveroni  toujours  le  même  Comman- 
dement fur  les  Lieutenans  Généraux 
qui  leur  feront  fiibotdonncz.  (  b) 
Article     V,II  I. 
OrduHne,veut  &  entend  Sa  Majellé, 
que  les  Maréchaux  de  Camp,   d'une 
même  promotion  ,  tiennent  cntt'eox  le 
Rang  qu'ils   gardoienis  enit'eux  lors 
qu'ils  écoicnt  Brigadiers-  (e) 
Article      IX. 
Sa  Majefté  coniiderant     que    les 

a  b,7)Ki.Few.i7o).T.  iiIif.jSo.é'  jSl. 
c,  D«i+.AIiiriifi7é.r.  m./,.  41J. 
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Charges  de  Brigadieis  dans  Tes  Trou*  ' 
pes  élans  des  Chaires  générales .  leT- 
^uelLes  Elle  n'acordc  qu'à  ceux  qui 
pac  l'ancienneté  &  le  mérite  de  leurs 
lërvices  s'en  (bni  rendus  dignes  ;  Sa 
Majedé  ordonne  ,  que  tout  Brigadier, 
folld'Infaiitecîe  ou  de  Cavalerie  ,  qui 
aura  Leccrcs  de  Service  ,  &  Pouvoir 
d'exercer  les  Ixinâionde  ladite  Char- 
ge ,  commandera  à  tous  Colonels  & 
McAres  de  Camp,tant  d'Infanterie  que 
de  Cavalerie  François  &  Ëtrangecs, 
fans  aucun  excepter.  {*) 

Article     X.  i 

Comme  il  eft  arriyë'quc  des  Colo- 
nels de  l'Infanterie  bnt  palTé  i  des 
"charges  de  la  Gcndatmerîe  ,  £c  au 
Commandement  ~  des  Rcgimens  ds 
Cavalerie  &  de  Dragons,  &  qu'il 
pouiroit  y  avoir  de  ladlfficulié  furie 
Rang  que  lefdits  Colonels,  qui  ont 
été  faits  Brigadiers,  doivent  tenir  avec 
les  Brigadiers  des  Corps  oft  ils  fonc 
entrez  ;  Sa  Majcfté  voulant  expliquée 
J^^dcfUisfes  intentions,  ordonne  que 
les  Brigadiers  de.CayaIerie,Je  Dragons 
a,  J>«ie.  Uart  1(7] .  r.  11.  {»i.  480. 
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ou  d'Ifanrcrîe  ,  tant  de  la  dernière 
promotion, que  de  celles  c^a'i  fe  feront 
ci  -  après  ,  commanderont  &  mar- 
queront entr'eux  du  jour  de  leurs 
Contminion  ,  foil  Cclonels  d'Infan- 
tcrie,ou  de  Mcftrcs  de  Camp  de  Ca- 
valetîe&  de  Dragons ,  ians  s'arrêter 
au  changement  de  Corps,  ni  au  tems 
qu'ils  feront  encrez  dans  celui  où  ils  fe 
trouveront.  (  a  ) 

Article  XI. 
Elle  ordonne  en  oiitrejtjuc  lorsque 
des  Brigadiers  d'Infanterie  &  de  Ca- 
valerie on  de  Dragons  Ce  trouveront 
cnlèmble  avec  Lettres  de  Service  , 
quand  ce  fera  dans  une  Plase  ou  Ville 
rermée,celui  d'Infiinterie  commande- 
ra preferablement  à  celui  dé  Cavale- 
rie ou  de  Dragons  ;  Se  Ci  c'eft  à  la 
Camp^ne  ou  dans  un  lieu  ouvert,  le 
Brigadier  de  Cavalerie  ou  de  Dra- 
gons commandera  prefcrablement  à 
celui  d'In&nterie  ;  &c  entre  les  Bri- 
gadiers de  Cavalerie  &  de  Dragons , 
celui  qui  Ct  trouvera  avoir  le  pas  au- 
dcflus  de  l^autrc  commandera  fanj 
dif&culté.  (  {>  ) 

'•'si'Du  ij-Mut   1704.   1.14.  ptiot, 
h.Du-io.IuHIntbyf.  t.io.p.fj. 
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*A  R.T  rc  L  E  XII. 
Sa  Majeftc  drdonne,  <jite  les  Briga- 
diers d'infanterie,  CavaleriCjOU  Dra- 
gons qu'Ellc  commettra  dorénavant 
Tac  fcs Frontières  à  l'Infpeftîondc  fes 
Troupes  auront  for  celles  qui  fe  trou- 
veront dans  leur  in{pc£l:ion ,  Se  fur 
celles  qui  s'aflèmbleront  dans  les  Païs 
qui  en  feront  voïfins,le  même  Com- 
mandement qu'ils  yauroient  s'ils  s'y 
trouvofcnr  avec  leurs  Rcgîmens ,  ou 
qn'ils  eurtent  des  Lettres  de  Service 
pour  y  feire  les  fondions  de  leurs 
Charges  de  Brigadiers  ,  fans  qu'il  y 
puiflè  être  apoitc  aucune  difficultc. 

Article  XIII. 
Elle  ordonne  aufE,que  dorcna%'ant 
les  Colonels  d'Infenterîe,  &  les  Mef- 
tres  de  Camp  de  Cavalerie  ou  de  Dra- 
gons qu'EUe  a  commis  ou  commettra 
pour  erre  Inipeâeurs  de  fcs  Troupes, 
tiendront  dans  l'étendue  de  leur  In- 
fpeâion  ,  Rang  de  Colonels  ou  de 
Meftrcs  de  Camp  ,  avec  les  Colonels 
ou  Meftres  de  Camp  des  Rcgimens 
qui  s'y  trouveront  ;  &  que  ceux  del<l, 
In/pcâeurs  qui  ne  font  que  Liture- 
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naiiss  Colonel^MajorSgOu  Capicoïnes, 
en  confervcroiu  de  même  le  Rang 
dans  lenrs  Infpeitions ,  fans  qu'il  y 
puiflcccre  aportéaucuiic  difficul[c.(fl) 


TITRE     IV. 

V»  Rang  entre  les  O^c'teri  des  Com- 
fagnits  fervant  à  U  Garde  de  Sa 
Ai'yjiè ,  &  des  Compégniet  dit 
CheVtmX'Legers  d'Ordonnance  ,  & 
teux  de  U  Cavalerie  Legfre, 

Article    Premier. 

SA  Majesté'  ordonne  j  que  dans 
les  décachemciis  où  les  Officiers 
des  Compagnies  fervant  à  fa  Garde,& 
des  Compagnies  des  Chevaux-Lcgers 
d'Ordonnance  ,  fe  pouriont  rencon- 
trer avec  les  Officiers  de  Cavalerie  , 
les  Capitaines  des  Gendarmes  que  Sa' 
Majcfté  aura  choilîs  pour  ccrc  Bri- 
gadiers ,  lienncnc  Rang  de  prcmierB 
Brigadiers  de  Cavalerie  ;  qu'emr'eux 
ils  tiennent  Rang  de  Brigadiers  ,  da 
a  Du  io.lA»vi<r  1690,  t.  7.  p.  1S4, 
K  ij 
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jour  &  datte  de  leur  Brevet  de  Brî^ 
dieti  &  que  ceux  dont  les  Brevets  fe- 
ront datez  d'un  même  jour,  tiennent 
le  rang  que  leur  donnent  les  Char- 
ges qu'ils  poflcdent  dans  les  Gendar- 
merie :  qu'en  cette  qualité  ils  Icpr 
commandent,  &  obéïifent  atix  Maré- 
chaux de  Camp  ,  au  Colonel  Gène- 
rai  de  la  Cav2lerie-Legere,au  Mcftre 
de  Camp  General  de  ladite  Cavalerie, 
&  au  Commiflàire  General  d'iccUc. 

Article     II. 
Ordonne  ,  veut  &  entend  Sa  Ma- 
jeftc  ,   qu'en  cas  que  le  Brigadier , 

Su'Ellc  aura  établi  pour  commander 
i  petite  Gendarmerie  ,  fut  oblige 
de  s'ab/èntcr  ,  ou  que  par  quelque 
indirpontion  ou  maladie  il  le  trou- 
va hors  d'état  de  pouvoir  Tervir  ,  le 
plus  ancien  des  Brigadiers  de  ladite 
Gendarmerie  ,  qui  fe  trouvera  au 
Corps]  d'icelle  aiant  des  Lettres  de 
Service ,  la  commande  jufques  à  fon 
retoar,ou  que  fa  fàntc  étant  rétablie^ 
il  veuille  reprendre  ledit  Comman- 
dement, (b) 

»  D»  6.  liai   lifj.  t.  t.  p.  491. 
b  Z>*  10,  Sun   1  S»  t    t-  8.  f.  jf. 
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Article  III. 
Elle  ordonne  ,  que  le  Capitaine 
des  Gardes  de  fon  Corps ,  le  Capitai- 
ne ,  Lientenant  de  fês  Gendarmes,  le 
Lîeucenam  de  fcs  Chevaux-legers„le 
Lieutenant  de  fcs  Compagniede  Gen- 
darmes Elcoflois ,  &  les  Capitaincs- 
Liciitenans  de  iès  Compagnies  de 
Moufqnetaires  ,  tiennent  Rang  ,  & 
iàlïènt  Garde  de  Premiec  Meftre  de 
Camp  de  Cavalerie  ,  qu'en  cette  qiia- 
ïttiîifs  obéïll'eijt  aux  BrigadierSjConN 
mandent  à  tous  les  Meftrts  de  Camp, 

Articie      IV".- 
Qite  les  Capitaines  Lieuteiians  des 

Compagnies  des  Gendarmes  &  Che- 
vaux-legers  de  la  Reînc ,  &  de  Mon- 
feîgneur  le  Dauphin  ,  le  Capitaine 
des  Gardes  de  Monfeigneur  le  Duc 
d'Orléans ,  le  Capitaine-Lieutenant 
de  fes  Gendarmes  &:Clicvaux-Legcrs, 
&  le  Sous-Lieutenant  de  la  Compag- 
nie des  Gendarmes  de  Sa  Majcfté , 
tiennent  Rang  de  Meftres  de  Camp 
de  Cavalerie ,  &  roulent  avçc  eux  du 
jour  &  date  de  leurs  Comraiflions  ; 

a  D«  6.  M4»  \6iT.  t.i.  ?  *9î. 
K    iij 
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qu'en  celte  qualité  ils  commandent  k 
ccia  dont  les  Commïfltons  de  Mef> 
tre  de  Omp  feront  pofterîearcs  à 
celles  de  leurs  Charges ,  &  obeilTcnt 
3  tous  ceux  qui  auront  plus  d'ancien- 
neté qu'eux,  (a) 

A  B.  T  I  c  L  s  V. 
Qiic  les  LJcmcnaiis  des  Gardes  de 
fon  Corps  ,1e  Cornette  de  fcs  Che- 
vaux-Légers,  le  Sous-Lîcuienant  des 
Gendarmes  Ecoflôis ,  &  les  Sous- 
Liciiienans  de  Tes  deux  Compagnies 
de  Mourquetaîres,  tiennent  Rang  de 
premiers  Capitaines  de  Cavalerie, en 
cette  qualité  les  commandent  ,  & 
obéiflciit  à  tout  Metlrt  de  Camp  j 
que  les  Soiis-Lieuternns  des  Gendar- 
mes de  la  Reine,  de  Monfèigneur le 
Dauphïii.S:  les  Enfeignes  des  Gardes 
du  Corps  de  Sa  Majefté  ,  &  le  SoBS- 
Lîcuteiiant  des  Genttarmesde  Mon- 
feigncurle  Duc  d'Orléans  ,  tiennent 
Rang  de  Capitaine  de  Cavalerie  du 
jour  &;  datte  du  Brevet',  en  verts  du- 
quel ils  ont  été  rcçiis  en  leurs  Char- 

a,  b  Ou  6.Uii  1667.  t.  l^^^^i* 
&  4?i- 


!  Uvrcrr.  Titre  ir.  uj 

,  Article  VI. 
Qiie  l'Enfeignc  &  le  Guidon  de  fcs 
Gendarmes ,  l'Enfcigne  de  U  Com- 
pagnie Ecoflbifc  ,  &  les  Enfeîgnes  Sc. 
Cornettes  des  Compagnies  de  Moiif- 
quetaircs ,  tiennent  Rang  de  dernier 
Capitaine  de  Cavalerie  ;  Que  i'Enfei- 
gne  des  Gendarmes  de  la  Reine  ,  le 
Cornette  de  fcs  Chevaux-Légers ,  & 
celui  de  Monfeigncnr  le  Dauphin,  le 
Lieutenant  des  Gardes  de  Monfeig- 
ncnr  le  Duc  d'OrIcaus,  l'Enfeignc  de 
fes  Gendarmes,  &  le  Cornette  de  fes 
Chevaux  Légers ,  tiennent  rang  des 
premiers  Lieutenans  de  Cavalerie,  & 
en  cette  qualité  commandent  it  tous 
Lieutenans  de  chcvaux-Legers.  (a) 
ARTICiE  VU. 
Que  le  Guidon  des  Gendarmes 
Ecollois  ,  ceux  des  Gendarmes  de  la 
Reine  ,  de  Monfeigneur  le  Dauphin, 
&  de  Monfeigneur  le  Duc  d'Orléans, 
tiennent  Rang  de  premiers  Cornettes 
de  Cavalerie  ;  &  qu'en  cetrc  qualité 
ils  obétlTeut  à  tout  Lieutenant ,  & 
commandcht  à  tout  Coriiette.(  h) 

»ADm  6,  Mai  1667.  t.i.pA9*.&  *9S-' 
K    ui] 
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Article  VIII. 
Que  les  Exetnprsdcs  Gardes  de 
Corps  de  Sa  Majefte  ,  tes  Maréchaux 
des  Logis  de  fes  Gendarmes ,  de  fes 
Chevaax-legerSjdes  Gendarmes  Ecof- 
fbis ,  &  de  fes  Moufquctaires  ,  tien- 
nent Rang  de  derniers  Cornertes  de 
Cavalerie  ,  qu'en  cette  qualité  ils 
kurs  obcilTcntiôc  commandent  à  tout 
Maréchal  des  Logis.  Que  les  Marc- 
chaux  des  Logis  Se  Exempts  des  au- 
tres Compagnies  fufditcs  ,  fiillènt 
Garde  de  Maréchatix  des  Logis , 
obeidènc  à  tout  Corncitc  ,  &  con». 
mandent  à  tout  autre  Maréchal  des 

Logis.  (-.; 

Article  IX. 
Que  les  Brigadiers  &Sous-Briga- 
dieis  de  toutes  les  Compagnies  cï- 
deffus  nommées  ,  tiennent  Rang  de 
dernier  Maréchal  des  Logis  j  qu'en 
cette  qualité  ils  obéïfîent  à  tout  Ma- 
réchal des  Logis ,  &  commandent  à 
tout  Brigadier  ,  des  Compagnies  de 
Cavalerie.   { h  ) 

Article      X. 
.  Et  que  les  Gardes  du  Corps  de  Sa 
*,b  Du  s.  Mai  it,67-  t.Uf.^»^ 
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-  MajeftéjGendArmcs,  Chevaiix-legcrs, 
&  Moufqueiaircs  de  couies  les  uifHï- 
ces  Compagnies  ,  commandent  aux 
Chevaux-legcrs  de  toutes  les  autres 
Compagnies  de  Cavalerie ,  &  obcïP- 
feiic  à  tous  les  Macéchaux  des  Logis 
4'iccilc. 

Article  XI. 
Veut  auflî  Sa  Màjcfté  ,  que  dans 
les  Décachemens  où  les  Officiers  des 
fufdîtes  Compagnies  fe  trouveront 
avec  des  Compagnies  de  Cavalerie, 
ceux  d'entr-eux  qui  auront  été  ci-de- 
vant Officiers  de  Cavalerie  ,  Icfquels 
n'auront  point  vendu  leurs  Compae- 
nies ,  ni  été  licentiez  pour  mauvaife 
làrisfadtlon  qu'ils  aient  doraié  de  Icuc 
conduite  ,  prennent  le  Rang  de  la 
Charge  qu'ils  ont  cû  dans  ladite  Ca- 
valerie, &:  foient  reputez  tels  du  joue 
&  datte  de  la  Commiffion  ou  Brevet 
des  Cliarges  qu'ils  ont  dans  lelHites 
Compagnies,  fans  routcsfoîs  que  lors 
que  les  Officiers  defdices  Compagnies 
mont  les  uns  avec  les  aiuics,  &  qu'il 
n'y  aura  point  d'Officiecs  de  corapa^ 
gnîc  de  chevaux  -  Légers  ,  ils  piii- 
jeiu  en:re-cux  prendre  d'autre  Rang 
K    V 
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que  celui  que  leur  donnenE  les  Char- 
ges qu'ils  ont  dans  le(il.  Compagnies» 
fur  le  pied  explî<jué  d-dclliis  i  Sa  Ma- 
jcfté  ,  ne  leur  accordant  ledit  Rang 
d'Officiers  de  Cavalerie  ,  que  lors 
que  dans  les  Oétachemens  où  ils  fe 
trouveront,  il  y  aura  des  Officiers  de 
Cavalerie  ,  aitquel  cas  ils  reprendront 
leur  Rang ,  même  à  l'égard  de  leurs 
Officiers  Supérieurs  des  Compagnies 
dont  ils  font.  (*) 


TITRE     V. 

,  J>i*  Rang  é'  Comniandemtnt  des  Offi* 
tiers  det  Trtup!s  d'Infanttru  ,  d» 
CAvalirie  dr  de  Dragons. 

Article     Premier. 

SA  Majesté'  ordoimc.que  tour 
Colonel  ou  Mcftrc  de  Camp,  fôîr 
<i' Infanterie,  de  Cavalerie  ou  àe  Dra- 
gons ,  commandera  par  tout  oà  il  fe 
irouv^aifoit  à  k  Campagne  ou  ^s 
les  Garnifôns  à  tous  les  Lieutcnaos 
a  iÎK  t.  Mai  U«7.  t.uf.A,96^ 
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Colonels  aux  Capitaines,  &  les  Capi- 
taines à  tous  Officiers  Subalternes,, 
ibic  d'iiifentciie ,  de  Cavalerie  ou  de 
Dragons ,  &  lors  que  des  Officiers  de 
même  qualité  fc  trouveront  cnfem- 
b!e  ,  a  c'cft  dans  tiiie  Place  ou  Ville 
fermécjceuxd'lntinteric  commande- 
ront prcferablement  à  ceux  de  Cava- 
lerie &de  Dragons,  &c  en  cas  que 
ce  foit  à  la  Campagne  ou  dans  un  lieu 
ouvert  ,  ceux  de  Cavalerie  ou  de 
Dragons  commanderont  à  ceux  d'In- 
feiuerie  ;  les  Officiers  de  Cavalerie 
&  de  Dragons  de  pareils  Poftes  niar- 
chans  encre  eux  ,  fiiivant  les  djttes 
de  leurs  Commiflions,  avec  cette  di& 
ference  que  fi  elles  font  de  même  jour, 
l'Officier  de  Cavalerie  aura  la  prcfc- 
rence  fur  celui  de  Dragons,  (a  ) 
Article  II, 
Ordonne  ,  veut  &  entend  Sa  Ma- 
jeftc  ,  qu'à  l'avenir  lors  iqn'ïl  iê  feia 
des  Dêcachemens  de  Ton  Infimterïc 
dans  fes  Armces,les  Colonels  en  pied 
foient  détaclicz  fuivant  l'ancienneté 
des  Rcgimens  qu'ils  commandcnt,& 
que  dans  Icfdits  ddcachemens  ,  cotn- 
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me  par  coui  ailleurs  ils  gardent  Cou- 
jours  entre  cox  le  Rang  que  l'ancien' 
nccé  dclîi.  Regîmcnî  leur  donne  :  (a} 
Qiic  les  Colonels  rctormez  marchent 
atiin  avec  eux  diiis  lefdîis  Déuche- 
mcns ,  au  Rang  qu'avoicni  les  Regi- 
mens  qu'ils  ont  commandc^de  même 
que  s'ils  «oient  encore  fiir  pied  r 
Qu'enfuitc  marcheront  ceux  qui  ont 
obtenu  des  commlÛîotis  de  Colonel, 
&  qui  n'ont  point  eu  de  RcgimenCj&: 
entre  eux  fuivant  le  rang  des  Rcgi- 
mcns  dans  tefqucls  ils  fervent  &  au£- 
^uels  ils  font  attachez,  (b) 

AltTICLE         III. 

Que  les  Mcftres  de  Camp  des  Re- 
vimens  de  (à  Cavalerie  ne  pourront 
le  prévaloir  de  la  marche  des  Regi- 
mens  qu'ils  ccHnmanderoiu  -y  Sa  ^Aa^ 
yttié  entendant  que  )âns  exception  ils 
commandent  tous  eiure  eux  (îiiitanc 
les  dattes  de  leurs  commillions  de 
)«leftre  de-  Camp  ,  fans  avoit  égani 
au  eang  des  Regimens  à  la  tête  dcf- 
quels  ils  fe  trouveront.  [  c  ) 

a,b  Du  frimitr  in»i  170  j.  Mj.f  ,iti. 
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Article     IV. 
Ordonne  anffi  Sa  Majefté,que  dans 

les  Détacheraens  où  il  ie  trouvera  des 
Meftrcs  de  Camp  ou  Colonels  en  pied 
de  Cavalerie  ou  de  Dragon  s, avec  dcs- 
Meftres  de  Camp  on  Colonels  refor- 
mez aufE  de  Cavclerie  ou  de  Dra- 
gons,tous  lefdÎLS  Mcilrcs  de  Camp  Sc 
Colonels»  caut  en  pied  que  reformez, 
commanderoiu  entrc-cux  ,  fans  dîf- 
tint^ion  ,  ftiivant  les  dattes  de  leucs 
coinmîdions,  comme  il  s'cft  toujours 
pratiqué  dans  la  Cavalerie.  (  a  ) 
Article  V. 
Elle  ordonne  en  ontrejjque  les  Co- 
lonels &  tes  Meftres  d»  Camp  refor- 
mez dlnfânteric ,  de  Cavalerie  6c  de 
Dragonz,  marcheront  dans  les  RegU 
mens  où  ils  auront  ordre  de  Servir ,, 
aptes,  les  Colonels  Se  ks  Mcilrcs  de 
Carpp  defdits  Reg^îmens  ,.  &  qu'ils 
kur  y  obeiiont  làns  difficulté  ;  qu'en 
L'abTencc  des  Colonels  ou  des  Meftres 
de  Camp  des  Regimcns,les  Coloneis 
&  les  Meflxes  de  Camp  reformez , 
commanderont  lefd.  Regiinens  dans 
toutes  les  aâàons  de  GucrrCjde  même 
*Du  n.St{ttmbrt  1701^/.  ii.f .  i*S* 
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que  fcroient  les  Colonels  &  les  Mef^ 
très  de  Camp,s'ils  y  étoieiic  prefeiis  î 
Qii'ils  les  commanderont  aulu  en  leur 
abfcnce  dans  tes  Nlarchcs ,  d^ns  les 
Qiianicrs  &  par  tout  ailleurs  ,  & 
qu'ils  y  auront  tons  les  honneurs  & 
les  prérogatives  du  Commandement, 
fans  néanmoins  Te  pouvoir  aucune- 
ment mêler  des  détails  des  Rcgiracns, 
dont  ta  coiinGiiTance  doit  apartcnir 
&  aparticndra  toujours  en  l'abfencc 
des  Colonels  &  des  Mcftrcs  de  Gamp, 
aux  Lieutcnans  Colonels  des  Regi- 
mens  011  aux  premiers  Capitaines  en 
leur  ab^nce.  {^a) 

Article  VI. 
Sa  Majefté  difpcnfe  les  Licutenatn 
Colonels  de  fcs  Regimens  d'Infentc- 
rie  de  monter  la  Garde  dans  les  Pla- 
ces,(  i  J  &  Elle  ordonne ,  que  bien 
que  les  Colonels  foîent  pielcns  aux 
Corps ,  IclHits  Lieotcnans  Colonels 
luront  le  choix  de  leurs  Logemcns 
préferablemcnt  aux  Capîtaincs ,  làns 
qu'ils  foîent  obligez  de  les  tirer  awc 
eux  ;  Qu'en  outre  il  leur  fera  loîlîbic 

a  D«  4-  Seittmbrt  1701.  Mi.  f.  IS7, 
k  Du  16.  livritT  1670.  l.l'p-  ^H' 
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de  choîfir  après  les  Colonels  celui  des 
•Qiiartîers  ,  dans  lequel  ils  viendronc 
commander  ,  encore  bîcix  que  leurs 
compagnies  ne  s'y  troiivenc  point  lo- 
gées. Comme  auffi  ,  que  qtiand  les 
Kegîmcns  feront  en  Bacailie  ^  &  que 
les  Colonels  feront  prefens  à  la  tête, 
les  Lieutenans  Colonels  confcrveront 
le  pas  devant  tous  les  Opicaînes.;  Et 
qu'en  l'ablcencc  defdits  Colonels,  ils 
auront  le  commandement  fur  tous 
les  Qiiaiclers  des  RcgimcnS)  ces  pré- 
rogatives étant  attSchces  3i  deucs  à 
leur  qualité  de  Lieutenant  Colonel.. 

Ar  T  I  CLE        VII. 

Que  lors  que  pour  la  dcfcnfe  d'une 
Place  ,  ou  en  quelqu'aatre  ocafïon  les 
Rcgimens  d'Infanterie,  ou  partie  d'i- 
ccux  ,  feront  divifez  en  deux  ou  plu- 
(îeurs  Batail!ons,!c  premier  fera  com- 
mandé par  le  Coloncl,s'îl  eft  prêtent^ 
le  fécond  par  le  Lieutenant  Colonel  j, 
&  les  autres  par  tes  pUis  anciens  Ca- 
pitaines ,  enîbrte  qu'il  y  ait  toujours 
a  la  tête  de  cliacun  defdîcs  Boiailbiu 
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un  des  Officiers  plus  anciens  ,  quand 
bien  même  (a  compagnie  ne  (e  trou-    ' 
veroit   pas   dans   le   Bacallloii   qu'il    | 
commandcroic.  (a) 

Article      VIII. 

Sa  Majcfte  ordonne,  que  les  Lieu- 
tenans  Colonels  des  Rcgimcns  de  fa 
Cava'-criCjen  l'abfcncc  des  Mcftres  de 
Camp ,  &  fous  leiu-  aiitoiiié  en  leur 
prcfcnce  commanderont  Icltlîts  Rc-  ] 
gimens  de  Cavalerie  i  &  ordonneroM 
aux  Capitaines  des  Compagnies ,  & 
à  tous  les  autres  Officiers  delcliis  Rc- 
cimcns ,  ce  qu'ils  auront  à  faire  pour 
le  Service  de  Sa  Majefté  ,  &  pour  le 
maintien  &  rétabUircraent  dcfdites 
Compagnies  :  Qvi'aprés  les  Meftres 
de  Camp.lcfd.  Lictenans  Colonefe 
tiendront  rang  entr-cux  dans  la  Cii- 
valericjdii  jour  qu'ils  en  feront  pour- 
vus i  &i  commanderont  par  tout  oià 
ils  fc  trouveront ,  à  tous  Capitaines 
&  Majors  de  Cavalerie,  {h) 
Article     IX. 

Elle  ordonne ,  veut  &  entend,  que 
ceux  des  Capitaines  d'Iolâmerie,  qui 

Att.  14. 
t>  DHx^.livrirr  Uti.  t,  ^.  p.  il\^ 
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Jiar  leur  ancienneté  le  trouveront  dans 
es  Places  à  la  tète  de  dix  Compagnies 
d'un  même  corps,  tiennent  Rang  des 
Lieutenans-Colonels  ,  &  qu'en  cette 
qualité  Us  Toîent  cxtopts  de  monter 
ù  Garde  ,  &  aient  fiir  les  autres  Ca- 
pitaines dudù  Bataillon  la  même  au- 
_  coritc  que  les  Licutenaos  -  Colonels 
d'Infanterie  »(<«)&:  fur  les  autres 
Troupes  qui  feront  en  Garnilbn^dans 
lefdites  Places  ,  la  même  antorïté  & 
prééminence ,  que  s'ils  étoîent  effec- 
tivement Lieatenans  -  Colonels  des 
Regimens  dont  Ils  iont,  (h) 
Art  I  c  l  e  X. 
Veut  néanmoins  Sa  Majcfté  ,  que 
s'il  fe  rencontre  dans  telBltes  Garnî- 
{bns  des  Lieutenans-Colonels,  quoi- 
que d'un  Régiment  moins  ancien  que 
celui  dont  ils  fcroient  les  Capitaines 
Commandans  lefdîts  Bataillons ,  lef- 
dits  Lieutenans  -  Colonels  comman- 
dent aurdîts  Capitaines  fans  ditËcut- 
té  ;  ricnnent  avec  eux  le  mcme  Rang 
qu'Us  garderoicnt  à  l'égard  defditi 
Capitaines  ,  fî  les  Lîeutenam-Colo- 
nels  des  corps  dont  ils  {ont  ,  éians 
a  D«  i.'i.oOthre  167 î.  f.  J.f.  jit. 
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prefens ,  le  (Hits  Capitaines  n'avoîcnt 
point  cci ai  que  SaMajefléleuraacor- 
dé  en  qualité  de  Cemmandans  deC- 
dits  Bataillons  ;  &  qu'au  fiirplus  Icf- 
dits  Gapiiaincs  commandans  les  Ba- 
laillons ,  gardent  &  jouillcnt  dudît 
Rang  de  Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment dont  ils  feront  à  l'egaid  de 
tous  les  autres  Officiers  de  U  Garnî- 
lon  i^uî  ne  feront  point  Lieutcnans- 
Cdoncls.  (a) 

Article     XI. 

Et  Sa  Majefté  ordonne,vcut  Se  en- 
tend qu'il  n'y  aït  que  le  premier  Ca- 
pitaine de  chatjue  Bataillon  de  dix 
Compagnies  ou  an  dellus  ,  qui  puific 
Joiiir  du  rang  &  de  l'autoriit  de  Lieu- 
tenant-Colonel ,  iàns  que  les  autres 
Capitaines ,  qui  en  l'abfence  ,  tnala^ 
die  ou  légitime  empêchement  dclHlts 
premiers  Capitaines,  piiilTent  preten- 
arc  le  même  avantage,  (  b) 
ArticIe     XU. 

Elle  ordonne  pareillement ,  qu'à 
l'avenir  les  Capitaines  des  Regïmciis 
Suîllcs  qui  commanderont  des  Batail- 
lons compo&z  des  quatrcCompagnics 

»  Du  ).  luiiUt  IÉ77-  t.  %.  f.  If  y. 
b  Dit  itSifttmItrt  1677-  t.  I>f.  f  Si. 
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defîjlis  Rcgimens,  riciidront  rang  de 
Lieutenans- Colonels,  qu'ils  feront 
exempts  de  monter  U  Garde  ,  &  au- 
ront la  même  aatorîté  &  préemînenr- 
ce  que  s'it  étoient  eflê(3:ivement  Lieu- 
tenans-Coloncls  des  Regimens  donc 
ils  fercMit.  (a) 

Article  XIII. 
Entendant  néanmoins  Sa  Majsllé, 
que  quand  Icfdits  Capitaines  coui-r 
mandans  des  Bataillons  fe  rencontre- 
ront avec  des  Liemenans-Coloiics, 
•  d'autres  Regimens  moins  anciens  que 
lefHîrs  Regimens  dont  Os  feront,  ils 
obcïtlcDt  aulSits  Licatenans-Coto- 
ncls ,  comme  s'ils  n'avoient  point  le 
rang  que  Sa  Majcfté  leur  donne  eii 
ladite  qualité  de  CommanJans  de  Ba- 
taillons î  &  qu'au  furplus  ils  jouîiïènt 
dudic  rang  de  Lieutenant-Colonel ,  à 
l'égard  de  tous  les  autres  Officiers  de 
U  Garnifon  où  ils  {e.  trouveront ,  quï 
ne  feront  point  Lieutciians-Colonets. 

Article    XIV. 
Déclarant  Sa  Majcfté  que  ceux  dct 
dits  Capitaines  commandant  leQits 

a,b  hh  i6,  ^avimhjt  1687.  t.  6* 
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Baraillons  de  fes  Troupes  d'In&nte- 
ric  lant  Françoîies  que  Suillès  ,  qui 
négligeront  lie  prendre  le  {<àn  qu'ils 
doivenc  du  récabliiïcmcnt  &  de  la 
Dîfcjplifle  d'icertx  ,  feront  non  feu- 
lement privez  de  L'avantage  dudïc 
Commandement  de  Batailton  ,  mais 
qu'aiifli  Sa  Ma jefte  fubftî tuera  en  leur 
Place  un  des  Capitaines  moins  ancien 
qu'eux  ,  pour  le  comniander  à  leur 
préjudice:  (a) 

Article  XV, 
Sa  Majefté  ordonne, veut  &  entenii  ' 
que  les  Sergens  Majors  des  Regimens 
d'Infanterie  ,  gardent  dans  les  Regi- 
mens dont  ils  font ,  le  «ême  rang 
qu'ils  y  ont  tenu  en  qualité  de  Capi- 
taines ,  &  commandent  en  iceux  à 
tous  les  Capitaines  reçus  depuis  en 
leurs  Charges  :  [b)  Elle  ordonne 
aufll,  qued'orénavani  les  Majors  des 
Regimens  SiiilTcs  qui  font  &  feroiK 
à  ion  fervice  ,  y  tiendront  rang  de 
Capitaines ,  du  jour  de  leurs  Brevets 
de  MaJQrs.  f  c  }■ 

a    Du  1 6.  Novembre   1GZ7,  t.£.  p.  jj. 

b  D«  10.  Decitnbrt  1670.1.  i.fi.itf. 
c  Du  if.  Mii  i^^l.  t.  i.p,  ^6, 
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Article  XVI. 
Ordonne  Sa  Majcfté,  que  ceux  dcg 
Majors  de  fa  Cavalerie  Légère  &  des 
Rcgimcns'de  Dragons  ,  qui  aupara- 
Tant  d'écre  pourvus  de  leurs  Majorî- 
tez ,  e'coicnt  Capitaines ,  tiendront 
Rang  avec  les  autres  Capitaines  des 
Regiraens  dans  lefquels  ils  feront 
MajOFS,du  jour  &  datte  de  leur  com- 
tnïÛîon  de  Capitaine  ;  &  qu'à  l'e'gatd 
de  ceux  defdirs  Majors  qui  ii'êtoient 
point  Capitaines  ,  lors  qu'ils  ont  été 
(âits  Majors  ,  iSs  tiennent  rang  dans 
les  Regimens  où  ils  font  avec  les  Ca- 
pitaines d'iceux  du  jour  &  datte  de 
leur  Bcevet  de  MajonVeut  &  entend 
Sa  Majcftc'Jjiic  dans  les  décacheniens 
de  Cavalerie  &  de  Oragons  qui  fe  fe- 
ront ,  icfdirs  Majors  tiennent  rang 
fiout  le  Commandement  du  jour  de 
eur  commiflîon  de  Capitaine  ,  s'ils 
l'ont  été  avant  d'être  Majors ,  ou  fi" 
non,du  jour  de  leurdit  Brevet  de  Ma- 
jor i  En  ibrte  que  lors  que  leur  rang 
leur  donnera  le  commandement  d'un 
Efcadron  dans  le  Régiment  ou  ils  fe- 
ront ,  ils  puilTcnt  fe  mettre  à  la'  tête 
dud.  Efcadron,&  le  commander  toa- 
lesfoJs  &  quantes  ils  le  dcfireront. 
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Article     XVII. 

Sa  Majefté  ordonne  que  tout  Sct- 
gcnt-Major,&  coût  Aide  de  Sergent- 
Major  de  fes  Troupes  d'In&ncerîe^e 
poiutont  déformais  avoir  d'autres 
charges  ,  lundis  qu'ils  cxcrceronc 
-celle-là  :  (a)  Et  Elle  entend  que  les 
Caplcaines  ^de  Cavalerie  ijui  u>nt  & 
feront  pourvus  des  chargesdeMajois, 
afin  d'y  pouvoir  fèrvir  avec^plus  d'a- 
plîcation  ,  n'aient  plus  de  Compag- 
nies j  &  confcrvent  néanmoins  dans 
les  RegiiTiens  8c  dans  la  Cavalerie , 
leurs  Rangs  de  Capitaine,  (b) 
Article  XVIIL 
Quant  aux  Aides-Maj,ors  des  Rc- 
gîmens  d'Infanterie ,  ils  comniande- 
ront  du  jour  de  leur  Brevet  d'Aide- 
Major,  &  avant  les  Lieutenans  ;-cçûs 
depuis  EUX  en  Charge  ;  Que  iî  lefdics 
Aides-Majors  ont  ccc  Lieutenans  dans 
les  Regimens  où  ils  fervent ,  avant 
^ue  d'avoir  ccé  pourvus  de  ladite 
charge  d'Aïdc-Major ,  ils  comman- 
deront du  jour  de  leur  ancienneté  et 
dires-  charges  de  Lieutenans ,  fuivanr 

a  D«  tî,  Fivrirr  J6yO.  t.  t,  p.ti7. 


Livre  VI.  Titre  V.  ajj 
ce  qui  cft  poité  par  l'Article  xxii. 
de  ce  Titre,  {a) 

Article      XIX. 

Et  à  l'égard  des  Aides-Majors  des 
Regimens  de  Cavalerie  ,  Sa  Majcfté 
entend,  que  ceux  qui  ont  été  Lieuce- 
nans ,  gardent  avec  les  Lieutenans  les 
Rangs  qui  leur  apartiennent,  fuivant 
les  dattes  de  leurs  Brevefts  de  Lieute- 
nans ;  Que  ceux  qui  n'ont  point  été 
Lieutenans  marciient  avec  lefd.  Lïcii- 
tenans  du  jour  de  leurs  Brevets  d'AÎ- 
dcs-Majors  ;  &  que  lefdits  Aîdes- 
Majors  aiant  tous  Rang  de  Lieute- 
nans ,  commandent  à  tous  les  Cor- 
nettes lâns  difficulté.  (  h  ) 
'    Article     XX. 

Sa  Ma  je  Ile  ordonne  que  les  Capl- 
taince  reformez  d'infuueric  ,  tîen- 
diont  Rang  [  dans  les  Regimens  ou 
Bataillons ,  à  la  fuite  dcfquclt  il  leur 
a  c(é  ou  fera  prcfcrir  par  fcs  Ordres 
de  demeurer  ou  de  {t  rendre  ]  après 
les  Capitaines  en  pied  :  Qii'ils  roule- 
ront pour  le  fcrvice  dans  les  Garni- 
fons  avec  tous  les  Capitaines  en  pied} 
&  q«c  quand  il  ne  s'y  tronvcra  point 

a  !>•.  %%.jMÏÎlti  i6&ç.t.i.i'-tf7t»rt.U, 
h  Du  14.  Féviiir  I6i6.i.'s  P-^-^i- 
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de  Capitaine  en  pied  ,  Icfdïts  Capi- 
taînes  Reformez  y  commanderont 
preferablcnicnt  aux  Lïcutcnans  en 
pied  :  {a]  Que  leOits  Capitaines 
Reformez  obéiront  à  tous  les  Capi- 
taines en  pied  des  autres  Regimens 
tant  François  qu'Etrangers  avec  lef- 
qucls  ils  (è  rtouveronc ,  même  aux 
Capitaines  des  Compagnies  Fran- 
ches :  (b)  Qiie  ceux defdîts  Capi- 
taines Reformez  qui  fcrvîront  cn- 
fèmble  dans  un  même  Régiment  ou 
Bataillon  ,\  tiendront  Rang  entr'eux 
fuivant  les  dates  de  leurs  commif- 
fions  ,.  iàns  avoir  ifgard  aux  Regi- 
mens d'où  ils  feront  fortis  :  (c)  Et 
que  quand  pUifieurs  Compagnies  Co- 
lonelles ou  premières  compagnies  de 
Bataillons  le  trouveront  dans  une 
même  Garnifon ,  les  Capitaines  Re- 
formez fuivront  les  Ranns  des  corps 
dans  lelquels  ils  feront  inCoiporcz,& 
pratiqueront  la  même  cliofc  dans  les 
aétachemens ,  fans  qu'il  y  puillè  être 


li  y  puil; 

z.{à) 


apottd  aucune  difficulté.  ( 

•jb.C.d  D»  If.  OStffrr*  iiS4.  ».  r, 
p.  IÎ7-  »rf.  ^  é-i.  &  h  1*8. 
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Article     XXI. 

Sa  Majcfté  ordonne  que  les  Capi- 
taines Reformez  de  CaTaleric  &de 
Dragons  qui  fe  trouveronc  dans  un' 
même  Régiment  tiendront  rang  en- 
tre eux  fclon  les  dattes  de  leurs  Com- 
miflîons,  &  qu'ils  y  feront  à  leur 
tout  le  ictvicc  de  Capitaine  :  Que 
dans  les  lieux  où  le  Régiment  fera  cii' 
Corps  ,  &  où  il  n'y  aura  point  d'au- 
tre détachement  que  dud.  Rcgimcm; 
ils  y  marcheront  après  les  Capitaines 
en  pied  )  &  leur  obéiront  ,  quand 
même  ils  feroîent  plus  ancien  qu'eux 
en  Commîiïion  :  Et  que  dans  tes  de- 
tachemens  qui  fe  feront  dud.  Régi- 
ment pour  marcher  avec  des  déta- 
chemens  d'autres  Rcgïmens  ,  lefd. 
Capitaines  Reformez  reprendront  le 
rang  que  leur  donnent  leurs  Com- 
millions  ,  &  commanderont  aux  Ca- 
pitaines en  pied  ,  même  à  ceux  dts 
Regimcns  dans  Icfqueis  ils  feront  in- 
corporez ,  s'ils  fe  trouvent  plus  an- 
ciens qu'eux.  Que  Icldîis  Capiiaines 
Rcfonnez  commanderont  à  tous  les 
Lieuienans  en  pied.  (  «  )  Ordonne  Sa 

a  Dutf.OUfbri  léH.l.i-F.  141,»". i. 
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Majefté  que  les  Li' 
Cavalerie  ou  de  Di 
commifTIons  àe  C 
vcronc  les  rangs  ■ 
ques  à  prefcnt ,  & 
avec  les  Caphaine 
vanc  les  dates  de  le 

A  R  T  I  c  L  : 
Qiiant  aux  Lîeui 
Rcgîmens  d'Infânc 
dcronc  eiicr'eux  du 
pcion  eu  leurs  chan 
dans  les  corps  don 
que  ceux  des  preni 
puiUent  ,  Tous  prêt 
iicted'icelies,  ni  au 
dre  le  commandcin 
tenans  des  autres  ( 
auront  ézé  reçues  d 
&  entend  Sa  Majc 
chofe  foit  pracîquée 
nés.  (h) 

Article 

Et  à  l'égard  des  L 

mez  d'Infanterie ,  S 


-  IJsri  r/.  Titre  y.  14J 
ne  ,  qu'ils  tiendront  rang  [  dans  les 
R^ïmens  ou  Bataillons  ,  a  la  fuite 
def^uels  il  leur  a  été  ou  fera  prelcrït 
par  fes  ordres  de  demeurer  ou  de  (c 
tetfàtc  ]  après  les  Licuten^us  en  pied: 
Qu'ils  roulcronc  pour  le  Service  dans 
les  Garnifons  avec  tous  les  LîeuTc- 
iians  en  pîed  ;  f«)  Que  icfdits  Licûtc- 
nans  Reformez  obcironi  à  tous  les 
Lieutejians  en  pied  des  autres  Rcgi- 
mens  tant  François  qu'Etrangers  avec 
le/quels  ils  fc  trouveront ,  même  à 
ceux  des  compagnies  Franches  :  (b ) 
Que  ceux  derjits  Lieutcnans  Refor- 
mez qui  ferviront  enfemble  dans  un 
même  Régiment  ou  Bataillon,  tîcu- 
dconc  rang  entre  eux  Aiîvant  les  dates 
de  leurs  commiffions  ,  fans  avoir 
égard  aux  Regimcns  d'où  ils  (èront 
fortis  :  (c)  Et  que  quand  plufieors 
compagnies  Colonelles  ou  premières 
compagnies  de  Bataillons  fc  tiouvc- 
ront  dans  une  même  Garmfon  ;  les 
Lieutenans  Reformez  fuivront  lés 
Rangs  des  Corps  dans  lesquels  ils 
^ronr  incorporez  ,  &  pratiqueronc 
a,b.C  Duxf.oatbrt  i6i\.  t.f.p.tn. 
&lii.Art-s.6.&7. 
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la  même  chofc  daiis  les  décachcmens, 
fans  qu'il  y  puilTe  cire  aportc  aucune 
difEculté.  {a) 

Article  XXIV. 
Ordonne  Sa  Majeftc  à  l'égard  des 
Lîeuienans  Reformez  de  Cavalerie  & 
de  Dragons  qu'ils  obéiront  à  tous  les 
Lieurcnans  en  pied',  &  tiendront  en- 
tre eux  le  rang  de  leur  ancîcniictc  Je 
Lieutenans  de  Cavalerie  oa  de  Dra- 
gons ,  &  les  Cornettes  aulqudies 
Sa  Majefté  a  acordé  ou  acordera  des 
Ordres  pour  fervlr  comme  Lieurc- 
nans Rerortnez,aprcs  les  autres  Lieu- 
tenans Reformez,  &  avant  les  Ma- 
rédiaux  des  Logiï.  (  b  ) 

Article  XXV. 
Quant  au  Commandera ;;nt  des  Of- 
ficiers des  Rcgîmens  de  Milices,  Si 
Majcfte  ordonne  ,  que  Icfdits  Offi- 
ciers commanderont  à  ceux  de  même 
Pofte  des  Rcgimens  d'Infanterie  le- 
vez depuis  eux  ,  fans  qu'il  puîllc  être 
aporte  en  cela  de  difHcidte  par  aucun 
defdits  Officiers  ,  a  pcïnc  de  Jcs- 
obéilTancc.  (h) 

a.b   f>M  i^.oBohrt  \6%^,  t.  j.t.iîtt 

&  Ht.  art.  S.é^art.  ». 
c  Dm  lo.  Atujl  I  Éyo.  t,  7>  (,  if6' 
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Article  XXVI. 
Sa  Majeflé  aiant  ordonna  ,  que  les 
Regîmcns  de  Milices  mis  iîirpied  en 
même  tems ,  marcheront  entre  eux 
fiiîvam  le  rang  que  doîveiic  avoir  les 
Colonels  qui  les  commandent ,  par 
les  Services  qu'ils  ont  rcndiisj  Veut 
&  entend,  que  ceux  dcfdits  Colonels, 
qui  ont  déjà  été  Colonels ,  foîr  d'In- 
fanteric.dc  Cavalerie  ou  de  Dragons, 
précéderont  les  autres  Colonels  dcfr 
afts  Regimens^de MilîceSj& marche' 
ront  enrre  eux  fuivant  les  dates  de 
leurs  commiffions  de  Colonels  ou 
de  Meftres  de  Camp,fans  avoii;  égard 
■I  l'ancienneté  des  Regimens  qn'îls 
ont  ci-devant  commandez  :  Qu'après 
eux  marcheront  les  Colonels  deî^Its 
Regimens  de  Milices  qui  ont  été 
Lïeutcnans  Coloncls/uivam  lesdatcs 
de  leurs  commiffions  dç  Lieutenans 
Coroncls  j  enfuitc  ,  ceux  qui  ont  été 
Majors  desRegimcns  par  les  dates  de 
leurs  Brevets  ac  Majorsi&  aprcs  eux, 
ceux  qui  n'ont  été  que  Capitaines» 
foit  d'Infanterie ,  de  Cavalerie  ou 
de  Dragons  ,  atjCIi  fuîvant  les  dates 
de  Icuxs  Coramillions  de  Capitaines» 
L    iij 
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fans  svoir  cgard  aux  Regîmens  Ajitt 
ils  ont  été  :  Vonlanj  Sa  Majefte,  que 
ceux  icCà.  Colonels  qiù  n'auront  ccc 
ni  Colonelsjni  Lkacenaiis-Goloncb , 
ni  Majors  ,  ni  Capicalnes ,  drenc  en- 
femble  pour  prendre  entre  cnx  le  rang 
que  le  fort  leur  aura  donné  après  ceux 
qui  ont  été  Gapicaines.  (  a  ) 
Article  XXVII. 
Et  comme  il  fc  pratique  dans  l'In- 
iànterîe  ,  que  les  Officiers  des  plus 
anciens  Regimens  commandent  tou- 
jours ceux  des  Regimens  qui  mar- 
chent après  eux,  l'intention  de  Sa 
Majcfté  c(l  auflî  ,  que  les  Lieurenans 
Colonels  defdiîs  Regimens  de  Mili- 
ces ,  ticmienc  entre  eux  pour  le  com- 
mandement le  rang  des  Regiraens,& 
que  les  Capitaines  &  autres  Officiers 
defdics  Regimens  ,  obéitlènt  à  ceux 
des  RcgimeBSjdont  les  Colonels  pro- 
céderont les  leurs.  (  i>  ) 

Article     XXVIII. 
Quant  aux  rangs  que  les  Capitai- 
nes &  les  Majors  de  chacun  dcfBïrs 
Regimens  de  Milice  devront  tenir 
a.h  Dm  3.  AWi  létg.  >.  S.  f,  i^t. 
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entre  eux ,  Sa  Mijcfté  ordonne  ,  que 
ceux  qui  oin  é:éLieutcnans-Coloncls. 
marcheront  les  premiers  ,  fuivanc  les 
dates  de  leurs  commiflions  i  après 
eux  ceux  qui  ont  été  Majors  d*In(àn. 
\  tcrfe  ,  de  Cavelcrie  ou  de  Dragons  , 
I  '  par  les  dates  de  leurs  Brevets  de  Ma- 
)  jors  ;  &  cnfuite  »  tous  ceux  qui  ont 
été  Capitaines ,  foit  d'Infiinteiie ,  ^e 
Cavaltrîc  ou  de  Dragons  ,  prenant 
entre  eux  le  rang  que  leurt  anciennes 
commiflions  leur  donncro;ir ,  lâns 
avoir  aulli  égard  aux  Regimens  dans 
lefquels  ils  ont  Tcrvi  5  que  tous  ceux 
qui  ont  été  Licutenans  â'iiilànterïe  , 
de  Cavalerie  ou  de  Dragons ,  &  ceux 
qui  ont  fervi  dans  les  Compagnies  des 
Gardes  du  corps  de  Sa  Majeftc  ,  dans 
fès  Compagnies  de  Gendarmes ,  & 
chevaux-Legcrs,  &  fes  deux  Compa- 
gnies de  Mourquetaites ,  marcheront 
après  ceux  qui  ont  été  Capitaines  > 
&  tireront  tous  enfemble  pour  fuivre 
le  rang  que  leur  fort  leur  donnera  : 
Qu'après  eux,  marcheront  ceux  qui 
ent  été  Cornette  ,  Enfeignes  ou  Ca- 
dets dans  les  Compagnies  de  Gentils-* 
hommes ,  lefquels  cireront  enfemble 
L   iilj 

Coo^^k- 
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pour  leur  rang  ,  &  s'il  y  a  des  Capi- 
taines c]ui  n'aient  aucune  des  qualiicz 
cî-deniis ,  ou  n'aient  pas  encore  fcc- 
t'i ,  ils  lîrerom  enfemble,  &  marche- 
ront les  derniers.  (  a  ) 

Articie     XXIX. 

Veut  Sa  Majcfté,  que  les  Compag- 
nies de  chacun  dcrdîts  Regimens , 
matchent  fiiivant  les  rangs  des  Capi- 
taines ,  &  que  les  Lieutcnans  pren- 
nent entre  eux  les  rangs  des  Compa- 
gnies,dans  Icfquelles  ils  fcrviront.  (h) 
Article     XXX. 

Sa  Majeflc  ordonne,  que  les  Capî- 
laines  des  féconds  Bataillons ,  levez 
dans  les  Provinces  &  Gcneralîtez  de 
fan  Rûiaiuîie  ,  aufqucts  Elle  a  fâic 
donner  fcs  Ordres  pour  joindre  les 
premiers  Bataillons  des  Regimens 
dont  ils  font ,  prendront  rang  dans 
Icfdits  Regimens  dont  ils  font ,  du 
jour  qu'ils  ont  ccé  nommez  pour 
remplir  les  Compagnies  des  féconds 
Bataillons  dcfdks  Regimens  ;  ce  &i- 
fant ,  qu'ils  marcheront  dans  lefdits 
Regimens  immédiatement  après  tous 

a,b  Du  8.  t^ars  i6%9.  t.  6,  p.  ijj. 
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les  Cap'iaincs  qui  fe  trouvent  lors  en 
pied  dans  lefàics  premiers  Bataillons, 
&  avant  ceux  qui  depuis  ont  été  pour- 
vus de  Conipagiiics,foit  dans  les  pre- 
miers ou  dans  les  féconds  Bataillons, 
à  la  re/èrvc  néanmoins  que  11  à  la  tétc 
de  ces  fécond»  Bataillons ,  il  fe  trou- 
voit  un  Capitaine  qui  eut  cominandé 
un  Bataillon  ,  avec  Brevet  avant  la 
derniei  c  reforme  dont  la  Compagnie 
ait  été  confervée  fur  pied  ,  &  que  ce 
Capitaine  ait  paifé  à  la  tête  d'un  de 
CCS  féconds  Bataillons  pour  !e  com- 
mander 3  fans  di  (continuation  ;  en  ce 
cas  feulement  Sa  Majefle  veut  que  ce 
Commandant  tienne  rang,  dans  le 
Régiment  ,  finvant  fon  ancienne 
Commifliofl.  { t  ) 

Artic.le  XXXI. 
Sa  Majellé  ordonne,  que  les  Com- 
miHures  des  Guerres  pourront  mar- 
cher en  toutes  occaiions  à  la  gauche 
du  CoromaiidaDt  de  U  Troupe  qu'ils 
conduiront ,  foït  d'In&nierie  ou  de 
de  Cavalerie,  {b) 

a  D»  ij.  Mti  107Î.  t.  ij.  p.  479- 
b  D»  ij.Iuillet  I66i.  t.  ».  p.  joj- 
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X>«  Rangs  entre  les  Officiers  âei  Ar- 
mtes  ,  tît  des  Troupes ,  ^  ceux  ds 
U  Matint  &  dis  Galères, 

Article     Premier. 

SA  Majesté*  Oïd(Mînc,qu*à  l'ave- 
nir tous  les  Officiers  de  fes  Ar- 
mées &  de  Ces  Troupes,&  les  Officiers 
de  h  Marine  Se  de  Ces  Galères ,  lors 
que  ceux-ci  feront  à  terre ,  &  que  les 
uns  &  les  autres  fe  irouveroni  cnfèm- 
hic  cmploiez  pour  Ion  Service  ,  mar- 
cheroui  eiurc-eax  dans  le  rang  que 
leurs  Charges  leur  donneioiu  ,  GOm— 
Bie  il  fera  ci-aprés  marqué,  &  faivanT 
les  dates  des  Pouvoirs ,  Provinens  , 
coflunifllons  ou  Brevets  de  ceux  de- 
i»éme  qualiié]€Mi  qui  ièiont  de  pareil 
Jtgré.  («) 

A  a  T  I  c  L  ?■    IL 

Les  Lîeutenans  Généraux  des  Ar— 

méesde  Sa  Majefté,  marcberont  aveer 

les  Lieùcenans  Generauxde  laMarine» 

&  le  Lieutenant  General  des  G^éres. 
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Article      III. 

Les  Marcchaiix  des  Camps  &  Ar- 
mées avec  Ii-'s  chefs  d'Efcadrc  ,  tant 
de  la  Marine  que  des  Galères,  {a) 
Article      IV. 

Les  Colonels  d'Infiintcrie  marche- 
ront avec  les  Capitaines  de  Vaiflcaux 
&  des  Galères  ;  les  Capitaines  des 
Ports ,  les  Commiffàircs  Généraux  de 
l'Artillerie  de  la  Marine  ,  les  Capi- 
taines des  Gardes  de  la  Marine  ,  le 
Capitaine  des  Gardes  de  l'Etcndart 
des  Galeresjles  Infpcdeurs  des  Com- 
pagnies Franches  de  ia  Marine,&  des 
Majors  de  Marine  &  des  Galercs.(t) 
Article      V; 

Les  Lieutenans  Colonels  d'Infan- 
terie avec  les  Capitaines  de  Galïotes 
&  d'Artillerie  ,  les  Capitaines  de  Fre- 
gates-Lcgcres,&  les  Capitaines  Lleii- 
tenans  des  Galères.  (  c  J  ■ 

A  ^T  I  C  L  E       VI. 

Les  Capitaines  d'Idfinterie  avac 
ïes  Lieutenans  de  Vaiflcaux,  les  Lieu- 
tenans des  Galercs,les  Lieutenans  des 
Porcs  de  le  Marine  &  des  Galères,  les 

a,b,c  Df  ic.  Sevfnii/re  iÉj7.(.io, 
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Licutciians  des  Gardes  de  la  Macine  , 
le  Lîeiitcnaiic  des  Gardes  de  l'Ercn- 
datt  des  Galères,  les  Aidas-Majors  de 
\a  Marine  &  des  Galères ,  les  Liciire- 
jians  de  Galiotes  &  d'Artilerie  ,  les 
Capitaines  de  Brùlors ,  &  les  SoiK- 
Lieuienans  de  la  Rcalc.  (  a  ) 
Article    VI  I. 

Les  Lieutenans  d'Infamerie  avec 
les  Eiifeigncs  de  VaiiTcaiiX ,  les  Sohs- 
Lieucenans  des  Galères  ,  les  Enfeîg- 
Bcs  de  la  Rcale  dc  des  attires  Galères, 
les  Eiifeîgnes  des  Ports  de  la  Marine-, 
&  du  Port  des  Gaîctcs,  les  Eiifeigncs 
des  Gardes  de  la  Marine  ,  l'Enfcigiic 
des  Gardes  de  l'Etcndarc  des  Galères, 
les  Soas  -  Lieutenans  de  Galiotes  & 
d'Artillerie,  les  Lieutenans  dc  Frcga- 
les  Légères ,  &  les  Capitaines,  de  Ftu- 
KS.  Ci') 

Article    Vill. 

El  les  Enfeigtics  d'Infanterie  tien- 
dront rang  >  &  marcheront  avec  les 
Aides  d'Artillerie,  les  CUefede  Briga- 
des ,  les  Brigadiers  &  Sous- Briga- 
diers des  Gardes  de  la  Marine ,  &  Je 
Maréchal  des  Logis,  Us  Brigadiers  Se 
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Sous-^rigadicrs  de  la  Compagnie  des 
Gardes  de  l'Etendaxt  des  Galcres.(ie  > 
Article     IX. 

Eiiceiidaar  Sa  Majefté  ,  que  les 
Commandaiis  des  ■  Bataillons  qui 
pourront  être  formez  desCoitipagnics 
Franckes  de  la  Marine  &  des  Galères, 
n'aient  poinc  d'autres  rang  que  celui 
qu'ils  auront  en  qualité  d'Officiers 
dans  la  Marine  oudanslesGaletes.(i) 
Article      X. 

Ordonne  Sa  Majefté,  que  les  Offi- 
ciers Généraux  de  la  Mirîne  &  des 
Galères  ne  pourront  fervir  ni  corn- 
maïuier  à  Terre ,  ni  dans  Tes  Places  , 
(ans  Lettres  de  Service  Jefquellcs  leur 
feront  expédiées  par  leSetrecaire  d'E- 
tat, aiant  le  département  de  la  Guer- 
re ,  fur  la  requiiltïons  qui  lui  en  fera 
^ite  par  le  Secrétaire  d'Etat  de  la  Ma- 
rine ,  enfuite  de  l'Ordre  qu'il  en  aura 
reçu  de  Sa  Majeftié,  Qoant  aux  autres 
Officiers  de  Marine  &c  des  Galcrcf  , 
le  Secrétaire  d'Etat  de  la  Marine  ex- 
pédiera à  l'ordinaire  les  Ordres  qui 
leur  feront  donnez.  { c  ), 

■,b>e  D«  t».  Htvtmirt  i6f-jit.  lov 
|.  $**.  <^  SS7- 
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J)u  rang  entre  lei  Officiers  d'Arrillerit 
de  Terre ,  &  ceux  de  U  M'arme. 

Article     Premier. 

SA  Majesté*  ordonne ,  qu'à  l'a- 
venir tous  les  Officiers  de  fon  Ar- 
tillerie de  Terre,&  ceux  de  h.  Marine 
lors  qu'ils  fcrvîronr  à  Terre, marche- 
ront enrre-eux  dans  le  rang  que  leurs 
charges  leur  donneront  j  fuivant  h 
date  de  leurs  Provilions  ,  comtnîf- 
fionSjBrcvets  &  Ordres  en  k  manière 
cî-aprés  expliquée.  (  u  ) 

Article  II. 
Les  Lieutenans  Généraux  de  l'Ar- 
tillerie de  Terre  tiendront  rang  ,  & 
marcheront  avec  les  Comnrû&ires 
Généraux  de  l'Ariilleriedela  Marine: 
Les  Commifiàircs  Provinciaux  avec 
les  Capitaines  d'Artillerie  &  des  Ga- 
Kotes  :  Les  Commiflàires  ordîiuiies 
avec  les  Lieutenans  d'Arrilleric  ou  des 
Galioces  :  Les  Coraraiflàires  Extraor- 
dinaires avec  les  Sons  -  Lieutenans 
aD«  f.M»ri  1671?.  ;.  li^.jd.é-  Jt*- 
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d'Artillerie  ou  des  Galiotcs  :  Les 
Pointeurs  &  Aides  «lu  Parc  avec  les 
Aides  d'AriiUcrîe.  {a) 

Article     III. 

Et  en  cas  que  Sa  Majefté  donne  Jes 
Ordres  aux  Officiers  do  Vaiireau  de 
(crvir  comme  -Officiers  d'Arcïilerie  , 
ils  auront  le  même  rang  fuîvant  leurs 
différentes  qualitcz.  (h) 

Article     IV. 

Qiiand  l'Officier  de  l'Artillerie  de 
la  Marine  fe  trouvera  par  {on  ancien- 
neté commandant  l'Artillerie  de  Ter- 
re ,  il  rendra  compte  au  Grand  Maî- 
tre, &c  informera  le  Secrétaire  d'Etat 
de  la  Guerre  pour  rendre  compte  à 
Sa  Majefté  ;  &  de  même  quand  l'Of- 
fidcr  d'Artillerie  de  Terre  (è  trou- 
vera par  lôn  ancienneté  comman- 
dant f  Artillerie  de  h  Marine  ,  il  in- 
formera le  Secrétaire  d'Etat  aianf  le 
département  d£  la  Marine  pour  ren- 
dre compte  à  Sa  Majefté.  Les  Ordre» 
neceflâircs  pour  lefdits  Officiers  de 
f  Artillerie  de  la  Marine  fercmt  expé- 
diez i  l'ordinaire  par  le  Secretaircr 
A'Etat  aiant  le  dcparteraciu  de  la  Ma- 
tine.  (  c  ) 


TITRE     Vni. 

Du  Rang  &  Service  dei  O^ciers  du 

Régiment  RoUl   AttUlene  ,  avte 

ceux  de  l'ArtMtxit, 

Article    Premier. 

SA  Majesté'  ordonne  ,  veut  flc 
enrcnd,  que  le  Lieutenant- Co(o- 
iiet  du  Régiment  Roial  Artillerie, 
les  Commandaiis  des  Bataillons ,  & 
le >  autres  Officiers  dudit  Régiment 
obeïffeni  à  celui  qui  commandera 
l'Artillerie,  telle  Charge -qu'il  puifle 
avoir  dans  ladite  Artillerie  ,  &  qu'il 
lui  foie  permis  de  fe  mettre  à  la  tète 
diidii  Rcginiem,&  de  ciucun  defdlts 
Bataillons ,  toutes  les  fois^'il  le  ju- 
gera à  propos,  foït  dans  les  Détache- 
mens,  ibit  aux  RevûëSj  oit  aJlleuts,oCk 
ledit  Rfgimenc  &  Icfdits  Bataillons 
fc  trouveront.  (  a  ) 

Article     II, 

Veut  Sa  Majefté  pour  aiucher  le(^ 

dits  Officiers  davarKagc  au  Service  de 
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i' Artillerie,  que  le  Lieutenant  Colo- 
nel diidîc  RcgîmcnE  Roi^l  Arrillcnc 
foii  LicLKcnant  de  l'Artillerie  ;  les  lîx 
premiers  Capitaines  CommiiTaires 
Provinciaux  ;  le  Major  &  les  autres 
Capitaines  Commiflaîres  ordinaires , 
Se  les  Aides-Majors  ,  Lïeutenans  , 
Sous-Lieuicnans  &  Enfcigties  Com- 
miflàircs  Extraordinaires ,  defquelles 
Charges  le  Grand  Maître  de  l'ArtiHc- 
•  rie  leur  fera  délivrer  Tes  Provifions , 
pour  lefdites  qualîiez  prendre  rang 
avec  les  autres  Officiers  de  l'Artille- 
rie ,  du  jour  que  chacun  d'eux  a  e'té 
pourvu  pir  Sa  Majeflé  de  la  Charge 
qu'il  a  dans  led.  Régiment ,  donc  il 
Ccta.  fait  mention  dans  lefdites  Provï- 
ii@ns>  &  qu'à  l'avenir  ils  auront  part 
aux  profits  des  Batteries  dans  les  Siè- 
ges oii  ils  fe  trouveront  :  Voulant 
auflî  Sa  Majefté  que  ceux  qui  monte- 
ront dans  ledit  Régiment  à  d'autres 
Charges  que  celles  qu'ils  y  ont  pre- 
fentement ,  montent  de  même  aux 
Charges  de  l'Artillerie^  &  que  lefBits 
Officiers  &  ceux  qui  entreront  dans 
ledit  Régiment  foient  ternis  de  pren- 
dre des  Ptoviûous  du  Grand  Maître, 


i  j  8  Code  Militaire. 

pour  être  tcçûs  dans  les  charges  qu'ils 
devront  avoir  dans  l'Artillerie,  [a) 
.Article  III. 
Sa  Majefï^  ordonne ,  que  doréna- 
vant Elle  fera  choisir  ,  foit  dans  ledit 
Régiment  Roîa!  Artillerie,  foit  entre 
les  Officiers  du  corps  de  fon  Artille- 
rie ,  ceux  qui  feront  cIHmez  les  plus 
propres  pour  remplir  les  charges  de 
Capitaines  des  Compagnies  d'Ou- 
vriers dudît  Régiment ,  quand  elles, 
viendronr  à  vacquer  ,  &  que  les  O^ 
cîers  qui  en  feront  pourvus,  telle  an- 
cienneté qu'ils  aient  dans  ledit  Régi- 
ment j  ou  telle  charge  qu'ils  puiflènt 
avoit  dans  l'Artillerie  ,  commande- 
ront les  Bataillons  dudit  Régiment 
où  fe  trouveront  lefJites  compagnies 
d'Ouvriers ,  &  précéderont  fans  ex- 
ception tous  les'aurres  Capitaiâes  def- 
dits  Bataillons ,  aufquels  Sa  Majefté 
enjoint  de  reconnoîtrc  Icfdits  Capi- 
taines de  compagnies  d'Ouvriers 
pour  leurs  Commandans ,  &  de  leur 
obéir  en  l'abfcence  du  Lieutenant  Co- 
lonel  dudit  Régiment ,  &  fous  lui 
quand  il  fe  trouvera  prefcnt ,  en  tout 
a  Dh  Ij.  Avril  \i69i.  t.  p.f.  il. 
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ce  qu'ils  leur  ordonneront  pour  le 
Service  Je  Sa  Majefté,  fitns  y  aporter 
aucune  difficulté ,  /ur  peine  ^e  JéicH 
béîHànce.  (,4) 

Article  IV.' 
Otfloniie  aufE  Sa  Majefté  aux 
Commandans ,  Capitaines  &autie9 
OfGcîcrs  des  Bataillons  dudit  Rcgi- 
raent  Roial  Arciilecie  de  fc  confor- 
■  mer  dans  les  Garnifons  où  ils  fc  trou- 
veront ,  à  ce  qui  leur  fera  ordonne 
par  le  Grand-Maître  de  l'-Arrillcrîe  , 
ou  par  le  Lienienant  Colonel  dadïc 
Régiment ,  fur  tout  ce  qui  concer- 
nera les  Exercices  &  détails  de  l'Ar- 
tillerie ,  de  manière  qu'ils  y  puiflcnt 
être  parfaitement  înAruîts.  {h) 

b  Du  is.Nfvfmire  i£jj.MC,f.t J<V 
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LIVRE     SEPTIE'ME. 

/.  De  la  Dlfcipllne  tjt»  doit  itHgar^ 
de'e  dans  Ut  A'mèit. 

//.  Dt  la  Marche  dei  Bagaget  des 
armées. 

m.  De  la  VaifftUs  d'argtnt ,  dei 
Tabla  ,  &  des  E^mpaiis  des  Of- 
ficiert  Generaax  &  des  Troupes  , 
dans  Us  Armées. 

ly.  Des  G *f des  que  l'Infanterie  Knra 
à  faire  à  l'Armée  eh'^  Us  Princes., 
Mare'chaHx  de  France ,  t^  O^àeri 
Généraux, 

V.  De  l'Honneur  dû  aux  Princes  ^ 
Maréchaux  de  France  é"  O^citrs 
Généraux  par  les  Pûfles  &  Gardes 
de  l'Armée,  lors  tju'ils  les  vifiterant, 
eu  pajferont  devant. 


LlvTt  VIT.     Titre  I.      i«i 

TITRE    PREMIER. 

De  la  "Difcifline  ^m  doit  ine  g4rdit 
daiti  Ui  Arméts. 

Article    Premier. 

SA  Majesté'  aîant  déclaré  la 
Guerre  à  l'Empereur  ,  à  l'Angle- 
cerrc  ,  aux  Etats  Généraux  des  Pro- 
TÎnces  Unies  ,  &  aux  Princes  leurs 
Alliez  ,  ordonne  &  cnjoiEit  à  tons 
iès Sujets,  Vafïàux &  Serviteurs  ,  de 
ceurre  fus  aux  Sujets  de  l'Empereur, 
aux  Anglois ,  HoUandois  ,  &  aux 
Sujets  de  leurs  Alliez  ;  &  défend  trés- 
cxpteiremciu  d'avoir  ci-aprés  avec 
eux  aucune  communication  ,  com- 
merce ,  iii  intelligence ,  à  peiiie  de  la 
vie.  (a) 

Article  II. 
Sa  Majefté  aiant  poucvâ  à  ce  que 
les  Troupes  de  fcs  Armées  foient 
ponduellcment  paiécs  de  dix  jours  zi\ 
dix  jours  par  avance  ,  &  à  ce  que  le 
pain  leur  foit  régulièrement  fourni , 
aiant  aufli  donne  fcs  ordres  pour  faire 
a  Du  3.  iiiilUi  170»-  '■  M-  /•  'î*' 
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fQHrnir  [de  la  vianda  i  l'Infinterie 
pour  fi  AibClbnce.  £llc  défend  ',à 
tous  Gardes  de  Ton  cbrps ,  Gendar- 
-mes  ,  Chcvaux-Legers  ,  Moufque- 
laires  ,  Grenadiers  à  cheval ,  Cava- 
liers ,  Dragons  &  Soldats ,  de  s'écar- 
ter à  droit  ni  à  gauche  de  la  Marche 
de  rArnice  ,  fous  quelque  prétexte 
^ue  ce  pulHc  être  ,  à  peine  aux  Gar< 
des ,  Gendarmes  ,  chcvaux-Lcgers , 
Moufquctaîres  &  Grenadiers  achevai 
d'être  caflèz  ;  &  aux  Cavaliers  ,  Dra- 
gons  &  Soldats^'être  marq'jez  d'une 
Fleur-de-Lys  au  vilage.  f  ^  ) 
Article  III. 
Veut  S.M.  que  s'il  fe  trouve  qu'un 
garde  ,  gendarm*  ,  Chevaux-Leger , 
Moulquetaire  ,  grenadier  à  cheval  , 
CavaIier,Dragon  ou  Soldat  ;  foit  rcn- 
concté  hors  de  la  Marche  de  l'Ar- 
mée ,  Tans  que  le  Capitaine  en  ait 
avertit  le  Commandant ,  &  le  Com- 
mandant fbn  Brigadier  ,  le  Capitaine 
ou  Commandant  foit  privé  de  ià  Sol- 
de pendant  huit  jours  pour  la  premiè- 
re fois  ,  &  pour  la  féconde  qu'il  foit 
interdit  jufqu'à  nouvel  ordre  de  Sa 
Majefté.  (i) 
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Article     IV. 

Dékrtd  S.  M.  aux  Gardes  ,  Gen- 
datmcs  ,  Chevaux- Légers,  Moufqiie- 
taire  s,  Grenadiers  achevai.  Cavaliers, 
Dragons  &  Sotdits,  de  forcir  de  Iwir 
Camp  la  nuic  ou  le  jour  pour  allei; 
courre,  à  peine  aux  Gardes,  Gendar- 
mes, Chevaux- Légers ,  Moulquctaï- 
res  &  grenadiers  à  cheval  ,  d'être 
cafîèz  ;  &aux  Cavaliers,  Dragons  & 
Soldats,  de  la  vie  :"  Voulant  S.  M.  que 
les  Capitaines  ou  Commandans  des 
Compagnies  dont  feront  ceux  qui 
fcronr  Jortîs  du  Camp  làns  "congé  , 
foient  privez  de  leurs  apointcmens 
pendant  huit  jours  pour  la  première 
fois  ,  &  pour  ta  féconde  incerdirs  juf- 
qu^à  nouvel  ordre  de  Sa  M.  (a) 
Article     V. 

Défcud  S.  M.  fous  peine  de  la  vie, 
de  mettre  le  feu  en  nul  endroit ,  ni 
de  prtndre  autre  chofe  dans  les  lieux 
oii'il  fera  permis  d'aller  fourrager  , 
qtie  ce  qui  fera  nccellairepour  li  fub- 
fiftance  des  hommes  &  des  chevaux. 
Se  pour  le  Campement.  (  ^  ) 

a,  b  ziu  »  Mil  1701.  t.  11. 

f.ljO.^JlI. 
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Article     VI. 

Défend  pareillement  Sa  Majcfté 
tous  la  même  peine  de  la  vie  ,  qu'au- 
cun n'entre  dans  les  Lieux  où  Elle 
aura  envoie  des  Cavaliers  de  la  Com- 
pagnie des  Sauve-Gardes  ou  autres  , 
&  qu'il  ne  leur  foît  iâit  aucune  vio- 
lence, (a) 

Article     VII. 

Sa  Majcde  ^t  auffi  defcnfès  fous 
peine  de  la  Fleur- de-Lys  ,à  qui  que 
ce  foit  de  tirer  dans  le  Camp  ni  dans 
la  Marche  ,  &  Elle  veut  que  le  Com- 
naiidant  du  Bataillon  dans  lequel  il 
aura  été  tiré  un  coup  foit  interdit  fur 
le  champ  des  fondions  de  Ta  Charge, 
jusqu'à  nouvel  Ordre  de  S.  M.  Et 
comme  il  arrive  fouvcnt  qu'après  des 
pluies  il  eft  nccefl'aire  de  faire  déchar- 
ger les  armes.  Elle  ordonne  qu'en  ce 
cas-là  te  Commandant  de  chaque 
Corps  falTe  tirer  les  foldats  de  fon  Ba- 
taillon :  prenant  fcs  précautions  pour 
fiiire  tourner  le  bout  Jcs  armes  du 
côté  où  il  n'y  aura  perlonne  i  Se  s'il 
y  a  du  monde  de  tous  les  cotez  ,  de 
leur  ^ire  baiHer  tellement  les  armes 
que  les  balles  entrent  en  terre.(é^ 
a,bZ)M  I.  Mil  iT^t.t,  ii*f.  ij'* 

Arti 
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Article     VII  I. 
Sa  Majcftf?  ordonne  que  tout  Sol- 
4zt  qui  aûnt  été  mis  en  fcntinelle  Cat 
des  Lignes  &  Pafïàgcs  de  Rivière , 
<]uîctcra  &  abandonnera  fon  polte.^. 
•  ou  qui  voiant  aproclier  les  Ennemis 
fe  recirera  (ans  en  avertir  ou  tîrci  ftm 
coup ,  fera  puni  de  raott  fur  le  champ 
fans  aucune  remifllon.  (a) 
Article     IX. 
Dcfènd  Sa  Majcfté  à  qui  que  ce  foit 
de  donner  une  Efcorte  aimée  à  fou 
Equipage ,  ni  d'y  cnvoier  aucun  Sol- 
dat, à  peine  d'intcrdiâion  pour  i'OF- 
ficicr  du  Corps  duquel  il  fera  trouve 
une  Efcorte  armée  audit  Equipage. 
(i) 

Article      X. 
Veut  Sa  Majcfté  que  les  Majors 
comptent  les  Troupes  dans  la  Aiir- 
chc ,  &  qu'Us  donnent  un  Etat  de  la 
force  des  Bataillons ,  figue  d'eux  ,  au 
Major  Gcnteral  de  l'Armée,  (t) 
Article     XI. 
Défend aullî  Sa  Majefté  à  tous  Offi- 
ciers de  s'éloigner  de  leur  Camp  pour 

*  Du  la.Ffvriir  ii^j.ti  io.f.4l>6i 
b.C  Dm  frtmitr   Méi    1701    '■  ti- 
f-XJZ.&  Ij). 
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aller  couchée  dans  des  Maifbns  qui 
en  fbient  e'carriies ,  (  «  J  &  quand  îl 
leur  en  poarroit  être;  marquée  de 
proches,  Sa  Majcfté  veut  qu'au  moi  as 
il  y  kit  toujours  un  tiers  des  Capitai- 
nes ,  Lieuteiians,SoiiS'Licute»ans  ou 
Enfeignes  de  campez  avec  les  Trou- 
pes, (^,}  à  peine  d'interdli^on  m 
Colonel  ou  Commandant  de  ta  Troi>- 

r:,qui  foufftira  qu'il  foît  contrevenu 
ce  qui  cd.  en  cela  de  Ta  volonté.  ("<.) 
Article  XII. 
,  £njoint  trcs-cxprell^ment  Sa  Ma- 
jefté  aux  Prévôts  qu'elle  a  choifis 
cour  lèrvîr  à  la  fuite  de  fcfiiites  Af- 
jnécs ,  de  faire  punir  fur  le  champ  les 
contrcvcnans  aux  Oidonnances  coa- 
tenues  aux  Articles  i,  iv.v.v  i.&  vu. 
de  ce  Titre  ,  des  peines  qui  y  font 
portées  lans  attendre  pour  ce  autre 
•  Ordre  de  Sa  Majefté  ni  de  iès  Lieu- 
tcnans  Généraux  ,  à  peînc  de  répon- 
dre en  leurs  propres  &  privez  noms. 

'  a,  b  Du  I 
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TIT  RE      n. 

De  la  marcbt  des  S^g'l"  ^t^  Afméerl 

AuTTCLB     Premier. 

SA  Majesté'  ordonne  ,  que  dans 
chaque  Brigade  ,  lani  de  Cavale- 
rie que  d'Infàntctie ,  ii  fera  choifi  un 
officier  pour  faire  la  Charge  de  Va- 
guemeftrc  de  Brigade,&  deux  Aides  : 
Que  dans  chaque  Regîmem  d'Infen- 
terîc  &c  de  Cavalerie  il  y  aura  un  V»- 
gucnoeftrc  particulier  qui  recevra  les 
ordres  du  Vaguemcftre  General  de  la 
Brigade,  (a) 

Article.  II. 
Que  les  Vaguemeftrcs  Generauit 
idcs^Brigadcs  de  Cavalerie  &  d'Infen- 
cerie  ,  un  Commiflàire  d'Artilleiie 
pour  l'Artillerie  >  &  un  Commis  des 
Vivres  jpout  les  Vivres,  viendront  la 
vdlle  de  chaque  jour  de  marche''<à 
l'Ordre  au  Vagucmeftce  General  de 
l'Armée.  (  è  ( 

a,b   Vu  prtmi'r  Mai  1701.  t.ixt 
*M   ij 
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Article  HI. 
■  Qiie  chacun  des  Vaguciïlcfttes  par- 
tîciHicrs  des  Regimens,ferâ  atielcx  & 
charger  tous  les  Bagages  à  l'heure  qui 
!ûi  aura  été  ordonnée  par  fou  Vaguc- 
mcftre  de  Brigade  ,  &  les  conduira 
lui-mêfrte  au  lîcu  qui  lui  aura  été  oc. 
donné  à  la-  têce  ou  à  la  queue  ^e  U 
^igade.  {a) 

Article  IV. 
-  Qiie  les  Vagucmeftrcs  des  Regî. 
mens  ne'  foufFrironc  point  qu'aucuà 
Bagage  de  IcurRegiment  fe  mette  en 
marcne  ,  qne  le  Vaguemeftre  Jc:lcnr 
Brigade  ne  foît  venu  l'otdonner3&  le 
Vaguemeftre  de  Brigade  ne  fera  point 
marcher  que  le  Vaguemcftre  Général 
de  l'Armée  ne  lui  en  ait  envoie  for- 
drc.  (k) 

A  R  I  T  C  t  E         V. 

Qii'en  ce  tems  -  là  il  fcra  mettre 
chaque  Bagage  en  marche  ,  (îiivaiiE 
le  rang  que  le  Régiment  tiendra  dans 
la  Brigade,  &  dans  chaque  Régiment 
par  Bataillon ,  &  dans  chaque  Ëaratt- 
ton  fuivant  le  rang  qu'y  tiendra  cha« 
<jae  Compagnie,  fr) 

3,  b,  c  D/f  f'.mUr-mai  1701.  t.  il> 
p.l%6.&  IÎ7. 

..   Cooyk- 
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Article     Y  I. 

L'intemion  de  Sa  Majefté  cH  cjue 
le  fiagage  du  Cojoncl  marche  Iç  pre-r 
iniec  ,  puis  celui  du  Lieutenant  ae  U 
Compagnie  Colonelle,  qui  feu  fuîvi 
de  celui  de  l'Enfcignc  :  Que  le  Bagage 
du  Liciitcnant-CoJoiiei  marche  cufui- 
tè  ,  ou  celui  dii  Capitaine  qui  coffitr 
mandera  le  Bataillon  fous  le  Colone^ 
quand  le  Lieutenant  Colonel  fera  à  ■ 
UR  fécond  Bataillon  ,.  puis  :  celui  de 
&n  Lieutenant ,  celui  de  roii  Son*- 
Lieutenam  ,  ou  de  Ton  Eniei^ne  ,  Sf 
Rinri:des  autres.  (  l>  ) 

Ajlticle     VII  t 

Veut  Sa  Majefté  que  tes  Equipages 
'des  Brigadiers  tant  d'Infancene  que 
«le  Cavalerie  ,  marchent  a  ta  tçce  de 
ceux  de  leur  Brigade  ;  &  apj£s  cela, 
celui  des  Rcgîmcns  les  Equipages  de 
diaqiK  Colonel ,  marchand  a/ânf  les 
Bagages  de  fon  Régiment    { ùj 

,      AR  TICtE       VIII 
■  •    Que  chaque  Vaguemeftrc  parqci»* 
lier  du  Régiment  qui  fera  iç  jouç  , 
fera  aâidu  pendant  coliic  la  macçht: 

a,  b  Dupremhr  Alal  i-'Oi,t.ti^iS^ 

.  &  Ui.  ^> 
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aiiprés  dn  Bagage  de  Ton  Régiment  , 
ëc  tiendra  la  main  a.  faire  avancer  Bc 
Tuivrc  tous  les  Bagages  dans  les  lan^ 
4pi'il  les  aura  misi  (a) 

Article     IX. 

Qne  le  Vagucmeftre  de  chacane 
Brigade  veillera  *cc  que  chaqœ  Va- 
sôcmeftre  particulier  nillè  ibndevoir, 
&  ï  ce  que  ceux  qui  font  fous  eux 
s'empteient  comme  ils  doivent  à  l'e- 
xecurion  des  intentions  de  Sa  Ma- 
jdlc.  (*) 

Article  X. 
'  'VeutSaMajcfté  que  fi  aucun  Char- 
rerier  ou  Condufleur  de  Bagage  fe 
met  en  marche  avant  qtic  d'être  com- 
mandé ,  il  foît  marqué  fut  le  champ 
d'une  Flcur-de-Lys  à  la  joiie  ,  à  ^ui 
que  ce  foit  qu'il  apartiennc.  (  c) 
Article       XI. 

Veut  auffi  Sa  Majcfté  que  le  rang 

fiour  ta  Marche  des  Bagages  foit  obs- 
ervé àinfi  qu'il  enfuit  ; 

Piemietemcnt  ,  que  l'argentjdont 
le  Trclorier  General  de  l'ExtraortU- 
naire  de  k  Guerre  &  Cavalcrie-Legc- 
a,  b|C  Du  L-  u^i  1701.  j.  Il, 
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rc  ,  fera  clurgé  ,  ojaiche  à  U'icK  de, 
touc ,  mcoie  ivani  le  Bagage  dii  Ge-. 
ner^  de  l'Année  ;  Qpc  les  Bagages; 
des  Princes  &  OfKcïers  Généraux, 
marchent  foivant  le  rang  qu'ils  doi- 
veni  avoir  dans  le  logemeni:  Enfuite 
le  Bagage  du  Mclïte  de  Canip  Gene- 
ral de  la-  Cavalerie  ,  celui  du  Marc^ 
chai  General  des  Logis  des  Camps  Sf, 
Armées  >  celui  du  PrcvÔt  Gea.ei:al  (Jç 
l'Armée  ,  ceux  des  CoramifTaires  de? 
Guerres  ;  Qii' après  cela  marchera  l'E- 
quipage des  Vivres  :  Enfuiie  celui  de 
rArtillcrie  ,  fi. elle  ne  peut  pas  i*Htr 
fur  une  Colonne  à  parc  :  EnUiice  cçr 
lui  de  l'Aile  de  Cavalerie  qui  aura  l'a^ 
vant-garde  :  Et  ^prc's  celui  de  l'Ia-r 
fanteric  &  de  la  Cavalerie  ,  fuivanf 
l'ordre  &  rang  que  chaque  Trpupe* 
tiendra  dans  la  marche  ce  jour  -  là  ; 
Puis  celui  des  Volontaires  ,  &  après 
cela  tous  ceux  des  Vivandiers  du 
Quartier  du  Roij&  autres  Marchands  , 
fuivans  l'Armée,  (a) 

a  Dm  frtmier  M»i    1701.  t.  Iki 
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,     :•        Ain  T  I  C  L  E     XII. 

'Dïfend  Sa-Majcfté  à  ceux  qui  arri 
ront  Icluiniie  la  condaitc  <îes  Ba^igèS 
rfc  quelque  Troupe ,  de  couper  cdui 
d'un  autre  fous  qiic^ec  prCrexteque 
ce  puirtcétre,  \  peine  à  tout  Valet 
qqi ,  fera  quelque  effbri  ou  violence 
pour  cela,  d'c:re  fiiftigé  fur'le  chauiff 
parles  mains  de  l'ExccHteur;  ("a  J" 

Article  XIIÏ.  "  '  ' 
i  QiiaïKi  le  terrain  le  permettra  l'îii-" 
teinion  de  Sa  Mjjcfté  <ft,  que  les  Bâ-' 
gdgcsdel'Anneemalxhent  ftir-rfet^x: 
Coloîïiiies.  'Qu'a  la  tètedela-preliîlc- 
rÇ: é .foîoit  l'Argent ,  les  Bagag^'dès 
GïfttrjQx  &  OmcièTs-MajofS  ,  Srlcs 
"Vivîfcss-ac.à  la  tête  de  là  feColiiic^ 
l'^rqjkrieï,  &  puis'  les  ■  Equipages 'de 
U/fl«)odc,ii^.(è)  -■•?"" 
Article  X  I  V."  !  ■•"'■ 
S'il  y  aîqUclquc  Poht  ou  Pàlfege  où 
cf«:jdfiUit:Colomites  de  Bagàgc'nè^e. 
puB^nf  fluinceiiir  ,  qu'alors  diacuii  ' 
rqpvjérinftlorang  marqué' cî-diilus , 
fa^^que  Pcrfonnepuifleiàîtcd'fficnî-  ' 
te  (de  laiirer  reprendre  à  châciià  le  ■ 

a,  b  D«  p'em'iiT  Mai   ijoi.  Mlv 
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rang  <]ui  lui  elt  oïdsimé,  pdtitvâ  que 
pour  y  aller  f  on  ne  coupe  point  te 
Bagage  d'une  Brigade,  mais  que  l'oii 

pailb  dans.l'incervalc  d'ulieËrigadcà 
celui  de  l'autre.  (4) 

Article  XV.  :  ' 
_  Veut  Sa  Majefté,  qs'à  chaqar  Bri-' 
g^rde  de  Cavalerie  &  d'Infanterie,  it 
y  ait  un  Fanon  pour  les  menus  Baga-» 
ges",  lequel  fcra  porte  par  quelqu'un 
des  valets  de  la  Brigade  qui  ieratchoilî 
par  le  Major  General  pour  l'Infiinte-' 
rjê  ,^&  par  le  Maréchal  des  Logis  de; 
ia  .Cavalerie  pour  la  Cavalerie ,  d'en-' 
trç, les  plus  (âges ,  auquel  ledit  Majot' 
General  de  l'infàateriç  pour  l'Infin-* 
ter^,  &JeMarcchal  des  Logis  d«-taf' 
Cavalej;ie  pour  la  Cavalctic-v  ionU^  » 
ra  vingt  fois  par  chacun  joàDde>MdtrJ  ' 
chc.  {h)      /  .'i-^f- 

:  -..._  An;T,ici.t  X  Y;  I.  '  ■' 
Que  led.Fanion  Tera conduitpaf  int  ' 
Officier  fobalternc  deehacunCDriga-i 
de  deÇayaieriCi&d'In&meite,  gui' 
ramaJIèr^  tou  j  Ic'i  valets  du  bagac;?  de 
fa  .brigade,&:  aura  Cokt  de  tes  Coiilui-"^  ' 
le  de  maiiicEc qu'ils  ne  tombe i^cnyini 

a,b    On  prunier   Ma*   xyot-  t.  h, 
1. 1(0.    6*    i6l, 
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àira'Va.  Marche  des  Troupes  ni  des 
Bagages ,  ni  qu'ils  n'aillent  point  de- 
vant les  Gardes  :  Défend  Sa  Majefl:p 
?ux  valets  de  cliiqne  Brigade  de  qui- 
ter  ledit  Fanion  ,  à  peine  du  fbiiet. 

-{-*«)     ■        '-  '  ■        ■      , 

Article  XVII. 
Enjoint  ttcs-expicflcmem  Sx  Ma* 
jefté  au  Prévôt  General  de  la  Conné- 
lablic  &  aux  Prévôts  Généraux  £i^jt' 
vans  à  la  fuite  dcfdites  Armées ,  àb 
faire  punir]  fur  le  champ  les  Contre- 
vénans  aux  Ordonnances ,  contenues 
aux  Articles  XXII.  &c  XVI.  de  ce 
Titre,  des  peines  portées  par  icclles^ 

■ftns  attendre  pour  ce,  autre  ordre  de 
Sa,  Majefté ,  ni  de  lès  Lieutemm  Ge^ 
neraux,à  peine  d'^  repondre  ea  leurs 
propres  &  privez  homs.  {h) 

Z,h Dm  prêmurM*iijOÎ,  t.  lit  f.  l60t 
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TITRE       m. 

De  U  raifclle  d'argent .  dfi  TahUi . 
&  des  EijHipages  des  Officiers  (?fr- 
neraux  ,  &  des  troupes  dans  les 
armées. 

■  Article     Premier. 

SA  Majesté'  ordonne  ,  veut  S< 
entend ,  que  pendaiiE  U  Campag- 
ne prochaine  Se  les  fuivantcs ,  aiicun 
Colonel  d'In&ntetiCjMcfttc  deCa^P 
de  Cavàleiie  ou  de  Dragonsjnî-aticun 
Capitaine  ,  Officier  Subalterne  oa 
VoloBraiic,  lie  pourra  avoir  dans  Ton 
Equipage  d'autre  vaiffelle  ii*ArgÇiW 
que  des  cuillers ,  des  fourchettes  ^ 
des  gobelets,  (a)  .  ,    :  j 

Article      li. 

Défend  Sa  Majeftc  a«x  Lîeutenans 
Généraux,  Maréchaux  de  Camp)  Bri- 
gadiers &  autres  Officiers  Généraux 
de  fcs  Armées,  anfli  bien  qu'aux  Co- 
lonels d'infenceric,  Meftrçs  de  Camp 
de  Cavalerie  &  de  Dragons.Sc  autres 

a  D«  frtmitT  Avril  170J,  f.ij.f:  jt* 
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Offidct&.«ux  Volontaifes  qui  .tien- 
diom  çablç-,.  d'y.  iàirc  Xurvir  au^es 
choic.que  d[csp9t.ig^;s  Ôcàa  i:ÔEÎ,a,ye$; 
des  £ou'ccSj  entremets  &:  i^s  ragoucfi 
de  grolîcs  viandes  ,  Uns  qu'il  puiAe  y 
avoir  aucunes  aflîctcÈs  volantes  ni 
hoïs  d'oeuvre.  Quant  au  fruit  l'inten- 
tion de  fa  Majcftc.  cil  ,  qu'ils  n'y -&r. 
fe(ii  fervir  que  des  compoctes  ,  :4U 
troowgc,  du  lait  &  des  fruits  cri^S;(»i 
cuîtSj  ransrfucrcries,  buifciiîts  ni  maC- 
fcpins  ;  &  elle  veut  que  le  fruit  foït 
fcrvi  daoxdes  plats  oi-dina!res  &cnon 
dans  des  porcelaines ,  criftaux  ou  au- 
tre- vafes  de  cette  nature  j  de  cette 
manière  ,  ils  fe  trouvt  r  Jac  en  ç'rat  de 
foùienir  la  dépcnfe  de  leur  Table  ,  &c 
d'y  convier  un  plus  grand  nombre 
d'pfficiçts. 
.  ,  À  "■  T  1  cxs  III.  '  ,-, 
Sa  Majefté  dcfire  que  ceux  qqi  coni^ 
manderont  fes  Armées  en  Chef  fc 
confoimeiv  à  ce  qui  c{k  en  cela  de  & 
Volonté  ,  &  prennent  foin  de. l'in- 
former des  noms  de  ceu:^-quî  y:Çoa- 
tireyicndrons.-lcfqnelsElfc  declacc 
^a'Élie  fera  demêtHrcr  dans  une  Pkcc 
voilîne  de  la  Fronrierc  pendant  h 
Campïgnè,  '  ■ 


r^. 
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Article     IV. 
A  l'égard  des  Equipages  ,  Sa  Ma- 
jefté- entend  que  les  Gcneraax  de  fcs 

-Armées,  puiffciu  avoir  tel  nombre 
de  gros  Equipages  &  de  chevaux 
qu'ils  jugeronr  à  propos  :  Que  cha- 
que Lieucenani  General  air  feulement 
deux  ou  trois  charrettes  ou  char- 
rîots ,  &  quarante  chcvaiut  en  tour, 
tartr  pour  lui  &c  ceux  de  fa  fuûe  ,  que- 
pour  iïfdhes  chatrettes.  Chaque  Ma-  ' 
rcchalde  Carap  ,  une  ou  deux  char- 
itfttt.  ou  un  cnartior ,  Sctrcme  cbçii 
vaux  en  tout  :  El  chaque  Biîgadîcr, 

,  Colonel  &    Meftre  de  Camp ,  uric' 
ciurrctté,  &C  vingt  chevaux  entoutJ 

Article       V.  '' 

Qiie  les  Lieutenans  Coloiielsj  Cà-!'' 
pîiaines&  autres  OSicîcrs  Siibalcernes- 
ne  poiirront  avoir  aucuns  gios'  équi- 
pages, (bit  charîotjdiarrette  du  four- 
gon ;  furtôat ,  ni  aucune  -aarce  voi- 
ture à  fouc  telle  qu'elle  piiifîc  ètte  ,  à 
l'cKCeption  toiittsfoîs  et  ceux  qiil','  à^ 
caufede  leurs  iiifirmitez,  pourrorii' 
avmr  bcfoin  d'une  chaife  roulante,  '  " 
ài  l'Ofd<ntn»nct  du  i  %,  jiwil  <jZ97>'  >: 


zyi  Code  Avilit  aire 

Article     VI.  ;v 

Sa  Majcftc  irouvc  bon  qu'il  puUIc 
y  avoir  par  Bataillon,  deux  cbarïetces 
ou  deux  chuniots  pour  deux  VîvaOi-. 
dicrs  ,  ina's  à  coadîtion.que.chaqne. 
voiture  fera  attelée  de  quatre  bons 
chevaux.  ( a) 

ARTlCJtE;      Vil.    -        ! 

Qu'un  Régiment  de  Cavalçjrîe-.QUf 
de  Dragons  loit  de  deux  ou  ti:ois  EA 
cadrons  puîfle  aiifii  avoir  deux  Vi- 
vandiers avec  deux  Charrettes  ou 
deux  Charriots ,  pour  tout  le  Régi- 
ment ,  lefqùels  Vivandiers  pourront 
camper  avec  le  Rcgln^cnt  ;  &  s'il -«'y 
trouve  d'autres  rivaiidicrs  ,  ils.  ne 
pourront  point  avoir  de  voiture  à 
roue  i  mais  feulement  des  Chevaux 
de; bats,  (b) 

Article      VIII. 

Les  autres  vivandiers,  qui  auront, 

des  voitures  a  roue  ,  feront  oblige?, 

'  cL'aUer  camper  au  Quartiet  du  Roi. 

oa  aux  Quartiers  des  Officiers  Gcne- 

laux  de  la  droite  ou  de  la  gauch^  aux 

,   a,b   D*  l'Oritnrt»oct  «l»î  ï  î.  Avf'tl 
1707./.1. 
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endroits  ^uï  leur  feronc  mart^ucz  par 
le  Prevôi  de  l'Armée  ou  fes  Officiers 
en  tel  nombre  qiic  lelHits  VivancUcrs 
pailTem  ctre,pourvû  que  leurs  vaîto- 
rCs  loicnt  attelées  chacune  au  moins 
de  quatre  bons  chevaux,  {a) 
Article-  IX. 
11  lera  auflî  permis  à  chaque  Régi- 
ment <ie  Cavatcric  ou  de  Dragons,  & 
à  chaque  Rcgîment  tï*Infàntcrïe,  d'a- 
voir un  Boulanger  avec  uncCharette 
anclée  de  même  de  quatre  bons  Che- 
vaux, {b  ) 

Article      X.  i 

■  S'il  arrive  que  les  Regimcns  de 
Cavalerie ,  de  Dragons  ou  d'Infante^ 
rie  n'aient  pas  de  Vivandiers  oo  Bou- 
langers arvec  des  Charcttes,  il  ne  fera 
point  pour  cela  permis  aux  Colonels^ 
ou  autres  Officiers  defdîrs  Regîmeos 
d'avoir  des  Charettes  à  eux  à  la  place 
de  celles  du  Boulanger  ou  du  Vivan- 
dier, Sa  Majcfté  ne  permettant  celles 
du  Boalanger  ou  du  Vivandier  ^quc 
par  le  bcfoinjîc  la  fubfiftancé  du  ïte* 
gimeot.  (e)     ■ 

»,b,  c  T>*  rorJnntmet  du  i'%.âv*ii 
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Art  I  ciE  XI. 
£{  cQtnme.  il  iè  pourra  faite  qae 
b^ucoHp  d'OiEciers  Généraux  ^  4n-i 
ronc  des  M^cUands  de  Via  à  letiCi 
fuiw  ,  SaMajefté ordonne  que  lefdits- 
Marchauds  de  Vin  CampcroRt  auj 
Quaiticr  où-feroiit  leiSits  Offickrs 
Généraux  avec  les  autres  MarcbaB^S' 
de  Vin ,  &  Elle  dcfcnd  trçs-oxprcfle-i  l 
mène  aufdits  Officiers  Généraux  de. 
les  feite  loger  avec  leurs  Equipages.. 

,  Article  XII,  .  ' 
, Défend  trïs-exprellcmem  Sa  M»'*-, 
jefté  à  tous  les  Officiers  Gencraoï,- 
Coloneh  &  ancres  Officiers  de  les 
Armicsdefc  fcrvir  d'aucune,  ÇMir 
tectc  des  Vivres  ,  defcndanc  pareille- 
ment anx  Direfteurs  des  Vivres  d'ea 
donner  aucoue  à  qui  que  ce  puîllè 
être,  {h  ). 

Article     XIII, 

Défend  en  entre  Sa  Majeftè  très- 

cxprelîement  aux  Chefs  &  Officiers 

de  fcs  Troupes ,  &  à  tons  antres  de 

telle  qualité  qu'ils  foient  qui  feront 

^b    De  i'Ordonnnncf   du    ij,  ^rr«f 
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craploiez^  dans  les  Armées  de  fe  icrvir 
à  l'avenir  de  charriocs  &  charïecçes 
<]e  Païens  four  porter  ïeal■^  Eciai=- ' 
pag«  foui  tel  prcccxtt  que  cC  jialfTé 
êctc  ,  fat  peine  de  -dcfobeïflaBGe  ; 
Enjoignaiii  Sa  Majefté  à  ceux  qui  fe*  ■ 
roiK  cHargcz  de  la  conduite  des  Equi- 
pas défaites  Armées  ,  de  n'en  laîf- 
fer  pafTcr  aucuns  qtiî  foient  iîir  des  - 
chevaux  ,  charrïors ,  ou  charrettes  de 
Faïiâns  ,  &  de  faire  décharger  ceux - 
qui  fe  pourroienc  rencontrer  de  cette  ! 
iorte  ,  pour  ■  rcnvoîcr  les  Païlâns 
avec  leurs  chevaux  &  charriois  chez 
eux.  (a)  -i 

a  V»  ij.  TÎVrier  I70f.  t.  IJ.^,  ij.'    '■ 


TITRE     IV. 

D«  Gardes  ^ue  l' Infanterie  aura   À 
faire  à  l'  jiy»têe  >  chex.  les  Princei  , 
Maréchaux  de  Frauce  ^  O^citrt 
^tneraux. 
Art  icli     Prïm  i  er. 

SA  Majesté'  ortloniic ,  que  le 
Drapeau  blanc  de  quelque  Régi- 
ment que  ce  fuit  ne  fc  portera  jamais, 
que  lors  que  le  Colonel  montera  la 
Garde  pour  Sa  Majefté  ,  ou  'poujr> 
Monfeigncur  le  Dauphin.  {  *î  ) 
Article  II. 
Qiie  la  Garde  qui  fe  fera  'chez  les 
Princes  du  Sang  ouLegitîmez  de  Fran- 
ce fera  de  cinquante  hommes  déca- 
chez avec  un  Drapeau  du  p!us  ancien 
Regimcntjch.icun  dans  fon  rang, fous 
le  commandcnieut  d'un  Capitaine  , 
avec  les  Officiers  Subalternes  qu'il 
doit  avoir  ;  &  que  lefdits  Princes  du 
Sang  ou  Légitimez  de  Ftance  auront 
leur  Garde  avant  celle  du  General  de 
l'Armée  où  ils  fc  f rouvetom.  {h ) 
»,b  Du  it.  Mai  i<f6.  T.  ic.p,  14-. 
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■  (       Article    III. 

Qiie  les  Maréchaux  de  France  au- 
ront auflî  une  Gaide  de  cîn<]iunic 
homme  avec  le  Drapeau  qui  feront 
de  même  commandez  pat  un  Capi- 
taine &  autres  Officiers  à  proportion. 
Article     IV. 

Lors  que  les .  Princes  du  Sang  oo 
Légitimez  de  France  fe  vifitcront  les 
uns  les  autres,  ou  que  les  Maréchaux 
de  France  iront  chez  les  Princes  ,  les 
Gardes  qu'ils  auront  prendront  tou- 
jours les  Atmes ,  &  les  Tambours 
bartront  au  champ. 

A  R  I  T  c  L  B       V. 

Les  Gardes  des  autres  Officiers  gé- 
néraux prendront  les  Armes  pour  les 
Princes  &  les  Maréchaux  de  France 
lorS  qu'ils  les  iront  voit  chez  eujç  ;  ou 
qu'ils  palleront  devant  leuts  MaiTons. 

(') 

Article     VI. 
Ceux  qui  auront ,  comme  il  eft  dit  ^ 
ci-delTus  ,  une  Garde  avec  un  Dra- 
peau  ,  auront  auffi  l'honneur   que 
les  Tambours  battront  toujours  au 
champ  pour  eux  f  b  ) 


t84  C"'''  Mllita^e^ 

Article     VII. 

.  Lots  qu'un- Lîcuienani  GeneratJè 
trouvera  comtnandaiu  l'Acmée!,  'Sa 
Majïfti  trtend  que  fa  GatdeibÎEïde 
cinquante  'hommes  comraaade'c  par 
un  Capitaine  fans  Drapeau  &c  qae  les 
Tambuurs_  ne  felTL-nc  qu'apcUcr  pour 
lui.  (a)   ' 

Article     VÏIÏ;.     > 

.  Les  Lieutcnans  Généraux  quf  ne 
Te  ttODveiont  point  commaixlanc 
l'Armée  ,  auront  pour  leur  Gard? 
trente  hommes  ,  commandez,  par  un 
Officiers  ,  dont  le.  Tambour  ne  fera, 
auflî  qu'apcUer  ,  Se  ces  Gardes  des' 
Lieutcnans  Généraux  lie  prcndronr 
les  Armes  que  pour  les  Princes  dn 
Sang  ou  Légitimez  de  France  ,  les 
Maréchaux  de  France  &  celui  <]i^ei-' 
les  garderont,  f  è  ) 

Article  IX. 
Le  Maréchal  de  Camp  qui  aura  un 
Ordre  pour  commander  en  Chef  un 
Corps  de  Troupes,aura  trente  Hom-' 
mes ,  &  un  Officier  de  Garde  avec  un'- 
Tambour  qui  apellera.  {c) 

a>b,c  Dm  n.Usi  tûff.t.  ia.f,}^. 
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Article     X. 

Les  Matcchsiu  de  Camp  qui  fervi* 
ront  (èulemenc  en  ente  (qualité ,  au- 
ront quinze  Hommes  de  gitde  com- 
mandez par  un  Sei^eni ,  &  le  Tam- 
bour qui  les  conduira  chez  eux  j  n'y 
reftera  point,  (a) 

Article     XI. 

Chaque  Brigadietd'In&merieaura 
dix  Hommes  avec  un  Caporal  de  là 
Brigade  ,  Iclqucls  n'étant  que  pour  la 
Gatde  de  Tun  Equipage ,  ne  pren- 
dront point  les  Armes ,  &  ne  paroî- 
trunt.  point  lors  que  les  Princes,  Ma- 
réchaux de  France ,  ou  Officiers  Gé- 
néraux paflcront,  ils  le  mettront  iciv 
Icmeni  en  haie  ,  Tans  Armes  ,  iors 
que  le  Brigadier  entrera  ou  foitira de . 
chez  lui,  &  il  n'aura  même  cette  Gar- 
de que  tant  qu'il  fe  trouvera  logé 
dans  le  Camp  à  (â  Brigade.  [  (  ] 
Art  I  c  i-  E    XII. 

Les  Colonels  ou  Commandons  des 
Corps  étant  logez  au  Camp  de  leurs 
Regimens  où  Bataillons  auront  la  nint 
feulement  une  Seminellc  qui  fera  pri- 
fe  de  la  Garde  de  la  tète  du  Camp,  oii 
a,b  tut  \i..iâmï  i(j£.;,ic.f.34T,{^  \^\, 


iS£  Code  MHUttht 

Uditc  Sentinelle  fe  letlrera  à  Ça.  hcu-> 

ces  du  matin. 


TITRE      V. 

Ht  ï'Honwur  du  aux  Prînctt  »  Ma- 
réchaux de  France  ,  ^ .  Officieri 
Généraux ,  par  les  Pojies  &  GÂtdtt 
de  l'j4rmée,  tort  ijuils les  vijîttront 
«M  paieront  devant. 

ARTICLE    Premier. 

SA  Majesté*  ordonne  »  veut  & 
entend  ,  que  les  Officiers  &  Sol- 
dais de  Picquec  forlîront  fans  Armes» 
pour  les  Omcïers  Généraux  qui  /ètont 
de  jour ,  &  pour  les  Dïrcâcurs ,  Ma- 
jors &  Inipcâeurs  Généraux ,  afin 
qu'ils  piiîflènt  voir  fi  le  nombre  de 
Commandez  s'y  trouvera  ,  &  s'ils 
auront  ce  qu'il  làudra  pour  marcher, 
en  cas  qu'ils  y  fuirent  obligez,  (a) 

Article      II. 

Les  Gardes  de  la  tête  du  Caaip 
prendront  les  Armes  pour  les  Princes 
fi  Dm  li^M»!  liji. /.  10.^  ]4J> 


G' 
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du  Sang  &  Legirimcz  de  France  ,  & 
les  Maréchaux  de  France  ,  &  pour  le 
ComraandeHienc  de  l'Armée  du 
Gorps  de  Troupes  ,  Scies  Tambours 
battront  auiE  au  champ  ^  peut  Icdîc 
Commandement  (  o  ) 

Article     III. 

Lefdîts  gardes  de  la  tête  du  Camp, 

fe  meitroni  (bus  les  Armes  &  en  hde, 

les  Lieutcnans  gencrauxôc  pour 

[es  Maréchaux  de  Camp  ,  mais    le 

Tambour  ne  battra  point  (  h  ) 

Article  IV. 

Qiiant  aux  gardes  des  Portes  (JBÎ 
feront  autour  de  l'Aimce  ,  ils  pren- 
dront les  Armes  dès  qu'ils  verront 
quatre  ou  cinq  Hommes  venir  à  eux, 
Ôcbri^-qu'lls  les  auront  fait  reconhoî- 
ttB  ,  i!&  les  wcevront  -fuivant  leurs 
Digaitez  ,  battront  au  champ  poar 
les  Princes  du  Sang  &  Legiumez  de 
France,  ,  &  pour  les  Maréchaux  de 
France  ,  appelleront  pour  les  Lieutc- 
nans gei^Cfaux ,  &  (e  mettront  fous 
les  Armes  fans  Tambour  pour  les 
Maréchaux  de  Camp. 

i,'b.  Du  11.  }Am  i6s6'''"'*f'34î'. 
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Article  V. 
Silcfdits  Poftcs  fout  vîfirez  par  un 
Buga'Jieri  la  Garde  fç  mettra  en  haie 
«po/ânt  fur  fes  Awncs  ,  l'Officier  à 
U  tête  aianc  le  Sponton  prés  de  lul,Sc 
quand  un  Colonel  les  ira  voir  ,  les 
Soldats  fe  trouveront  à  leurs  Armes 
qui  feront  à  terre  ,  &  l'Offiaerfera 
prés  d'eux  pour  rendre  cïinpte  du 
Poftc.  (a) 


LIVRE 


LIVRE 

HUI  TIEME 

/.  Deee  ^ue  Us  Capluittes  àet  Regi- 
mens  dej  GnrAes  FrAnÇoifii  ^ 
SMiJfei  lie  Sa  Olfajifié  C«*nmtm- 
dttnt  Ut  CtmfAgmts  fur  les  Routtt 
ehftrvemnt ,  &  det  Etapes  quifi^ 
TMt  fournies  anfdhs  Régiment. 

//■  Btt  Logtmtnt  dts  Régiment  tttt 
gardej  Fraijceifis  &  Su^es. 

XII'  D»  Service  des  Jie'gÏTnént  dei 
Gardes  ?r*>icsifis  &  Suijfti  en 
Çarniftn  ,  &  de  tem  CtnfiU  de 
Gturre. 

ilT.  Du  Service  des  Régiment  det 
Gdrdts  Vrmeûfes  &  Snijfes  à  l'Ar. 
mil. 

V.    Det  différentes  gardes  efne  U  Ré- 
giment des  gardes  trancolfet  tturai 
faire  chesi  Ifi  Princes  ,  Maréchaux 
de  Fmnc* ,  &  GimrKUx  d'Armèi. 
N 


'ijo  Codf  JUUltaire- 

y  t.  De  l'hanttetir  dû  par  le  Régiment 
des  Garde/  franfoijij ,  &  pttr  les 
Fffiet  &  Gardes  àtcelm ai  Armée, 

.  aux  Princes  ,  Maréchaux  dt  Fran- 
ce ,  &  Officiers  Centraux  lors  efu'ils 
tes  verront  o«  vijirerûnt, 

y II.  Dm  Rang  des  Régiment  &  Offi- 
ciers des  Gardes  Franceifts  C^  SuiJ^ 
fis  dans  l'Infanterie. 
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.  -  'i  il    •■■  '  ->■■■  \i  »i  -m    y : 

'rrTR;E    tREMlEïe.    . 

Ve  ce  tjue  Us  Capitaines  des  Régi- 
mtns  dtf  Gardes  Vraiffoifis  &  Suif- 
fit  de  Sa  tJ^ajrJîé  Commandant 
Us  Compagnies  fur  Ut  Rmtes  ah- 
fervront  t  &  des  Etapes  t^ai  feront 
foHrnies  aufdits  Regime/is.  ' 

Article    Premier. 

pagni 
Fran( 
un  ci 

celles  Fera  mettre  un  Corps  de  Gar- 
de au  milieu  diidh  Qiiarcier  ,  où  il 
y  aura  d«ux  Scrgcns  pour  recevoir 
les  plaintes  des  Habitans ,  y  aller 
donner  ordre  fur  le  ChaiTip ,  Se  en 
avertir  le  Commandant ,  à  faute  de 

'''■■"■■■    '=  Njj  ;  ' 


tpcàAer&siasnt  dc&.Çftrdc  fatï>rin- 
teiditf  a  Urtere  >:d^ii.'S^'tnKnljIC(fft^,. 

-■ote:.Mat)wjaverPra  bïJMattffi^jSi 
Eiherim  ,-daiMi--Gotps  de.  Q»F^P;t 
afinti^'îU 'fafent  avertir -les .I;;I»^j|f4fi$ 
,d'y.BÛ*rpiieBirkursp)«Uiœssr^f}>  j. 
Article  III.i,  '  rn' 
Le  MbjéT  ATOtirï  aul&f^Ies  M^re 
&i^<iIlcvîi^  ,  qnc  lorfquc  Ici  Cûïn- 
pagnies  en  partiront ,  eMe  fcroai  en 
Bxiaille  à'ta  téi?  duQi.iarticr  j  qùcI- 
les  dcmcureraoE  une  heure  jsaUi^te, 
pout'ytcccvoir -les  plaînies'  que  ks 
Habitaiis  n'auroicnt  peut-«ixciosé  f^i- 
td-iXts'Ttoàpet  iaac  d«AsUc;Qfl»- 
àtt^  [hy.r  r  .  .■  ..  ■..  :H  i^;.. 
.j-  r.      'Ar  t  I  C  t£  ,.IiVL.  ■.-,,■  ^ 

-  Psadïnriadîtehalce^JoGotmtiW- 
danc  envo^'En 'des.  OfiBcwr>s  1 6laR3.jIc 
Quartier  voir  â  vecCofmsoa^ii  yi^t 

-Article.  .V. 
Si  pendant  cette lialu.^  'iJ,^;44i9S 
Habiians  gui  fe  plcigiienc  ,  le  Com- 

a.b.e.d  Di  Htglemimii  M9t^flm'' 


tnandint  ftw^^ayCr  Si'Kpsrer Smi  le 
champ  tet-dofotlkâsi^nt-aniîc  pdlin- 
dra  }  Yc^Uni  Sa  MaieAé/qite  ledit 
GotHitatMartr  fdh  rcTpeiiliiUe  >  des  . 
dclotdies'  ;c[ai  arrireretic  datnr  (àf 
Tfotifetj-aprés  qiioi  il  paitiraii  &'fon»  ~ 
k  më^exlK^e  dans  cha^qe  <^nac^ 
ticr,  r  <  T  '  '  ■  ■:  .i  A 

■''     ■    A'fc'Ti-Ci.E.     'Vil/   ■.  !        ; 

.  Sa-Mâjcft^ôKlotMie  )  gucdu^iie 
Soldar-des  K<gîfDCiis  de  (es  Garcles 
Françoifes  &'';S«iilK's  airra  podr  foti 
Etape  par  ^oiir  vingc-qtialre-Diice  de' 
pain  cûî|:^&  taflis ,  emr»  bfe.&iîisncj 
un'e-fiine'sto  vin  meflorc  de.Barîtrfif 
crUt^U^'lieu^  ea  an  {\3g  ^ifc  Cidre 
ou  de  Bieri-e  mcfure  &  cruij  du  tirttj 
&  une  Livré  Jecbait  de  Bkc^f ,  Veau 
crt^WOQtàn ,  toujours  80:  cboisf/ de 
l'Eca^er'-ou^és  Habitaiu  daiàa,'ii&: 
fclôH Idut' commodité.  \_h^   -n-iri^ 

A  RT  I  C  l  E     V  I  I.  t. 

Que  dc-^efdits  Regimobs  des  Gar- 
des Fmnboifcfr&:Siiiflè&:;,^i;.j  ,(- 

ai  ■!>((  RrgUiii'nt  d*    lèfi.  pour  Itt 

:«,  pu  14.  Harfiyo-tf  iSi^.to.t^  li. 

N   Mj 


-iX9^  C^àt  MiUttMti 

Pd«  fa  PciAnnc.      Pont  fn  Cheratiz  *   ' 
Ka:  'ions  <k  Boachc.      Rscions  de  Fcuiaee, 
Cluqiie  Capiuine  -       ,       .    -^     Cnaqoe 
pfiftiaa-ftMi  ii-Soldats  te  8.    Raroude 

Ja^^cp*  ceuï  defdits    ,  Fouriage 

'Capitaines  qui  corn.     ■  comporte  ' 

Windticnt  Its  B4«aiU  Me    vk^ 

Jc»M  iijfdîis  Rrgfmens  ,  Ijvte     3c 

piiitTein  rien  pidtcndre  ffoin      flc 

M-dcIà  fous  pcciEite  I  d'un  Bc»r*  , 

^«jli  ComnaDdeinrm.  'feau  d'à* 

Le  Liciiienam' d'une  Com-      ■       [voineme- 
pjignie  ricidits  Rcgiinenï  /ruiedePa- 

piendia  pont  lo  6.  j  lia.  (  «  ] 

Le  Sou).  Lieutenant  &  l'En- 
fiignepreodroDichacuD    S.  4- 

Le  Sergent.      -     -    a.      -      U 

Arïicih    Vin. 

Et  lotfque  le  Lieutenant  Colonels 
defdits  Regîmens  des  Gaidcs  fiui- 
i}oiCes  Si.  Suiffcs  marcheront  avec  les 
Bataillons ,  Sa  Majeflé  entend  qu'ils 
reçoivcînt  l'Etape  d'un  Lieutenant , 
outre  celle  qu'ils  auront  comme  Ca- 
pitaines defdks  Regîmens.  (b) 

A  R  T  1  c  L  E      IX. 

Et  il  fera  obfervé ,  que  le  Capi- 

a,b  Du  14.  AtMrt  170,  t.  ii.f.toj^  lU 
VMi4.àitis7»i,t,n,f.itt&n,  ■ 


LlvttVIII.  Tttre  r.  ijy; 
tainc  Lîeuienanc  de  la  Compagnie 
Colonelle  du  BLegimcnt  des  Gardes , 
Françoifes ,  le  Capitaines  Lieutenant  ' 
de  la  Compagnie  Générale  du  Régi»  . 
iBent  des  Gardes  Suillës.&  les  Majors 
deiH.  Kegimens ,  doivent  être  traitez 
de  même  que  les  Capitaines  ;  &c  que 
les  Capitaines  Lieutenans  ,  qui  peu- 
vent être  dans  les  autres  Compagnies  •. 
du  Régiment  des  Gardes  Suîllès', 
pour  les  commander  en  l'abfeiicc  des 
Capitaines  ,  ne  doivent  lecevdic 
l'Etat  que  comme  les  Lieutenans  dit. 
Régiment. 

Article      X. 

Si  Majcftc  défendant  aux  OfEcifrs 
Subalternes  ,  qui  dans  les  Marches  fe 
trouveront  Commandans,de  prendre 
UEtape  en  cette  qualité  de  Comman- 
dant,mais  feulement  pour  les  Cahar- 
ges  qu'ils  auront  dans  les  Compagnies 
dont  ils  feront. 

Article    XI. 

Ordonne  Sa  Majefté  que  chacun 
ie&  Aides-Majors  ,  qui  marchcronC 
avec  les  Bataillons  defdits  RegînjCQS, 
prendra  l'Etape  comme  un  Lieute- 
nant ;  Que 

N    îiij 


ie  >      Pour  fe 
iC— -■toiioiiii 

oniws-;   -7-  i 


PtHK  fa  Petfomie ,      Pour  tes  Che*WK, 


Ctncdn  des  -Aomontns  ;; 


■  "tapsjles  antres  ^Officiers  nc-'déVaà 
rçfievpirl'Et^  qae  comme  tts-JsS* 

•n~K'-'      ■  "■  ■    "    ■-  '-"^ -'■  ■"f>"'-'-ùrir,r/. 


Lhrifhï  7??«  //. 


IOl7l4  fil    liJol 


-'   •         ■■■■■■•.    J;;,^,'5;,"^%j 

'  Cardet  Vrancoifh  '^  Smffiti  '"'' 
■  ■  Article     Rrh*.jjOijum 

SAt  MÂJESTi'/ bjtiooiutii,  qdc-ijft 

pagnies  da  Rcgunent  défi].  Gardes 
Françoiièï,  feront  fûts  pat  le  Maré- 
chal dçs  I^ogis-dudic  -Re^meni^  feml; 
fans  que  mil  autre  puiflc  s'en  inêlcr , 
ni  que  le'Jit  itlaréchal  dêsLogts  puiflè 
de  fon  atnotitë  privce,ouà  la  rec'om- 
mauidaiion  de  qui  que  ce  foit ,  exem- 
pter aucune  dc9>Mii^ns  de  celles 
ms.j  iocpav  ci-apnfet-dcclarées  être 
finette»  aoi%IjoKipèm ,  à  peine  dc 
pivittA»  cle  u  Cna^ge.  [  «  ] 

""    ^  '     A  R  T  l'c  t  E     II. 

r...Et;p8K*(iDe  Sa-'Màjêftc  à  été  infoi:- 


1^  8  ■  Codt^  MiHtatn 
tnée ,  que  plulîettrs  Propriétaires  des 
Maîfoiii  des  Fatixboiirgs  de  Paris, 
Icfquels  de  droit  ncpeuvenc  prétendre 
d'exemption",  ont  obccnutdas  Sauve- 
garSts  fous  divers  prétextes ,  ou  faux 
expofcz  !  Sa  Majefté  a  dés  à  prefcnt 
révoqué  Si  révoque  toutes  cdles,  qui 
|«iurïoienT  avoir  été  accordées  ,'foif 
partie  i  ouparqnique  ce  Ibît  ï-J!c 
R[it';d^&iircs  tres-exprellès  audit lri%- 
iséoliat  des''Lo^,>  d'f  avoir,  ancui^ 
ifgïrâ  i  mafe'.miltiBent  aianSanveT- 
^^ledss  j^qui  penrront  écreci-apjés 
%ccri-iiécs  pour  ^  Majeftéi  eu  par  le 
èoloacl  dudit  Rcgîmcm, .(  rf  ) 

ARTICLE    .lit.' 

'  t!>ékaA..tTéi'exprefféiDeattSAMa- 
i«fl;é  aux  Sergent  Ôc  Sotdus  dutttt 
leurs  Hâtes  »  de  tirer  de  L'argent  de 
leurs  Hdtês  ,  poorrne  pasTiDgat  cbca 
«ux  ,' à  peiae^e  U  ^e  V  ài^q&o^iSd 
-)^â}efté  eïi}ointauxOâÛ:tifa:tiéê-tnav 
la  main  ;'&  à  l'^gatd  des  Boaigoois 
qurfcroient'ces'cofflfdffnohs  ,4c  Hx 
<ens  livres  d'atncfide  »  lapUcâblelaa 
proât  de  l'Hôpital  General,  fâiîs  que 
a  PK  J4.  i»ttvi§r  t66y.  m^p.  +7*» 


lÀvrt  vin.  Titre  II.  25^7 
pour  ce  il  foir  belôin  d'autres  Jugc- 
mcns  <juc  de  la  prefcme  Ordonnan- 
ce. (^J 

Article  IV. 
Sa  Majetlé  trouve  bon  ileaDmoïns, 
^Hc  loif^ae 'quelqu'un  défit i es.  Bour- 
geois defirera  s'exempter  dudît  Lo- 
gement, il  y  foit  reçu  »  en  feumiffiant 
une  Chambre  garnie,  Aiivant  les 
OrdonnanC'^s  ;  aux  Soldât»  auxquels 

taura  été  délivré  des  Billets  pour 
iger'cliez.lui,paBr«eu  toutètbi^qne 
laoïce  Chambre  tju'îL  punira  foie 
Cixaée  dans^  Véttb&nè  i-tx  Quitrtier 
ordonn^.'à  ladite  GoA^ij^tili  ,  &,noa 
autremenr.  {b) 

Article  V. 
j  Ordeome  Sa  Ma)e(U  t>  ^C-  D^t  nâ 
&!«.  exempt  diidic  Logement  ,.ft  if  è 
m'eftle  I^tcvêt-dês 'Marchai Jsa^uel- 
.ionenc  en^  Ohà^^  ,  *&  cckt  qià'  OQ 
£)Bcibrtis  ji'poBr  toutes  tÂMaîHïii^ 
■»pA  bar  apardehnent ,  les  EcHêâmt 
4e  kd.  Ville  de  Paris  >  les  Procùfcà^ 
4a  Roy,  &Gr^fS<ît9  d*i«dlts,-i8t'ï* 
£M;6dA«sdO'Vi)lcTit:  Eoot'iiâidi^ 
a,b  T»t\t.linvitT  liij  ',i.*.*77« 


I>»^frt*»>]  ...■.-.;. --■•i:'.  :r..  :.:.-■ 
,.,,,.   ,.AlV:Xl^_iS    •.Y.l.-:.  -■■  ."", 

. .  Que,  les  ;Çol»BeU  >'.-fC4pi»^lBS^ 
IJfj^t^am,  &  Eflif«igi)eS(lCiMiHce 
Ikiiufgt^ifç  i.Quart^tefs  j  Ctnqudnrt 
iç^,^r«  .&  Dixainîcrs  :4ç  lwlite:TiU|) 
4^.PjarÀs, ,  joiiitoiM.  par«illemait4«-l» 

qu  apuR^i^çs,  &  44QS  telitpjellet 

à  j^ondi^ùm.'  touc<^îs^  ..  qbe-kia« 
MaiCofis  feroqc  âmé«S:d4ll9  rétmduc 
du  Quartier  ,  où  leurs  .CkilïgcS' leur 
doiinçiK  JuclTdi^ontno»  ftotrcmenc 

i.âji,.-.-...   .  y.^.   :.   ..'.  ;m.  •ù-'V 
-!.,.)!.    A*XICIB,    :(yiI,;U..  1. 

']^^{:cliefuftiQueSilcs  ÇctuitshonatQ» 
Mj^t  -ïâueltecaenc.jftrofefllon:^ 
^i;9jÇiS,a  ^IçSiOifitîw  des  Goun'jdd 
£4iko>em,^  QrjTïd-Qonâôlt^'Ghan»' 
Jîfje  dès.  Comf tçsj.Couc  <ies  Aide»,  & 


Couc-des-Moahiyis  ,'  lès'  Ghcft-fc 
P^BCtweutd&AvôEatt  rffi  Sa  Wijtïtë', 
des'aotr^s  GfMpigliin  ,  &  les  Offi- 
cÎMs-ide  ia'Miitbii  de  Sa  Majcfl^  ; 
jouiront  auQî  de  la  même  Admiftiën 
pour  tes  Marifbm-à  enx>a^a^[ena[]rcs, 
&  dans  Ifl^ticllcs  îls  ftftonraânefle- 
tiMnt' logea  ;  l'mteîirwn  dèïà'Mii^ 
jffftér, 'que'llùrfque  des  èeiW--dé"â 
quaKié  ■.  cy'.âeSÙs  feront  Hà^ct  ■  ÂâHi 
dcf-'MafdnS'apane?ïiantrt'à<d*s-^ri5 
fiijets  audîr  Logement',  WS^i  MiM 
Mt'iot-'PrOprieiiaireSd'îàaiisi'^  tittÔ 

poouloiiogemcnfdes'  S(iiaàft!'',:;iiof 
aHftïiïm4eBr  Wllots  pourlrigtt'^^ïtf 
UfditesMaîJbns,  (  rf  )        ■•'  -^V  "^ 

.  Veut  aulïi  Sa  Majcfté  j  qaç  lowW 
les  Maifoiis  qui  fe  trouveront  enfer- 
mées chw«  le*  Porte*  de  feiditç  WUc 
de:iPatii-i  Sc-'ks  Barneres'^iîcfaiii^ 
PditH^'-demeftréhc  eîtéft^^rès  'dûjfr 
tttgemonï ,  comme  n'^sartï-pas- rc^i^ 
t^w-^s  FbBkb6«rgS'^  ^  aii>'êeaiit  fô^ 
pftrées  [àr'lefâiteiî'Batiéi^es/  ('»')'■  ' 

»,b  Dm  I4.l4»'u«r  1(67.  t,  Uf.  47> 


Article  IX. 
Sa  Majefté  ordonne  que  le  Loge- 
ment des  Officiers  &  Soldais  des 
Compagnies  du  Régiment  de  Ces 
Gardes  SuîfTcs  fcr»dorefnavaiit  diftri- 
buée  dans  toutes  les  Malfons  des 
Quartiers  qui  leur  om  été  ordonnez, 
qui  y  feront  les  plus  convenables , 
fans  aucune  exception,  ni  avoir  égard 
À  aucune  cxereption  pour  qiMlque 
ration  que  ce  ptuHe  être  ;  Sa  Majf  {^ 
entendant ,  qu'il  n'y  ait  iculemeat 
t^e  ceux  ç^i  doîv.eat  être  exempts  da 
Logenvcni  de  Tes  Troupes  ,  fuivanc 
le  contenu  de  l'Art.  7.  Tit.  j.Liv.i. 
de  ce  Gode  ,^tti  en.  ftHsiu  exceptées. 

(«) 


mm 


thre  ri.Tttrt  T.        5.0J 


TITRE      m. 
\ 

13h  Service  des  Re'girr.ent  dti  Gttrdet 
Françoifrj  &  Svljfn  en  Garaifm  . 
^  dt  Itur  Confeit  dt  Guerre. 

Article    Premier. 

POUR  diftipgaer  les  Comp** 
giiies  des  Regimeûs  des  Gardes 
Franjoifcs  &  SuifTes  de  Sa  Majefté 
des  autres  >  en  couiïdcration  de 
l'honneur  c^'ih.  om  de  ièrvir  k  la 
Garde- ordinaire  de. Sa  Perfonne^ 
JEllc  veut  Se  entend  ,  que  lorfqoe 
des  Compgnies  defdïts  Regimens 
fe  trouvcaront  -onferable  en  Gatnifon 
dans  quelque  Place  ,  les  Officiers 
«Mit  ^  Regipicnt  dcs^  Gardes  Franr 
çoife?»  &  apîés  eux,  Ceux  dudii  Re- 
rimcn:  des  Ç^^àes  Sififlis  ,  choifif- 
fcm  les-  PoiWs.  que  les  Compagnies 
icfdits  ,^egiînchs.: wront  à  garder  , 
tandis  ^ulollçs-^j^opt  dans  l^Sï 
place ,  &  qu'ils  nrenr  chaque  jour 
entre  eux.,  pour  fç«oir  00%!*  4*^ 


)  04         "  "  Cvâe  Miiiiàtrt  ' 
Pdftès  qûî  aùroiit  été  ainii'  dïi'JfîsJ 
IcsOfficfers  &  S6ldats'dc  \eàh  ti^èU 
tjùi'iutMi  amohceï  la  Gà^SiC'âT^iifo- 
virôrt;^  aller  fiire.  (aY         "  ■"*■"  '\ 

;.,,,    .      AftJICilE,    JI..    ,.    îilhi. 

■<^  lorfqiie  dans  urttf  T^ic^:% 
n'y  aura  point  de  Compagnies  '  diicfu 
Regitfent  'des'  tardes  Frànçôîfts', 
rtiaii  ïtnllemcnt  de  celui  des  Gardes, 
SlJUfti  ivVc  d'âmtes  Trouvés  Friïy 
çotfêsles  Compagnies  du  pins  àHcieh 
des  Rcgimens  d'Iiiftmctic  FrançbiPe 
ié  la  Garnifon  ,  qui  feront  au  moins 


Livrt  Vjn.  Titre  Ï!I.  j.oy 
pagnies  SuUtes  qui  Ae,yf.f?t«.vap'ax^ht 
Garde,  ntFrqnr  eiitr>Ues  ,vpç>ÇT  fc»- 
yoîr  auquel  ^éÙMi  Poftc^  fix^^t^ew- 
tes  ETcouades  Françoircs;&  %iilïç&la( 
devront  aller  faire  :  £c  en  cas  que 
dans  la  Place  oà  \ï  y  aura  âcs  Coni'» 
pgniesdudjt  R.egtiTie:Cit;clep  Cjacdcs 
Suiiïçs,  il  n'")'  eut  qu'une  Çqnjpa^nïe 
du  plus  ancien  Regimeat  François  y 
de;  ceux  qui  y  tiendront  GacniiontjSa 


)Otf  Codt  Militaire. 

â  s'-cfl  toujours  pratiqué  ,  que  \otC- 
qu'il'  le  rencontrera  une  Éfcouade 
Fia|içoî&  avec  une  Efcouadc  £uiflc  > 
bdirc  ËJcoiiadc  Fiançoî&âicJa  droi- 
te j  2c  que  lorfquc  lelHîtes  Compa- 
gnies SuMc  ne  feront  plas  en  Garni- , 
ton-  dans  la  Place  ,  les  Troupes  qui 
y  relieront  fuivent  pour  la  Garde 
dicellc ,  ce  qui  eft  porté  par  les  Re- 
glemens  contenus  aux  deux  premiers 
Titres  du  Livre  lit.' fans  qu'aucune 
puîflè  prétendre  des  Peftes  fixes,  lef- 
ditcs  Compagnies  SuilTes  n'y  êtani 
plus  (a) 

A  RT  1  cl  1        III. 

Sa  Majefté  ordonne  ,  veut  & 
entend  ,  que  l'mi  des  Capitaines  de 
fesRegimens  des  Gardc&  Françoilcs 
&  Suillès  ,  (ôic  tenu  Se  obligé ,  dans 
les  Places  où  leGlîts-  Rcgimciis  fc- 
roilr  en  Gaini/on  de  Te  trouver  cous 
lç6  jours  à  la  Parade  ,  pour  voir  fi 
les  Efcoiiades  del'dits  Regimens  fe- 
ront compljBttes  d'Officiers  ,  Sergens 
&  Caporauxfâc  qu'en  oDtie  il  prenne 
foin  de  viHter  pluHeurs  fois ,  cane  de 
put  que  de  nuic,  les  Corps  de  Garde 


i:v»  Vm.  Titre  III.  JÔ7 
oà  lefiiitcs  Elcoiiades  feront  dîjlri- 
buées ,  pour  rccoiinoîtrc  fi  les  Ser- 
gens'&  SoWaK  d'iccIUs  y  font  afli- 
due  ,  &  font  le  Service  avec  l'otaftî- 
trole<}0'ifs  doivent  :  Sa  Màjcfté  aïanr 
trouvé  bon  de  dilpcnfcr  lefclîts  Ca- 
pitaines dc5  Regîmehs  de  fes  Gardes 
Frtnçoifcs  Se  Suiflès  de  monrer  en 
yctCûnne  la  Garde  côtnme  tes  autres 
Officiers  de  fcs  Troupes,  (a) 
Article  IV< 
Ordonne  Sa  Majeftë,  que  les  Ser- 
gens  des  CompagnîesJ  dcfdits  Re^- 
thCBS  des  Gardes  <[ui  ièront  en  gar- 
liifon  dans  les  Places  >  feront  tenus 
d'aller  tous  les  jours  prendre  l'Ordre 
des  Sergens  -  Majors  d'iceyps  ,  ainii 
que  les  autres  Sergens  des  Compg- 
ntes  d'Infanterie  ;  trouvant  bon  néan- 
moins pour  faire  quelque  diftiniWon 
deGltcS  Sergens  des  Gardes  d'avec  lei 
autres,  qu'ils  feflcnt  un  Cercle  à  part, 
du  prennent  feparértenc  le  Mot.  (  Ir  ) 

?'■■■   ■'''Article  -'V. 

^'Veut  9c  cAréndSa  Majefte,  qatle- 

a   Vu  RigltfHtnt    de    i«yi.  faur  Ut 
Cariir  art.  JOo. 

b  Dm  i^^Jmllttiiij.f.tji.urt.». 


jio  €aÀe  MUiféiri.     ' 

prendre  les  Armes  pour  i'cxecutiôn 
des  Jugemcns  qui  y  atuoit  écc  tea- 
ilu5.  (a  ) 


...     vfi  T  R  E  ;IV.  " 

Dm  Service' det  Re^itnent  des  Gardes 
Vranfoifei  é"  Suijfts  Â  l'Armée. 

Artic'ie      I. 

SA'  Majcfté    ordonne  ,   que  ''les 
Officiers  &   Soldats    des  Régi- 
mens  des  Gardes  Françoîfes  &  Suîf- 

■  fcs  /feront  le  Service  conjointement 
"  aVcc  les  antres  Troupes  fans  aucune 

difttnftion  ,  fi  ce  n"cft  que  le  Détà- 
chemens  defdits  Rcgîmcns  auront  U 
droite ,  Se  qu'à  la  refcrve  de  ce  qui 
eft  portd  par  les  Ordonnances  de  Sa 
Majeftié  contenues  au  prefem  "^Lîvre. 

l^'r  ;,    -         ■  _'-  /■;-[ 

■  ■'  a  Ujk  Regttmini  â'/'rir\.feur  Ut^Mr. 

b  Drt  Regttmin't  dt  tW-  /W  Iti  f*r- 


lÀvre  VIU.  Tttre  P7.        ?  1 1 

Ar  T  I  C  t  E       II. 

Que  lotfqua  lefdicE  &cgimeas 
monteront  U  Tranchée  ,  il  n'y  au» 
point  àe  Brigadier  qui  ne  ioit  de  leur 
Cotps,  nuis  qu'en  toute  autre  occa- 
{ïon  qiie  celte-la  ,  foie  qiw  les  Corps 
marchent  entier  ou  par  decachemens 
ils  obéiront  fans  dimculré  à  tous  les 
Brigadiers  de  l'Arrace  [a] 
Article       III. 

En  entrant  en  Campagne  le  \fajot 
doit  avoir  eu  foin  que  oiaquc  Four- 
rier ait  Ton  Cordeau  marqué  dans  les 
diftances  ordinaires,  (è  ) 

Article     IV. 

Le  Major  ne  mcnne  jamais  au 
Campement  que  trois  Scgens  par 
Bataillon  ,  lef-iuels  ont  un  Cordeau 
de  Front  de  Bandiere  pour  chaque 
Bataillon  (c) 

Article     V. 

L'Aide  Major  nommenn  SefgfBt 
par  chaque  Bat^Uon,  pour  la  propre- 
té du  Banaillon  de  Ion  Camp  (d). 
Article     VI.  - 

Quand  on  eft  dans  un  Camp  de  fe- 


S«  1.  C«l«  MiHtmire. 

junr  ,   l'ABxBÊkiéc  aa  Kettùte  eft 

haxaë  pu  tons  ksTan^Kxirs  duRe- 

■gÙBcoc  >  alla  &  saur  Le  iong  dn  Re- 

fftaaa.(*) 

AXTICLS        Vil. 

-Qoani  ce  i^eà  qa'im  Camp  .de 
ftSm ,  les  Tambours  Àe  -dnqne 
Batamon  hutent  fenlemenc  le  iaàg 
de  leur  Batailkm.  (  i  ) 

Art  icLi     VIII. 
Toutes  les  ^rdes  qu'on  cire  do 
Re^'mcnc  ,  s'auènble  aa  Centre  du 
Remmène  ,  d'où  eQes  vont  chacune 
>  leurs  Po^.  (  c  ) 

Articli     IX. 
Les  Aides-Majois  &  Sous-Aides 
Majors  canipecont  loujoors  attRegi- 
jncnt  >  ùas  qu'il  leur  fbil  pennù  .de 
s'en  écarter.  (  d) 

Articli     X. 
Il  y  aura  toujours  dans  le  Camp 
cinquante  bonunes  de  Pîcquec ,  Ict- 
qucis  aaroDC  leurs  Aixbcs  en  Cttânii 
JL  U droite da BataiUoD.  (c) 
ARTJCÎ.E       XI. 
Ces  cinquante  homaies  en  anbam 
au 

>,b,<,J,  c  Dm  Seglttàttt  dt  l^fl^txr 
Ui  gmrdttf^rt,  I96.tt7-  ii%.&  1*9'   ■ 


trurf  VRL  Tttrt  tF".  j4  j 
-au  Camp  ,.  fecont  mis  à  la  tête  de 
chaque  lUiaillon  cent  pas  devant 
avec  l«jrs  Atmes  »  où  l'on  les  laiJTc- 
ra.deux  ^Kures après  être  arrivez,  afin; 
q«e  le  CsRDp  ne  icAe  pas  faus  pecfon-. 
ne  undts  que.  les  Soldais  votii  à  k 
paille,  (a) 


T  I  T  R  E     V. 

Jies.  dijF^ntes  Garda  ^ue  Us  Sefimtnt. 
tUj  Garât!  Fr^vçtifN  -aura  i  faire 
ehiz.  les  Prince/,  AUréJiAUX  d*  £rm- 
cia&  Gemrohx  d'Armée. 

ArTIC  1  E     PhEM  1ER. 

SA  Majefté  ordonne  ,  qnc  le  Ré- 
gimcni  de  fcs  Gardes  Françoifes 
fe  trouvant  .fcul  dans  un  Quartier  ci 
il  fc  trouve  des  Enfans  de  France , 
Princes  du  Sang,I,esiciRiez  de  Fran- 
ce j  &  Maréchaux  ^France.,  il  ne 
fera  jamais  Garde  qu'à  un  fcul  ,  ^ 
moins  d'un  ordre  exprés  de  Sa  Ma- 
jefté.fM 

■,b,Dii  RtgtunfmJt  i<f%,fenrles  G»tdti, 
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Articte  II. 
Le  Matéchat  de  Camp  commandant 
l'Aimce  en  chef  fera  gardé  par  quinze 
homme  dudit  Régiment  &  un  Sergent. 
le  Tambour  n'Appellera  point  ,  n'é- 
tant que  potu  mener  &  ramener  U 
Garde,  (a) 

A  R  T  I.C  LZ       II  L 

Le  Lieutenant  General  commandant 
en  chef  ,  aura  pour  fa  Garde  trente 
hommes  &  un  Enfcigne ,  le  Xambouc 
n'Ajjpeîlcra  point,  (ij 

Article    IV. 

Le  Lieutenant  Général  de  la  Provin- 
ce, &  Commandant  dans  ladite  Provin- 
ce ,  où  ledit  Régiment  fera  enGarnifon, 
n'auta  d'autre  Garde  que  trente  Hom- 
mes &  un  Enfeigne  >  les  Tambours  n'A*, 
pellant  point,  (c^ 

Article    V. 

Ledit  Régiment  gardera  toujours  !« 
General  de  l'Armée  ,  à  moins  que  Sa 
Majeftç  ne  l'ait  ordonné  autrement. 
{à) 

iyI>uRtgUm*»t  de  itgï.  fti»  UiGtriu, 
JIrtieUs  i^t. 

h,  e, d, D«  RtgUmtnt  dt  1691.  p*ut  Us  Ç/ir- 
du,  ArtùUt  1^7.  îj^.é^tjf. 


Livrtnn.Tttrtr.  jry 

A  K  Tl  C  L  E      Vjï. 

Xe  General  d'Année  atira  pour  fx 
'Garde  trcnrc-cinq  Hommes ,  un  Eiifcî- 
gne  00  un  Sons  Lieutenanr  <{ui  roule- 
ront cnfomble  ,  &  le  Tambour  Ap- 
pelkra.  (h) 

Articie     VII. 

En  tous  les  liens  où  le  -General  Te 
trouvera  avec  le 'Régiment  ,  n'étanc 
point  en  Service  de  General  par  des 
Patentes  ,  mats  Icutement  Licuienaut 
General  &  Commandant  danslaPro» 
vînce  )  iMeta  traité  comme  Lieutenant 
General,  (i) 

Article    VIII. 

Les  Maréchaux  de  France  Commah- 
dans  les  Armées  ,  auront  pour  leur 
Garde  qtUrafite  Hommes  commandez 
par  un  Lieutenant  ,  roulans  avec  les 
Sous  Lieunans  >  Si.  les  Tambours  Ap- 
;pclIerons.  (c) 

;.   A    R   T  ,1    C  L   B      IX. 

'TJésÇfiricts  du  Sing  &  Légitimez 
dé  France  aurotrt  pour  leur  Garde 
cinquante  Hommes   commandez  par 

a>bte,  DMSvf/ffMifi/fi^jl  fturlts  Q*rm 
jIh,  ArtkltsxM, 

o  ij 
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un  Lieutenant ,  qni  ne  roulera  pas  avec 
les  Sous-i.icu(-enans*&  les  Tambours 
Apelleront.  («) 

A  R  T   I   C  £  C      X 

Sa  Ma)c(lë  fe  tcfervant  d'augmentée 
les  honneurs  aux  Princes  du  Sang  ou 
Légitimez  de  France  pour  leur  Garde, 
sànR  qu'EHe  le  jugera  à  propos  ,  foic 
pour  leur  faire  donner  une  Compagnie 
fie  le  Drapeau  ,  Se  en  régler  ladur^e, 
ayant  déjà  accordé  cet  honneur  en 
pluficurs  rencontres  aux  Princes  du 
Sang  6c  Légitimez  de  France  ,  dé- 
clarant pourtant  qu'en  femblables  cas, 
les  Tambours  ne  battront  point  aa 
Champ  ,  mais  Apetletont  (êuleuiciic* 

Articib    XL 

Sa  Majefté  fe  refcrve  aulE  d'accor- 
der tels  honneurs  qu'EUe  jugera  à 
propos  aux  Petits  Ëniàns  de  France  « 
ayant  en  lécfi.  accordé  au  Duc  de 
Chartres  Hls  du  Duc  d'Orle^its  fircre 
de  Sa  Maied^  ,  étant  allé  faire  la 
Campagne  en  Flandre  ,  qupy  qu'il  ne 
a,b,  DMRtgltmemdt  i6)\.  ftur  lu  Gfr* 
iti,  Artie'li  tii. 
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foi  'que  Voloniaice  ,  que  l'on  montac 

{tour  là  Garde  une  Compagnie  ,  Se 
e  Drapeau  pendant  toute  la  Campa- 
gne, avec  ordre  de  battte  au  Champ 
le  premier  &  le  dernier  jour  >  &  Ap- 
pelier  Teulenient  tes  au»es  jours.  («) 

Arttcib  XII. 
t«s  Enfans  de  France  auront  pont' 
Eeut  Garde  une  Compagnie  entière 
avec  le  Capitaine  Se  le  Drapeau  ,  & 
les  Tambours  battront  au  Champ  y 
parce  qj.v'î1s  ne  peuvent  avoir  jamais 
cette  Garde  que  dans  les  lieux  où  Sa' 
Majeflé  ii'cft  pas.  (*) 

A  Pi.  Tf  I  c  1  r  XIÏI. 
Quand  par  le  peu  de  Compaghfea 
qu'il  y  aiiroit  ptes  de  Sa  Majefte^,  & 
qu'il  en  fferoicnt  fcparCz  ,  on  ne  leur 
donneroii  poui:  leur  Garde  qu'us  Dc- 
rachement ,  les  Tambours  battront  aa 
au  Champ,  {e) 

Article    XIV. 
Quant  à  Moiifeigneur  te  Dauphin  , 
Sa  Majefté  ordonne  que  l'on  vienne 
«ibiC,  JiuRÉgiKntnt  itiiix.ftw  UtOÂf" 
in,  Aniflt  177.  tSo.  iSi.  tSt.l 

O    iij 
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à  l'Ordre,  pour  favoir  (î  Elle  fera  mon* 
rcr  chez  lui  une  ou  pluûcurs  Compa- 
gnies. (<) 

Article     XV. 

Il  n'y  a  que  pour  la  Garde  de  Sa  Ma- 

jcftc  ,  ou  celle  de  la  Keïne>  t^u'oa  puilTê 

monter  pluficurs  Compagnies  fans  fon 

ordre  exprés.  (i). 

A  R  T  I  c  L  B  XV  h 
Les  Maréchaux  de  France,  Prince- 
du  Sang  ,  Légitimez  de  France  ,  En^ 
^ns  Se  Petits  Enfans  de  France  ^con- 
fërvens  leur  Garde  en  quelque  licii 
qu'ils  trouvent  le  Régiment  ,  hors 
dans  ceux  où  cft  le  Roy  &  la  Reine,  ou 
les  Quartiers  d'où  fe  tire  la  Garde  de 
Sa  Majefté.  (c) 

Article     XVI  L 
S'ils  Te  Trouvent  plulîeucs  dans  lé 
même  lieu  ,  ledit  Regimciu  gardera  le 
premier  feulement,  {dl 

Article     XVIIL 
Le  Colonel   aura    pour  fa  Garde 
cinquante  Hommes  ,  un  Lieutenant 
ou  un  Sous  -  Lieutenant  ,  qui  roule- 

a.b.c.d,  Dm  Ritlti»tnt  d*  it^i.pitt  Ut 
Qardis,  Artitli  177.  i.%0.  iSi.  tgi. 


LivrtVIirTîtrtV.         y\^ 

ront  enfemblc  ;.  &  confctYCta  hdUe 
Ëarde  dans  tous  Us  lieux  où  il  fe  troo- 
ve»j }  hors  ceux  où  (èra  Sa  Majcfté  , 
ou  Monfcigneur  le  Dauphin  («). 

A  R  ■&'  I  e  L  E  XIX.' 
Il  s'eft-  prariqtic  que  Sa  Majefté 
étant  i  l'Armée  ,'  le  Colonel  Maré- 
chal de  France  »  étant  dans  le  Quar- 
tier de  Sa  Majefté  ,  aimoit  mieux  lui 
demander  petraiffion  d'avoir  une  Sen- 
tinelle de  fa  Garde ,  que  d'avoir  une 
Garde  d'un  autre  Corps  ;  ce  qu'elle 
lai  a  permis  quelquefois  {h). 

Article-  XX. 
Tout  Corps  de  Garde  du  Regimcnf 
dés  Gardes  hors  celui  de-  la  Maifon  de 
Sa  Majefté  &  de  la  Reîue  pl-cndra 
les  Armes  exprez  pour  les  Enfiins  dis 
France  &  pour  te  Colonel  ,•  Sa  Ma- 
ictté  lui  ayant  accordé  cet  honneur, 
parce  que  le  Colonel  General  en 
jpdîflpii  (  c  ). 

Article     XXI. 
Quant  ï  ta  Garde  du  Roy  ,  elle  ne 

a,  b,  c.  D»  Rtgitmtnt  Jt  i6)i.  fauT   Ut 
Gitrdtiiij.i.90.&  17J. 
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font  jamais  du  Coips  de  Girde>  ni 
ne  prend  les  Armes  que  pour  Sa  Ma- 
jeflé  ou  pour  la  Reine  ;  mais  locf- 
([u'elle  ell  (bus  les  Aimes ,  on  apelle 

f'our  Monfcîgneur  le  Dauphin  ,  pour 
es  Enfaiis  de  France  ,  &  le  Colo- 
nel. { 4  ) 

ÂRTICtE     XXII.. 
Quand  ledit  Régiment  des  Gardes 
Françoîiès  ell  en  Garde  chez  le  Gene^- 
ral  de  l'Armée  »  cette  Garde  ne  prend 
les  Armes  que  pour  lui.  {b) 

Article      XXIII. 
Les  Gardes  détachez  de»  Rcgîmen» 
des  Gardes  Fraiiçoifes-Sc  Suîfles  ,  ne 
prendront  les  Armes  que  pool  celui 
qu'elles  garderont.  (  e  ). 

Arxicie  XXIV. 
Le  Capitaine  qui  fc  trouvera  de 
Garde  chez  un  Enfant  de  France  ou 
xiiTC  à  qui  Sa  Majefté  l'aura  ordon- 
né, étant  Toi)  tour  ï  maccber  >  fera 
obligé  de  quitter  fa  Garde  pour  quel- 
que détachement  que  ce  foît  [  l'ordre 
des  dciacKemens  pour  les  Capitamcs- 

a,  D«ii,  «-«r  iSjÉ.r.  i./.  j+i. 
4ti,  »rt,  iJS. 


Livre  ru  1.  Titre  rr.  îiï 
ne  pouvant  être  interrompu  ou  différé, 
que  pour  la  Garde  du  Roy  >  celle  de 
la  Reine ,  &  de  Monfcigiieur  le  Dau- 
phin, (  4) 

Article  XXV. 
l'our  les  Officiers  Subalternes  lorf- 
qu'ilsfc  trouveront  en"  Garde,  Se  que 
leur  tour  dedétachement  viendra,  ils 
ne  pourront  quitter  ladite  Garde  qu'el- 
le ne  foit  acnevée ,  fauf  à  reprendre 
leur  tour  enfùïte  en  la  manière  accoo- 
lum^e.  (h): 


T  ï  T  RE    V  i; 

Jf'i  l'hetitieur  dû  par  lé  Régiment  Aer 
Gardes  Françoifit ,  é"  p^tr  Ut  Pojlee 
{$■  Gardes  d'ietlm  à  l'Armée,  aux 
Princes  >  Mtrichau»  ds  France  & 
Offieitrs-  Centraux'  ^  Urfy^Ut  Ut- 
verrtnt  m  viptrtnt.. 

Articli'  PAimier.- 

SA  Majefté    ordonne  que  Jorfqut 
le  General  die  l'Aimée  paiïèra  ,  le- 

i,b,  DuRigUmnt  i/f  ij^t,  peur  lu  Sur^ 
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Picquét  du  Régiment  de  fcs  Gardes 
Françoifcs  ira  fc  mettre  fans  Aimes 
dans  l'intervale  à  la  droite  du  Batail- 
lon à  quatre  de  hauteur  ,  le  premiec 
Rang  en  ne  débordant:  pas  l'allignc- 
mcnt  des  Tentes  des  Soldats  (<i),     ; 

Article     II. 
Ce  Pîcquct  ne  forcira  point  pour 
fe  mettre  en  Haye  que  pour  ledit  Ge- 
neral (fc).. 

Article  III. 
Quand  même  Sa  Majefté  feroît  i 
l'Armée  ,  ce  Picquet  ne  prendroit  pas 
les  Armes ,  6c  ne  fcroh  que  fe  mct^ 
tre  en  Haye  comme  pour  un  autre 
General (  c). 

Article  I  V. 
Un  Brigadier  de  jour  vîfitant  les 
Portes  dudît  Régiment  ,  s'il  n'y  % 
qu'un  Sergent  il  aura  fa  Hallebarde  j, 
ftra  fortir  les  Soldats  ,  &"  les  mettra 
en  Haye  ,  lesquels  feront  TC^bfez"  fur 
leurs  Armes  {d). 

A  rt  I  c  L  E     V. 

■  S'il  y  a  un  Officier  il  fe  mettra  à 

■  ■  a.  b,  c,d,  D«  v.*glimt»u  di  1(96.  fmr  lu 
e»rd(i,  »Tt.  194.  igi.  if7,  &  ^»t 


JUvrernr.  litre  ri.  ji, 
U  têie  ,  fon  Sponton  piez  de  lui>  si 
le  SetgciK  &  les  Soldats  comme  cî- 
defrus(«). 

Article  VI. 
.  Le  Maréchal  de  Camp  vifitant  les 
Poftes  &  ics  Gardes  à  l'Armée  ,  s'il  y 
a  un  Officier  il  fe»  preddra  les  At- 
mes ,  fe  mettra  k  U  tête  fon  Spoiuon 
à  la  main  j  &  le  Tambour  n'àpcllera 
point,  (i) 

Article  VII. 
Le  Maréchal  de  Camp  à  l.Armée 
palTant  devant  ledit.  Régiment  lorf- 
qn'il  eft  en  Bataille  ,  les  Soldais  fe- 
ront Fufil  fur  l'épaule  ,  le^  Scrgens  à 
leurs  Poftes  avec  leurs  Hallebardes  , 
les  Officiers  à  leuts  Poflcs  fans  Spon- 
ton Se  les  Tambours  n'apiellcroac^ 
point.  ,{f) 

•  A  RT  I  c  ri  VIII.- 
Quand  le  Maréchal  de  Camp  Cbm- 
mandani  en  Chef,  viiîtera  les  PoAes 
ou  qu'il  verra  ledit  Régiment  en  Ra- 
raille,  alors  les  Officiers  Subalternes' 
ptendronr    le   Sponion  ;  maïs    les- 

a,b,  c.  Oh  Higtimtnt  it  iffi,  fitur  i*t 


Tanâïours  n'ApclIcront  pmnt.  (  <*)       I 
Articie     IX.  I 

Le  Lîeucenani  General  Coramin-  I 
dantcn  Chef,  voyant  ledit  Rcgîment 
fîir  ta.  Ligne ,  eu  dans  les  Poftes  ,  les- 
Officiera  Subalternes  prendront  le 
Spontcm ,  les  Tamboucs  n'AppcllcïonE 
point.  (  ^) 

Article    X, 

Le  Lieutenant  General  ,  quoique 
le  General  foit  à  l'Armée ,  paflant  de- 
vant le  Rcgîment ,  étanren'  BicaîUe 
ou  (ians  les  Poftes  ,  les  Officiers  Su- 
baltecnes  prendront  le  Spontoni  ki 
Tambours  ii*  Apellcront  point.  (  «  ) 
A  R  T  I  o*  E      XI. 

Si  ce  Lieutenant  General  Com- 
mandant dans  11  Province  veai  voîi 
défiler  ledit  Régiment  les- Capitaines 
fe  mettront  auprez  de  lut ,  &  IcsOfiî' 
ciers  Subalternes  défileront,  le  Sfon- 
ton  à  la  main  ^  la.  tête  de«  Compag* 
tiiesj  lesTambourshattansauCIuiiif 
en- marchant,  (d) 

As.T  l-CL-S       Xlli 

Quand  le  General  de  l'Armée  paf 
a,!),  c,d,  D«R«l'#m««(  dt  i6si.  fim^fti 
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&  aux  Poftes4udîi  Régiment,  ou  du 
long  de  la  Ligne  ,  les  Corps  deGaiv 
des  prendront  les-  Armes,  6c  les  Tam- 
bours Appelleront  ou  battront  aux 
Champs',  fuÎTant  >  ce  qui,eft  tegl^ 
poDt  fa  Gardc.{«X 

Article  XIÏT. 
^  Quand  le  Genctaï' d'Arméeï  verra' 
ledit  Régiment  fnr  ta  Ligne  ou  dans 
les  Polies  ,  1rs  Capitaines  Se  Officiers 
mcndronr  le  Spontoii'  »  Si  lesTara- 
botics  Appelleront  ,  mais  les  Soldats 
ne  prefentejvnt  pas  tes  Armes, ne  fera. 
Salué.  (*) 

Article  XIV. 
En  tous  les  lieux  où  le  General  k 
trouvera  avec  ledit  Régiment  ,  n'é- 
tant point,  en  fetvîcc  de  General  par 
des  Patentes  ,  mais  feulement  Lîeu- 
teiuni  General  &  Commandant  dans 
la  Province  ,  il  fera  traité  comme 
'  Lieutenant  General,  (c). 

Article;     XV. 

Les  Maréchaux  de  France  vintaiff 

les. PofteSj.ou  voyant  ledit  RegimetU' 

a,b>c,  Dft^egltmtnt  dt  itfU  f»Ht  Ut- 
'  Gar4ts,Ari.iio,  et  177. 
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fur  la  ligne,  les  Soldats  feront  le  Fo- 
fil  fut  l'épaule  ,  les  Capicaines  &  Of- 
ficiers prendront  le  Sponton  ,  &  Ics^ 
Tambours  Apcllcronc.  {a) 

A&T  I   C  L-E        XVI. 

Quand  les  Princes  du  Sang  ou  lé- 
gitimez de  France  quoi  qu'ils  n'ayenc 
pas  d'autre  Caractère  paflcnt  aux  Por- 
tes ou  le  long  de  la  Ligne  ;  les  Corps 
de  Garde  dudic  Regimcnc  prendront 
les  Armes  9  &  les  Tambours  Apelle— 
xont.{b) 

Article  X  V  I  I. 
Quand  ils  vilîteront  les  Gardes  oU' 
verront  ledit  Regimenl  fur  la  Ligne- 
étant  en  B;ltaille  ,  &  qu'ils  n'auront 
que  cinquante  hommes  pour  leur  Gar- 
de ,  les  Capitaines  &  Officiers  feront 
le  Sponton  à  la  main  À  leurs  Podes  »■ 
les  Soldats  Eufil  fur  l'épaule  ,  &  ks 
Tambours  apelleront.  (  c  ) 

ArtI  CLE       XVIII. 

Quand  Sa  Majcfté  accordera  aair 
Trînccs  du  Sang  ou  légitimez  de  Ft-an- 
ce  ,  l'honncar  d'avoir  un  Capitaine  &- 

Çstdtt,  art.  &&j.  i?!;  &  ><•. 
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le  Drapeau  ,  ils  feront  Salu"  »"- 
tes  les  fois  qu'ils  verront  ledit  R-e- 
giment  en  BaiaiUc  ;  voulant  que 
ceux  à  qui  elle  accortle  cette  Gaidc„ 
joUilTent  de  cette  honneur  en  tous 
les  lieux  où  ils  verront  Ife  Rcgr- 
mcnt,  (il) 

A  It  T  1  c  L  F  XI X. 
Lorfquc  dans  la  Campagne  ils  au» 
tout  joiji  Je  l'jionneuir  d'avoir  une 
eompagnie  &  le  Drapeau  ^  leur 
Garde  ,  quoi  quccerte  Garde  neut 
durée  qu'un  on  quelques  jours  ,  ils  le- 
toiir  Salnei  routes  lesfbis  qu'ils  "et. 
lont  le  Régiment.  (  è  ) 

Article     XX. 
S'ils  font  Généraux  8e  qu'il  n'y  air 
«oint    d'Ordre    de    leur  monter  une 
feompagnie,  ils  feront  deux  fois  St' 
luez  ;  la  pteraicrc  S  la  dernière  fou 
i|u'ils  verront  ledit  Régiment,  (c) 
Article     XXI. 
Quand  leTdits  Princes  du  Sang  ou 
tegitimez  de'-Fcance  .  n'étant  ponir 
Généraux  ,  n'auront  pour  leur  Gar- 

„     A,^.z,  ■DM'Hfgltmm  de  itlX't^^^' 
64r<iif  »-iir^  «70.  a7i.  d"  >C* 
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de  que  cinquante  Hommes^  un  Liea* 
tenant  ,  ils  ne  feront,  étans  à-  l'Ar- 
mée >  Saluex  du  Sponion  que  la  pre- 
mière fois  qu'ils  veiioac  le  Régiment 
en  bataille.  (  a); 

■    ARTicit   XXI i: 

Les  Maréchaux  de  France  Conw 
mandans  les  Armées,-  feront  fâlncz 
du  Spomon  deux  fois  pendant  la  Cam-- 
pagne ,  Savoir ,  la  première  &  der- 
nière fois  qu&  ledit  Regimoit- devra 
paroître  devant,  eux.  (b) 

A-RTICTB.       XXIM. 

Le  Colonel  dudic  RcgJment  de  fss 
fiardes  Françoifes  fera  falué  pat  tout 
OÙ'  il  verra  ledit  Régiment  ,  lors 
dïns  le  Logis  de  Sa  Majefté  ou  ecloi' 
de  Monfeigneur  le  Dauphin,  (e) 

Article     XXIV. 

Ledit  Régiment  ne  prercdtere  j»> 
mais  les  Armes  que  pour  le  Roy  ,  la 
Reine  ,  &  Monfeîgcur  le  Dauphin  ,  à 
moins  que  Sa  MajcA'é  ne  l'otdonix 
«ittemeiUi  {tL}- 

a,h,e,é,  DuRt^UfrUHt  4$  tt^i.  fuir  Ut 
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2>«  B.Mg  des  Regtmens  ,  é^ 
officiers  des  Cardes  Franco^ 
fes  &  Suites  dam  l'lnfatife>z 
rie. 

ARTrctE    Premserv 

SA,  Majefté  ordonne  ,  que -le  RcgU 
in'ent  de  fe»  Gardes.  Françoifes- 
continuera  à  marcher  le  premier  de 
tous  les  autres  Regîmcns  de  fon  In- 
fanterie^ Que  .celui  de  fcs  Gardes 
Suifles  ÎK»  immédiatement  après  , 
lorrqu*îl  ifc  trouvera  en  même  CMps 
d'Armée  ou  Garnifon  :  Que  lorfqufi- 
ledit  Regimenc  des  Gardes  Françoi- 
fes  n'y  fera  pas  ,  ledit  Régiment  des 
Gardes  Suifles  fera  précédé  par  le 
plus  ancien  des  Rcgimens  François, 
qui  s'y  ttouveconr»  &  marchera  après. . 

Ici.  («K 

a,Dii  i<  iâ*ri  itf?o.  T.  X.  f.  tjPï 
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Article       II. 

Ordonne  aufli  Si  Majefté  que  les 
Lîeuccnans  Colonel  (a)  oa  premier 
Capitaine  de  chacun  des  Regîmens 
de  fcs  Cardes  Françoifce  &  SaifTes, 
.qui  fe  irouvencà  l'Armée  fans  autre 
caraéteie  ,  reprefentenc  le  premier 
Colonel  ,  &  qu'en  cette  qaalité  ils- 
foient  détachez  comme  les  deux  prt- 
niiets  Colonels  des  Troupes  d'IiuaiK 
teric.  (  k  ) 

Article     III, 

L'întauion  de  Sa  Majefté  e(l , .  quft 
le  Capitaine  des  Grenadiers  du  Re* 
giment.  de  fes  Gardes  Françoifes  ,  fc' 
Trouvant  naturellement  le,  pre^iier 
Capitaine  dudic  Régiment  >  jouiri- 
par  tout  où  il  fera  détaché  de  la  prC' 
rogativc  de  premier  Colonel-  (e  )■ 

A  RT-J  GE      IV. 

Et  quamauxaiitres   Capitaines  des-  I 
Regîmens  des   Gardes  Françoiies  Sc    . 
SuilTes  ,   Sa   Majefté'  entend    qu'iU- 
riennent  Rang  de  Colonels  d'infao-    i 

3,  Dms,  Ai«  tfi^j.r.  ix.^.  It. 
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terîc  du  vingt- lîxiéme  jour  d'Avril 
mil  Cix  cens  quatre  vingt  onze  ,  de 
mcme  (jue  ù  Sa  Majeftc  avoit  ce 
jour-li-  crée  un  Regimeni  de  chacune 
des  Compagnies  defdîis  Regimcns, 
de  manière  aiiffi  que  dans-  les  Promo- 
tiens  des  Brigadiers  ,  ott  Sa  Majeftc 
voudra  bien  les  nommer  ,  ils  pren- 
nent jour  avant  les  Colonels  dcs-Re- 
gîmens  >  dont  la  création  (e  trouvera, 
pofteriearc  audit  jour  vingt-fix.  Avril; 
l6s.-U(ay 

A    R    T    f   C    L    E         V. 

Sa  Majeftc  ordonne  ,  qu'en  toutes^ 
occafîons  les  Lieutenans  du  Regîmcnc 
de  fes  Gardes  Françoifes  marcheront 
après  les  Lieutenans  Colonels ,  &  com- 
manderont- à  tous  lès  Capitaines  deS' 
autres  Regimeiis  de  fou  Infanterie  >. 
&  que  les  Sous -Lieutenans  &  Enfci- 
giies  dudit  Régiment  de  fes  Gardes ,. 
prendront  Rang  aptes  les  Capitaines 
Se  devant  tons  les  Lieutenans  des 
autres  Regimens  d'Infanterie  ,.  fans 
qu'il  y  puiiTe  être  apofté  aucune,  dif- 
ficulté. { ^) 

a.Dut.Uiy  169)  Tiir§  ix.  fMi.  ft: 
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dcta  tous  les  Aegîraens-  Etrangers  i  & 
qu'enfuite  les  autres  Rcgîmens  taiit 
François  qu'£ttai>gers  marcheront  en- 
tr'eux  fuivanc  les  dates  de  leacsGoro- 
miflions  j  fans  que  les'Rcgimcns  Fran- 
çois puifTcm  préieadte  aucune  préfr- 
rencc  fur  IcsKcgimensEErangcrsapr^ 
que  le  plus  ancien  defdits  Regltncns 
François  ainra  pris  Rang  avant  icfôîts 
Regimens  -Etrangers,  (k) 

Article  II. 
Ordonne  auffi  Sa  Majefté  ,  qtK 
les  Rcgimciis  de  Milices  précéderont 
en  toute  Marche  &  occafion  de  Guerre 
les  Rcgîmens  d'Infanterie  qui  auront 
^lé  mis  fut  pied  depuis  qu'ils  ont  éié 
lerez  ,  &  tout  ainfi  qu'il  fe  pratique  i 
l'égard  des  autres  Regimcns  d'Infan- 
terie qui  font  à  la  Solde  de  Sa  Majefté. 

Art  i  c  l  i     III. 

Si  Majefté  ordonne  en  outre  ,  que 
les  Regîmens  de  Milices  mis  fur  piri 
en  même  -  temps  marcheront  enti'eux 
Ibîvant  le  Rang  que  doivent  avoir  les 

h,D» io.  Afufi  i69o. T.rtt.J.  tfj. 
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Colonels  qui  les  commandent ,  par  les 
fervices  qu'ils  ont  rendus ,  comme  ïl  eft 
porte  par  l'Article  XXVi.  Titre  V. 
Livre  VI.  (  i*  ^  :  Et  parce  qu'il  (ë  pour' 
roit  faire  que  Icfdics  .Regimens  le 
trouveroîent  enfemble  ,,  .&  que  les 
■Colonels  n'y  reroîcnt pas  pour  ^udificr 
de  leurs  fervices  i  en  ce  cas  ,  Sa  Ma- 
jcfté  entend  que  les  Commandans 
defdits  Rcgimens  tirent  fans  confe- 
queiice  pour  leur  Marche,  en  atten- 
dant l'arrivée  defdits  Colonels  ,  & 
que  le  -Lieutenant  Colonel  ,  ou  le 
Capitaine  qui  commandera  le  Régi- 
ment à  ,qui  le  fort  aura  donni  le  pre« 
mier  Rang,  commande  aux  autres, 
de  même  que  (î  ledit  Rang  avoir  dé]a 
-cté  décida  par  les  fervices  des  Ceto- 
«els.r*) 

Article  IV. 
Sa  ^Majefté  ordonne  au0i  ,  que  les 
Compagnies  de  l'Hôtel  Royal  des 
-Invalides  ,  marcheront  &  prendront 
Kang  avec  fés  Troupes  d'Infanterie 
par  tout  où  elles  fc  trouveront  [,  du 

t  b*  î,  ««w  ié8j.  r. VI  .^^.  1S7. 
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treizième  Avril  11Î90.  qui  cft  le  joue 
qu'.clles  font  fouies  la  première  fois 
dudîi  Hôtel  R-oyal  ,  par  Ordre  de  Ss 
Majefté ,  pour  aller  fcrvir  ailleurs ,  fam 
[U'i!  y  puiffc  être  apporté  aucune  dîf- 
icultë,  fous  tel  prétexte  quccepuiffe 
être,  (a) 

Article  V. 
Sa  Majefté  ordonne  que  les  Trou- 
pes d'Infametic  de  fcs  Armées  ,  qui 
font  5c  feront  eg  Garnifon  dans  lec 
Citadelles,  Châteaux  ,  &  Places  for- 
ces ,  dans  lesquels  il  fe  trouvera  dei 
Troupes  de  Garnifoa  ordinaire  ,  oa 
Morte-payes  entretenues  *  auront  la 
droite  fur  Icfdites  Mortes- payes  ,  SC 
Troupes  de  Gunïfon  ordinaire  ,  & 
tiendront  le  premier  Rang  en  toutcï 
Marches*  Gardes  ,  &  autres  fonâîont 
Militaires  «  8c  commanderont  préfera- 
blement  aux  Troupes  de  ladite  Garni< 
fon  ocdinaîre.  (k) 

ArticCh    VJ. 

Sa  Majefté  veut  fie   entend  ,  -que 

les  Bataillons  dont  le  Régiment  Ro- 

i,JJi'».i.S*vimbr*  1t9t.Titrtx.fM1.  ^tf. 
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yal  Artillerie  cft  compofé  ,  marchent 
&  campent  toujours  avec  l'Anillcrie 
dans  les  Armées  où  ils  ferviront  ;  qu'ils 
n'y  foîcnt  jamais  mis  en  Ligne  ,  n'y 
montent  aucune  Garde  de  Tranchée, 
fous  quelque  prétexte  que  ce  puiflc 
être  ,  &  ne  faÎTeni  aucun  fetvice  avec 
le  refte  de  l'Infanterie,  fi  ce  n'cft  dans 
les  Places  où  ils  fe  trouveront  eu  Car- 
nifon'î  Et  comme  il  eft  neccflàire  que 
les  Troupes  qui  ferviront  aux  Efcortes 
de  l'Artillerie  >  fçachcnt  des  Officiers 
qui  la  commandent  ce  qu'elles  auront 
à  faire.  Sa  Mijefté  veut  &  entend 
qu'à  l'avenir  les  Colonels  ,  Meftrci 
de  Camp,  Lieutenans  Colonels ,  Ca- 
pitaines &  autres  Officiers  de  fes 
Troupes  d'Infiintcrie  ,  de  Cavalerie,  Se 
de  Dragon  ,  qui  feront  commandées 
ou  détachées  pour  efcorter  l'Artille- 
rie ,  tcconnoiflènt  &  falTent  tout  ce 
qui  leur  fera  ordonné  par  l'Officier 
de  ladite  Artillerie  qui  la  commande- 
ra 1  telle  Charge  qu'il  y  puiffc  avoir, 
fans  y  apporter  aucune  difficulté  fur 
peine  de  défobétiïance,  (  «  ) 

3)  tti  ij.Stvtn^Tt  liff.T.  x.f.  ifOi 
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Dti  moye»  de  mxia/fttir  let  Sa-    \ 

taiàons  d'un  même  Régiment 
dans  une  égale  forée,.  ' 

Article    Pilïmier. 

POuR  maintenir  autant  qu'il  fe 
pourra  les  Bataillons  d'un  même 
Régiment  dans  une  égale  force  >  Sa 
Majcfté  ordonne  ,  veut  K  entend ,  que 
les  Compagnies  d'un  Régiment  qui  a 
plufieurs  Bataillons ,  fervîront  dans  let 
dits  Bataillons  fuivani  le  Rang  des  Ca- 
pitaines, {a) 

Artictb    II. 

Que  les  Compagnies  de  Grenadietï  | 
fuivroit  entr'elîcs  l'aricîennetd  d* 
^eurs  Capitaines  >  pour  (çrvtr  à  la  tête 
du  premier  &  des  autres  Bataillons 
dudit  Régiment  comme  elles  ont  ac- 
coutumé {b);  Sçavoir  ,  que  dorcfna- 

a,b,D«  l'QrdtBti^nci  d»  frmiir   OHelrt 


Livre  IX.  Tirre  II.  îJJ 

vant  lorfqu'îl  y  aura  deux  Compag- 
nies de  Grenadiers  dans  un  Rcgîmenc 
d'Inftnterîe,une  defdites  Compagnie  de 
Grenadiers  marchera  ï.  la  tête  du  pre- 
mier Baraillon  diidic  Régiment  ,  & 
l'autre  Compagnie  de  Grenadiers  \  la 
lêre  du  fécond  Bataillon  ;  &que  quand 
lefdits  Bataillons  fc  Tepareront  >  une 
Compagnie  de  Grenadiers  ira  avec  le 
premier ,  &  l'autre  avec  le  fécond  ,  cn- 
fbrtequ'à  l'avenir  il  y  ait  toujours  une 
defdites  Compagnies  de  Grenadiers  à 
la  tête  de  chacun  defdits  deux  Batail- 
lons. (  <*  ) 

Article    IIl. 

Que  la  Compagnie  Colonelle  & 
celle  du  Lieutenant  Colonel  dcmeu- 
retoni  au  premier  Bataillon  ;  que  la 
Compagnie  du  premier  Capitaine 
fera  ïlans  le  fécond  ,  &  dans  les  R.cgi- 
méns  où  il  y  a  trois  Bataillons  ,-  que 
la  Compagnie  du  fécond  Cap*taîne 
fera  dans  le  troitîéme  i  qu'enhiitc  la 
Compagnie  du  troisième  Capitaine 
Servira  dans  le  premier  Bataillon  > 
celle  du  quatrième  dans  le  fécond  « 

a,  TJH  uVtitmht litf.Titr* ytf. t»t.i7i 
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celle  ducinquiéme  dans  le  troificmei 
&  que  les  ?utres  Compagnies  feront 
de  même  diftribuces  fuivant  leur  Rang 
dans  les  trois  Bataillons  ,  jufqu'auî 
deux  deriiicres  Compagnies  qui  fetvi- 
cont  dans  le  fécond  &c  le  iroifiéme ,  afin 
qu'ils  fe  trouvcnc  du  même  nombre  de 
Compagnies  que  le  piemîer.  {«) 

Article   IV", 

Voulant  Sa  Majefté  que  le  même 
Ordre  fok  toujours  gatdé  dans  tous  les 
Regimens  cù  il  y  a  plufîeurs  Bataillon}, 
Se  que  quand  il  vacquera  une  Compa,i 
gnie  dans  un  defdîts  I^egimeiis  te  Capi- 
taine  qui  en  fera  pourvu  prenne  avec 
J' lite  Compagnie  la  queue  du  dcrnici 
Sataillon  pour  faire  monter  les  autt» 
Compagnies ,  afin  qu'elles  fe  trouvent 
dans  les  Baraîllonsp"  elles  devront  fer- 
Tir  pai-  leur  Rangs,  (b) 

Article     V. 

Sa    Majcflé    défend    aux   Coloi 

des  Rcgimens  d'Infanterie  de  ptendri 

a,b.  De  l'Othnnxnct  au  i.  oScbrt   170(1 
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aacun  Soldai  dans  1rs  Compagnies  qui 
viciidcont  à  vacqucr  dans  leurs  Rcgi- 
mcns ,  fie  leur  enjoint  de  faire  remettre 
Jcrdites  Compagnies  à  ceux  qn'Ellc  en 
fera  pourvoir  dans  l'état  où  cites  le  le- 
roni  trouvées  lorrqu'elles  auront  vâc- 

Article  VI. 
Sa  Ma)c(lc  entend  qu'à  mcfure  que 
les  féconds  Bataillons  levez  dans  les 
Provinces  &  Generalîtez  de  fon  Royau- 
me ,  fc  joinctroiit  avte  les  premiers  Ba- 
lailions des  Rcginicns  dont  ils  font ,  les 
Compagnies  qui  les  compofcnc  y  foïenc 
diilti'buccs  fulvant  les  Rangs  des  Capi- 
taines i  que  les  Compagnies  derdics  fé- 
conds Bitaiilons  roulent  avcç,ce!!e« 
des  premiers  Bataillons,  &  qu'il  en  foit 
ufé  à  cet  égard  dans  Icfdics  Rcgîmcns , 
-de  mcme  que  dans  les  autres  .  en  con- 
foripiiô  de  ce  qnl  cft  porté  par  les-Artî- 
cles  précedcns.  (i) 

3,  Di i'Otdonanct  du  t.  Oliohri\To6.p  t  j, 
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jD«  Remplacement  des  charges 
d'offciers  d* Infanterie  ,  &  des 
FUces  de  Sergeits. 

Article    Premier. 

SA  Majesté  ordonne  ,  qu'à 
l'avenir  les  Capiraincs  des  Batail- 
lons de  fan  Infanterie  ,  qui  par  leur 
Rang  &  .  leurs  Services  ,  peuvent 
■crpcrcr  de  ,  monter  ««x  Charges  de 
Capitaines  des  Compagnies  de  Gre- 
nadiers dcfdirs  Bacaillons  ,  qui  ne  fe- 
ront pas  plus  âgez  .que  de  quarante- 
cinq  ans  ,  &  qui  auront  la  vigueur 
ijcceiraire  pour  bien  exercer  dans  les 
occaHons  de  facigue  ,  ladite  Charge 
de  Capitaine  de  Grenadiers  ,  y  pour- 
ront cftrc  nommez  par  les  Colonels 
ou  Cummandans  defdits  Bataillons, 
&  eu  être  pourvîîs  («)  :  Entendant 
a,  Du  ly^Mvitr  liji.  T.vi  1 1.  ^«/■,tlj. 
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Sa  Majcfté  que  lorfque  les  Chacges 
de  Lieucenans  ,  Sons-Liciiienans  & 
même  les  Places  de  Scigens  dcfdites 
Compagnies  de  Grenadiers  viendront 
à  vacqiicr  ,  elles  foient  remplies  d'OP- 
jîciers  moins  âgez  que  de  quarante 
ans  :  Dcfcndaiu  ires-cxpreiTcmcnt  Sa 
Majcfté  à  tous  Colonels  de  fcfdîts  Re- 
gimens  d'Infan:crie  ,  d'en  propofer  de 
plus  âgez  ,  fous  quelque  prétexte  que 
ce  puirfe  être. '(^) 

Article      H, 

Comme    il     arrive    ordinairement 

que  les  Commandans  des  Corps  ne- 

giigciit    pendant  te  Quartier  d'hyver 

de  propofer  des  Sujets  pour  remplît 

.  les  Cnarges  qui  vacqiient  dans  les 
Subalternes,  &  que  cciu  qui  en  font 
pourvus  en  entrant  en  Campagne ,  ne 
couchent  rien  du  Quaitiet  dliyver, 
ce  qui  les  met  hors  d'érat  de  pouvoir 

"fubfifter  dans  les  Armées;  Sa  Majcfté 
pour. empêcher  la  coniit^aatîon  de  cet 
abus  ,  Entend  qu'à  mefurc  qu'il 
vacqucra  des  Charges  dans  les  Regî- 
mens  &   Bataillons  >    les  Comman- 

a,  OK8,NDV«m£»iC89.  T.Tii.  p.   i£S. 
P  iij 
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dans  foientt^nusd'cn  informer' adli- 
tÂc  te  Secretfiiç  d'Ec»  ,  ISc  des  Coin- 
msiidentens  'de  Sa  Majcfté  ayant  le 
Pépartemeiu  ie  la  Guerre.  (  a) 
^Article  III. 
Sa  Majefté  confideranc  qu'il  n'y  2 
tien  qui  pai0e  contribuer  davantage 
au  rétabliflement  de  fes  Troupes  d'in- 
lânteiie  ,  que  de  tenir  dans  les  Corn» 
pagnies  des  Scrgens  capables  &  expé- 
rimentez i  mais  que  la  Coutume  ï 
"laquelle  l'on  s'eft  afTujcni  jufqucs  ï 
prefeni  ,  de  tes  choiljr  entre  les  Sol- 
dats des  Compagnies  où  il  en  manque 
3:  dans  lefquelles  bien  Souvent  il  n'y 
en  a  pas  qui  ayent  les  qnalïtez  necef- 
faites  pour  fc  bien  acquitter  de  cette 
Charge  ,  eft  caufe  du  li^perilTemcnï 
delà  plnfpart  des  Compagnies >  dans 
lefquelles  il  y  a  de  tels  Sergens.  Si 
Majcfté  voulant  reltjcdier  i  cet  abus, 
ordonne,  veut  &  entend,  que  doré- 
navant ,  lorfqu'it  y  aura  quelques 
Sergens  à  remplacer  dans  les  Com- 
pagnies d'Infanterie  ,  les  Capitaines 
d'icelles  ou  les  Officiers  qui  les  com- 

»,DMti..Tivri*r  i-j04.T.nr.p,  19$' 
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Mandetont  en  leurs  abfcncc  ,  lesclioi- 
fifTent  indifféremment  entre  tous  les 
Soldats  des  Compagnies  des  Covps  dont 
ils  lont ,  fans  eue  obligez  de  les  prendre 
de  celles  où  il  y  aura  befoin  de  Sergffnsj- 
à  condition  toutes  fois  que  les  Capitai- 
nés  des  Compagnies  ,  defquelles  les 
Soldais  feront  tîtez  poar  être  Hnz 
Scrgens  ,  pourront  prendre  dans  los 
Compagnies  où  l'on  les  fera  entrer, 
tels  Soldats  qu'ils  voudront  choiliE 
pour  remplacer  ceux  qu'ils  auront  foui;- 
nis  :  Mande  &  ordonne  Sa  Majefté  aux 
Colonels  de  ces  Regimens  d'Infanterie, 
i5c  en  leur  abfencc  à  ceux  qui  les  com- 
mandent, de  tenir  la  main  à  l'exaâe 
obfervation  de  ce  qui  cft  en  cela  de  I» 
volonté  de  Si  Majeilc  ,  &  aux  Capitai- 
nes dcfdits  Regimens  ée  s'y  conformer 
ians  difficulté  ,  fur  peine  de  défobc'iP- 
fincc.  (  *  ) 

-  a,»» y.  Avril  1É7*.  7Jtri%.f4g.  ^eï. 
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T  I  T  R  E    I  V. 

pes  termes  des  Offldert ,  SergenSy 
à"  Soldats  t  des  Oitt  ils  propres  * 
remutr  U  Terre. 

Article    P&emiek, 

SA  Majesté  ordonne  ,  veut  & 
entend,,  que  dorefnavant  tous  Se 
chacuns  les  Officiers  de  fes  Troupes 
d*lnfontcrfc  ,  depuis  &  compris  les 
Colonels  ,  jufques  Se  compris  les 
Sous  -  Licutcnans  ,  foicnt  armez  de 
Spontons  de  fept  pieds  &  demi  i 
Èuït  pieds  de  longueur  i.  Se  ce  non 
feulement  dan?  les  occalîons  de 
Combat  ,  mais  généralement  dans 
toutes  celles  où  ils  feront  fous  les  Ar> 
mes  en  fonâion  de  leurs  Charges  : 
Défend  tres-cxpreflêmem  Sa  Majeftc 
aux  CommilTaires  ordinaires  de  fès 
Guerres  ordonnez  h  la  conduite  £c 
Police  de  fes  Troupes  ,  de  palTer  à 
l'avenir  daiu  les  fUvûc;.  qulU  feront 
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aucun  Officier  d'infanterie ,  qui  ne  foie 
armé  de  Spoiiton  de  la  longueur  fufcîitc: 
Enjoignanr  aufdits  CommiiTalrcs  de  re- 
tenir les  Appointcmcns  de  ceux  dcfdits 
OiHcieis  d'Infanterie ,  qui  ne  feiont  pas 
ainll  armez.  {«) 

Article      ÏI. 

Ordonne  auflî  Sa  Mjiefte,que  toutes- 
Jes  Hilebardcs  des  Scrgciis  feront  d'une 
même  longueur ,  qui  eft  deiixpiedsje 
demi  ,compris  le  fer,  parce  que  dcur 
Halebardes  font  treize  pi'eds  ,  qui  eft  la 
dillance  qui  doit  être  entre  chaqua 
Rang  ,  quand  on  fe  met  en  bataille  , 
moyennant  quoy  il  eft  facile  de  dreficr 
des  Bataillons ,  la  même  mcfure  Te  trou- 
vant par  tout,  {h) 

Article     III. 

Que  les  Sergens  des  Grenadiers  fe- 
ront armez  de  Fullls  avec  des  Bayonnec» 
tes,  &  non  des  Halebardes  ,  &  tous  les 
Officiers  généralement  auront  le  Spon» 
toii.  {e) 

Article    IV. 

Sa  Majcilë  veut,  quant  aux  Fulîls,. 
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foieiît  de  trois  pieds  huit  pouces  de- 
longeui ,  depuis  la  lumière  du  Bailî. 
net  jufqu'à  rextrcniité  du  Canon  ,  & 
que  le  plus  court  ne  puifle  avoir  moins 
de  cette  longueur  qu'un  pouce ,  &  tous 
du  calibre  ,  au  moins  de  vingt  ba- 
ies à  la  livre  :  Et  pour  fiiirc  que  cc- 
la-foit  cxadcmeut  obfervé  }  Sa  Ma- 
jcfté  entend  qu'aux  Rcvciicz  qui  fe- 
Wnt  faites  de  fes  Troupes  d'infan-- 
lerie  ,  les  Armes  de  chaque  Compa- 
gnies /oient  vificées  par  les  Commif- 
làires  des  Guerres  ,  qui  en  feront  les 
Revciiesj  pourvoir  fi  elles, feront  cit 
bon  état,  &  des  longueur,  &  calibreS' 
cy-dcffus ,  &  que  celles  qui  n'en  (c- 
xont  pasj  foîent  calices  &  biîfëes  ï.  Il 
tête  des  Bataillons  pcr  lefdita  Com- 
tniHàires  des  Guerres,  &que  les  Hom- 
mes qu'il  conviendra  employer  pour 
avoir  d'autres  Armes  ,  &  pour  remet» 
tttt  en  bon  état  celles  qui  n'y  feront 
pft»  foient  prifcs  fur  les  Apoimemens 
des  Capitaines  &  OSiciers  comman- 
'dans  les  Compagnies,  &  arrêtées  pour 
cette  fin  par  Icfîtïts  GommîHàires  en> 
tre  îej  mairis  du  Treforiet  de  l'E»- 
uftozdloaiie  4e'  U  Guerre-  »  ou  fbq 


Livre  fX.  Tttre  !V7  J4? 
Commis  chargé  du  payement  de  1» 
Compagnie  ,  jiifqii'à  ce  que  Icfdites 
Armes  ayenc  été  rétablies  en  l'étac 
tju'cUcs  doivent  être,  (*) 
'"  Article    V. 

Sa  Majefté  ordonne,  veut  &  entend 
que  les  Charges  des  Poires  dont  Te 
iervîront  dorénavant  le's  Fufilîers  de 
fon  Infjncetîc,  foîent  de  calibre  à  ti- 
rer chacun  trente  coups  d'une  livre  de- 
pondre  ,  &  Elle  ordonne  aux  Colo- 
nels &  Capitaines  de  fcfditcs  Troupes 
d'Infanterie  de  fe  conformer  Tans  dif- 
ficulté à  ce  qui  cft  en  cela  de  fa  volon- 

té.  (*) 

Article  VI. 
Ordonne  Sa  MajeAé,  qu'il  y  aura 
toujours  dans  chaque  Compagnie  de 
fon  Infanterie  tant  François  qu'E- 
trangère, même  dans  les  Compagnies 
de  Grenadiers  ,  iîx  outils  propter  à 
remnerla  Terre,  que  les  Soldats  por- 
teront tour  à  rbur  avec  leurs  Armes 
pour  accommoder  les  chemins  ,  &  fii- 
cjliter  Icms  marchés.  {  c  )  L'intention,- 

t,.Dit  6   ÏÏtvritr  léj».  T.  it.p~tii. 
*   b,  Du  14.  Dtctmlrt  lÉSf.T.y.  p.  J. 
c,  Dt  l'orduimunit    dn    fumîir    Offttr* 
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de  Sa  Majeftc  écans  que  dans.  les  Bi- 
tailtons  où  îl  y  avoic  des  Piques ,  les 
fix  deniers- qui  étoieni  payez  par  aug- 
nieiuatîon  de  folde  aux  dix  Piquieis 
de  chaque  Compagnie  pendant  t'Hy- 
ver  {  j*  )  &  les  trois  deniers  qui 
étoîcnc  payez  pat  Aiplement  de  folde 
atifdits  dix  Piqiiicis  pendant  k  Cain* 
pagne  [b)  foient  donnez  iux  Solda» 
qui  ferouc  chargez  de  porter  les  oucils, 
ou  qui  feront  les  plus  anciens,  {c) 


TITRE     V. 

t>es  Reiemëi  k  faire  fur  U  foUe 
des  Soldats ,  é"  du  Rtmboitrfe- 
jnent  des  avances  faites  AUX 
O^ciers  abfens  feur  l'entretie» 
de  leurs  Compagnies. 

JÎR,T1  CLE       PftEM  1ER, 

SA    Maicdé  défend    ttes- exprcfl?* 
inent  aux  Capitaines  de  fès  Troi^ 
a,b,  'Ùt  l'Ordmimuct  Ju  i,o£lah'$  \yQ6  ^.14, 
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|«s  d'Infanterie  ,  ou  en  leurs  abfen- 
ces  aux  Ofiicicrs  ayant  Ibin  de  leurs 
Compagnies  ^  de  rien  FCtenir  à  leurs 
Soldais  fut  les  quatre  fols  qu'elle  a 
ordonné  lenr  être  payez  pat  prêt  tous 
les  joues  pour  qtielqne  caufe  6i  (bus 
quelque  prétexte  que  ce  foit  ,  (înon 
à  ceux  defdiis  Soldats  qui  travaille- 
ront aux  Furdficarions  ,  aufquels  Sa 
Majcfté  trouve  bon  que  Icfdiis  Offi- 
ciers retiennent  encore  un  loi  que 
chacun  des  jours  qu'ils  travailleront 
cftcâivement  aufdiccs  Fortifications, 
&  qu'ils  ne  feront  poiiyr  faire  leuc 
Garde  par  d'autres.  Perhiet  suffi  Sa 
Majefté  aufdits  Officierb  de  retenir 
un  fol  aux  Soldats  ,  Icfducls  n'étans 
point  de  Garde  , -la  feront  pour  leurs 
Camarades  ,  fans  que  pour  quelque 
caufe  &  fous  quelque  pretçxte  que  ce 
puillc  être ,  lerdics  Capiiaîncs  ou  Offi- 
ciers ayant  foinc  defdites  Compagnies 
puiflènt  tien  retenir  à  leurs  Sollats 
au  delà  de  ce  que  Sa  Majefté  leur  per- 
met cy-deflTos ,  à  peine  d'cftre  caflea 
&  privez  de  IcLirs  Charges  ;  &  aux  ' 
Commandans  du  Corps  ou  Bataillon 
OÙ  ce.(fcfor<irc  aura  été  commis^  d'in- 
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tcrdîétion  de  leurs  Charges  ,  &  as 
prîfen  pendant  un  mois,  &  de  pnVa- 
cioii  de  leurs  Apoiiicemsns  duiaiic  ledit 
tems.  (*) 

Article  IT. 
Enjoint  Sa  Majedé  aux  Commillâi- 
fçs  de.  fcs  Guerres  chargez  de  la  Con- 
duite &[  Police  de  fcs  Troupes ,  de  s*in- 
&rmer  de  femalne-en  fcmaine  de  la  ma- 
nière donc  tes  Soldats  feront  payez  j 
Volant  qu'ils  demeurent  refponfables 
des  contiavencions  qui  pourront  arri- 
ver à  ["oblcrvation  de  l'Ordonnance 
contenues  au  précèdent  Article  ;  Et  leur 
déclarant  que  iî  ËHc  apprend  qu'il  en 
iôit  fait  aucune,  ils  feront  non-feule- 
ment privez  de  leur^  Emplois  ;  maïs 
encore  de  leurs  Charges  ,  qui  (ëronc 
déclarées  vacantes  au  proEt  do  S» 
Majcfté.  (*}, 

•         Article     II  L 

Sà  Majcfté  ordonne  ,  que-.lc  Tre-  ' 

_  forier  General  de  l'Extraordihaire  Ac 

fcs  Guerres  ,  ou  fcs  Commis  qui  fc- 

•,  Du  Xy  ■  Sepnmhrt  \ito.T.  tï.p*î.lï*. 

h,T»inySiptiaArt  ifiSo.  Xiï./«^.»il.. 
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rontchargezdu  payement  de  (es Trou- 
pes d'infanicrie  Françoîfe  ,  reiiendronc 
en  leurs  trains  huit  deniers  par  jour 
for  le  fol  qui  eft  dcftîné  pour  fcivirà 
armer  &  habiller  les  Soldats  (if);  l'iii- 
tenlîon  de  Sa  Majefté  ëcatit  que  les  qua- 
tre deniers  reftans  dn  fol  qui  fera  rete- 
nu fur  la  Solde-  de  chaque  Soldat  par 
jour  j  (oient  remis  au  Capitaine  pour 
lui  detiner  moyen  de  l'entretenir  4e 
basj  fouliers  1  chetnijês,  cravates,  8c 
autres  chofes  dont  il  aura  befbîn  «  SC 
que  ledit  Capitaine  foit  obligé  de  lay 
en  faire  le  Décompte.  (  b  ) 

Article  IV. 
Ordonne  en  outre  Sa  Majefté  qnll 
ne  fera  mis  ï  la  Matfc  qui  fe  fait  poux 
l'habillement  &  aimemcnt  du  Régi' 
ment  ou  Bataillon  ,  que  fix  deniers 
dii  fol  qui  fe  retiendra  fur  la  Solde 
de  chaque  Soldat  par  jour",  outre' l» 
ibl  de  décompte  ,  pendant  le  temps 
qu'il  fera  aâuellement  employé  aux 
Fortifications  ,  &  qu'il  ne  fera  point 
obligé  à  faire  monter  les  Gardes  j  & 


■,  DNif.  iJtvtm^.Té  IÉ7J.  r,  IV,  f.,rj», , 
b,I>M*i.7^vtwArt  167$. f.  1)4.    I  ^" 
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que  les  autres  fix  deniers  referont 
cnire  les  mains  du  Captiaînc  pour  ce 
qu'il  y  aura  à  reparer  aux  fîaulîcrs  Be 
linge  des    Soldats   de  fa  Compagnie 

Article    V. 

Que  l'argent  qui  fe  trouve  aiufî 
retenu ,  &  qui  le  Icra  cy-apr^s  ,  de- 
meurera entre  les  maîns  des  commis 
du  Ttcforîcr  General  de  l'Extraordi- 
naire des  Guerres ,  Se  qu'il  n'en  pourra 
être  dirpofc  que  par  les  Ordres  de  Sa 
Majcfté  ,  ou  par  les  Inrpeûeurs  Gé- 
néraux de  Ton  lufanceiie ,  &  où  il  n'y 
aura  point  d'hifpeftcur  General ,  par 
le  Commiflaire  des  Guerres  ordonné 
à  la  Police  de  la  Troupe.  (  h  ) 
Article    VI. 

Et  que  lorfqu'il  fera  par  Sa  Majefté 
ou  Icfdics  Infpcifteurs  Généraux  ,  ou  | 
Commiiraîrcs  des  Guerres  ,  ordonne 
de  l'employ  de  cet  argent ,  il  ne  pour*  | 
ra  paflèr  des  mains  dudit  Trefbrier  ou  i 
de  fcs  Commis,  qu'en  celle  des  Mar-  | 
chands  qui  auront  fmi  les  fbumiturei 

ii,T>uii.  Atril  iStt.T.u.p  J74. 
b  ,  Du  10.  4fAt  i«7.T.  VI.  f.  js. 
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.  des  Armes  Habits  dcfdits  Soldais, 
dont  les  noms  feront  employez  dans 
les  Ordre  de  Sa  Ma)efté,ou  dans  les 
requifiiions  defdits  liifpeâeuis  Géné- 
raux ou  des  CommiCTaires  des  Guerres 
où  ,  comme  dit  eft  >  il^y  aura  point 
d'lnfpe6teurs  Generau}!  ,  lâns  qu'au- 
cun  Commandant  ou  autre  Oâicier 
dcfdites  Troupes  en  puiffc  rien  tou- 
cher ,  pour  quelque  raifon  &  fôus 
quelque  prétexte  que  ce  puiiTe  être, 
non  pas  même  pour. en  faire  ia  dîftti> 
bution  aux  Marchands  ou  aux  Ou- 
vriers qui  auront  travaillé  aux  Habîrs 
&  Armes  defdits  Soldats  :  Voulant  Sa 
Majefté  que  s'il  arrive  qu'aucun  des 
Commis  dudit  Tréforier  contrevienne 
au  contenu  du  précèdent  &  prefent 
Article  j  ledit  Tréforier  en  réponde 
en  fon  propre  &  privé  nom  à  Sa  Ma- 
iefté.(^) 

Article    VII. 

Et  pour  conferver  un  bon  ordre 
dans  les  Troupes ,  &  que  les  Direc- 
teurs &  Infpefteurj  Généraux  foîcnt 
toujours    informez    de    l'état    où    ie 

St  Z>«  1 0.  A»»^  1(87.  Tttn  71.  /)«;.  â,KK 
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tïouve  celles  qui  eiitrcnt«Jans  Icilrt 
Departcmciis ,  Sa  Majcftètcrdonnc  & 
enjoint  très  expreffémcnr  aux  Com- 
maiidaiTS  des  Corps  ou  aux  Majors  des 
Rcgimcns  -wX  fortenc  d'an  D^iatte- 
ment  de  DircfÈeur  pour  entrer  dans  un 
autre  ,4c  prendre  un  état  fignc  du  Di- 
rcftcur  ou  Infpeâetir  qu'ils  quittent, 
contenant  leurs  dettes  &  leur  Maflè 
pour  le  mettre  au  Diredeur  ou  à  XlnÇ- 
pe£t:eur  du  Département  où  ils  arri- 
vent ,  afin  que  fur  cela  il  puîfle  régler 
les  depenfes  courantes, &  faire  payer 
les  dettes,  {a) 

Articte    VII  r. 

Sa  Majeftt  ordonne  que  les  fom- 
mcs  prifcs  fur  les  appointcmens  des 
Officiers  aWcns  par  congé  ou  femeftte 
pour  l'cnctetieu  de  leurs  Compagnies 
fuivaiu  les  ordres  des  Direfteurs  on 
Infpeâeiïrs  des  Tto»ipes  deSaMajefté 
foicnt  payées  par  ceux  à  qui  Icfdîtcs- 
Compagnies  auront  été  accordées , 
(  en  cas  que  lefdits  Officiers  quittent 
leurs  emplois  ,  ne  fe  rcndaus  point  à 
l'expiration  de   leur  congé  ou  fcmcC- 

a,  D«  it.  Ti^ritr  l^li^.T.xl•l.f»l.\^J. 
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tre  )  :  Et  qac  ceux  qnî  pour  ne  s'ttre 
rendu  qu'après  le  temps  porcë  par  les 
Ordonnances  feront  privés  de  leurs  ap- 
poîntemens  foîent  obligées  de  tenir 
compte  derdîies  avances  fur  leurs  ap- 
pointement  à  venir  »  à  moins  que  Sa 
Majcfté  ne  trouve  bon  de  leur  accor- 
■  der  des  reliefs»  fur  lefqucls  ladite  rc- 
cenuë  fera  JFaite  préferablemeiit  à  louce 
cliofc.  {a) 

3,D«  ip.Siptmhrt ijoj.Tiirtuv.  /.rj». 
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.LIVRE    DIXIE-ME. 

/.  J>€  U  Marche  ,  Rang  &  Ser- 
vice des  Regimens  de  Ca- 
valerie avec  ceux  de  DrS' 
gons. 

11.  D»  remplacement  dis  Pla* 
tes  des  Maréchaux  de  Logis  é' 
Brigadiers  ,  vacantes  dans  les 
Compagnies  de  Cavaleries  é"  de 
Dr  agent, 

J 1 1.  Des  Armes  &  Montutis 
des  Troupes  de  Cavaleries ,  & 
Dragons. 

I  y.  Des  Fonctions  de  la  Charge 
de  Major  de  Cavaleries  &  de 
Dragons. 

T,  Des  billets  de  Retenue  qui  fe 
font    far  les    Capitaines    des 
Jtegimens  de   Cavalerie '&  de' 
Dragons  ,    four  payer    aux 
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M^nh»nii  l'H*hïUemtnt  & 
patres  Reparatiens  de  Uurs 
Compagnies  j  Et  des  Av/tnees 
d'argtfft,  des  Billets  d'VfianciUs 
é"  dts  Reliefs. 
ru  De  C\^ttfiche  du  Colonel  Ge- 
neral de  l*  Cn.'VHlene  ,  jwc  les 
officiers  ficelle  f  rendront  fur 
leurs  Commifions, 

TITRE    PREMIER.. 

7>e  la  LMarthe,  Sang  &  Service 
des  Regimens  de  Cavalerie  avec 
ceux  de  Vragcns. 

Ab-TIgle    Premier, 

SA  Majesté  ordonne  ,  veut 
&  entend  ,  que  lorfqiic  les  R-cgî- 
mens  de  Cavalerie  &  ceux  de  Dra- 
gons  Ce  trouveront  enfemble  ,  lefdîcs 
Rcgimens  de  Cavalerie  prennent  tou- 
jours la  droite ,  iur  ceux  de  Dragons , 
&  que  ccax-cy  ayenc  la  gauche  jfbit 

..   Cooyk- 
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que  les  Meftre  de  Camp  defclîts  Re- 
gimens  de  Cavalerie  foient  plus  oa 
moins  anciens  que  les  Mellrcs  de 
Camp  dcfdits  Rcgîmcns  de  Dragons  j 
Enceiidani  néanmoins  Sa  Majeflé,  que 
l'Officier  qui  fc  trouvera  commander 
tout  le  Corps  ,  puiffe  faire  marcher 
les  Dragons  à  ta  (été  où  à  la  queue , 
ou  les  mêler  parmi  les  Troupes  de 
Cavalerie  ,  aînfl  qu'il  le  jugera  plas  ï. 

Eropos  ,  fuivanrl'occalîon,  &  que  le 
icn  du  fcrvice  de  S4  Mljcfté  le  pour- 
ra requérir  (a) 

Article      II. 

Ordonne  en  outre  Sa  Majeftc ,  que 
l'Officier  qui  fera  chargé  du  Détail 
des  Dragons  dans  une  Armée  ou 
dans  un  Camp  Volant  ou  autre 
Corps  feparé  ,  foit  qu'il  n'y  ait 
qu'un  Régiment  de  Dragons  ,  ou 
qu'il  s'y  en  trouve  plunctirs*  prendra 
dans  l'Armée  la  Parole  du  Maréchal 
de  Camp,  qui  fera  de  jour  ,  Si  dans 
le  Camp  Volant  ou  Corps  feparé  de 
l'Officier  General  qui  le  comman- 
dera ,  foit  que  ledit  Officier  General 

■'  Dm  I.  Dutmhri  ii%$,  T,  yii.p,  177- 
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^u1  le  commandera  ,  foîi  que  ledit  Of- 
ficier General  fott -Liciuenam  GeneraU 
fcns  avoir  aucun  Marëchai  de  Camp 
fous  lui  ,  où  qu'il  foït  .Maréchal  de 
Camp  ,  commandant  Jedit  Camp-Yo- 
knc  ou  Corps  fcparé.  {a) 

.A  R  T  I  c  L  E  1 1 1. 
Que  pout  le  Détail  du  Service  que  le 
Corps  des  Dragons  devra  faire  avec  la 
Cavalerie  ,  le  Major  General  des  Dra- 
geons en  tccevra -le  Mémoire  du  Maré- 
chal dés  Logis  de  la  Cavalerie,  qui  lui 
:=£;ra  fçavoîr  verbilement  ou  par  écrit» 
-corahien  il  Tera  demandé  d'Efcadrons  » 
:-oii  feulement  d'OïEcîcrs  &  de  Dtagorà 
-commandez  ,  fie  l'heure  &  -le  lieu  oà 
as  ils  devront  trouver.  (^) 

Articib  IV, 
Et  comme  il  eft  neceflàire  que  ledit 
Maréchal  des  Logis  -de  la  Cavalerie 
fettouve  toujours  en  -état  de  îaSta 
paflcr  ,|iromptement  les  Ordres  qu'il 
aura  du  General  -,  pour  les  Comman- 
dcmens  que  d^it  '  General  voudra 
faite  duis  les  Dragons  dans  le  cours 
9)  b, D«  to. FfvWfr  i(f«;  Titrt-vii.f'tg* 

<i 

-  ,     . .   Cooyk- 
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de  U  journée  ,  le  Major  General  d« 
Dragons  campera  dans  le  Quarner  Ge- 
neral ,  le  plus  prés  que  foire  fe  pourra 
du  lieu  où  fera  campe  le  Maréchal  des 
Logis  de  la  Cavalerie  ,  &  il  aura  prés  de 
lui  les  Dragons  de  l'Ordonnance  ,  afin 
qtfil  puiffe  faire  promptement  porter 
les  Ordres  dû  General ,  qui  lui  feront 
remis  par  ledit  Maréchal  des  Logis  de 
la  Cavalerie.  («) 

Article     Y. 

Que  s'il  arrive  que  le  Major  Gene- 
ral des  Dragons  foit  campé  dans  un 
Quartier  éloigné  du    Quartier  Gene- 
ral i  en  ce  cas  ,  il  fera  obligé  d'envoyer 
chez   le     Maréchal   des   Logis  de    U      ' 
Cavalerie  cinq  ou  fix  Dragons  ,  pour     j 
lui  apporter  diligemment  tous  les  or-     I 
dres  qu'il   aura  à  recevoir   pour    les     ] 
Détachemens  qui  feront  i  faire  ; ,  &  à 
mefure  qu'il  lui  fera  arrivé  an  Dra-     ] 
gon   de  la  pàrr  dudîi   Maréchal   des 
Logis  de  .la  Cavalerie  ,  il  lui  en  ren-     ' 
le  manière  qu'il  ne 
lie  ledit  Maréchal 
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.  des  Logis  de  ia_^Cavaletie  fc  iiouve  fans 
,  avoir  prés  de  lui  les  Dragons  ,  dont  il 
,  aura  befoin  ,  pour  faire   porter  audit 

Major  General  des  Dragons  les  Ordres 

du  General.  (<f) 

A  R  T  I  c  L  ■  TI, 
Que  le  De'rail  du  Service  des 
Dragons  fera  fait  uniquement  par  le 
Major  General  des  Dragons  *  fous 
l'autorité  de  l'Officier  de  Dragons 
qui  les  commandera  ,  '  foît  dans  une 
Armée  ,  foit  dans  un  Camp  -  Volant 
ou  autre  Corps  feparë  ,  commandé , 
foii  par  un  Lieutenant  General.»  fans 
aucun  Maréchal  de  Camp  fous  lui, 
ou  par  un  Maréchal  de  Camp  .fans 
que  IfcMaréchaî  des  Logis  de  la  Ca- 
valerie piiiffe  y  entrer  en  aucune  ma- 
nière, fi  ce  n'efl  feulement  pour  mar- 
quer le  nombre  d'Efcadrons  ,  ou  le 
nombre  d'Officier  &  de  Dragons 
-que  l'on  demandera  ;  &  l'heure  &  le 
lieu  où  iU  auront  il  fc  tendre  j  & 
lorfquc  les  Dragons  feront  arrivez  où 
;ib  fe  devront  itouver,le  Maréchal 
■.M%  Logis  de  la  Cavilerie  expliquera 
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5  celui  qui  Te  trouvera  CommatxUnt , 
lôtt  qu'il  foit  Officiel  de  Cavalerie  ,  ou 
qu'il  foie  Officier  de  Dragons^  les  Or* 
drcs  du  General ,  &  ce  qu'il  devra  exé- 
cuter avec  la  Troupe  afTcmblce  fous  fon 
Commandement  ,  fans  qu'en  tout  ce 
que  delTus  le,  Commandant  de  Cavale- 
né  puiflè  prétendre  aucune  fbnc  de 
Droit  nî  dejurifdiftion  particulière  fur 
les  Dragons  1  pour  Icfquels  Sa  Majcftë 
a  créé  &  établi  des  Omciers  Généraux 

6  Commandans  ,  entièrement  diiUnâf 
4e  CEUX  de  la  Cavalerie,  {d) 


TITRE  ir. 
^»  Remplacement  des  tUeés  des 
MaréthAitic  des  togis  tjr  Briga* 
diers  vacantes  dans  les  ComfO' 
gnies  de  Cavalerie  ^dejir»^ 
gens* 

AnTf  ciE    Premier.. 

me  »  &  enjoint 
à  tous  Meftres 
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de  Camp  dc'  fcs  Troupes ,  tant  de  Ca- 
valerie que  de  Dragons  ,  de  tenir  foi, 
gncufemcnt  la  main^que  les  Places 
des  Maréchaux  Aes  Logis  ,  fie  Briga- 
diers qui  viendront  dorénavant  ît  vac- 
qucr  dans  les;  Compagnies  de  leurs 
Regiracns^  ,*  foienr-  remplies  quinze 
jours  aa  plÛEÏird'  aptes  lèut:  vacance  , 
par  tes  Capitaines  dcfdiciïs  Compag- 
nies ,  de  gens  capables  de  Ici  exercer, 
ctHiformément' à  ce  qui  eft  cy -après 
ordonné  pat  les  Art.- 1  j  i ,  &  iv.  de 
ce  Tit.  {  «  )  ■ 

„  ArTi  Cl  t    ir. 

Sa  Mà)eflé  veut ,  &  entend  ,  que  ' 
lors  des  Revues  qui  fe  feront  defdîtes 
t^'oupes  de  Cavalerie  &  de  Dragons  , 
les  Meftres  de  Camp  des  Regimen; 
d'îcelles  ,-  oU  en  leur  ^fence  ceux  qui 
fe  (touveront  commander  lefdtts 
Rcgîmens  &  les  Majors  d'iceux , 
certifient  aux  CommilTaiies  ordinai- 
res des  Guerres  ordonnez  \  la  con- 
duite S:  police  dcfdites  Troupes  ,  fi 
lefdltes  Places  /éroni  remplies  ou 
non    dans'  chacune    Compagnie    de 

9,  Dm  vt.UfVemhn  ;ity.  T.  nt.f.  léf. 
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leurslbtgûncnS'^  de  quoi  il  fera  Ça\z 
mencïon  parNBBHCoinmi(raires  dans 
les  Ëxiiaiis  deïiljk^  qu'ils  feront 
dcfdites  Troupes  ï,]^ll|u'au  cas  qu'il 
fe  trouve  qu'aucune  d'efdites  Places 
n'euftènt  pas  efFc£}:ive)fent  été  rem- 
plies dans  ledit  temps  r  &  quë'cepen* 
aant  lefdiis  Meftiesde  Camps  ou  ctt' 
leur  abfence  les  Commandans  &  Ma- 
jors derdits  Regimens  euflènt  cerclBé 
qu'elles  l'ctoient  ,  les  appoïntemenï 
defdits  Mcftrcs  de  Camp  ou  Corn- 
mandans  6:  Majors  >  qui  auront  certi^ 
tilîé  à  faux  »  Se  ceux  des  Capitaine» 
dans  les  Compagnies  defquels  lefditeir 
Places  fe  feront  trouvées  vacantes  > 
fuient  retenus  par  les  foins  defdits 
CommiiTaires  i  aufquels  Sa  Majefté 
enjoint  de  le  fiiire  ,  &  d'en  drcffer  des- 
Procès  verbaux  ,  defquels  ils  envoye- 
ront  conjointement  avec  lefdits  Ex- 
traits des  Revues  au  Secrétaire  d'E- 
tat ayant  le  Département  de  la  Guer- 

«■■(«) 

Article     HT, 

Majefté  ordonne  ,  veut  &  en* 
V         ^^.NnmiHHtf.T.Yttt.f.  179. 


Livre  X.  Tttrt  II.  367 

lend  que  les  Places  des  Maréchaux 
des  Logis  qui  font  vacantes  dans  les 
Compagnies  de_Cava!erie  &  de  Dra- 
gons ,  Se  celles  qui  viendronr  dorê- 
navam  à  y  vacqueri  foit  par  more  ou 
auiremenc ,  ne  piiificnt  erre  remplies, 
içâvoir;  celles  dans  lefdÎEes  Compa- 
gnies de  Cavalerie  que  pat  de  vieux 
Cavaliers  ayant  au  moins  dix-  ans  de 
fctvice  dans  la  Cavalerie  j  &  celles 
dans  Icfdîtes  Compagnies  de  Dragons 
que  par  de  vieux  Dragons  ayant  anlC 
au  moins  dix-ans  de  feivice  dans  la 
Cavalerie  ou-  dans  les  Dragons  ;  Et 
que  s'il  arrive  qu'une  Place  de  Maré- 
chal des  Logiâ  étant  vacante  ,  il  ne 
fe  trouve  aucun  Cavalier  dans  U 
Compagnie  de  Cavalerie  ,  ny  aucun 
Dragon  dans  celle  de  Dragon  qui 
ayant  le  Service  marqué  cy-delTiis,  ait 
les  qualitez  necelTaires  pour  bien 
remplir  ce  pofte  ,  le  Capicainc  en 
piiilTe  choifîr  un  dans  les  autres 
Compagnies  du  même  Régiment  donc 
il  fera  ,  en  donnant  un  autre  Cava^ 
lier  ou  Dragon  à  choi/îr  dans  la  fîcii- 
nc  pour  le  remplacer  au  Capitaine 
de  la    Csmpagnie   dans   laquelle    il 

Q    ""i 
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le  prendra  :  Enjoint  Sx  Majeflc  amc 
Capitaines  de  fa  Cavalerie  Si.  de  Ora- 
gons  de  fc  conformer  Jrcc  quicft  cy- 
dclTus  ordonné  i  à  peine  à  ceux  qui' 
y  courre  viendront  d'être  ca(rcz&  pri- 
vez de  leurs  Charges,  (  jt) 

A  R  T  I  c  t~s     IV. 

Ordonne  Sa  Majcftc  que  lors  qae- 
tes  Places  de  Brigadkrs  des  Compa> 
gnîes  de  fa  Cavalerie  &  celles,  dt 
Dragons  viendront  à'  vat^quer  ,  elles 
ne  pourronr  être  remplies  ,  fçavoîr  f, 
celtes- dcfdHes  Compagnies  de  Cava- 
lerie par  des  Cavaliers  qui  ayent 
moins  de  fix  ans  de  Service  dans  la 
Cavalerie  ,  &  celles  defdîtes  Com- 
f)agnîe$  dé  Dragons ,  par  des  Dragons, 
qui  ayent  moins  de  Gx-ans  de  Service 
dans  la  Cavalerie  ou  daiu  les  Dra- 
goriS  :  Et  que  quand"  il  arrivera  qu'une 
Place  de  Brigadier  étant  vacance  ,  il 
41C  fc  trouvera  aucun  CavaJier  dans 
ta  Compagnie  de  Cavalerie  i  ni  au- 
cun Dragon  dans  celle  de  I^agont  , 
qui  ayant  le  fervîce  marqué  cy-defTus 
ait  les  quaiitcz    necelTaires  pour  de- 

a,  On*.  N»vmht  [M4.  y.  v.ff.  Ij;,  &• 
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venir  Brigadier ,  ie  Capitaine  en  pour- 
ra choifii  un  dms  lés  autres  Compa- 
gnies du  même  Régiment  dont  il  fera, 
en  donnant  un  aittrc  Cavalier  on  Dra- 
gon à  choifir  dans  la  ficnnc-  ponr  le 
remplacer  au  Capitaine  de  la  Compag- 
nie dans  laquelle  il  le  prendra  :  En- 
j«int  Sa  Majeftë  Si  tous  les  Capitaines 
de  fa  Cavalerie  &  de  Dragons  de  fe 
conformer  à  ce  qui  eft  cy-dclTus  or- 
donné ,  ^  peine  jt-  ceux  qui  y  con* 
treviendront  d'être  caflez'  &  privez  - 
de  leurs  Charges.  (  *) ,'      . 


-r  ÏTRE    III. 

Det    Afmes^  &Montitrit    déi' 

Ti'oifpe/' dé  Cavalerie  &' 
d4  prAgpns.  ^ 

AVxicxt   PrïMiir. 

SA    MAjËstE'  ordonne  ,  veut' 
&   entend  -,   que  dorénavant  il  y 
ait  dans  chique  Efcadton  ,   tant  de 
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CïTalerie  ,  que  de  Dragons  ,  deut  ' 
Etcndatts  de  U  Livrée  de  Meftre  de  ! 
Omp  j  &  afin  d'éviter  la  confiifîon ,  I 
&  que  l'on  poifle  diftinguer  les  £tcti- 
dans  des  Troupes  de  Sa  Majefté,  d'avec 
ceux  des  Tronpcs  Ennemies  ,  Sa  Ma- 
jefté  délire  ^  qu'aux  Etendaits  où  il  n'y 
aura  point  de  fleat  de  lys  >  il  y  ait  da 
côté  droit  un  Soleil  »  &  que  la  dcvife 
du  Meftre  de  Camp  i  ou  Colonel  foir 
feulement  fur  le  revers ,  lefquets  deux 
Etendaris  Sa  Majefté  veut  être  ponn 
par  les  Cornettes  des  deux  plus   an- 
cïennes  Compagnies  de  chique  Efca- 
dton. (a) 

Article     II. 

Ordonne  >  veut  &  entend  auflï  Sa 
Majefté  ,  que  tes  Lances  des  Eten- 
daris  de  fa  Cavalerie  Légère  ,  foient 
déformais  de  la  grandeur  de  dix  [ncdi 
moins  un  pouce  ,  compris  le  fer  qui  cft 
au  bout  d'enbaut  >  3c  ia  douille  qui  eft  à 
celui  d'embas  ;  en  forte  qu'elles  foienc 
toutes  unîfbrtnes.  (  k) 

Article     II  L 

£Ue  ordonne   &  enjoint  ires  •  ex* 

a,DNt.F<«rfn'i(gf.7ïfr(*i.;'«f.i7i. 

b,  D»  1.  Mm  li  84.  liirt-T.  fm£.  jj,. 
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preffôment  aux  Officiers  de  Tes  Trou- 
pes de  Gendarmerie  &  de  Cavalerie 
de  porter  regulieremenc  des  Cuîrailcs 
à  l'avenir,  iiir  peine  de  dcfobcïllânce 
Et  Sa  Majefté  deffcnd  ircs-eiprelïè- 
ment  aux  Diredeurs  &  Inrpefteiirs 
Generanx  de  fa  Cavalerie ,  &  aux 
CommilTaires  de  fes  Guerres ,  de  paf- 
ier  dans  Uiirs  Revues  aucun  dcfdits 
Officiers  de  Gendarmerie  &  de  Ca- 
valerie, s'ils  n'ont  fur  le  corps  de  bon- 
nes cuiradès  ,  qui  .Ibient  au  moins  à 
l'e'preuve  du  piftolet.  (  a  ) 

Article    IV. 

Sa  Majefté  voulant  que  les  Capi- 
taines &  Licutcnans  Réformez  de 
Cavalerie  &  de  Dragons  >  qù'£lte  a 
trouvé  bon  d'entretenir  à  la  fuite  de 
Ifes  Troupes  ,'  foient  difftreilciez  pat 
leurs  Armes  des  Officiels  en  pied'," 
îors  qu'ils  fe  trouveront  aved  cùx'ï 
la  telle  dcfdiies  Troupes  :"Elle  or- 
donne que  chacun  dcfdits  Officiers 
Reformez  de'  Cavalerie  &  de  Dft-f' 
gons  ,  (êra  arme  d'un  moufquecoii ', 
&   qu'îl-ne  pourra- autrement'  être 
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reconnu  dins  I2  Troupe  avec  laquel- 
le il  a  ordre  de  lèrvir  ,  ni  dans  le  com- 
mandement qui  lui  eft  donné  par  les 
Articles  XXI.  &  xxiv.  Tit.v.  du  Li- 
vre VI.  Défend  Sa  Majefté  aux  Com- 
milTaires  de  fes  Guerres  ,  ordonnez  k 
la  conduite  Sc  police  de  Ces  Troupes  ,. 
de  pafferen  revue aucundcfdits  Offi- 
ciers Réformez, à  moinsqu'il  nelbîr,, 
comme  dit  e&  ,  armé  d'un  moulue» 
ton.  (  4) 

Article    V. 

Sa  Majeftc  ordonne  ,.  veut  Se.  en- 
tend ,  qu'à  l'avenir  tous  les  OiEciers 
de  Ces  Troupes  de  Cavalecie  &  de 
Dragons  foieiit  tenus  de  faire  armet 
les  Cavaliers-  &  Dragons  de  leurs 
Compagnies,  y.  chacun  d'une  bonne 
£péc  dont  la  laqtf  foit  au  moins  ds 
iongiicur  de  deux  pieds  neuf,  pouce? - 
de  Roy  ,  fans,  comprendre,  la  garde 
&  la .  poignée  : .  Défend-  pc^t  cette  fin 
ires-exprelïëment  Sa-  Majefté.  aux: 
Cpmpvîllàires  ordjnaitcs^de  fes  Guet- 
resV  àc  pafler  dclbrmais  dans  les  Re- 
y^âës- qu'ils  feront  ,  aucun  Cavalier  $C 
«^  I>M  i«.  Dttmbrt  1(84, 7.  T<  f>'i84* 
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Dragon  attné  d'une  Epée  de  moindre 
longueur  que  la  mefure  cy-ddfiis  fpe- 
ciâé  t  à  peine  aiilHiis  CommiiTâiies 
de  dcft^iflance  \  &  de  pw'vaiîon  dc 
leurs  Appoimement.  (*) 

A  R'  T  1  c  v-i-  VI. 
Comn»  plu(îear?  Maréchaux  in- 
Logis  ,■  &  même  quelques-uns  des 
Olnacrs  Reformez>-qui"  fervent  à  U 
fuite  dcsTrogpestie  Gavalerie  &  de 
Dragons  négligent;  d»  fè  monter  Sc 
équiper  comme  il  convient',  6c  attî'- 
renc  pat  là  le  mépris  de  ceux  à  qui  îk 
doivent  commander  :  Sa  Mkjcfté  dé* 
fend  aux'  CommilTaires  des  Guerres 
qui  feront  les  Revues  defdkes  Trou- 
pes, de  ne  paflêr  aufdites  Revues  au- 
cuns defiTits  officiers  Reformez  8c 
Maréchaux  des  ,Jjogfs  ,  s'ils  ne  font 
au  moins^audî  bien  vêtus,  montez 
&  équipez  que  les  Cavaliers  &  Dtzf- 

Articie  vri;        ' 

Sa  Majellé.  ordonne  qu'^.  t'àvenît 
- 1^  Chevaux  qui  feront  achetez  ppur  ' 
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les  Cavaliers  de  fcs  Troupes  de  Cava- 
lerie ,  ne  devront  ê^e  de  plus  hau- 
te taille  qjie  de  quatre  pieds  quatre 
pouces ,  ni  de  plus  bafle  taille  que 
de  quatre  pieds  deux  pouces ,  &  que 
les  Chevaux  des  DragonS'  ne  feront 
pas  plus-  Haut  que  de  quatre  pieds 
deux  pouces  r  tiî  plus  bas  que  de 
quatre  pieds ,  le  tout  à  mefurer  •  de- 
puis le  dclTous  du  fer  du  pied  de  de- 
vant du  Cheval  ,  jufqu'à  la  naiHàn- 
ce  du  craîn  fur  le  garot  ;  A  quoi  Sa 
Majefle  ordonne  aux  Meftres  de 
Camp  de  fes  Rcgimcns  de  Cavalerie 
&  de  Dragons  de  tenir  la  main.  Dé- 
fendant aux  Infpci£):eurs  Généraux 
de  fa  Cavalerie  6c  de  fes  Dragons  ,  ôc 
aux  Commiflàircs  de  ies  Guerres  de 
fouf&ir  qu'il  foie  reçii  dans  Icfdires 
Compagnies-  de  nouveaux  Chevaux 
4'une  autre  taille  que  celle  marquée 
ci-  delTus  t  &  qui  ne  foient  à  longue 
qaeuë.  {a)  ^ 

Article     VIII. 
Ordonne  &  enjoint  tres-expreflé- 
ment  -  Sa    Majéfté  aux    Meftres  de 
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Catnp ,  Lîeutenans  Colonels  &  Major 
des  Rcgjmens  de  la  Cavalerie  &  de  fcs 
Dragons  *  d'empêcher  qu'à  l'avenir  les 
Capitaines  ou  Commandant  des  Com- 
pagnies dcfclîts  Regîmens  dcmontcnt 
leuss  Cavaliers  oa  Dragons ,  foui  qael- 
qne  prétexte  qoe  ce  poîfle  efire  ,  poor 
prendre  &  (ê  fërvir  de  Icors  Chcrauz 
aant  leurs  Equipages,  &  d'7  avoît  toute 
l'attention  à  laquelle  ils  &nt  obligez. 
Sa  Majeflc  déclarant  auTdics  Mefiies  de 
Camp  >  Lieutenans  Colonels  &  Majore, 
qu'Ëlle  les  privera  de  leurs  Charges ,  fi 
Elle  apprend  que  cela  loit  arriTe,  fànt 
qu'ils  ayent  eu  foin  de  l'en  avenir,  {*) 


^ 
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TIT  RE:.   IV: 

Set  FonSfiom  de  là  Charge  dt 
Major  de'  CavAlerie  rfr  de 
Dragons,  - 

Article   Premieiu- 

SA  Majeft^' ordonne  ,.'veut  &  «> 
teiid»-qiï*à  l'avenir  les  Majors  des- 
Rcgimens  de  Cavalerie  qui  font  à  la  ■ 
foldc  ",.  tiennent  foigncufement  là 
Main  à  l'exécution  de  Tes  Ordonnant 
ces  y.  concernant  la  Police  &'Di/cipîi- 
ne  de  ladîte^  Cavalerie,  {a) 

A  rt  I  crï:  1 1. - 
Que  lefdîts  Majors  ayent  toûjwirS 
devers  eux  un  Etat  du.  Régiment  dont  ■ 
ils  feront  ,  dans  lequel  il  foit  mar- 
qué le  Nom  ,  le  Surnom  ,  le  Signal 
&  l'Enrôlement  ou  Engagement  de 
chaque  Cavalier  ,  le  Signal  de  leurs 
Chevaux  ,  y  fpecifiant  Ja  qualité  des- 


i)Z>«u.jF«iJi(f  i<K.r.  r./-f9f 
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ans  &  des  aucres,  diflinguant  les  bom> 
les  médiocres  Si  les  mauvais  :  qu'ils 
examinent  ffoignenfcment  les  Cava- 
liers &  Chevaux  de'Recrciic  >-&  qu'ils 
n'en  fouffrenc  que'  de  bien- faits,.  Sc 
propres  à  bien  ftrvîr.  (d  ) 

Article  I  I  I; 
Ordonne  en  outre  Sa  Majeftd  que 
chaqtie  Major  des  Regimens  de  Ca" 
valcrie  &  de  Dtagons  r  'cw  ebligé  de 
tenir  un  CoutrolTc  fignale  des  Che- 
vaux de  (on  Régiment  qu'il  fera  vîftÉ 
pat  le  Commiflairc  des  Guerres  qui  en 
aura  ta  Police  ;  Si.  que  s'il  arrive  qUS 
par  fa  négligence  ou  autrement  îl  en- 
fbït  détourné  aucun  s  ledit  Major  en 
demeurera  refponfable  y  &  fera  tenu 
de  payer  la  femme  de  trois  cens  livre» 
par  Ciieval  ^  qui  fera  employée  à  le* 
Remplacer,  (bj 

A-RTICIE      IV. 
Et  afin  que    les  Capitaines  qoi 
tombcroient  dans  ie^cas  d'en  détour- 
ner ne  puiflcnt  éviter    d'être  reconr 
nus  j    Sa    Majefté  ordonne  que  tout- 

A  y  nu  IX.  Juillet  léfCT.v.  f.  jyo. 
b:,.D«  lOi  Anvntrt  i7,D4<X.zr./.t. 
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Cavaliet  ou  Dragon  qui  dénoncera  au 
CooimifTaîre  des  Guerres  que  Ton  Ca- 
pitaine a  decournc  des  Chevaux  de  fa 
Compagnie  ,  Ton-  Congé  abjibla  lui 
foit  donné  ,  Ôc  en  outre  cent  francs 
de  recompenfe  aux  dépens  du  Capi- 
taine 1  qui  fera  inierdii  fur  le  champ  > 
&  mis  en  Ptîfon  jufqucs  à  nouvel" 
oidre.  (s) 

A  R  T  I'  c  I.  E  V. 
Veut  auffi  Sa  Majefté  que  fi  pen" 
dant  l'hyvcr  il  vient  à  mourir  ou  dé- 
périr quelquBS-uns  dcrdiis  Chevaux  , 
ierdits  Majors  le  marquent  fui  leurs 
eontcoHcs  ,  Se  le  fjiTent  encore  cer- 
ïîfiet  pat  le  CoramîiTaîre  »■  enforte 
qu'il  ne  puifTe  arriver  aucun  abus  la 
delTus.  i^): 

articlb  vr. 

Sa  Majefté  ordonne  ,  que  krdîts 
Majors  des  Regimens  de  Cavalerie 
aûïftcnt  à  toutes  les  rereucs  que  tes 
Inipeûeurs  3c  CommîlTaires  feront 
deldits  Regimens  &  Compagnies  de 
Cavalerie  >  afin  de  favoir  toujours 
l'état  auquel  elles  feront  ,  ce  qu'il  y 


r; 
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aura  Vfaire  pour  leur  mainiîcn  &  con- 
confervation  ,  &  tiennent  la  main  i 
l'exccurîon  de  ce  qui  fera  neccflâire 
pour  leur  retablifTcraent  &  réparation. 
3e  ce  qui  y  manquera.  (  a  ) 

Artpch  vit. 
Qu'ils  vificcnr  les  Compagnies  dans 
leurs  QuartierSi-foît  dans  les  Villes,  ou 
dans  le  plat  Pa'îs  où  elles  auront  ^té 
mifes  ,  &  ce  auffi  fouvent  qu'ils  le  ju- 
geront à  propos  :  Qu'ils  fc  trouvent 
prefèns  aux  Décomptes  que  l'on  de- 
vra feire  aux  Cavaliers  defdîres  Com- 
pagnies ,-  Se  requièrent  les  Comman> 
dans  des  Corps,.d'ordonncr  qu'ils  icor 
(bîent  ponAuellemeHC  faits  dans  le 
tems  accoututhé.  Se  fans  autre  deUi.(^ 

ARTrcEB     Vlir^ 

C^uc  Icfdits  Majors  fafTent  8c  ^èm^ 
ploient  généralement  à  toutes  les 
choies  qui  regardent  ladite  Cavalerie,- 
toute  aînfi  que  font  ou  doivent  faire 
les  Majors  dans  les  Corps  dlnfantc- 
xie  &  de  Dragons  fans  qu'ils  puifTcnc 
s'en  difpenfer  pour  quelque  caufe  & 

»i  h,  u.  JwUtt  liU.  r.  V.;,  Jj» 
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fous  qaclqne  prétexte  que  ce  Coït ,  ni 
être  troublez  par  aucun  -  des  Officiers 
dcfdits  Regîmcns.  (  •-) 


TITRE     V. 

Ses  nîUen  de  Retenue  ^ut  fi 
font  far  les  càpitmaet  àes^ 
Segimens  de  Cavalerie  &  de' 
Dragons  fauffitjer  a»x  OUâif- 
ebands  l'hahiSemeM  à'  autre^ 
refaratioar  de  leurs  Comfs^ 
pties  i  é"  dés  avMttees  d'argenti 
des  SiUets  £vfis»ùle  &  da 
Sitliefs, 

ArTI  CLE       PrEM  lERi'' 

SA  lA.KT^%Tir  défend  trts-cxi 
prelTémenr  aux  Majors  »  StAy- 
dts-MajotS'dts  Regîmcns  de- Cava- 
lerie ■&  de  Dragons  de'  fr  defaifir 
fous  qnefquc  prétexte  que  Qt  paifle 
éire  ,  des  Kllets    de   retenues  ,  foîe 
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-entre  les  mains  des. Meftres, de  Camp  ■ 
ou  d'auttts  Officiels  de  leurs  Rœi- 
mens  1  (on  îiiKMion,  cianr  qu'ils  Tes 
temetienc  eux-mêmes  aux  Marchands 
pP4i  pa^yer  L'habillemenc  &  autres  four- 
nicutes  qui  leoc  icrout  ,dûës,;  qu'ils 
£n  retirent  des  :<J_aitrances  dont  ils 
^pnneiont  des  Memaîres  ayx  Capî- 
tiunes ,  afin  que  chacun  ^ît  -informé 
,<Ic  l'Emploi  qui  aura  gté  fait  defdites 
retenues ,  &  qu'ils  ca  rendent  aqfli 
cojnpteaux  Dircâeurs  pu  Infpe^teurs 
généraux  à  chaqucRevuS &  lorfqu'ils' 
Jcur  demanderont .  autrement  Sa  Ma- 
jefti  déclare  ,  qu'Eue  rendra  lefdits 
Miljors&  Aides-Majors  garands  !c  ref- 
ponfai>lB,s  en  leurs  propres  &  \privçs 
noms  envers  les  'Marchands  &  au- 
tres ,,  des  fommes  çonlcnuës  aPÛiw 
;Bitiets.  {*) 

Art  I  ex  e     H. 

Dçfcndanï  S»  Majeftë  ,aux  Trcfô- 
iciers  Généraux  de  l'Extraordinaire 
4£s  :Gaerret  ou  leurs  Commis  de 
donner-  des  à  Compte  ni  de  délivrer 
aucun   Billet   d'^ftençile  \   d'autres 
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qu'aufdits  Majors  ou  Aides  -  Majors, 
à  peine  de  payer  deux  fois  :  Veut  auf- 
ii  Sa  Majefté  que  lefdits  TicforicTS 
Généraux  ou  leurs  Commis  ne  payent 
3  l'avenir  les  Reliefs  ou  les  abfcencet 
des  Semcftres  ,  qu'entre  les  mains 
defdiis  Majors  ou  Aides -Maj  ois  j  i 
moins  que  le  Dïreâeuis  ou  Infpeâetii 
General  n'ait  donné  un  coafencemenc 
par  écrit  d'en  remeitte  l'argent  ii'Ofc 
îicier.  (<<) 


TITRÉ    IV. 

Dtf  l'Attache  du  Colonel  Gmert^ 
de U Cavalerie _, que  tes offic'un 
4' iceUe  pendront  fur  Itur  s  Com-^ 

misions. 

Article   P&em-ieilJ 

SA    Majesté   ordonne    ,    & 
enjoint  très  -  expreiKmcnt  à  ceui 
qu'EUe  a  fait  pourvoir  de  Charges  de 

»,Dim.jHiStl  un.  T. y.f. | lO.  <>•  jf t- 
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Meftrcs  lie  Camp ,  de  Lîciuenans  Co- 
lonel ,  de  Majors  ,  de  Capitaines  >  ou 
autres  Charges  dans  fa  Cavaleries .  & 
qui  y  font  reçus  fans  avoir  pris  l'Ata- 
chc  du  Colonel  General  ,  de  fe  ren- 
dre prés  de  lui»  &  ptefcntcr  leurs  Cotn- 
niiffions  pour  la  recevoir,  (d) 

A   R   T   I    C    L:fi      II. 

Ordonne  Sa  MajeAc  *  que  ceux 
qu'Ellé  fera  pourvoir  .de  pareilles 
Charges  que.cy-dcfrus,ii'y  poucronc 
être  reçus  qu'après  avoir -pris  ,  com- 
me ils  y  font  obligez  *  l'Attache  dtt 
Colonel  General  de  la  Cavalerie  fur  les 
Commiffions  ,  on  Brevets  que  Sa  Ma-  . 
}eAé  leur  en  aura  fait  expédier  ^  à  - 
moins  qu'il  n'arriva  que  lelHitesCom- 
miiCons  ou  Brevets  leurs  foîent  en- 
voyez aux  Rcgin^ens  ,  lorfqu'ils  fe  ■ 
trouveront-  dans  les  Pats  Etranger^, 
ou  ^danï  une  Armée  où  le  Colonel 
General, ne  fe  trouvera  point  ;  Sa  Ma- 
jefté  trouvant  bon  qu'en  ce  cas  feu- 
lement ,  lefdits  Officiers  foient  rc- 
ÇÛs  dans  les  Charges  qu'Ellc  leur  au- 
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ra  donnez  >  à  jcondicioD  neanraoïi^^ 
qu'à  U  fin  de  la  Campagne  ils  feront 
obligez  dans  un  mois  aprësJa  fcparation 
de  l'Armée  ou  après  le  retour  dii,Rcgi- 

^ent  des  Païs  Étrangers  j  de  {ë  rendre 
ptés  du  Cûloncl  General  pour  tecevgic,. 

Jon  Attacha,  fur  peine  d'être  intetdia 

■des  (bn<ïîons  des  Charges  où  ils  auront 

ifté  reçus.  (4) 

Arti  CtB  ÏIT. 
Défend  Sa  MajeftéitJout  Meâreil^ 
Camp)  Lieutenant  ColoBel.«.eu  autr^ 
Commandant  d'une  Troupe  de  Cavale- 
*îc,d'y  recevoir  aucunOracier  qui  n'ao-' 
ra  point  l'Attache*  de  Colonel  <Gene- 
tal  fur  la  Commiilïon  ou  fur  fonBre. 
vet,  à  peineauflî.d'interdiûien;  Man- 
dant Sa  Majefté  au  Meftre  de  Camp  Ge- 
neral de  ia  Cavalerie  de  remetiie  à  don- 
ner Ton  .Âttatihe  .aufdits  Officiers  «  juC 
^'i  ce  qu'ils  »ent  pris  celle  du  Colo- 
nelGeneralj  afin  de  les  y  obliger.  (£) 


LIVJLE 
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LIVRE   ONZIE'ME. 

/.  Dei  Jeux  de  Hoc»  eu  Pha- 
raon ,  SarhacoU  ,  la  Sajfei- 
ttt  é"  fof*^  à"  Contre  défen- 
dus. 

1 1.  Des  Mariages  des  officiers  i 
Sergens  ,  Soldats  ,  Cavaliers  t 
^  Dragons. 

XI I.  Des  Congez  ahfolus  ,  ^ui  ne 
fourrant  être  accordez  aux  Ca~ 
valiers ,  Dragons ,  é"  Soldats , 
pendant  la  Guerre. 


R  . 


)3£ 
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3)ei  feux  de  Hoea  oa  Pharaon  « 
BarBactlt  ,  /«  Bttjfetie  ,  t^ 
Four  &  Contre  défendus. 

Article    Pb.emi£r. 

SA  Majeftif  defenci  tres-cx^reCIè' 
ment  tant  aux  Offici«s  de  fçs 
Troupes  ,  qu'à  toutes  autres  perfon- 
nes,  de  quelque  lêxe  &  qaaliié_<5ulei- 
ics  foient  de  joiîcr  aux  Jeux  de  Ho- 
ea ,  Phacaon  ou  Barbacole ,  &  de  li 
Ballèttc  1  ou  Pour  &  Contre  ,  ibus 
qQelqiie  nom  ou  forme  qu'ils  ptûT- 
(eat  être  degniTez  ,  iiî  d'y.  donner  \ 
joiicr  chez  eux  ,  ou  fouffrîr  qu'il  y 
foit  joiié  ,  fous  quelque  prétexte  que 
ce  puilTc-être  ^  à  peine  à  ceux  qui  au- 
fpnt  joue  aufdits  Jeux,  denjUIe  li^ 
V tes  d'amande  j  &  à  ceux  qyi  y.au- 
ront  doaué  à  jouet  chez  eux  ,  ou 
ibuffèrt  qu'on  y  ait  joii^  •  de  (îx  mil-  ' 
fe  livxec  auEE  d'amende  pouichaoïne 
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contnveniîon  ,  lefquelles  amendes 
Sa  Majeftéveut  être  apliquccs'  i  fa- 
voir,  un  tiers  à  fon  Pronr,  un  tiers" 
aux  Pauvres  du  lîeu  oà  la  contraven- 
tion aura  été  commife  j  5^  l'amre 
tiers  au  Dénonciateur ,  &  les  dés  'ï 
prefeni  déclaré  ^encourues  par  iefd'iis. 
Contrevenans  ,  fans  que  fout-'quel- 

Îiuc  prétexte  que  ce  foit  ils  en  puif- 
enc  être  déchargez  ,  voûtant  qu'ils 
foient  contraints  au  payement  d'icel-. 
les  par  toutes  veyes  ,  même  par  cofât. 

(')  '  <^ 

Articte  II. 
Qu'à  l'égard  de  ceux  qui  n'ati- 
cont  pas  le  moyen  de  payer  Icfdiies 
Amendes,  elles  fcûent  convecties  en- 
vers eux.;  Savoir  ladite  amende  de 
mille  livres  en-  la  peine  de  quatre 
.mois  de  prifbn  j  Se  celle  de  Jîx  mtîk 
livres  en  la  peine  d'un  an  aufi  de..pr|- 
ibn.Çi) 

■';-  !■  A  X  T  1  ç  t  E  III.  :  '■> 
'■  tnjoînt  tres-exptcffcment  Sa  Mi- 
■|èïlé  aux  Inttndans  &  Commiffaitts 
^ep«ris  en  ïès  Provinces  &  Gehiftau 
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lîccz,  &  en  (esAtraces,  à  tous  Juges 
de  Police  ,  Pievôts  de  Tes  Camps  Sc 
Armées  ^  6c  autres  juges  qu'il  apar- 
tîendra  ,  de  s'employer  chacun  en 
droit  foi  ^  L'exécution  du  contenu  ail 
prcfenï  Titre  î  voulant. que  les  Juge- 
niens  &  Sentences  ^ui  feront  .par  .eux 
rendus  contre .  Les  .  Contreveuaui' , 
roient  exécutez  j  nonobftant  loutes 
opofitions  apellatibns  &  outres  em- 
pechemens  quelconques  >  '  pour  lcf> 
quels  ne  fera  différé,  {a) 


TITRE     II. 

I)es  Apanages  des  offisieys^Seri 
gens  ,  Soldats  ,  Cavaliers  d^ 
Dragons. 

Article    Premier. 

SA  Majefté  ordonne  ,  vcm  &  en- 
tend ,  que  tout  Officier  de  fcs 
Troupes  ,  tant  d'Infanterie  que  de 
Cavalerie  &  Dragons,  étant  en  Gar- 
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nlfoti  dans  fcs  Places  y  qui  le  Mariera 
dans  celle  où  il  Te»  en  Garnifsn,  où 
à  dix  liciiës  es  environs,  fans  le  coii- 
fcHtement  de  l'Inrpcdtcur  General  , 
dans  le  Département  duquel  il  fera, 
foît  carte  &  privé  de  ta  Charge.  (  a) 
Article     II. 

Défend  crcs-  expreflèmcnt  Sa  Ma- 
jcflé  à  tous  Pri-rres  &  Curez  de  l'é- 
tendue des  Goiivcrneipens  de  Tes  Pla- 
ces ,  de  Marier  les  Officiers  de  fefdî- 
les  Trotiucs  j.jjb^  du  confcntement 
dudic  Inipcdeiir  General  ,  figné  en 
bonne  forme  ,  à  peine  d'être  punis 
comme  fauteurs  &  complices  du  cri- 
me de  Rapt ,  fuivant  les  Ordonnances 
de  Sa  Majefté  ■  &  conformément  à 
l'Arrcft  de  Ton  Conreil  d'Etat  du  I3. 
Ptcembrc  168 1.  (i) 
j  Article     III. 

Ordonne  Sa  Majefté  ,  que  les  Ca- 
valiers ,  Dragons ,  Sergens  &  Soldats 
de  fçs  Troupes  ,  qui  le  Marieront  ^ 
l'avenir  ,  feront  dccheus  de  leur  an- 
cienneté dans  les  Compagnies  danc 
ils  font ,  &  ne  pourront  plus  avuîi  de 

a.b,  Z>«  I.  Fivritr  titj.T.*.  p.ioj. 
R    Mj       ,- 
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prefcrence  |>our  leais  Congez  que  fia 
îcuTS  'CimaraijeS  <^tii   y  (ctonc  ctititt 
depuis  letii  Mariage  >'-&  ^ue  ccul 
^uî  'ne   fc  font  ,-  Oa  '  {èrom  mgagci 
qucixnir  ûtiretnpsUmiié,  &  qui  pcn< 
danf  ledit  teins  viendront  Sife  Muieri,| 
nepotitrent  ptuS  compter  leur  Enga- l 
gfflnènC'  qoe  du  joui  de  tetir  Màiûge  }  1 
■82    feront  obHgez  dcfcrvît   dans  les  , 
Compagnies    où  ils    fè  trouveront  > 
tout  ac'tenn  pour  lequel  îls-  y  fèiont 
entrez ,  fans  que  l'on  ait  égard  à  ce- 
^Juî  "qui  Ce  iêra  palfè  avant  qu'ils  fe 
foient  Mariez,  (4) 

Article  IV, 
,  Sa  Majefté  dcfentl  ties  •  ehpteflic- 
rrient  aux  Aumôniers  fèivans  à  la  fîiî- 
it  des  Rcgimcns  de  ccicbret  aucun 
-Mtttiâge'tjes^  CavàUcrS  &  Soldats  d*i- 
ceuxavec  les  Filles  ou  Fcmm«s,<iomi- 
xiliécs  dans  les  Villes  ou  Places  où  ils 
feront  en  Ganiifon  ,  ou  és-  enviions 
,d'icellcs  ,  pour  quelque  CiwÇc^&c  otfa- 
,,iîon  que  Ce  pujflê  être  , ' apciric jAf- 
jdits  Aumôniers  d'être  punis  cotnriie 
fauteurs    &   complices    du   crime    de 


Livre  X-i^  Tan  II.  j^i , 
Rapt>-{uivanc  ks>Ordoiinances  :  Veut 
Sa  Majclté  t^uc  U»  Colonels  derdics 
Regiinens  ,  &  en  Icur/abfence  ceux 
qui  il»-  commandent  ,  falTcnl  airêier 
IcTiiits  Aumôiiiecs  fur  les  pcemiets  avt9 
qu'ils  auront  des  cemravemions  au 
CQntenii  da  ptcfent  Ariicle  :  &  qu'ils 
les'fàHènc  ipetiie  es  maïnsdes  Juges 
■ordinaires  ,  pour  leur  être  Je  procez 
fait  ic  paF^it  ,  fuivant  ce  qui  eft  ea  - 
cela  de  la  volonté  de  Sa  Ma}cfté.  (a) 


TITRE      III. 

i>ts  Contez,  ahfiluf  qui  ne  four- 
f    .ront,  étrt  Aieoràtz.  aux  -Cav».' 
-'■■  iiert  t  Dragons  é"  SoUatt  pen-^ 
dmt  ta  Guerre, 

Article     Premier. 

SA  Majcfté  défend  très  -  cxprefTe- 
ment  k  tous  Colonels  >  Meftres 
de  Camp  ,  Lieutcnans  Colonels  ,  Ca- 
pitaines ,  Lieutenans  &   autres  0£- 

B.  iiij 


?; 
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cîcts  de  fes  Troupes  d'Infanterie  .  Je 
Cavalerie  &  de  Dragons  de  donner 
pendant  la  Guerre  aucun  Congé  ab- 
ib!u  à  des  Cavaliers  ,  Dragons  ou 
Soldats  de  leurs  Coimiagnies  pour 
quelque  caulè  &  coiifideration  que 
ce  puillè  ècrc,  à  peine  d'être  cadcz  & 
privez  de  leurs  Charges  >  &  d'être 
mis  en  prifon  pour  ^x  mois  ;  Voulanc 
Sa  Majcftc  que  quand  il  arrivera 
au'un  Gavaiier  ,  Dragon  ou  Soldais 
le  trouvera  abrblument  hors  d'état  de 
(crvir ,  Toit  par  fà  trop  grande  vieil- 
lellè  6£  caducité ,  foit  par  Tes  bleflùres 
ou  quelque  maladie  Incurable  ,  ît 
foie  mené  au  CommilTaire  à  la'  con- 
duite &  Police  de  ta  Troupe,  qui  en 
prendra  connoilTance  &  lui  en  cxpc-^ 
dlera  un  certificat  Tur  lequel  &  non 
autrement  le  Colonel  ou  Comman- 
dant de  la  Troupe  lui  expédiera  un 
Congé  ou  PalTèport)  Toît  pour  le  rcr- 
dte  à  l'Hôtel  Royal  des  Invalides,  s'il  a 
mérité  par  fes  Services  d'y  être  reçu , 
ibit  pout  aller  chez  lui.  {n) 

a»  On  i3.  ^«vtmirt  I70 1 .  T.  1 11,  ^.  ]<x . 
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Article  IÏ. 
OiJonnc  auffi  Sa  Majcftë  i.  tous 
Prévôts  des  Maréchaux  &  autses  .Of- 
ficiers de  Robe-coiirre,  d'artécci;  tout 
Gavalict ,  Dragon  &  Soldat  quî  IcM- 
portent  d'un  Congé  abfotu  de  le'mçt- 
tre  en^irifon  ,  Ô^d'envoyer  ledit  Ço,nr 
ge  jibfolu  au  Secrétaire  d'Ecat  &'  des. 
Commatideméns  de  Sa  Majeftc,, ayant' 
le  Département  de  la  Guerre  ,  pour 
en  rendre  compte  .à  i^a  Majefté  à 
moins  que  ledit  Congé  ne  Toit  accom- 

fiagné  du  Certificat  du  Commtflairc  ik 
a  conduite  de  la  Troupe  dont  il  fera,, 
qui  explique  comme  il  eft  marqué  par 
l'article  piecedent  ,  les  caufes'pour 
lefquelles  ledit  Congé  lui  aura  été 
doni>é  ,  auquel  cas  feulement  lefdits 
Prévôtés  &  autres  Officiers  de  Robç- 
coiirte  le  laifTero'nt  paflcr  pour  aller 
où  îl  fera  marqué  dans  ledit  Con^é, 
6c  dans  le  Cectiâcat  du  Commi{rai- 

Article     III. 

Et  d'autant    que  Sa  Majefté  a  eit 
avis   que    quelques    Officiers  de  fes 

a,  DM9.  li»rt  1676.  r.  ).f.  417. 
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Troupes  d'Infanterie  ,  (ont   ttaftc  de 

•Congezi  &  qu'ils. en  accordent  pour 
de  t'atgent  à  lents  .Sergens  &  Soldacs , 

.Sa  Majcfté  voulant  empêcher  un 
cotnmercc  û  infàoie  .&  â  picjudicia- 
blc  à  fbn  fèrvice  ^  Défend  ttes-expreA 

.ièment  ï  tous  Capitaines  &  Officiers 
defilitcs  Troupes  >  d'exiger  ^aucune 
cboiê  .de  leurs  Sergens  oa  Soldats 
pour  caifon  des  Congez  qulls  pouc- 
EOient  leur  donner  ;  Sa  Majefté  vou- 
lant qti'eti  cas  qu'aucun  Sergent  oa 
Soldats  obtienne  (on  Congé  par  cct- 
tp  voyc ,  &  qu'il  en  vientte  avenir  le 
Coramillàïre  des  Guerres  qui  aura  la 

.Poïict  de  la  Troupe  >  il  foît  paye  au- 
dit Sergent  ou  Soldat  par  les  foitts  du 

'CoRiniiiïàîre  ,  le  quadruple  de  ce  que 
'ï  ledit  Servent  oa  Soldat  aura  donné 

:  aadit  Capitaûie  ou  Officier  >  6c  que 
ledit  Capitaine  ou  Officiel  foit  ezSé 

-lût  Je,  c-namp  en  venu  de  l'Ordon- 
nance contenue  au  prcfcnt  article  , 
■fans  que  pour  c«  il  Toit  l>efoin  d'aa^ 

■tic  Ordre  plus  exprcz,  (â)     ,    . 
Article    ^V. 
Sa.Maiefté  ayant  apjEt  ^té  înfet; 

a,  Dtt  t.tivrw  ift?,  t^i^^fs        a 


lÀvre  XI.  Thre  III.  jj.j 
lïiëc  que  les  Officiers  qui  onr  été  Ci- 
devant  envoyez  dans  les  Province* 
pour  recevoir  les  Recrues  do  leurs 
Regîtncns  ^  ont  donné  fous  'divers 
prétextes  &  au  préjudice  de  leur  de- 
voir ,'  de»  Congez  aux  Soldats  doac 
îls'étoicm  chargez  ;  Sa  Majcftéqut 
veut  empêcher  la  continuation  de  cet 
abus  y  défend  aux  Officiers  de  don- 
ner à  l'avenir  aucun  Congez  aux  SoU 
dats  qui  leur  auront  éte^  remis  pour 
conduire  à  leurs  Rcgîmens  ,  à  peine 
d*ltrc  caliez  &  privez  de  leurs  Char- 
ges }  &  en  tant  que  beioin  eft  ou  lè- 
rolr,  Sa  Majefte  déclare  dés  à  pte- 
&nt  comme  pour  lors  lefdits  Congez . 
nuls  &  de  nul  effet  \  Enjoignant  aux 
Prévois  des  Maréchaux  &  aux  autre 
OSîciers  de  Klobe-courie.  d'arrêterV 
>comme  Defeiteurs-  ,  ceux  qui. la'en 
SiouTcront  Porteurs.  (»).■  i  ■  ■ 

^a  >Maie(lé  veut  &  enrend  *  qtie  le 
ptefent  Regleraenr  foie  ponâiielle' 
ment  gardé  &  ot^rvé  felen  fa  forme 
&  toneut  :  (  ji  )  Mande  &  Ordonne  Sa 

*i  ,Tié tO*Jorinantt dtt to. N»».I7**?- î't 
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MajcAc  pour  cette  fin  ,  aux  Gouver- 
ncins  &  fcs  Lîeuienans  Gcncraox  en 
(es  Provinces  >  à  fcs  Lieutenans  Gé- 
néraux en  Tes  Armées  ,  aux  Marécliaux 
de  Camp  &  auties  Officiers  GeneraiiiL 
ayans  commandcmens  fur  (es  Trou- 
pes ,  aux  Gouverneur  ou  Comman- 
dans  de  fcs  Villes  iV  Places  ,  aux  In- 
tendans  en  fcfdites  Province  &  Ar- 
mées &  fur  fcs  Frontières  aux  Direc- 
teurs &  Infpeûeurs  Généraux  de  fcf- 
dites Troupes ,  aux  CommifTaires  de 
fes  Guerres,  ^  tous  autres  Chcfe-& 
Officiers  de  fes  Troupes  ,  tant  d'In- 
&uterie  ,  que  de  Cavalerie  &  de  Dra- 
gons j  FTançoifts  &  Érrangcres  j  &  Jf 
tous  juges  de  Police  >  Prévôts  de  fcs 
Camps  &  Armées,  &  autres  (es  Jufti- 
ders  &  Officîcrs,  de  tenir  la  maîn 
dîàcun  aînfi  qu'il  lui  appartiendra  >  à 
l'exafte  obfervation  ,  &  à  l'exécution' 
ou  prefènt  Règlement  j  lequel  Sa 
Majcflé  veut  être  Ijî  &  publié  à  la' 
tefte  des  Corps  &  Compagnies  de 
Oifditcs  Troupes  à  Se  par' tobt  oùbc- 
foin  fera  }  ï  ce  qu'aucun  n'eii  préten- 
de catife  d'ignorance  :  Cxt  telle  cft  la 
^onté  de  S>  Maje^. 

P         - 


EDIT     DU     R.OY,. 

Portant    Règlement    generftl  fir 

Us  Duels.    . 

Donne  ï  Saint  Germain  en  Laye  . 
aumoisd'Aouft  1679'    ■ 

Regifiré   en  Parlement  It  premier  jour, 
de  Septtmbrede  U  mém*  amies.    . 

LO  0  1  s  par  la  Grâce  de  Djeu  , 
Roy  de  France  &  de  Navarre: 
A  tous  prefens  &  à  venir  i  SâloC*- 
Commc  Nous  reconnoilToiîS  '  que 
l'une  des-  plus  grandes  grâces  quc 
Nous  ayons  reçues  de  Dîeu  dans  le 
gouvcrneiTTcnt  &  conduite  de  jiottc 
Etat ,  confifte  en  la  fermeté  quiluia. 

Îilâ-  de  Nous  donner  pour*. maintenir 
esdéfenres  des  Duels  &  Combats 
particuliers ,  &  punir  fevcrement  ceux 
qqj  ontAÇonirévenuàune  Loy  fi  jiifte 
&  fi  neccffajre  pwir  U  çonfcrvaiio» 


de  nôcre  Noblcfle  :  Nous  fommï» 
bien  tefolusde  cultiver  avec  foin  une- 
grace  iî  particulière  >■  qui  Nous  don- 

^nc  lieu  d'efperer  de  pouvoir  parve- 
nir pendaiu  nôtre  Règne  k  l'aboli- 
tion de  ce  crime  ,  après  avoir  tdé 
inutilement  tenté  par  les  Rois  nos 
PrédccetTcurs.  Pour  cet  effet  ,  Nous- 
nous  fommes  appliquez  de  nouveau  à 
bien  examiner  tous  les  Edits  &  Rc- 
glctnens  faits  contre  les  Duels  y  & 
roue  ce  qui  s'eft  fiît  en  confequencc , 
Mitquels  Nous  avons  eftimé  necefTalte 
d'ajouter  divers  Articles,  A  c  e  s- 
cAusESr&  autres  bonnes  Se  glan- 
des coniideratroiis  i  ce  Nous  mog- 
Tans  j  de  l'avis  dé  nôtre  Confcil  ,  Ôc 
dé  nôtre  certaine  /cicncc  ,  pleine 
pui(!ànce  ,  &  autorité  Royale  y  après 
avoir  examiné  en  nôtredit  Confell 
ce  que  nos^  très  cbers  &  bien  Aimes 
Coufinï  les  Maréchaux  de  France ->yi 
^i  Ce  font  adèmblcz  plulïenrs  £oU  fur 
céfujci  y  Nous  ontpropofé':  Noai 

■avons»-  ea  rcnonvellanr  tes  défen&» 
pbnies  par  nos  Edits  &  Ordonnant 
ces  ,  &  celtes  des  Rofs  nos  Predecef 

^kaxi  ,  $içay  jutant  ce  ^uc  Nqu» 


Edit  antre  !ts  Vuélifltt.  -j?^ 
avons  jugé  neccfTairc  *  dît  ,  d^cUr^  » 
ftatué  &  ordonné  ,  difons  ,  décUrops» 
ilacuons  »  &  ordonnons  pat  nôtre  pte- 
fcnt  Edit  pctpctuel  &  irrévocable  , 
Voulons  &  nous  plaîft.  { a  ) 

Article    Premier. 


Ei 


Premièrement  ,  Nous  exhortons 
H)us  nos  Sujets  ,  &  leur  enjoignons 
de  vivre  à.  l'avenir  eiifemble  dans  U 
l'union  &  la  concorde  necet 
lire  pour  leiu  confervation  ,  celle  dt 
leurs  tamiUes  ,.  Se  celle  de  l*Ecac  ,  à 
peine  d'encourir  nôtre  indignation  > 
Se  de  châtiment  exemplaite.  Nous 
leur  oidoiinons  auQÎ  de  garder  le^tef- 
peSt  convenable  ï  chacun  félon  Tx 
qualité  >  fadignîté  ,  &  Ton  rang  >  & 
d'apporter  mutuellement  les  uns  avec 
les  autres  tout  ce  qui  dépendra  d*«ix  ^ 
pour  prévenir  tous  diflèrendsV  débats 
&  querelles  ^  notamment  celles  qui 
peuvent  êtce  fuïvïes  de  voyes  de  faît^ 
de  fê  donner  les  uns  aux  antres  lîncc- 
teiBcnt  ,    âc  de  bpouc  foi  tous  hi 
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cclaîrcitTemcns  ncccllàircs  fur  les  pei- 
nes Si  mauvaifcs  failsfaâîons  qui  pour- 
ront furveiiir  entc'ctix  ;  d'cmpèchcr 
qu'on  ne  vienne  aux  maîns ,  en  qucU 
que  manière  que  ce  foie ,  déclarant  que 
Nous  reputerons  ce  procède  poiir  un 
effet  ^e  l'obciiranccquî  notiseftdûc, 
&  que  Nous  tenons  être  plus  confor- 
me aux  maximes  duveiicable  honneur» 
audl-bien  qu'à  celles  du  Clirîftianif- 
me  ,  aucun  ne  pouvant  (c  dîfpenfer  de 
cette  mutuelle  charité  ,  fanS  contre- 
venir aux  Commandcmens'  de  Dîcu 
auÛî-bien  qu'aux  nôtres,  (a) 

Article  II. 
Et  d'autant  qu'il  n'y  a  rîen  de  fi 
honnefte  ,  ni  qui  gagne  d'avantage  les 
affcftions  du  Public  &  des  Particu- 
liers ;  que  d'arrêter  le  cours  des  que- 
reilej  en  leur  fource  :  Nous  ordon- 
nons à  nos  trcs-cbcrs  Se  bicnainicz 
Coufins  les  Maréchaux  de  France  , 
foit  qu'ils  Toieni  à  nôtre  fuite  >  ou 
CD  nos  Provinces  ,  Se  aux  Gouverneurs 
Généraux  de  nos  Provinces  j  &  en 
leur  abfence  à  nos  Lieutenans  Gene- 

ai  D»  RHitiil  dts  DiuUif.  if  s. 
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jauxen  icellcs  de  s'employer  eux-mê- 
iresrres  foigneufement  &  înccflàment 
)t  terminer  loiis  les  différends  gui  pour- 
ront arriver  entre  nos  Sujets ,  par  les 
voyes  &  ainfi  qu'il  leur  en  éft  donné 
pouvoir  par  les  Edîts  &  Ordonnan- 
ces des  Rois  nos  PrcdecelTurs.  Et  en 
outre  nous  donnons  pouvoir  à  nof- 
dîts  Couftns  de  commettre  en  cha- 
cun des  Baillages  ou  SenechaufTées 
de  nôtre  Royaume  un  ou  plusieurs 
Gentils-hommes ,  ielon  retendue  d'î- 
celles  I  qui  feront  de  qualité  d'âge  Sc 
capacité  requiTe,  pour  recevoir  les 
avis  des  différends  .qui  forviendroiit 
entre  les  Gentils-hommes  ,  Gens  de 
Guerre  &  autres  nos  Sujets  ,  les  ren>  - 
voyer  à  nofdits  Coufins  les  Maré- 
chaux de  France  ,  ou  au  plus  ancien 
d'eux  ,  ou  aux  Gouverneurs  Géné- 
raux de  nos  Provinces  ,  &  nos  Lîeu- 
tenaiis  Geucranx  en  icelles  lors  qu'ils 
y  feront  pre/èns;  &  donnons  pouvoir  , 
aufdits  Gentils  -  homme  qui  feront 
ainfi  commis ,  de  faire  venir  pardevani 
eus  ,  en  l'abfcnce  des  Gouverneurs  &c 
nofdits  Lieutenans  Généraux  ,  tous 
ceux  qui   auront  quelque   différend , 
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pour  les  accorder  ,  ou  les  renvoyer 
par  devant  nofdÏES  Couâns  les  Maré- 
chaux de  France  ,  au  cas  que  quel- 
qu'une Hes  patti'cs  fc  trouve  zélée  pat 
l'accord  d'cfpriis  Gemil- hommes  >  ou 
ne  veuille  pas  Ce  roumectre  ï  leu» 
Jugemens  ,  même  lorfque  Urdits  Gou« 
vemeurs  Généraux  de  nos  Provinces  , 
&  nos  Lieucenans  Genetaux  en  îceU 
Ics  )  feront  dans  les  Provinces  ,  en  cas 
que  les  querelles  qui  fuiviendionc  re- 
quièrent un  prompt  remède  pour  en 
empêcher  les  fuites ,  &  que  les  Goa- 
vetneuTS  fulTent  abfèns  du  lieu  où  Te 
différend  fera  furvcnu  :  Nous  voulon» 
que  letdits  Gentilhommes  commis  y 
pourvoient  fat  le  Champ  ,  &  tlTcnr 
exécuter  te  contenu  aux  Artkics  du 
prefent  Edii  ,  dont  ils  donnerooc 
avis  à  l'inftant  aufdîts  Gouverneurs 
Généraux  de  nos  Provinces  ,  ou  cb 
leurs  abfence  »  aux  Lieutenans  Géné- 
raux en  îcelles  ,  pour  travailler  inccf- 
famment  ^  l'accommodement  ;-  & 
pour  cette  fin  Nous  enjoignons  tres- 
exprelTémenc  à  tous  les  Prcvofts  des 
Maréchaux  ,  Vice  -  Baillife  ,  Vicc- 
Scnechaux>  leurs  Lîcuienans»  Exempts, 
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Greffiers  &  Archers  ,  d'obc'ir  prompte- 
ment  &c  6dellcmeiit  fur  peine  de  fuf* 
penHon  de  leiica  Charges ,  &r  privation 
de  leors  gages  ,  aufdîrs  Genti]s-hom- 
mcs  commis  fur  le  fait  dciclics  diâc* 
rends  ,  foie  qu'il  faille  affigner  ceux 
qui  auront  querelle  >  conftituer  f»;i- 
/bnniers ,  faifir  Se  annoier  leurs  biens, 
ou  &ire  tous  autres  Aâes  necelTaites 
pour  empêcher  les  voycs  de  fiiii  ,  Sc 
pour  l'exécution  des  ordres  de{Hiis 
Gentils  •  hommes  alnâ  commis  t  le 
tout  aux  frais  &  de'pens  des  Parties. 

Article  IIL 
Nous  déclarons  en  outre  que  zatA 
ceux  qui  affifteront  ,  oa  fe  rencon- 
treront ,  qaoy  qu^nopinément  aux 
lieux  où  fe  commetrom  des  o£Fénfes  à 
l'honneur  »  foîï  par  des  rapports  ,  ou 
dîfcours  injurieux  ,  foît  par  manque- 
ment de  promelTè  ou  de  parole  don- 
née 3  foit  par  démentis  y  coups  de 
main ,  ou  autres  outrages  ,  de  qucU 
que  nature  qu'ils  ftMCnt ,  icront  à  l'a- 
venir obligez  d'en  avertir  nos  Cou- 
fins  les  Maréchaux  de  France  ,  ou 
lefdits^  Gouverneurs  Généraux  de  nos 
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Provinces  ,  &  nos  Lieutenaiis  Géné- 
raux en  îcelles  ,  ou  les  Geinilshom- 
nies  commis  par  nofdits  Couâns  ,  fur 
peine  d'être  reputez  complices  dcfdi- 
tcs  offeiifes ,  &  d'être  pourfuïvis  com- 
me y  ayant  tacitement  contribué  j 
pour  ne  s'être  pas  mis  en  devoir  d'ea 
empêcher  les  mativaîfcs  ftiices.  Vou- 
lons pareillement  &  Nous  plart  3  <jue 
ceux  qui  aiironi  connoilTancc  de  quel- 
que commencement  de  querelles  Se 
znîmontcz  caufécs  par  les  Procès  qui 
fcroîent  fur  le  point  d'être  inten- 
tez entre)  Gentilshommes  pour  quel- 
que întetefts  d'importance  ,  foîent 
obligez  à  l'avenir  d'en  avertir  nofdits 
Confins  les  Marécliauï  de  France , 
ou  les  Gouverneurs  Gcneiaux  de  no(^ 
dites  Provinces,  &  Lientenans  Géné- 
raux en  icelles  ,  ou  en  leur  abfc'n'cei' 
les  Gentilshommes  commis  dans  les 
Bailliages  ;  afin  qu'ils  empêchent  de 
tout  leur  pouvoir  que  les  Patries  fbr- 
tent  des  voyes  civiles  &  ordinaires 
pour  venir  à  celles  de  fait.  Et  pour, 
être  d'autant  mieux  informé  de  toas 
les  Duels  &  Combats  qui  fc  font  dans 
nos    Provinces    ,    Nous    enjoignons 
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«IX  Gouverneurs  Généraux  &  Lien- 
tenaus  Généraux  en  icelles,  de  doii- 
oer  avis  aux  Secrétaires  d'Etat,  chacun 
en  fon  Département  de  rous  les  Duels 
&  Combats  qui  arriveront  dans  l'é- 
tendni*  de  leurs  Charges  ;  ans  Pre- 
miers Prefidens  de  nos  Cours  de  Par- 
lemenra&  à  nos  Procureurs  Généraux 
en  icelles  >  de  donner  pareillement  avis 
3t  nôtre  tres-cher  &  féal  le  Sîeur  le 
Tcllier  ,  Chancelier  de  France  ;  ^ 
aux  Gentils  -  hommes  commis  &  Of- 
ficiers des  MarëchauHees  ,  aux  Ma- 
réchaux de  France  pour  nous  en  infor- 
mer chacun  ï  leurcgard.  Ordonnons 
encore  à  tous  nos  Sujets  de  Nous  en 
donner  avis  par  telles  voyes  que  bon  . 
leur  femblera ,  ptomctlam  de  rccom. 
pen/cr  ceux  qui  donneront  avis  des 
combats  arrivez  dans  les  Provinces  » 
dont  Nous  n'aurons  point  reçus  d'a- 
vis d'ailleurs  j  avec  les  moyens  d'en 
«voir  la  pteuve.  (  « } 

Article  'IV. 

torfque  nofdits  Confins  les  Mar<^ 

chaux  de  France  ,    les  Gouverneiiis 

e,  D«  Recueil  dftDuehjf.  jjy. 
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Généraux  de  nos  Provinces  >  &  nof 
Licutcnins  Geiietaux  en  îcelles  en 
leur  abfence  ,  ou  les  Geiiiils-hoinmes 
commk  auront  eu  avis  de  quelque! 
différend  entre  les  Gentilshommes  ,  & 
entre  tous  ceux  qui  font  ptofeflion 
des  Armes  dans  notre  Royaume  & 
Pais  de  nôtre  obetfTance  ,  "lequel  pro- 
cédant de  paroles  outrageufes  ou  au- 
tres caufcs  touchant  l'honneur  ,  (cin- 
blera  devoir  les  porter  à  quelque  rcf- 
iêntîment  extraordinaire  :  Nofcliif 
Coufins  les  Maréchaux  de  France 
envoyeront  aulïï  •  toft  des  défenfei 
très  exprclTes  aux  Parties  de  Ce  rien 
demander  par  les  voycs  de  fait  direc- 
tement ou  indireâement  *  &  les  fe- 
xont  aflîgner  à  comparoir  inceflàmnit 
pardevaiit  eux  ,  pour  y  ilte  réglez. 
Que  s'ils  appréhendent  que  Icfdite* 
Parties  foient  rellcment  animées  qu'el- 
les n'apporrent  pas  tout  le  refpca 
2c  la  déférence  qu'elles  doivent  à 
leurs  Ordres  ,  ils  leur  envoyeront  in- 
continent des  Archets  &  Gardes  de  la 
Connétable;  &  Marechauifée  de  Ftan- 
{ja^^ui  Ce  tenir  prés  de  leur  pet* 
I      ^^^i>    &<ùs  Se  dépens  Pâlîtes 


r   \ 


.   Cooyk- 
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fartles  ,  jufqu'à  ce  qu'elles  fe  foicnc 
rendues  pardevant  eux  j  ce  qui  fera 
ainU  prafiqui^  par  les  Gouverneurs 
Généraux  âe  nos  Provinces  ,  &  nos 
Lieucenans  Généraux  en  icellcs ,  dans 
l'eienduë  de  leurs  Gouvetuemens  Si 
Charges  ,  en  faiCmt  afïïgner  parde» 
vanr  eux  ceux  qui  auront  querelle  , 
ou  leur  envoyant  |dc  leurs  Gardes  oU 
quelques  autres  peifonnes  qui  fe  tien« 
dront  fiés  d'eux ,  pour  les  cmpcchct 
d'tn  venir  aux  voyes  de  fait  :  Et  nous 
donnons  pouvoir  aux  Gentils  -  hom* 
mes  commis  dans  chaque  Bailla* 
ge  de  tenir  i,  en  l'abfènce  des  Maré- 
chaux de  France  ,  Gouverneurs  Gène* 
taux  de  nos  Pcovinces  «  &  nos  Lieu- 
tcoans  Généraux  en  îccUcs  ,  la  même 
procédure  envers  ceux  qui  auront  que- 
fçJJc  ,  &iê  fctvitdes  Prévôts  des  Ma- 
réchaux fleurs  Lieutenans ,  Exempts 
&c  Arches,  pous l'exécution  de  leurs 
jprdres.  (a) 

A  B.  T  i  C   L  E       V, 

<ieux   qui  auront  querelle  ,  cïant 
comparus  pardevam  nos  Coulïns  las 
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Maréchaux  'de  France  ,  ou  ^Gouver- 
nenrs  Genecaux  de  nos  Piovincçsy  Si 
Licuceiians  en  icelics  ,  ou  tnrleut 
abfcnce  devant  lefdits  Gentilshommes 
s'il  appaioll  de  quelque  injure  atroce 
qtii  ail  été  faite  avec  avantage  ^  {bit 
de  dcflèin  prémédité  ,  ou  de  gaycté 
decœur,  -Nous  voulons  &  entendons 
qut  la  Pattîe  offtnfée  en  reçoive  une 
rcpïration  &c  fatîsfaûion  fi  avanta- 
genfe  ,  qu'elle  ait  tout  (ujctd'en  de« 
menrcr  contente  j  confitraanren  tant 
que  befoin  cftpar  nôtre  prefcnt  EiHl^ 
l'ailtotité  attribuée  pat  les  feus.  R&rS- 
liOS  trefr-lionorez  Ayeul  &  PciG  ;'i 
Dordits  Couflns  les  Maréchaux  îHe 
Friincc';  de  juger  &  décider  pac  jn- 
gement  fbuvcrain  tous  di&wnKtcon'' 
ceriianE  le  Point  d'honnedr't^^  -■Re* 
paration  d'offènfe,  foir  qu'ils  «rcivÀil' 
dans  nôtre  Cour ,  ou  en  qucltpi'aaite 
lieu  de  nos  Provinïes  où  ffc  fc  troo 
vetoiic  ,  Ôc  àufdits  Gouwmears.  os 
Lleuttnans  Généraux ';"  le  pouVoir 
qu'ils  leur  ont  auflî  donné  pOur-nié- 
me  fin  ,  chacun  en  l'étendue"  de  {* 
Cliarg*-.  (a)  ■  •■-'.■  ■,:-,  ;  .,t, 
iijVMRitittH  ditDinb^f.Vi.    i..i   -,   . 

Art. 
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A  R  T  I  c  t  I  T  I. 
Et  parce  qu'il  fe  commet  quel- 
quefois- des  oÉfenlès  fi  importantes  ï. 
l'Honncut  ,  que  non  •  feulement  les 
Pcrfonncs  qui  les  reçoivent  en  font 
touche'es,  mais  suffi  le  refpeft  qui  eft 
dû  à  nos  Loix  &  Ocdoniiances  >  y 
cft  raanifêftement  violé  :  Nous  vou- 
lons que  ceux  qui  auront  fait  de 
femblables  Oflfenles  ,  outre  les  faris- 
raâions  ordonnées  à  l'égard  des  per- 
fonnes  offcn/ëes  ,  foicnt  encore  con- 
(iamnez  par  kfdiis  Joges  du  Poînr- 
d'Honncur  ,  à  fouffrir  prifoiis  ,  ban- 
liJlïèmens  &  amandes.  Conlîderant 
suffi  qu'il  n'y  a  rîen  qui  foit  fi  déraî- 
fsnnable  ,  ni  fi  contraire  à  la  profcf- . 
Ijon  d'hontieui'  que  l'outrage  qui  Te 
fccoit  pour,  le  Sujet  de  quelque  inte- 
rdit civil  ,  ou  de  quelque  Procès  qut 
fêtoit  intenté  par  devant  les  Juges  or- 
dinaires :  Nous  voulons  que  dans  les 
accomtnodemens  des  ofFenfes  prove- 
BUcS  de  fcmblables  caufcs  ,  lefciits 
Juges  du  Point- d'Honncut  tiei^nent 
touteJa  rigueur  qu'ils  verront  rsifon- 
nable  pour  la  faiisfaâion  de  la  Partie 
oâèurée  ,  &  que  pour  h  réparation 
S 


^ 
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de  nQtrfl'a,utoEwe  blcilee,  ïls  ordoijnf^it 
ou  Ia,pnroi>NduraDC'l'aCpace  de  ,-ffois 
mats.aLi  moins-',  ou  le  b'nnî({emenc 
pour  autant  de  rems  des  lieux  00  l'Ot 
fcnçïiu  ferj  fa  rcfideiice ,  ou  ia  ^'tiva- 
tton  du  revenu  d'une  année  ou  dcax 
delà  cliofc  cônceftée.  (<) 

~      A   R   T   I  C  L.E     VU*, 

Gomme  il  arrive  .  beaucoup  .  de 
diffierwids  enrtc  lefdîts  <9eotils  -  hom. 
mci,  i-  caufc  des  Cbafïçs  ,  des  Droit» 
Hùnutifiquct  des    Esli^s  >  6C:aiitrcs 

prééminences  des  Fîcfs  &  Scignenrics.,- 
poiit  être  fort  mêlées  .?vec  \£  Poiiiin 
d*ttt)noeur>:  Nuus  voiiIont.ÉÉ.  çureny 
doils  y  qoc  nofdi^ï  Gouftus.Ifs.  Marc*. 
ciianxi  de,  Frarce  ,■  les^^GouvernoM»,. 
de'iïids  Provinces^  ijgjfl,  I^ieartciwpj," 
cn-ieeUes,  &  leS'.GentiUî  bomimcs - 
commii  dans  .Icfdiw'&fiMygest  jou, 
SenecbaUffësG  ,  apporcejil  tolK  ce  ^^mL 
dé^ndni  d'eux  ,  ■  :poi^,'  pfeljgçpulgji- 
Parties  de  «tonvejnîç-d'Mbtftes^cjqfti.- 
•  ju^ot  .fommijreiTicni.jiYec'îÇUs,,  i^c, 
ai)cuiu9  conlignaii^u  ■  1^  <;pU;cfira"it*!. 
fenirdc   (rmbUblcsdifrerenj.u:^  la. 
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Charge  de  l'Appel  en  nw  Coorti  Àe 
Parlement  ,  târkju'BiK  (ks  Pirtica  le 
trouvera  Ic2ce  par'  la  Sentent*  -tiétif 
ttaie.  (1) 

■  A  B.  T  I  c  TE'  Vll'i.-  '  ■ 
Au  cas  qu'un  .Gentilhomme  refu- 
fe  ou  diffère  fans  aucune  caufe  l'égi- 
tîme  d'obe'iraux  Ordres  de  nos  Cou- 
iîns  les  Maréchaux  de  France  ,  ou  à 
ceast'des  autres  Juges  du  Poinc-d'Hoi!»- 
neor-^  conune  de  comparottrc  par  ÀCi-- 
■vjcax  eux  ,  lorf^u'îl  aura  ëié  affigné 
parAûc  tl^iité  ^  hii  ou  à  (on  do-' 
miiâlc',  &  at^i  lorfqu'il  n'aura  fos- 
ÇtAÀ- le  banni(Ièmeiu  ordonné  contre 
lui';,  il-  fera  înceftàmmcnc  contraint*' 
apT^  Vh*  certain  temps  <iuc  Icrdlu 
Juges  Xvà  ft^avcàM  ,  foie  pir  Gar* , 
nîTan  qui'  fera  pof^c  dans  fa  Maiibii  »  - 
ovtJpar-i'empiifonnement  de  fa  pe*«-, 
fatUfe^:  Ce  qui -fera  foignculciscnc - 
eiosiut^cf 'Ic8  Ptevods  de  nordîts 
Coiliîns  Ics'Matcehws  de  France, 
VÎM- Balllîfs^,  Victï-Senechaux ,  ku» 
Liebtcnans  -,  Exempts  Se  Archer* , 
Çat  feîn«    Àt  fufpenfions    de   teucf  ' 

S    ij 


tliàrges  rSc  i>rivatiuii  de  leurs  Gàgej 
ftiivaiu  les  Ordonnances  dèfctîts 
Juges  i  Si  laditçcxeciuion  ieti  faite 
auxftais  &  dépens  de  la  Painc"défb- 
beïffàntc  011  refradairc,  Qoe  fl  i'éfclÎTS 
i'révofts  ,  Vii:ciBaiI!ifs>  Vice -Séné- 
chaux ,  leurs  Lieucenans  j  E^cnipt^, 
Se  Archers  ne  peuvent  «xecutcr  ledit 
jçmprifonncmçnt  ,  Sis  f^firont  &  an- 
^ùoceronc  tous  les  revenus  daitt  Banni 
çy  pérobeïrtànt  ,  pour  ce rc  appMqiici 
^^  demeurer  acquis  durant  tout  le 
tems  de  fâ  dérobeifTance  ■,  Sçavoîr, 
'^là  rnoîtié  à  l'Hôpjcai  delà  VÎIIe"ç^ir  il 
^y.  a  Parlement  titablî  ,  &'  fautre 
îlioitié  à  l'Hôpital  du  lien  où  ïly  a 
,Sicge  Royal  ,  dans  le  Rcfloit^diiqnel 
Paricmer.t ,  onSîrge  Rayai, lesjpiens 
.  dudic  Banni ,  ou  DèroBcJftVit  fe^ïroo- 
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Hôpitaux  la  (ommes  à  quoy  il  poûtra 
mojiter  vaudr^  une  dtcte  hypothéquée 
fiir  tojjs  les  btcns  meubles  &  immeu- 
bles du  Banni  ,  pour  être  pay^e  Se 
arcquîttée  dans  Ton  otdtcdu  jour  de  U 
coiidaniuaiion  gui  iniecvicndra  contre 

■       AltTlCLE       IX.. 

"  Nous    ordonnons  en    outre  ,  que 

iceux  '  qui .  auront  eu  des  Gardes  de 
410s  CoEilîns. les  Mafcchanx  de  Fran- 

«  ,  des  Gouverneurs  Généraux  de 
■|ngs  Pravifices  *  &  nos  Lieutcnans  en' 
.ipçljes  ,  ou  dcfdirs  '  Gentifshommcs' 
^commis ,  1  &  qui  s'en  feront  dégagez' 
;ei^._,q»çlq«e  .manière  que  "ce  puiflè 
;,éi5Çj.,ri>iencpiuiis  avec  rigueur  ,  St  né' 
.pfliÇènt'.f^e  reçus    à'  l'accomrpode- ' 

iîitni;,fuE  le  Eoîrit-d*Honneur,qli,e  les 
^c^pupi^lçs ,  de  ladite  Garde'  enfreinte 
,ç('^3(çnr   tciiu  prifdin  qu'à  laReqiiette 

,it^fï-|lBr|e  Brocurcur.cn  là  Cônnétablié, 
,,&j.idc;^  ,^fitftitins'  apx    ancres   Marc- 

ch^al|"«^,.  de  France  ,  le  Procès  tie 
,|eu|:  aie  été. fait  félon  les  formes,  re- 

,qç|l]gSjpp_'nos  Ordonnances.  Voulons 
a,  Du  BmmùI  4h  liutlf.  f*g.40*- 

'  ^  '  '       S'iif 


414  ^twie^Militèlri)- \ 

Sc'iibai  plaît  que  fat  lé  Ptoc^r  ■  verbal 
oli*^  rapport  t{«5  Gardes  oui  ferdni' Or* 
dêimct-  prés  dffcux  il  fôtt'fani  mttc 

-jtiStfc  dtrdits  SoblWcuts;  Se'XàiitVtaoéi 
•ffiàiimaitèmcmÉiit.^^)      "" 

îj;'Bnnqbe  le  foin  que  NpïTçp^nj^ 
-^'liIJoncHtBr  (fe.  poci:fi.;Nl9bl^C]}i|i- 
toilTe  aSéi  fax.  ie  contcnii^a^]},  ^^ 
desiftrécad£ils  .<&.f>9ï  U  fc^^n^e 
*echcrc%    .^UQ  ,  ï>Ious  .  fn\fôas,i  ^i 

ftnêe.y'Sc  rejcttcr  iar  «B*  ^Iii9f^ 
£cfftt  le  blâme  &  U  ,  iiomt;  Lq^'ils 
ffltrîoctTt.  c  'Néanmoins,  ap^«h^3^i;it 
'^"lil  -ncie  Bouvt  etKPi^^c^Sjg^ 
wés  ofez  pouti  coiiriry^iiwiji'f  9âs 
«(donrbzjE  expiefCiiBent.  lixpjHfHççg!, 
&  <joi  .pnéfiiment  d'avoîtu^iron  rf^i 
•ctKttcbantà  fe  vangcr^ ISotMiKOukû^s 
-^w<l(nHiom(](ia  ccltit  f^i.it'^fttJi^MV 
To^enfii  firra  "h  Appel. i  quUqjifi.ee 
■^Ic  i>eUr.fb^r'tn£iiic  dcm^^ji^t;^ 
.^  ^uvoir 'ia9:iaii  rWois'dmlfi&îi^ 
'  s,  Dm  rtfUiiJ.da  piuh  ifti-  ^éti   ' 


-■qa'il'ïicjjnp"  prifQn  pendant  .dci^y,  aiî;^, 
ôiiipUi'COntJftmné  à,  u^ie  apieiwJe, , cfn,- 
-v.^-fs  JÎHÔt»'"!  de,  Ia;VillcIa  pli^^jpijÇr- 
«hedc  fa  dcfliçuirc.,  laquelle  «epoiit- 
ta  être  de  moindre  yalcur,,q;je  ta.n^oi^ 
tic  du  revenu  d'une  année  de  les  biensi 
&  de  plus  (ju'ilfoit  fufpendu  de  tou- 
■-ïts  Tes  ChaV^es  ,  &  privé  do  reftnu 
d^celles  durant  trois  ans.  Pciineb> 
.  tons  a  tous  Juges  d'augmcfiier '' Ict 
^itc  peine*  rdon  que  les  condittons 
des  perfonnès  les  (ujets  des  querelle^ 
çotume-Procez  întuitex  ou  aDtCQiia» 
t-êtefls  Civils,  les  défciiTes^ou. garda 
ctïiteintes  ou  violées  ,  les  circQiiûaoV 
CCS  des  lieux  &  des  temps  rchdro^ 
l'appel  plyg  punifTaMc.  Q"^  Aat*- 
4n^,qiiî  cft  appelle,  ao  lien  de  rcfw- 
ïfiï  I'«ppel',&  d'en  donner  avis  knos 
•C^Cihsjits  Maréciiaoi!  de  FrwïCA 
f&x  liÉUrf-iGoiivchieurs  Cencraiiîîi  tfe 
*&s'ipR)Vinèc  ,  3c  nos  LieuteiiaïiSji*»  ' 
^irtM'êiV  oii 'Sil'x  GcntiU-honumcScor*- 
%!8'i;ialH(i  que  Nous  Itjy  enj(M*jpièttS 
'd&fair&'i  "Ta  fur  le  lîea  de  l'aÔîpha» 
'HWi  .'OU.  fait'  ciFoKifOur.  cet  effet;;, 
il  foie  jguy  des  mêmes  peines  ^dc 
S   iiij 


4.6  .    C-drwWtfJ^4fr«    •'* 

l'AppclIanr,  Nulis  vouk>ris'  àe  pTus' 
([ue  cfux  qtii.auiOTiT'  appelle  poui'bn^ 
agtFC  ,  ou  qai  aurortC  accepté  l'ap-' 
pel  ,■  fans  en  avoir -dohné'Svïs'arfpâ-' 
ravani  ,  foicnt  punis-  des't«èrrifts^i^ 
ncs.  (i*J  -  ,  i    -.  •        .  ,i!-itv 

A   R   T   1    C   E   É    -Xf. 

Et  cj'aotant  qn'outie  ja-  peinfc  tfas' 
doivcni  encourir  ceux  qui  appctl»! 
root*  i^  y  en  a  qui  méritent  double 
ment  d'en  être  châtiez  Se  tepritnex  ,• 
comme  lorf^u'ils  s'attaqueni;  àfcnx: 
qui  font  leijrs  Bienfaiteurs  ,  Supe>> 
rieurs  ,  ou  Seigneurs ,  &  pcrfonner 
de  Commandement ,  &  relevées  pat"  | 
leur  qualité  &  ■charges,  &  fpecïalc- 
menr  quand  les  querelles  naiflènt 
.  ppur  des  aâions  d'obé'tfTance  ,  auf-- 
quelles  une  condition  ,  charge  ou 
employ  fMbalcern'c  les  ont  fournis,  ou' 
pour  des  châtimens  qu'ils  ont  fubî' 
par  l'autorité  de  ceux  qui  ont  le  pou- 
voir de  les  y  aiTujctir  :  Con/rdcrant  ; 
qu'il  n'y  arien  de  plus  necefTaire  pour 
le  maintien  de  la  difcipliue  ,  particu- 
lîçremcnt  encre  ceux  qui  font  profcC-' 


Edif  anirt  Ut  '2>iélijlet.        417 
fian  des  Armes  que  ic  refpcft  envers 
ceux    qui    les  commaiidcnr  ,    Nous 
voulons  &    ordoimoiis  que  ceux  -qut 
s'çm porteront  \  cet  excès,  &.  fiocarti— 
mem  qiii  appelleront  leurs  Chefs  6it 
aucrts  qui  ont  droJc  de  leurs  comman- 
der ,  tiqjipent  pïttbu  pendant  quatre 
ans  ,    foienc  privez   de   l'exercice  de  ' 
IcOfB  <i;hïTg«t  -pPridîftit  ledit  teftijiï  , 
«jftiqtife  it^lgâges  &  appoîntieméhi* 
y-aWîibti^ej^iii  feront  donnez  à' 1^6-^ 
pitit-general  de  la  Vitle  h  pUis  vt^' 
ehatac^  aten  cis  que  ce  foit  mi^fii-' 
fetîfîit  contte  foii    Siiperleur  orrStfi-' 
l^ieiirv  ~  îï  [ftiidra  priTcHi  pendant,  Icii' 
mérnes  mûtfc ''afth^ts  ,  &  Tcrâ  coai'l 
dàiJMi^  en  itne  aïOf  ndc'  qui  nfe'-btfH^i^^ 
êttE-'lmoiLidïé  -iîLli'we  anilée   rfe  ToW 
re'Wnu  {"^Enjoignant  trcs-exîh-eflftu^'fi'É'' 
i:  ■nbfdfts-'Coufins-  les  Marécliaaic^ïeï;' 
Fvitii^  ^CôiiMri-fcurs  Genci'àHit  dé'ïïiT'' 
Pi-^n^es  &  Lteurtrians  Gcneràux'ëri'ï 
icélle?  lii  'Geiitils-homifi^s  cbinmîs,  S&'t 
fîllgifîî^ttmeht  aux  Généraux'  dr  n^^' 
/{ï(f(^eJ',i-aànY're%tettes  ce  detottJt'^J 

tr^i-flèri-â^-ttun-  la  'rnaThàl*exaae'Ôt' 
fevete  exeaitfoia  -^ifpwftw.  Ajttfclr. 
S  V 


.   Cooyk- 


41a  '    C^JSlMîifi^e:/.^' 

l'AppcHaftr.  Nous  ■ym]&  '^f?  "V*: 
que  cffux  qui  aiirfimr'  ap'  .^roii^.cfté 
autre  ,  oii  qui  ium-.Ar-^  ^  ■W"' 
pcl  ,-  (ans  cil  avwV  h»iK.  les,  Appel-' 
ravani  ,  fojoiuir**  #•  ?»£"»*;»  pei- 
nes. («^  ,.-fufpCAG^,>^  IfWf 
A  p  ypos  d'iqelles,  &  apipi- 

Et  d'à'-  ■■,^c.  dirpçhfe*,,9ycliji»s' 
doivent    -^  JÛppUcuioo*  .qu^iU  îtojs- 

mcnr  ,  - 

corn     '     ^R.TJCL.!     Jfl-T,  .^ 
qui     t-  i'iui^it  quo  qQi}ï|  ;  avons  ifCç^a 
rie     tjjfï  «Si   priver  ,çotiçr.ejne;i|t ,  de 

I(  ^  foîipalîl&s  4ij4lt..crigie>roctîie. 
'    ^JiOtfti-ieté.  Siccur  gui  auroiM^fté 

jtffgM;  ^*aï;Se£teDW"«  ç«nu;^;  cçm 
^  îiiufen.  aiKQi)s,'|iqm:vi4ï;.>,c,iî.;Iw- 

^.i^iJpiçSjOu  par  ai^ttufnfjM  f£9- 
(^rçipij  axrc^iwm ,.  N«ui  voulons. 
Vcftix^.ac  );eux  dcrqudx.îlîi  ^c./eç?np 
^îs  tiwHWRC  ftifqu  pçry^t^f^  ^Ifi. 


■**^  '"^4  de' Icari  rtvèfius'î  iâhs 

''^  "^         ~    ^ne  rélcvéi  àk^m' 

-,-■>     -r^        -■  b  Tcconde'fofs.ï^roîî 

■'.-^'  '**         lént  tdft  ,'"cefnmc'  iptfl- 

'  -..  ■  >       jtaipmènrcctix  qol  Te  féfbiiTf* 

■_  '  *■         ^  'fcctmiis-  pbltif'"  ■f.otfejr  rléfli'? 

,  (bîttu'  ptuiis'rfé'  friébes'^tîËJ' 

de  ■pi'ifoTi  i  dcftiturîbns'rfc  "elliiïi* 

.?!,'& ai^eudfs'jèntorc  ■qlj^il  iré;  i"itl'' 

K)itcnfuivi  aucun  Conibar,{*i)  "  '  *•'- 

,  .  ArV  te  EE  XUC 
-'Si'-toiitre'  Ici  defcnfcs  por'f^^s 'Ait, 
BStre-prcferit  Edû  ,  l'aj^ïctlinï  &  l'a-*' 
pelë^VcâôWnt  àir  conAat  a^cV.  NiWKÊ* 
v^ïïlâns'S  btiforinons  qu'encore  qtrtî* 
B»yl%lt  aiiciiii  de  bMTé  ou  de  HiJi-,.  lél 

JjBèiJï'éïitninél  S:  entrjordîiiàhre  fî/Si^ 
aîé'èèntPc'cift  j  qu'ils  foiffîit  fans  Wl;' 
nfîmôir  puiifs  de  itioït  :  que  toinleurt. 
bîBft%ciiWts  ae  îmmeiiblcf!  Nottal", 
fô^fti  è^BdyKz  ,'  Je  tiers  d'îccu*"' 
ajineil^te'  à  VHôpîwl  de  la  Ville'  oi, 
c.ft^'ïâ'Parïemiht  daiis  le  relTorr  d«* 
qftïf  le^ctiinc  auri  cffë, commis  ,  at 
.    câÀ5t«i*è*ïeii'c  i   l'HôpitaT  du   Slcgir' 

a,  »*»»*»  <**)iPirt#,'W  *'^"'^  * 


la^s,^  ils  feront  piwis  de,  w«mçs;  pei- 
n^^'j^i^ç.gTifw}.  de  (iirpCMfipii,<i<  lêtBt 
<iiji^^  &  icyepifs  d'if^Ucj»,  SfampiV'.: 

piiïïîèïic  en  êtK.  diipçiir«,,.|<jjiclqu(S, 
îr^ancc?  &  TupplicatiMij  .^i^'ili.  I^iUijji- 
eiitaffeçtj,  (é)  .  ,  :_)'.!,.-, ,    .,  :.  5...'-  "• 

_Ec  ^ijiMif;  .:que»  noD*,!  avops  rp^f^ii 
dç^iai^ï  ,  «    priver  ;Ç:MiçrffpqTït  ,de- 

aiiilï  .Cj^fRa  ôf  >£tivç?  de,  If^cÇJjîfs, 
Qwxge^  :  s'wi.acI&nKiit  çaiio;?,  cçii^: 

tgpell^iit  „  01»  çx(;ïùn^^aa.i:0!pl>rif  ^i«  ' 
cijiif-içëmçs»  PU  par  autÇBÎ  jijw  F*?"  ■ 
cy^trç.pa  iiucunciit  »  NffUî  vpu|on£ 

^is  liMMHWi}!  pr]iqn,pfn4*Bï.i%  ^çf 
&^_fqi»nç  fejpdaJcMWZ,  jk  V^çtcadf.^c' 


poti*o7É"  jlbli'î*'  %nt  réïevéi:  (feïQl^e'S' 

vîtiitftônf'podf-Ia  féconde' fois, Vvk)2[ 
ler-riçîte'prefcrit  .tdît./'ïdtiimd  '  rfp'el- 


lorts-,'  afliotammënrccni  qui  Té  fecoîilC 


feliviF'-d'é'  'fecdtïds-  v'oiii  pottcx^ 
„.:n-i,.">    Cï-.-.,  _-«"/,■  Ji'  iiuiL^.--' 


ap^els^  foÏCTit'  punis  rfé'  ttié'mes' \é\ 
ahï'&é'piikrn',  rfcftiturifciOs'çl'c "Cii^-^* 

géé-^'&  ariicnflcs' ,-entorc  ■qu'^l  iTcl'i'c»'' 
lit  enfuivi  aucun  Combat.  {<)  '^  'I,-- 

■'Si'&îitte-lei  dtftnfcs  pôtr^çis -Sic, 
nafere-frçrciii'Edîl  ,  l'appeHaiit  îç  l'a-" 
pelé'Vcflktnt  i\x  combat  aâiticK  Ncrftï'^ 
v9Hlàns'£2'bt'(forinons  qu'encoit  qfrtl'' 

J?f3«yWtnincl  &  «traordifiàfre  ftîî^ 
àWV^èntré  eift  ;' qu'ils  foiefit  fins  té-' 
rrtimûlT'piirifsilêmort  :  qae  towsleiirsl 
biftft'tnetibfts  -9t  îmmewblts  Nooa". 
f<!ftiA  cdnfifqiicr  ;  ]c  tifrs  d'îccuié" 
apneLhit:  if  .l-HÔphal  ic  l»  VlUe'  oi» 
cil"'W-'P^Icltartt  dans  le  reflôrr  'dii- 
€]ïiïF  tilcïiilhe  aura  tRé  coiiltnis  ,  60 
câii1(â**èïfieii'r  i  i'Hâpitat  du  Slég»' 

S    vj; 


■4to  ■     C«iff  JlfiilM'rt. 

■Royal  le  plus  prochcdu  lîeu  dii  Je- 
lie  &  les  deux  autres  tiers  isnl  au  frais 
de  captuie  &  de  la  Juftice  ,   qu'en  ce 
que   les    Juges    rronverom   équitable 
d'adjuger  aux  femmes  |&    cnfaiis  ,   6  ' 
-  iucUnsy  a  pour  leur  nourriture  Se  en- 
tretenciiient   (fulemeni    leur    vîe  du- 
itanf.  Que  fi  ie  crime  Ce  trouve  coin- 
.  tnis-dans  les  Provinces  où  U  conBfca- 
31011  n*a  jjoiiii  de   Heu  ,    Nous  voU' 
Ions  &  entendons  qu'au  lieu  de  ladite 
tonfifcaiîon  ,  il  (oit  pris  fur  les  biens 
des  criminels  ,    au  profit  déïHirs  Hô- 
'  pliaux  >  une  amende  dont  tavaleuiiie 
pourra  être  moindre  que  U  moitié  des 
"mens  des   criminels.     Ordonnons   & 
^'Enjoignons  à  nos   Procureurs    Géné- 
raux ,  lears  Stibftiiuts ,  &    ceux  .qui 
''âuïont  l'admînifiration  defdits  Hôpi- 
'  '  Biux,  ée  faire  de  foîcneufcs  rechcrcnes 
&  pbwfuitcs  ■    defditcs     fiammes.* 
confifcations ,  pour  Icrquetles  leur  ac- 
^^  tien  pourra  durer  pendant  le  tems*&  1 
'  _  efp,àc€  de^vingc-ans  ,  quamî  mêfne  ils 
feroîeni   aucune  pouruiîie  quî  lit'piît 
■  proroger  ,   lefquellés  fômtfieV  8c  (fOn-  1 
fi{cations  rie  pourront  être  'fémîfes ,  I 
ni  divecttu  *  .poui  i^Uftl^M'OMiis  &  \ 


Bditesnrélt!  DnétîJIes.  411 
prerexEc  que  ce  foïr.  Que  (î  l'un  des 
combauans  ,  ou  tous  les  deux  font 
tuez  ,  Nous  vouloHS  &c  ordonnons 
que  le  proccz  criminel  foit  fait  cpn- 
tre  U  mémoire  des  tnoris  >  comme 
-contre  criminel  de  ieze-Majcfté  di- 
vine &  humaine  &  que,  leurs  corps 
foieiit  privez  rfc  la  fcpulturc  ;  dcfcn- 
^danc  à  tous  Curez  .  leurs  Vicaires  ,  . 
&  autres  Eccicûaftîqiies  Me  les  ctitcr- 
.  rcr  ,  ni  foiifFn'r  être  enterrez  en  terre 
faiutc  :  Confifquant  en  outre,,  com- 
me delTus ,  tous  leurs  biens  meubles 
Se  immeubles.  Et  quant  au  furvîvant 
qui  aura  tue  ,-  outre  la  fufditc  con- 
"  fifcation  de  tous  (es  biens  ou  amen- 
de de  la  moitié  de  U  valeur  d'iceux 
dans  les  Pars  on  la  confifcation  n*a 
poiiit  de  lieu  »  il  fera  irrém:flîble- 
-  ■  ment  puni  de  mort  ;  Juivant  la  dïf^ 
-pofition  des  Ordonnances,  (d  ) 

/    ,.  Article    XIV. 

':,  .^  Les  biens   de    celui   qui    aura  été 

.  ;  lue  ,    5c  du   furvîvant  ,    feront'rçgîs 

par  les  y\d,mjniftrateurs  tles  ;Hôpi[aux 

Bçn^anc   i'inftruâion  du  'ptocés  mom 


jfcï aux  fixais'  dcsponrfiiit«.('i*^    '■  '-' 

^.  V^^RT.t  CJ,P'.  XVv. .-.-''-■-  -'■ 
.  '.'EyÇPF  1"^.  ppiis  cfpcrions  .quepiMF' 
dji^CDfp^,  -&C  dct  f.ciBts  C\  jnâepierit 
qtdpnijéps  ;e^nri|6  Ici  Ducis.  tetiei»'^ 
droVt^-  çlorqfii^vani^  .^ou5..iia^  Su  in», 
d'jij ^n[)ber:,,ucaflnj(«ns  s'ils  s'enTCii-t 
cpjiKçii  encore  d'aflcz  tpnjeraîrcs .  poatf'i 
c^r  C9ntrev«nir  a,  uos  vol'oatcx,  non-; 
fcy^cincnt  en  Je  fairanc  raîToD  paxi 
eus^  fflêmci  »  mais  en  y  erjjrsgcatit 
dç^ptus  dans  leurs  qurrcllrs  &  nÇ^i 
fcjyjmçps  ,  des  Seconds  y  Tiers  ,  diïj 
*mF;^jJ(L.pIi'fl  ^rand  nombre  de  pccil 
fqnijjîf.,  ; ,  ce  ^ui  ne  Te  peut  &ireiq«erb 
p)^,^^çJxçl)C[é  artificieufe  i  <[V,vSià^i 
x^-^xchçv  à  ceux  qui  {encent  Leuc 
fi^^Iefle  ,,U  fcuveti  deni  Si;Qntb»:: 
foji^;,  4^11^  l'adrellc,  ^,  le.  coongoi 
d'sfj^r^ii,,:  Nou&  vouloni,  que;  cctriÈs 
qui,  ,fc  ,  ftouyeront  coupables!  (J'ttije^ 
fi -pijiyin^llc,  &  fi  iScKc-xomiaM,;  i 
veçtion  à  nôtre' prcfeqr  Edit  »  Cavâ/fX 
isof  cetTi>flîon  punis  de  mort  >  dtiamt 
mêmeiii  n'x  auroit  aucw*  4c:  bloflîfe 


ni_.  ^fi  Eiift  da.ii^  ces  ÇçmbfitSKi'^  tjud 
tons  icyrs  biens  fpifnt;  cojifirq«z,(  - 
comme  délÏÏis,  qii^'ils  foicnc  dégradez 
de  NobJefle  ,  &  declarcit  Roturiers, 
ÏBsapables  de'  tenir  jamais  aucune» 
Charges  ^  lettn  ^rmcfs  noircies  & 
btifécs  faibHtjueBieiu  par  TïJWitiii- 
tcar,.dà  la  Haute'  Juftice.  iElijoighfdili^' 
1  leiics-  fucccfleurs- de  changer  Icut» 
Armes,  &  en  prendre  dS  itoiivcHe»' 
pout  le/i:|irelJes  ils  obtitndtoiit  nos; 
Lejijres  à  ■  ce  ■  neceïTaîï'ej  j  St  etv'iii'» 
qBiiis.  reptiffênr  les  même*'  ArmcS  >• 
eliw:  reront*4le  noiivcaii  rtQÎrcîes  !  52' 
blifëes  parTExéenter  dr  l'a  Pîatifejû^' 
SàQf\  Se  eux  coWartmci  4  t'araefttfi^ 
diasirdoaiè  afflic'ts  de  Ictn-s  revetrttsV' 
^^ieaHe  laoÙH  ît'HôpicàH'GrtitfrdF'; 
èatiïi  V^ft'-ta  pttfs  proche  ,'&I'alf-:' 
tiorhioitîéii  l*vo^««l^<i  des  Juge^. 'EV* 
cfli^Riifr  mih!ch5tîiwçilt  ne  peu»'  êtT<i" 
a-flrovgniHii  poire  pitnir ceit*  quïî'itti^  ■ 
gagort  ft  Idgetcfiienr"  fit  ft  'itrinShielil' 
kmeW^daM-te  tc(T6iitimcn«'  d'iOf.-^ 
ft«»fe9  «ài  ifs  ti'émt  aucune  psfrt  \  -SS  ' 
àei«t'-'i\i  ^devWfcHt  piatoft  'jjfbenrt* 
SAoo«inioJici«CTtfi  pbW    la   'cènfèr*- 


4*4.^  Code'MiRtmn. 

pourfuivre  la  voiigcïncepar  dcî  voyfB 
auffi  deftituces  de  tericable  valeur  &. 
courage  ,  comme  cl!es  le  {oiu  de  cl«-i 
ricé  &  d'amicîé  Chrefticçne  :  N\>as. 
vpul^s  que  tous  ccax'qai  tombctont , 
dajis-tf  pcimc-  d'èrre  Seconds  j-j  Tittsyj 
oit  .  ^iicre-  nombre  ■  égarement ,  .fiWyirt  . 
{mois  ^es^TTvênics  .  peines ,  q«ie  .jihottal 
avoiw  jDrdonnées  coqcÉe  ctfuîf  .-qui  ^a 
cmploycronc.  f  «  )  ,■>;■•,'•    'i 

Dautani   qu'il    fc  trouve  des    gciM-. 
de  naiHânce  innoble    ,"^  qti|,h'but, 
jamais  poné  les   Armes  qui  Toiii  a^cz;    ' 
Liifulcns    pçur    ;^pcUcr    les    G^iitift. , 
Iion)tnes_  ,    tefquels    rcfufaiK  de  .leur- 
faire  laifon    à  «cufe   de   ladi^e'rence 
des  condicious  ,  'ces  mêmes  pcrfoiv* 
nCs  fiifcin;nt  contre. ceux  -qu'ils' .  6^. 
ajJpétlcz   d'aiHres    Gèmîls - ïionames .';^',! 
d'&ù^U  s^eufuù  quelquefois  dés  ii>car-i 
trbs  d'aucant  plus  dereftibles  ,'  q^ù'its 
provienBcnt    d'iinc     caufp     apjfeâe  î,  , 
Nbtis  vouloHs  &  oïdoipions  (^'h\\  tels 
cxs  d'appels  ou  de  combats  ^înci^-' 
lehictit .s'ils  ronc.  fiiivis  dc..quelqq^Ef 


£Aif  eftirri'tffXfâ^fies.       41^' 

gfân^c  blefTufc-,  où  "de  mort  ,  Içf" 
dfts-JnhoblPs'  du' Rotiirirrs  qui  ft-' 
rolït  dûctnent'  atteints  &  conVafii- 
citB  devoir  cdiifé  ti,  ptomeû  fcnfbla- 
blK'^rfrfbtdrc  ;  Toi'ent  fans  rcmïffioh. 
p?tfd(iï  &  étranglez  ■;  tous  Ifcars  "bîttis, 
inuubli^s  '&  îmWftiblcs  confifqutz  ,' 
leS'-'-'dcuX  tierf  SIX  Hôpîuax  its' 
linfcc  i'oiï'desplès'^rochaîris'j&rau-" 
trc  ticts  employé  lat  frais'dé  li  ^îfc'' 
ftice  ,  à  lajwurrjtyte.  &  pntrctene- 
ment^  des  yeuye.s.  &  Enfans  des,dç- 
fuiits';,  ri  aucun' y  a  :  Pcrniçttant,, 
cù'  rputrc  aux,  Juges  defdits  çrîiçesti 
d'ordonner  fur  les  biens  çonlirqu^i; 
telle  ^recompenfe^  qu'ils  avlfêron^-rai- 
rorinablé  au  Dénonciateur  &^,  aij-^  ; 
ires^  qiii  ^  auront  découvert  ^ef^itsi 
cas  ,  ajiii  gae  dans  un  crime  Ci  pu-  . 
nmable'; chacun, foît  invité  i  la  dé- j 
noncîftîon  d'îceliu.  Et  quant  au^jç . 
Gê|iiï.Is-hommc.  qui  (ë  feront  ;  lînfi  , 
battiiï",pour  ^cs^^fojçls  &  coi'icrc  des. 
pçrlonncs'Jndîçiies  ,  Nous  voulons^ 
qùNTs  fouffrent  les  munies  peint;?  QUÇ-, 
nôus'/avons  orcJQpnc  contre  tes.,Sq-_; 
cortds',' s*ils  peuveiit  être  aptebcniiez, 
iînon  il  fenprocQ4é-|par'<ïé&&¥0c 

,     ..   Cooyk- 


^%6  Oïde  -Mi'km-e.    '\ 

comumace  .>  fuivauc  U  tigueur    ifci 

-Ordonnances,  (a)    . .    .  -■(  . 

-Aji.ticl.ji   x,yii.  j-,,-, - 

^.'K<3us  .voulons  q^  tons  ce;i]^~qaf 
porteront  fcicmmc^c  (),cs  Billçts,  d'ap- 
pel >  çu.qtiL  coiiduîront  aux  lieux dei 
Oucls  ou  rencontres ,  comme  Laqt]ais, 
OU 'autres  Ûomeftiqucs  fôlcnt  paji/s 
àii  foHer&  ifc  laFIciir  dcLys'pdbtli 

fircmiere  fois  ,  &  s'ils  rctomD,eiit  dm 
î  même  fauLC  ,  des  Galères  i'  pcr- 
fctuicé.  Et  guant  à  ceux  qiii'iurûiit 
të  Speûateurs  d'un  Ducf  ',  s^ls  s'y 
lont  rendus  exprès  pour  ccfujcri  N6ljs 
'vou|ons  qu'ils  foient  privez  pbnr'tiiÎH 
jours  des  Charges  ,  Diginfcz  ,5^ Pfcni. 
fions  qii^Is  polfcdenc  ;  qlie  î^iri'ri'diit 
'aiitfuiics  Charges  ,  le  qu^tViiii' lifùft 
biens  foir  confifquc  j"'«|"âyp7[- 
qiié  aux  Hôpitaux  :  Ec  .fi  'It^^g^ 
'i  e'te  commis  eii  qiielqne  '  W^vfiè 
te  où  la  confifcatiofi  lî'jit  ppiSit'dt 
lie»  ,  qu'ils  foîcnt  condamne^  U'urtè 
amende  aux  profit  dçrdîti  ifiêpTrÀn,  j 
laquelle  ne  pourra  être"  moiiranr  Va-  i 
leur  que  le  quart  des  biciis 'defdî»  i 
i.  Dm  R*tii(iii  du  Dutit^  f.  ^*%  •-•    "  \ 


£dit  emtreiet  lÈufliJîtt.  .^xy 
SpcâsKVS  ,--qu&tiioiis  tcpuions  a.vec 
railbn  j  complices  d'un  ciime-fi  de- 
tcIUble  •  piiifqu'ils  y  aŒflçni  &  ne 
l'empccbeiw  pis  cant  qLi'îIs  peuvent, 
cotn,me  ils  y  fout,  obligez  par  IcsLoix 
xlivines  &  humaines.  («)"  -  ■  -"  i 

;'  ':  A  RT  l'c  L  e;  xvrti.,;y; 

./  Et  d'autant  qu'il  eft  foûvent  arri- 
vé que  pout  éviicf  la  n'guenr  des 
peines  '  bidonnées  par  tant  cl*Ë.iji(5 
contre  les  Daels  j  plufients  ont  te- 
clKtché  les  occafions  de  le  rcncon-' 
jjKr  ,  Nous  voulons  &  ordonnons 
que  cetlx  qui  prétendront  avoî^  reçâ 
'(jjïjque  offênre  ^  &  «qui  n'en  auront 
ppint  •  dûnn^  avis  aux  furdits  Juge» 
du  Point-d'Honneur ,  &  qui  viendront 
à  fe,  renconfrer  &  (e  battre, feuls,  pu 
«H  iiareîl  eiat  &  nombre  j  avec  Àrnies 
çgàjcs  de  part  &  d'autre  |,à  pîed  ou  i 
d^,yajl .  ,  fpiciit  fujecs  aux  mêiriçs 
piEÎm;S;q.ge  fi-c'étoic  un  Duel.  Et  pour 
ce,, qu'il'  s'eft  encore  trouvé  de, nos 
S^^is^i qui  ayant  pris  querelle  dans 
ijo^  Etats  ,  &',  s'etant  donnez  rèniicï- 
yous  pour  Te  Battre  hors  d'iccux ,  bu 


4.ï9  ,  Ceit'  MititMft. 
for  nos  Fromicres  ,  ont  erû  pat  ce 
moyen  pouvoir  cludct  l'effet  de  nos 
Edits  ;  Nous  voulons  «jue  tous  ceux 
qui  en  uferont  ainfi  ,  foicnt  pour- 
rawis  criroinellcmcnt  s'ils  peavcnc 
éri«  pris  ,  fiiion  pac  coutnmacc  ',  & 
qu'ils  .  foicnt  condamnez  aux  mêmes 
peines  &  leurs  biens  conSIqucZi  coTn- 
me  s'iU  avoient  contrevenu  au  pie- 
Icnt  Edit  jidans  l'écen^lvë  ;  S^'ans 
fottir  de  nos  Provinces  ,  les  jugeant 
d'auranc  plus  criminels  St.,  punilTabteS, 
que  leâ  pfemiets  mouvemens 'dans  la 
chaleiM  &  nouveauté  dcl'Offenfc  rtc 
les  peuvent  plus  -excufel"  ,  &  qti'iEi 
ont 'eiialfës  de  loifir  pour  modcrrt 
i(!uïtefrcnttmcnt  ,  &  ■s'abftenit- Juiib 
Vengeance  (i  détendue >  fans 'tju'ès  db'ux 
CBS  tnenticmnezaa  prefent  Atcitle-^  Iri 
prévenus  puiflem  alléguer  ■!* -cas  for- 
taît,auquel  nous  di^fcndonS'il;ndâ  JugcS 
d-avoiï  aucun  égatd.  (i<)  '■  -.■ 

j.  .,,..1  Ap.T  I,  Cï,  E.:    Xl.X.       i{. 

.Et;pt>ut  éviter  ,qu*mie  Loy.  .fi  &uit 

tfi&  fi  utile  à  nos  Etats  ne  dejvienqe 

iuUtlle  an1?ablic  ,  f^uce  d'obCccvatiQu 


tiit  Centre  frr  Vtuétifiet.         419 

d'icclte  :  Nous  enjoignons  &  com^ 
mandons  trcs  -  exprefleineni  à  nos 
Confins  les  Mat^cbaux  -^c  France  i 
a^C^^ls  appartieuc  ,  fcus  Nptre  aui^ 
tsiité  la  connoi/Tance  &  décïlîon  ctsS 
e0nfeHtions-&  querelles  qui  conc<r- 
BCBi  Ithonneur  &  U  réputation  de 
BfiSj Syjpts,, .de  ceiiÎK.U  mùt\jcx-i-&f- 
wqqt  ,&  diligemment  à  i'pbTctyacio» 
dfl„,Nàtfe,|)(;eJint  SA.lt  ,,fans.y  (a^ 
ppîWjc  ■  aucune .  modcration  ,  ni .  p«- 
niextrfi  que  par  hyear  ,:  conniv^ncp. 
ça  atitrç  voye  ,.  i\  y  foït  cenir/ivcnu 
en  9uc.unç  manière.  Et  pour  donner 
A'^HF^nt.  pilis  ,de  moy£i]S,&  de,  pOdr 
YWïià«Oidiu  Confins  les.  MarcfiJiaPS 
4?  iffWCC-  (ud'empidier-*' wpriïuer 
ç^tç,lkefw,c..  effrénée  Ms  Daels ,^ 
£^ecV9)il(Faru:e3  «  {:(Hiriiierai,u  >  d'^iJ^tVS 
qm  U'<i>iigrnce'  importe;  gratiietQei'^ 
pomila-pHtiiren  ^tie  tels  .crimea,,^  i3« 
que  Ifs  Prçïpf^s.jle  ,ngÛi«iO»iT 
tiiys  J^s .  Marcchàiut, ,  tés  Vïce^  Bail-. 
Ufs  ,  ■  -'VScè  -,S*necliaux,  -"Bb  Lieute;. 
nai»)  JCrlnîlnels  ■^c  Robe  -  Courte  ^ 
feitrouvent  le-plus  foutent  à  ch» 
VkI'  fXmr  nôtre    Çerytce   ,   pour, cire 


4îo  •fcrtfc'Çi/,/^if)»?.=  ■  ''■■^■ 

pour  procéder  contre  les  coupables  des 
Duels  &  Rtfîièàntrès  :  Nôiis  'ïVoiis  de 
nouveau  attribuée  &  acEtibuons  l'exc- 
cutlon  da  prefrnt  Edit  ';  Taiit'jilïsl'èii- 
clos  des  vnr« ,  que  tfiJrs  d*kcH*fs  i'aà*^ 
Offrders  àt  la' Connéf Bblîtf  8?^îrfaret'„ 
chaufTce  de  Fraude  ,  Prevbfts  geiwt'ilHi,- 
de  la  ObnnctabHe  de  Plffé  de'^m^ai'r 
des  Monnoycs',&  tous  teï  iutWs'We--'; 
vofts  Généraux  Provinciaux  &  Pat&"- 
culfers  ',  Vîce-Senechaiii  ;  &■  LletitpJ' 
naris  Crlmihek  de  Rôbc-courtt  ,'tS)iii;, 
cutrcment   avec   nos"' Jdgeà 'brdWaîJ' 
tes  J&:  à  la  Chafgc  d'Appel  en  iW»' 
Cours  de  Partcmens  alircjUcHesil-doit  ' 
relTonif  ,  dérogeant  pour  ce  "rtfga^â^ 
à   routes    ÊeclaratioiiS  &  Edîts-V'ë^'" 
contraires   ,  portans   défchïès'auftHis" 
Prcïofts  de  coniioifte    dés' Duels  « 
Rencontres.  («)        -        ■-■      t:   ■■ 
A  R  T  I  G  t  E-     X'X.  '     •    -'■ 
Les  Jàgcs  on  antres  Officiers  qtrf 
Anronl  fupprimc  &  fchangé  W  ïnfo^ 
tnatluns  ,  feronr  dcftinici  &  prî<»ez"de' 
eî  comme  firiif-; 
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-1       Article      XXfl.    ■      ■■;/' 

Et  d'autant  qu'il  arrive  aff^s  fou-^ 
vent  que  lefdirs  Prevofts ,  Vice- Bail-' 
Hfi  ,  Vice>  Scncc^aux  ,  &  LicutenanS'^ 
Criminels  de  Robe  -  courte  ,  font  ne-": 
gligcns  dans    l'exécution  des  Ordres  -■ 
de  .iiofdîts  Cotiifiiis  fcî  Maréchaux  de- 
Fratice  ,  Naup  vouions  &  ordonnons 
qi;e,  fi  lefdirs  Officiers  manqnent  d*û- - 
beïr  au  pfjcmîcr  Mandemeiw  de 'lior-;. 
dits  Çou fins  les  Maréchaux  ,  ou  l'uh' 
d'eux  ,  on    autres    }iiges  du ,  Point- 
d'Honneut  »  de  fommer  ceux  qui  au-' 
ro Ht  querelle  de  comparoîite  au  jout 
aflîgnc.  de  les  faifir  &  arrêttr  en, cas  / 
dcnsfili^de  drffobeïlTance ,  &  fina-. 
leniçns'd.'eicnitei'de  poinr  en  point-, 
■  &    tontes   affaires  ceHantes  .  ce   qui  '.■ 
leur    fera    ^andc    &     ordonnii    par 
ïio^iîs,  Coufitis  -  las    Marcch;;nK.    dff' 
Fr^ucp  j  ^- Ju^s  du  Point- d'Hoimenr, 
ils  ^fojent .  pw   nofdits  Coufins  punis' 
&. châtiez.^?   1™"^.*    tié^V]genceS   jw  ' 
furpenfions  de)  leurs  Charges  &   pri- 
vation de  leurs  gjlges  ,  lefquels  pont- 


4îi:'  i^^AtXMi/iMiw.  v.'i  B. 

roiit  êtrelrtâflefeieiuiaricftoE/^  faifis 
Air  U  âmple''0t'ii6ntiaiicc!rdB<nori$s 
Cbufli»  lest  Ms/rédiiOi  ^Ic  'FiancC'^^U. 
de-i'Un  d'eux  ..fignifiéc  à.  la.|*d^ns 
ne-t  ou  au  domicite  dn  XisfaclcKiIlt 
l'iCkdînaitt'de  nos-Gueiïeft.tïai  ïfrfBÎ 
ciiïxerdcfl.  Nous  Orelannbris  atnîflB-i 
tre>  aufdiis  PJrevoftfr  v.  Vice;- BBJilifei 
Vïce>Se»echaux.,  leurs  LûmeEnii«âf 
ArchcïSjchacun  en  kut^E-eifo^ife 
led  ménies  peines  do>  rtiriieniîo«j'i& 
«ftvatîoft  de  \eats  gages  »it|i:p;  iof  Ift 
htaic  d^n 'Combat  amivé^Us  duttsiti^ 
pàrc«ron(  à  l'inftanc  (ùc  les  UtiuaJ^fiQw: 
«rcfter  Ict  coupables  j,  & .  Icajcw^ 
tuct-ptifbiinfcrsdanslespEifoiit  |l«yj^  | 
loî  te^  plus  piDchei-du.  llsu.jdaiijdiif«  ' 
VOiilatit' que  pour-<:hacun(i.CspiiMf»)iti 
leur  Joù  paye  h  foimne  de  quicdO'l.ttM 
llvtes ,  îk  prendre  ivcal  les  âuirîaïiânit 
^  JoÂicQ  fat  ]e  bieiLJe:fili)i  elwrj^ 
coupables  ,  &  pté(ctabitsaeutniu9 
Cor^fcations  &c  Amandes.  ttueuNl^ 
avoua  ordonuies^'Cj'  -dcfTai.  :(if)rjn  >.> 

pu  Kieutil dtsVi*tis,p*£.^t,jj     '         ^ 


Eâit  CMtn  Ut.J>ltM^*'.  ^iy 
Article  XXU. 
Et'  comme,  les  cpupabja;  »  pout' 
évitet  de  tomber  entre, les  mains  de, 
la  Juftîce  y.  fc„.  retirent  d'ordinaire 
<$hez  les  Grands  de  nôtre  RoyaLim^y 
Nous  frafons  1res- exprplTès  .inhibi- 
tions &  difcnfesià  «outCs  pcrfonncs, 
dtf'qd^lqae /qualité  -  2c  conditioh 
qû'eUês  fotenï  >  de  recevoir  dans  leurs 
Hôteb  te.  Mai/bns  ceux  -qui  auront 
cOntvererai  ji  nôtre  prefent  Ëdît.  Er 
3ti  cat  qqfil  re,irouTO  qufilqacs-urw 
qUticuv  donnent  azile  ,  £c  qui  reftt-t 
{ent-deles  mettre  enrre  les  mains  de 
la-l|iTftice  {b^oft  .qu'ils  en  feront  fç-r 
qiTÎs  'i  Noos  voulons  que  les  Procès 
VÉtbaux^x^ui  èn^feront  dreflcz  &'dii<y 
itieMja{tétei£,purl  leTdits  Pr«volts  .àjcs 
Mïrëcbauir  &  antres  Juges.  ,  .foienc 
inointinent  -,  Se  tnceflamment  envo- 
yez aux  Seicrctaites  d'Etat  &  de  "nos 
Gommandéoiens  -chacun  en  Con  Dé*  - 
^«rcmem  j^enfemble  aux  Proc«KSirs 
Genecabx  de  nos  Cours  de  Parlement 
&  à  nofdits  CmiCms  les  Maréchaux  i 
afin  qu'ayant  pris  avfs  d'eux  ,  Nous 
faiEons  rlgouieufçmenl  procéder  à  la 
S 


^j4        ■  'Cfiie  M'ti'^dîi-é' 
punition  dq  ciux  qui  [^otegérit  de  fi 
'  cifmincis  defordres.  {a) 

Artic  le'  XXIII.  - 
Que  fi  nonobftanc  ipus,  les  foios  & 
diligences  prercriptes  pat  lej-^AtricIcf 
■prccedcus  ,.le  credîr  .§«  l'-ai^tqcité  des 
pcrronrtcs  interclT^is.  dans-icçs.  criœei  ; 
cil  dctournoienc  ,  les  ■  j^euves,  pac  ! 
menaces  ou  attlfices ,  Npps  0f  do&nons 
que  fur  la  fimplc  rcquifitip»  qiri  fera 
. faite  par.  nos,  ProwneuFS  GeiWïaux  ou  | 
.leurs  SuftÏEuts  ,  il  foïr  Hcceeni  des  1 
Monitoires  pat  les  OfBcûux  des  | 
Evêciues  des  Lieux  >  lefguejs  feront 
publiez  &  fulmiiica  feloi)  les  fortiKî 
,  Canoniques  contre  cçxn  qui  lefufe- 
-roiic  de  venir,  à  réclamations -de  ce  ! 
qu'ils  fçaoront  tQia£l)?i)t  I«  Doels  S  : 
Rencontres  arrivez.  Nous  ordoimoi" 
en  otitre  qu'à  l'avenir,  nps  Ptocn- 
.  rButs  ■  Gfiijeiaox  tn  nos  CQors,  -à 
;  Parlement  ,  ft. leurs.  SHbSimc^it^for 
l'jvîs  qu'ils  auront  des  Combes  qiû 
auront  été  faits  ,  feront  lews.  raqui- 
-•Ciions  contre  ceux  qui-  par  noiorieic 
'■  '    '  a,  Du  Rttiuitdis  DHIti^ftS^A^S- 
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ttî  feront  eftimez  coupables  ,  &  que 
conformément  à  icelles  nofditcs 
Cours  ,  fans  autres  preuves  ,  ordon- 
nent que  dans  les  délay  qu'elles  ju- 
f;eroni  à  propos  ,  ils  feront  tenus  de 
ç-  rprnetrre  dans  les  Priions  pour  fe 
juflilîer  ,  &  repondre  fur  les  rcquîfi- 
tions  de  nofdits  Prociirciits  Généraux 
■  Se  à  faute  dans  ledit  tems  de  fatîs- 
faiie  aux  Arrefts  qui  feront  figiiificz 
ù  lems  domiciles  ,  Nous  voulons  qu'il 
foît  procédé  contre  eux  par  défaut  8c 
«ontumace*  i-  qu'ils  foient  déclarez 
atteints  Se  convaincus  des  cas  k  eux 
impofcz  ;  Se  comme  tels  qu'ils  foient 
condamnes  aux  peines  portées  par 
nos.  Ëdits  ,  &  leurs  biens  à  Nous  ac- 
^ui«  Se  confifquez  ,  &  rais  à  nos 
mains  ■,  ■&  fans  attendre  que  les  cinq 
-années  des  défauts  &  contumaces 
foient  expirée  ;  que  toutes  leurs 
M#ifoiw  .feient  ■  rafécs  ,  &  leurs 
•Dois  ife.  ^hâute^  fucayes  coupez  jus- 
qu'à'.certain^  hauteur  ,  futvant  les 
Ordres  qjaCiNous.  Ijurcn  donnerons  j 
Si  euK  déclarez  infâmes  &  dégra- 
dez de  Ni^Weflè^  fans  qu'ils  puiffenc 
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9  l'avçtiir  etittet  ^n  aucune  Chai[ge> 
péEendons  -ï,  touics .  nos  Cours  de 
Parlement  6c  nos  autres  Juges  de  les 
recevoir'  en'  leur  juftîHcatioh  après 
(es  '  Anefts,  àe  condamnation  ,  même 
pcodant  les  cinq  niyaéeS  de  ta  contu- 
t][iac;  >  qu'aiipacaVant  ils  n'ayeiiT  ob- 
tenu nos  Lettres  porraht .  pcemlffioii 
de  Ce  rcptefentçr  >  &  qii'ib  n'aiffiai 
payé  les  amenies  aufquelles  ils  feioat 
condamnci,&  ce  nonobfl;aiit  j  l'AW* 
de  XVIII.  du  Titre  VU.  àeu^kare 
Ordonnance  crimineilc  ,  aéJiVel  .N^u^ 
avons  dérogé  &  dérogeonj  ^our  ce 
rçgaid  >  Se  fans  liper  à  Coufcqîiepcejfd) 

■  .  ARTictï     XXIY.'  ■■ 

£c  lors  même  que  les  prévenus  .an- 
tout  éié  arrêtez  Se  mis  dans  les  Pri- 
fons ,  >  ou  qu'ils  s'y  lèronc  rtùs  ;  ' 
Nous  voulons  qn'eti'  -  cas  qt|e  ;not 
procureurs  Généraux -tfrouv^u  diât'  I 
culte  à  admiilîftrec  U  preuve  dcfdiis 
Combats  ,  nos  Coius  leu^  don^ieiu 
les     délais     qu'ils     rcquctoni    ,   re. 
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mettaiu  à  Ilioimetir  &:  coiifcience  d« 
nofdîts  Procureurs  defleraux  ,  de  n'eij 
ufcc  gue  pour  le  bien  dé  la  Jullicc,  (^j 

-  Article    XXV. 
Pendant   le  temps   que  les  accufM 

ou  privetius  defdits  crimes  nefcreft-* 
droiit  poilu  prifonnlers  ,  Nous  vou^ 
Ions  que  la  jiifticc  de  leur  Terte  foii 
exercée  en  Nôtre  nom  ,  Se  'Noirt 
poiirvoîions  pendant  ledit  temps  aai 
Offites  &  Bénéfices  dont  la  dïfpofi- 
tion  Bppard^Wra  aufdics  accufcz  non 
pévfcnwS^'jifr)'- 

>  Art  I  ciE  XXVI. 
'."■  ïï  '  ptiut  éviter  que  pendant  le 
temps  de  l'infttuâion  des  défauts  8c 
contumaces  ,  les  prévenus  ne  puîflcnt 
■  fe  fcrvir  des  moyens  qu'ils  ont  ac- 
ccfdtiiW  de  pratiquer  pour  détourner 
les  preuves  de  leuri  crimes  en  intimi- 
dant les  Témoins  ,  on  les  obligeant 
de  fe- rctraâtr  dans  le  recollement. 
Nous  tbuIonS  que  iionobftant  l'Ar- 
ticle froîfiémc  ,  du  Titre  quinze  dit 
Nôffc   Ordbnhance  du  trois  d'Aouft 

■T  'iij 
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ï6jo.  auquel  Nous  avons  déroge  & 
dérogeons pourcc  ic^ard  dans  les  cri-; 
mcs,3c  Duels  feulemciit ai'  Cç'/.pfS'îP^^ 
Pif  les  .Officiers  de  nDS,iCGiri',&|.lçs 
Licutcnaus  Cn'miîiels  d^. ,  JÔaUljJKS 
où  il  y  a  Sie'gc  Prclidial ,  au  recolle- 
oienc  il  jsi  Téiiiolns  .dans  ;  hsfi  Wngt- 
qtstiï&'heuKsij^âCi  J;c:  plûtofV  qu'ici fc 
pemrà' lapiTS  qu'ils -autDoujét^éioMau 
dus  dilisjks  'iniaixnM>otiï>  &-)th'<vsit 
q«^îl  yraH;;auctia;}i^tiBmE7qdi  Hat*- 

)e'mem..^àîlfcDC  yàlûi^iicoii&éntatkuti 
qi'api^i  qU'ib'»ura!«iiç  ùiift  ■otàoiaB 
pxr'ie  '|Dgemetu.  dctlâfaàtriSdf  cqnts* 

iiBBce;'(«)    ■-     ■".  ..o;'i    s-.'^i   -..i;   ??,i!  : 

-Ufc    i'ii    :-:   ,    •.■    .    ■..:.J      b    -jl-iU     3inr. 

pin  cçnpmafe  ;  ^icap^Jjle^  pt jBd*««» 

IrtfT  ecbpii;-  depuis.  Ja,  6w4«n5BWïHi 
«rtcQTp  qu'ils  Jai^JSt,  dfiitfi  -JfftirjCiiW 
,Uliee* , ,..  &,  qu'ils  ïp  ifl#ggf,'çr^K 
(«ftlmçE  cpmrç  .la.,cp(i^rqy:(j.,^J^ 
fucccffipns  font  échues  avant  U  rcfii- 


£dit  centre  let,  Diièlifiti.  4}^, 
tatioii  ,  U  Seigneurie ,  &  la  Jufticc 
des  Tcrfôs  fçta  exercée  en  nôtre 
liç>m't"5C  tes/riiitsatuibiie?  aux  Hô- 
piraiix^'i 'fahs.crpetance  de  rcflicuciun, 
àc6iîif  tc'ï  dajour  dfe  U  condamiiaiton 
pâr-cbiltmnace^  (>')  ,'     ■ 

-_ii:nA.Kliie.»iE  ■iX^XVM.Ï..... 
'.riîSTtSup  ^ftniloris  ^jiei]!cïr)!rnt..&.'Qrf{: 
donnii}is:^''i^ae  daitsics  lieux  élûignca 
rfea  'V^itg'^  où  («as  Coûts  de  Parls-r. 
»-taiit  Tofxti&BûKsi  lorfqn'apres ■  toit*' 
(dcloi  pebqw(£[loiV  &irecbercl}es.fufr 
diiai^L'iiosi^câupatles  des  Diiels/-i^' 
ïlttnflbmrât'iK  «otirront  éaa.txdnfi 
veiipiityanî-îi  5a  Revête  tJfs.Suh^' 
nitiics  de  nos  ProcLiteurs  GeneiaBKi 
fur  la  (Muple.i)otorieté  du  fait  ,  dé- 
cerne piilc  dc'Coi-ps  courre  les  ab- 
fâ^f"»  ï^'à'ftlutê  de  les  (jorftfoirîap- 
pîé^j^tifltf^iÎJ^driu  du -Décret ,  tons' 
IftWPSH*(i  fcîënf  faifisî&  (yJ'ilfoîe 
pftfWffit^yàiWé  Aix  ,  fuivànt  ce  qui 
ÉW'^oWt'  '-fàr'  liôtre  Ordonnaiictf' du 
m'tMViâ'Abnft''iêVo.'aH  tiiifri?:  de» 
Dèfiàcs"«='^(>irtirtnaccs  ,-  &  '  fàhs 
.■')j]   d   7ns/,      ... 

-'■'■-■■■    ■■  ■     T  iiij 
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cpKooCi'its  procurears<^iieraiixt«'-DB 
leurs  Subllîtuit  >"iôi'ènccbËgez:>tl^ 
former  ,  6c  fuie  preuve  àt  iz  twto- 
ri«é..(rf)  ■       .  .    .:■  --^'rr,'A  l---  lyr- 

Articii     XXIX. 

■'  Quand  le'.Tute  de  l'2cai{a.ilotiCt' 
M  pour  crime  de  Duel ,  il  m;  pou^a 
ittt  formé  aucun  Reglemont-de  Ja^ 
ges  s  nonobftant  taiic  ptÂexte  df 
prévention!  alTaffinat  >  ou  autrement, 
&  Je  Procès  ne  pourra  être  poaïfùivî 
que  pardevaiil  les  Juges  du  Ciimc  de 
Duel,  (b) 

Article     XXX.-- 

Et  afin  d'empêcher  les  furprifc^  de 
ceux  qui  pour  obtenir  des  grâces  , 
Nous  deguiferoicnr  la  vérité  d« 
Combats  arrivez  ,  &  mctttoîcnt 
en  avant  de  faux  faits  ,  pour  .  faire 
croire  que  lefdits  Combats  ftroîent 
Airvenus  inopincmcni  ,  &  enfuire  de 
querelle  prife  {fut  le  champ    t    Nous 


EdUfMtritUnliMllUJlât.  44^1^ 
•E»rdiOBnoiis:^il6  jRili  OC:  potma  pooi^- 
iui^rerapSceaa  llexpcdition  d'aucune 
gSMt  cb'ctas  en.  il  ;y  ^aura  ibupçon  ^dè 
Duel  ou  Rencontre  prémcdiie  ,  tp^Â 
ne  Toit  aftuellcmenc  prîfbnniei  à  nô- 
tre ruikeijoit  bien  ^ns  la  principale 
prifon  du  Parlcmcnc  dans  le  rc|tort 
ctïqufllij.kCgnib»ts  auia  été  faii:;y  8c 
Ji^ré8|qu!il  aura  été  vérifié  qu'il  ïi^l 
«^utuievRnji  en  aucune  force  i  nôiré 
.^fcÇgm.  £dît  1  8i  avoir  fur  ce  prie  ï'x^ 
Vffe.<k.inj?s.Cou(îns  tes  Maréchaux  J^ 
(FjijfÂWMjNaitS  ,pourrpns  \ay  xccovdeè 
^S3Ïi4tve&^ei£ÇEfiSf£oii  eo  consoUGi» 
ce  de  caufe.  (  «  )  '  î  ,   '  .'i'(.I 

A4.  t"i  c  lï    XXXI. 

''Et  d'aïuant'  qii'en  confeqgencé  de 
h^'ordrcs 'i  nos  Confins  lés  Mate'» 
çr>aiix''^de  France  Ce  font  i[Çeji)hlôà 
pôù/ revoir  Se  ,cxamiiicr'3e.'noiiy'eaâ 
lé '|. Règlement  fait  par  eux  Ttir  les 
divçrfcs  ratisfaétions  &  réparacîop^ 
aHiohiieur ,  auquel  par  nos  otïjrçs.  îls 


4,^1        .     ë'eiiîAfiÏÏi'Mrft^-^''^-^ 
ont'ajpufé" dcspeîriési->Kis  lem'rtH^ii- 

lre^"^^eV  Agrcmqrs^  "l*^^  NaifS''; 'vttufcii! 
<jue  lédit'fioàyca'u.R'egléWi^i^t'tti'iai* 
tc'dii' l'i\,^ii  'p're'ïèii'c  mois' ^' tHfBribre 
cç1ùi'"dLT"ii,"Ac)iift  'i^'t^'.i:y-i}.uè]\uz 
fous  Ic'conc'rc'fcel'  de 'jiôt^ê;"'Ch^tirt!- 
lénei'roîcik'^nvîola'feTémenr  fufvîi  & 
obfervcz  i  l'avenir  pour*  tons  xeai 
qui  fcroEU  employez  aux  accomodc- 
mens  'des  dîfférens  qilî 'tbucHbnt /e 
PoîiK.d^Hçnncur,  &  U  tcputatIon/d« 
Gpiiïils'-tioramcs.  («}         '  .;■  .        , 

f.i.nA'R   T    I    C  LE,    XXXU.  ' 

£i  d'aatant  .que  .  ^uetipicfuis  }« 
AdrbiniAraietits  des  Hôpitaux  ont 
MgKgé  le  ■  recoovremeni  derdites 
amendes  Sc  conBfcadons  >,,  Nouî 
voulons,  que  k  rccoirtreiacoo  des 
finieodes  &  cônfifcaiions  -adjugées  j 
ftufdl»'  Hâ|)ttau]i'  &  autres  pcrh>nncs 
qui  'auront  cté  négligées  pendant  im 
an,  à  dompter  du  jour  des  Arrefts  de 
toudamnaiion  ^ Toit  hit  pu  le..  Rfr  i 

», C« Bieifll  îi^  SiùJi,  f,  4)i^' '     '  '      I 


,.M.  GçperaldenosPomwiies.  «t-* 
quel  l^^mç>.Kic  derdites  .conâ(cation9 
&  amendes  apparticndca  pour  léserais' 
de  recouvrcmem  i'Npus  refccvam  de 
difpoicr  de  l'aufre  moitié  en  faveur 
de -tel  tjôpîtal  qu'il  Nous  ptairaj  au- 
tre ,quc  celui  auquel-  elles  aurout  été 
adjjige'es.  (  «  ) 

■    .lAuricLE     XXXII. 

Vouloiis.dè  plus  1  que  lo'tfque  les 
Cencils-  hommes  n'auront  pas  Aéfet^ 
aux  ordres  des  Maréchaux  de  France,^ 
&c  qu'ils  auroiic  cncoutu  les  amendes 
&  confîfcations  portées  par  Icprefenc 
Edit  &;  Iq  Règlement  defdîts  Maré- 
chaux de  France,  i!  en  foie  àl'înftanE 
donn^  avis  par  lerdics  Maréchaux  de 
France  à  nos  Procureurs  Généraux  eti 
nos  Cours  de  Parlement ,  ou  i  leurs 
Subftituts  >  aufqucls  Nous  enjoignons 
ïIë' pcocéder  îneed^mraent  ï' la  faifie 
des^bicne,,  jtifqu'à  ce  que  )eOii»Gfn- 
lîîs-hommes  prévenus  ayrtit  obéi  î  &. 
^y?  (as  Qu'ils  u'obéiflenc  dans   u<oîs 

T   vj 
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mbls^te  TniiiB  'fetanx  <n  poie  pent 
«ftpMi^ueï»  ai»  Hâpïcaux  jufqDc'a  ce 
'quHls  ayant  «béi ,  lès-  &»&  des  Pré-  , 
-vofts-ï  de  fnCfùeAaie>t  degaeni&n  ,  Oc 
autres  ,  pris  par  préférence.  ;   &c  pou 
fcet  effet-',  Nous  touloiis  que  les  Di-  , 
tcAenrs   fie    Adrainiflratetirs     deiilîcs  : 
Hôpitaux '{oient  mis  eii  pofleinen.& 
-jolitflànce     aâueUe      defdiu     biens. 
Enjoignons  À  nofdits  Procureurs  Ge- 
nècatiX',  leurs  Subdiiuts  ,  de  Ce  join> 
ait  aufdits   Direûcurs  ,    &  Adminif- 
tratcurs  pour  être  fait  une  prompte  .&  | 
iféclle'  perception    dcfdites  amendes. 
Faifoiis  'très  -  cxprefTes    diffenfes  «ui 
Juges  d'âvmr  aucun  ^gard  aux  Con- 
trats >  Tcftamens  &  autres  Ai^cs  &iis 
fîx  mois   avant  les    crimes   commis. 
(-) 
~  '      Art  I  c  l  e    XXXI  VJ 

LotCf^ue  dans  les  Combats  il  7 
'au^a  eu'  quelqu'un  de  tuë  ,  Nous 
''permettons  au  Parent  du  Mort  de  fe 
xcndte  Partie   dans    trob  mois  pûtu 


£diMMW.bs^  Bjtfti^fJ.        «45 

roue  délx^r  contre > cri uiii^ui  sw^.tti^ii 
&  03  cas  qu'il  :r4tF  canTaiufSA'y^u 
crtfMc  ,  condaiDii^  fe-'^^Mafé.  ^Neas 
fàifoiu  HiiUre,  de.  \\tfmvA^iVViL-m 
Mort;.,  a.\i  .Qiaèt.  de.çfliifjtyihiiOf:* 
pouifuivi  ,  Lm  qu'il  QA%  ima  Â'i^k' 
uiûi  d'»nre&  Leur«$,'  de  0oD<^ïM;|e 
prcicnr  Edic,  A  l'égjcd.  de.  cclm.4?s 
Paiciis  ,  au  profit  duquel  -Noits  fîf- 
£bns  icmilè  de  la  conR&ïtioni  I^(H|U 
voulons  que  le  plus  proci»?^  ,Gîic 
préfcie  au  plus  cloigiié  ,  ppBlt,â 
qu'ils,  fe.  foieut  rendus  Ptifdçi;  :4^|^ 
les  tcois  mois  ,  à  condition  de(ir$^- 
bout&r  les  frais  qui  auront  ét^i^fs. 
iai  .,i 

.     -'     Article    XXXV^.   "^.[ 

Le.  cdmç  de  Duel  ne  poutra  ixvt 
éceîii'c  ni  par  la  mort ,  ni  par  aucune 
pr^fctipùon  d*  vingt  ni  do  trente 
An$-t  ni  aucune  autre  ,  encpre  qu'il 
it'y  W  O'i  csecucion  ,  .ni  condamna' 
■ti(Ui  j.nipUinte  ,  &c  pourra  être  ^çUr- 

a,D«  Mfatfii^^fl.Vmi'>t>-Ml».  «4  . 
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fitiviai»^  quelque  ijpsde  temps  que 
(C  f^ittcomrc  la^.  perfonne  ou  con* 
tte  r»'  nemoire  :  même  ceax  qui  f* 
trtnivcrent  coupable»  de  Duel  depuis 
Nôtre' Editée  léyi.-regiftrc  en  nô- 
tre Cour  de  ParletnciiX  de  Paris  an 
mots  .de  Septembre  de  U  même. année 
potirrOHt  «re  iccIiercWs  pouç  les 
antres  «rîmes  par  eux  commis  «upa- 
nvanc  on  dcpui»,  noiiobllarc  ladite 
ptefcriptit*!  de  vingt  &  rrentc-ans , 
pourvu  que  le  Procès  leur  foii  faic  en 
même  icrus  pour  crime  de  Dncl ,  Si 
par  les  mêmes  Juges,  ôc  qu'ils  en  de- 
tneurenl  convaincue.  (  a) 

A   R   T   1   c  Ll     XXXVL 

Toutes  les  peines  contenues  dam 
h:  prc^fent  Edit ,  pour  là  punition  ~des 
tbnttevcnaiis  à  nos  volontci  -,  fc» 
roieiU  inutiles  &  de  nulefl«i,  lî  par 
te' motifs  d'une  Jufticc  &  d'une  ter- 
■mcté  i^nflexible  ,  Nous  ne  mainte- 
nions les  Loix  que  Nâus  avons  fi»  i 

3',  D«  KHtHi'ittDmltif^.  4-i*. 


bllçs.  A  cette-  fin  ,  tJous  juroni  8e 
ptotneicotis  tn  f©y:&  parole  dOiRoyï 
tfc  li'excmpKr  ît  l'avenir  aueonci  pot» 
fonne ,  çoai  quelque  caufe  Se  confi- 
dsràtion  q«e  ce  foit  ,  de  U  rigueur 
dM  ptcfeiu  Edfi  î  q«'il  ne-  fera'  pat 
nous  accordé  aiiciiiie  rcmilEon,  f ar- 
doh  61  aboliiions  à  ceux  <jiii  fe  ïrou- 
vctom  prévemïs  dérdits  crimes  de 
Dacls  K  Rcncomees,'  Défendons 
trés-exprclféiDcnt  i  toos  Princes  flC 
Sei"nclir5  prés  de  Nous ,  de  faire  aii- 
cuifcs  pricte  pour  les  coupables  def- 
dits  crimes  ,  iur  peine  d'encourir  nô- 
tre indignation.  Protcftons  derechef 
que  ni  en  faveur  d'aucun  matiage 
de  Ptince  ou  Ptinceffe  de  nôtre  Sang, 
ni  pour  les  naiffances  des  Prince» 
te  Enfans  de  France  qui  pourront 
arriver  durant  nôtre  Règne  ,  ni  pour 
quelque  ancre  confidcration  geiie- 
iftlc  6i  panicrtlicre  qui  puiffe  être* 
Nous  ne  permettrons  fcicmmtnt  être 
expédié  aucunes  Lettres  contraires  k 
iJotre  prcfcnie  volonté ,  l'exécution 
de  laquelle  Nous  avons  jurée  expref- 
tenient  &  foicmnellemcm  au  jour  de 


_-**^ 
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now  Sacré  &  CoutonnemeDi  ,  afin 
%l»  Midccplds  laivhciuiquc'.^^i^Ius 
fW^labf^uM*  LA7'^<Ctinûcnn«U  4 

-^''$  l'OOtfffOKs'  EMtMAJUl&VEIki:  à 
llèl^'MneB  .Sic-féailK  Càn&û^ka:s<^ 
Gens  leinmaèvct  Gùoj  ilc<PatlQaMatt 
que  CCS  Prefciues  ils  faflctii  lire  ,  pu- 
blier &  rc^ftrer  ,  &  le-  coAtaïui.eii 
icelles  garder  &  obicrver  invîobble- 
mcnt ,  Tans  y  conirevenir  ,  ni  peimer- 
tre  qu'il  y  loir  contrevenu  :  Car  tel 
cft  nôtre  plaî/îr^ .  Ewiîii  que  ce  foit 
.cholê  ^rtnc  &  ftwK  à  lojjjotirs , 
Nous  avons  dii  aia^e  nôtre  Sccl  à 
ceCdûcs  Prefcntes  D  0  N  M  e'  à  Sain: 
Germain  en  Layc  au  mois  d'Aoûr , 
l'An  de  grâce  nitl  ûx  cens  Toixaute 
&  dix  oeuf  ,  &  de  nôtre  Règne  le 
trente- fepiiéme.  Signé  ,  LOUiS  ,  & 
plus  bas  >  par  le  Roy  CoLfiERT, 

f^ifa,  Le  T£LLiER.  Pour  férvir  \ 
l'Edic  concernant  les  Duels. 

Et  (celle  du  grand  Sceau  de  cire 
veite  fut  lacs  de  loye  Rouge  &  verte. 


^  ,]^\itriMt  lC'tfter«l\  <i«,j^^i.i  i^Air 
itrt  txce.itétt  film  Jtm  ffriHt  fiUst^ 
H-an'-A  ParUi  en  Parttmtnt.,  (efrc' 
mier  Siprankn  mitfix  (tnt  fthim^r 
^*-*B«/i  Signé  DôNfiois.,  (o)      ..    > 


iyçoX:R  E  G  L  ËMC^t^-S; 


E«B"'S"  ;  M  A  R  E  G:f*A  trX; 

»r,  ;.-.■  •  -    ■:'.    .,:i  on;  ijiJm-at 

■'"■••'  finfc!  é-  iffarruMoi'^  '= 
'■'■■■'■'  d'Ht/irnnr:':  '"'"  f"' 
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"  Cc\m  J« 
Aoiiil  165J. 

11. 

Ctltti  ibt   zaiv 

ij  Nous    a 

n 

X^ay«  t-  .  trdon- 

Regi.f»rUtR^^ar.dfioi«eur.    4j^. 
ordonne    par    or-    né  de  Nota  njfem- 

ciaracion  de  Sa  avant  fMt  Par  Or- 
^aïîijlélc<)riir3kï  ''i":\  ^P^'O.'A'^S^ 
Docls  ,  lue  ,  pn-  Mijefii  in  datt» 
bliée  &  he^ée-  iâif  vingt ■'deuxiém» 
en   Parlement    de    Jioufi  ï6^\.furïet 

vîeme  de  Juillet  pir.tiçni  â'hon- 
dernier,  ^Q\^(^i  U'Kr  tm^fi  l«t  Gen^ 
affemblcr  ir.cefTa-  tils- hommt  il'itf 
i<H>^ir^pdwdiftlI^  f*r.ii^<Àe^Sit-Mf- 
un  Reglcnvuifc  le"»'  «M«^  i'*i*g' 
plus  cxaa  &  .dif-  «««'  '"  f"»" 
tina  qu'il'  Te  tp-fatùf.aicM,!» 
pourra  Air  les.  di-  forte  ç«V//«/fl;V»# 
vcrfcs  fatisfac-  'i'*'^-'  &  propor^ 
riens  *ft  rih'Jira-  'hnuéti- aHtf -Sni»- 
'    trôïis   -li^Joilticiiï    w.(a)    .     ■    ../ 

qiisnoiis  jugerons 
,'    devoir 'tfii-c 'orrfnnnéc   ,    fuivant   le» 
'     dfc'trî  ulcgccr  d'offcnfcs  :  Et  de  tel- 
le (otK;  «lue  T'a 'iJunition  contre  l'Ae-. 
1    g^e^Tcuri;  la.  f^isfaAion  à  l'offtn^ 


4fi  Cedt  A£litmre._ 

ïbienc  fi'  graiiics  ■&  -fi  pftjpbftîoniiéej 
i  l'injure,  reçue  j  «a'îl  n'en  jtuîjTc  rc- 
naîirc  aucune  plainte  ou  querelle 
nbUTfitle  ;  ftiat  être  -  Itàm  iRc^e- 
IIKIK  iavtoUblfpiciu  fuivi  Si^bJkaé 
ï  yv/fiaiiv  fàt  .toas  ceux  quj  ûtont 
cfônloycz  -sux  .^apcoiiuaodeniens  des 
«Uilviwnds..  .^  .,tpuc)ieront:jlC;  Point- 
d'Honncut  Se  la  reptKatioa,4?$  Gai- 
ti{fr-)y>moi<»  :  Notis  tfiésiVtohi.-stsi 
AtiCxatniiiv^  les  PcopQucÎQRs;  1^4.  fkt^ 
ùftats  GrntUs-homnaat  .4e  j^ualité/iide 
ce  Royaume  ,  qui  ont  ça  4n&n)ble 
divers  Conférence  fut  ce  (ujec  ,  en 
coniêquence.  de  l'ordre  qiH  leur  a 
été  donné  par  Nous  ,  dés  le  premier 
de"  juillet  léji.  Ufquelsonc  prcfèn- 
té'dàns  nôtre  ajTcmblée  lefdîtcs  pto- 
pofîtioiis  Tcdigécs  par  écrit  ,  &  û- . 
gnées  de  leurs  mains  j  Avons  ■  apiés 
une  meure  déli-  Peur  otf'iy  aux 
beration  ,  con-  Ordrttde  Sa  MM' 
chi  &  arrcfté  les  jefié ,  Nom  ttvens 
Articles  fuîvans.  efiimé  fiia  fon  i»it 
(ji)'  fUi/,r. 

,  i.  Du  Rituiiil  dis  Duth,  fS'ii''' 


_  ;.'   "ÀRlr'lC  L_E  _'P>E"MIER.^';^.  '. 

qiioi)âfïstbiréeslc^'(  tyt^mrg'  dà'^i] 
occïfiûns'&  fajets  Xf^/ettjfB*  rf»' A.^ 
qui  peuvent  CMifct    Aouft  I6J^>^*0^■ 

x^iàùàkm  j  noi  :  •  '      ''"'^1'^' 

Gcmil^onïme -^  ne   cloic  cflinï»  ^^'> 

traiîre  ï'I'bonneur  reùc  ce  qni  pfti^ 
dfflbiiBt  entier  &  fincerfc  MiKCiïTemefit-i 

dçllkfvèflré.<fr)    ^  .   .   .■  w'  J!  3- 

eu  ,   VA  ::    ,.-.  ■  :.'-i  ,'    ^l'jvib 

E    il.->I     ÀRTl'cLE  II.        ■■  ;-^'JlnO-v 

ijlf^iiir  -,-     ■  ■  ■  ,  ■  ;<  i);': 

iQ.'^'f'Hte    .  l«s  V Article  ;fl,\ 

GcîMils-homtncs,  (.^-ctmre  ),Aîf»,i 
pIijifiéRrs  aymt  dé-  être  exeeuté,  (c).'im.i 
ia- prptcfté  foiem-  ■,     ■,  ,r  - 

içÛeinent& par. écrit»  de  réfuter  toii*:. 
es  fermes  d'Appels.,  &  de  ije  iè  bat-. 
rc  jafiiais  j;ii  Duel  pour  quelque  caiv  . 
eqnç.ce  fpit  :  Cciix-cy  font  d'aïu^^fz 
)lus  obligez  à  (ioniier  ces  éclalrcifa  : 
etnens  ,  que    fans    cela    ils   contre- 
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mcndroîcht  formcllcmemàleut écrit, 
ScCeioicm  par'conicqiien&ifilus  d!gb« 
dcteprchcnnoo  &  dûiiinem  dam  h 
-accommodemcns  dcf  qucrcHesqui  (m- 
viendraient  par  f^ace  d'^clalrcitTenleDr. 

/Articie     III. 

,   Qiip  fi  le  prc-        L'Article  JH. 
tei>iu  Offcnfc  cft    (  9-  ■  e^ntrt  )  Jm 
Çi  peu  raifoDiiable    e:rt  extciitt;:{\i\ 
que  de  ne  Ce  pas 
contentez  de  l'éctafrci dément    qa'i 
lui    aura  donné    de    bonne   fbjr , 
qu'il   veuille  obliger  celui  .de  qni 
croira  .  avoir    été   ofïènfé  à  Ce  biiin' 
contre  lui  :  Celui   qui   aura  renoot: 
aa  Duel   lui    pourra   répondre  en  c: 
fens ,  oit  autre  femblable  :  Qu'il  t't 
'  tonne  hitn  j  fur  fâchant    les   aermo 
^diot   du  Say  ,   &.  jittrtHtéi:ertiBa 
ia  DecUraiion.  dt    pJufieurr    Gentili 
hemmts  ,  dans.  UqHtUe  il  l'efl  teg^ 
.ftihliqHtmtnt  de  ^ne  ft  point  Bmtrt  , 
n*  viiiSe  pas  fe  contenter  det  étl» 
«,b,  0_^S^iiiilîtt99ei$.,t.W**^^ ifi- 


Re^'. fartât  Rtfur.  Â'ftennettr.  -4.^  j 
eijfemtm  ^u'il  lu*  donne  :  Et  ^'U  ne 
confiiert  ftu  i]»'U.ne  ftut  id  xe.  Àok 
donner  ou  reuv  ir  aucHit  lieu  pour  fe 
battre  ,  ni  même  lui  tr.arefuer  lu  en-' 
droit  ok  H  le  purroit  rencontrer  ; 
mais  qu'il  fie  changera  ri(n  en  fa  fu» 
Ço»  ord'imire  de  vivre.  El  générale- 
ment tout  les  autres  Gentils  hommes 
pourront  répondre  :  ^ité  fi  on  le» 
attaque  ,  (//  fe  défendront  ,  .mais 
^ii'iU  tu  crament  pas  ^nt  leur  fJonacui- 
iet-  oilij^  -à  s' aller  èaltre  de  fattg 
froid  ,  &  contrevenir  ainfi  forinelte~ 
ment  aux  Editi  àe  Sa  Majeflé  t  aux 
Loix  .de  U  Religion  &  à  lenr  con- 
fcience.  {».)  -/ 

.  (A  R.  T  1  c  i  E    I V. 

tors  qu'il  y  L'jinicïe  HT. 
aur^,.  eu  quelque  { ty  ■  contre  )  doit 
.deip^^lé.çijtre  les  itrt  extfuté.  (6)  .^ 
Gentiji-^pinmcs,» 

dofic  ^^  .uns  auront  promis  &(îgn<î 
de  npjiè- point  bactic  ,  &  les.  autres, 
non-  :  Ces    derniers     feront    taûjçmfs 


'4S6  Ce  Je  Militaire. 

reputrz  Agie [leurs,  fi  ce  n'eft  qae  k 
coniraire  paroitic  par  des  pixuves  \Âea 
Cïpteffcs.  {*) 

A  R.  T  I  c  t  E      V. 

ït  parce  qu'on         L'Arthie     f. 
IHHirroîc         aifé-    (  ej/'Cantri  )  dtii 
mcnc        pt^vcnît    êtr$  exécuté,  (b) 
les  voyes    de  fait 

fi  Nous  ,  les  Gouverneurs  ou  Liea- 
tenans  Généraux  des  Provinces  , 
ÂSons  fojgnciifement  avertis  de  touttî 
les  caufes  &  commencemcns  de  qne- 
«files  ;  Nous  avons  avifé  &  arrcfté, 
conformément  an  pouvoir  qui  nODî 
eft  attribué  par  te  dernier  Edic  de  Sa 
Majcfté  ,ciircgîfté  au  Parlement,  le 
Roy  y  fcant.,  le  fcpti^iiic  Sepccnabic 
léji.  de  nomnjer  &  commettre  in- 
celîaniment  en  chaque  Bailliage  & 
Sencchau'flee  de  ce  Royaume  ,  un  oa 
plulîeurs  Gentils-hommes  de  qualité, 
âge  &  ruffifance  requlle  ,  potii 
{ccevoir    les   »vls    des  diËferens    dc: 

■a,  br  D(i  Kwitr>J.4rf  PwM^MMti-  *  4*I- 
Gentils- 
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Gentils-homme  ,  &  nous  Ics  envoyer 
on  aux  GoucverneuTs  &  Xtcutenans 
'  Généraux  des  Provinces  ,  lotfqii'ils  y 
iecont  réfidens  ;  &  poiu , être  gencra- 
lement  fait  par  lefdirs  Gcmits-hommes 
commis  ce  qui  cft  pr^fcrit  pat  le  fé- 
cond Article  dudîr  Edir, 

Ec  nous  l'Ordonnons  en  conformité 
du  mtlme  Edit ,  à  tous  nos  Prcvôts  t 
Vice-Batllifs  ,  Vice-Scnéchaux  ,  Ucu- 
tenans  Crimiiielt  de  Robe<cource  1 
Se  autres  Officiers  des  Mare'chaulTees, 
d'ob^ïr  'f)toraptemenc  &  iïdelemcnc 
aufdits  Gentils  -  hommes  commis  , 
pour  i'execmîon  de  leurs  Ordres.  (  a  ) 

Article    Vf. 

Et  afin  de  pou-  Sur  l'Jrtic'e 
voir  être  encore,  F"  t.  {cf- centre) 
plus  foîgneufc-  Nom  ejlimtm  ijas 
ment  avertis  des  ceux  qui  auront 
différends  des    élspi-epr.t  aux  of- 

Gencils-hommcs  ;  f:i>f<i *  é- qui, t'en 


4jS  Code  Militaire. 

Nous  déclarons ,  timt/it  féU  deant 
iuivani  le  ttolCié-  Ut  avis  ,  de'rveta 
me  Article  du  être  fHmi  de  ^ 
même  Edii  :  Que  mêit  de  fiifon.  (aj 
tous  ceux  qui  fc  rencontreront,  qoey 
qu'inopinément  ,  aux  lieux  où  le 
commenronc  des  ofFcnlcs  ,  foie  pu 
rapport ,  difcoursou  paroles  injatïea- 
fes  ,  foie  par  manquemens  de  paro- 
les données  ,  Toit  par  démcnrts  ,  me- 
naces ,  foufllets  ,  coups  de  bâtons  > 
ou  autres  outrages  \  l'Honneur  >  de 
quelque  nature  qu'ils  foîent  ,  (croni  | 
à  l'avenir  obligez  de.  nous  en  avertir, 
ou  les  Gouverneuis  >  ou  Lieutenam 
Généraux  des  Provinces  .  oa  Ici 
Gentil  shoinmes  commis  »  fur  peine 
d'eftïe  reputcz  complices  derdito 
ofFences  »  &  d'edre  pourfuivîs  conune 
y  ayant  tacitement  contribué  :  £c  qac 
ceux  qui  auront  connoilTatlce  âa 
procès  qui  feront  fur  le  point  d'ctn 
intentez  entre  Gentilshommes  pont 
quelques  înterells  d'importance  ,  fe- 
ront auffi  obligez  ,  fuïvant  le  même 

AiltuiittMrildtsïtHtUtfMi.  44J, 


Article  iioincmediidic  £dir ,  de  Nous 
en  donner  avis  ,  ou  aux  Gouvcineurr, 
ou  Lieutenans  Généraux  des  Provin- 
ces, ou  aux  Gentils-hommes  commis 
dans  les  Bailliages ,  afin  de  pourvoir 
aux  moyens  d'empêcher  que  les  Par- 
ïîcs  ne  forcent  des  voyes  de  la  Tuftice 
ordinaire  pour  en  venir  1  celles  de 
fait  .  &  fe  Ëdre.taifon  par  elles  mê- 
mes. (  4  ) 

Article    VII. 

Et     pour     ce  SMrtArtieUVÎI, 

que    dans    toutes  (  ei-eomrt  )  m» 

les  offenfes  qu'on  lieu    ttuH  mtAi  d« 

peut    recevoir    il  prifon  fiut    eelui 

cft  necertairc  d'ë-  qui  aura  effenti  , 

tablît       quelques  Ne»s  fommet  i'4- 

règles      générales  vit    ^il     tUnHt 

pour     les       fatis-  frifan  deux  mit  , 

Faâion»     ,      ItC-  &  ?««  If  furplm 

quelles   ■    répare-  de  .  l'ArticU    ffit 

icroût      fumfam-  txecjué.i») 
ment     l'Honneur 

t,  Ds  Rituiil  iit  Vmli,  f.  44t  • 

y  ') 


4j8  Coie  MiiitMre.  ^ 

Nous  déclarons  ,  aitrtHt  _  f^  ^ 
/uivsnt  le  iroifié-  i"  -w»^  %i  '^ 
me  Article  du  hrc  fc'%  ^  * 
même  Edit  :  Que  w»^%  C '^■'^' 
tous  ccuxquifc  rcnctf^a  ^%  * 
qu'inopinément  j  ^'^\  8  d. 
commettront  des  %\^^-  jvtétt 
rapport ,  difcoiics;  s'A  i  revanck» 
jcs  ,  foit  pat  i/t.^«  .tirons  q« 
les  données,  fc''|'^-  ^^téainfife 
naces ,  loufflf  4  „'autom  mi« 
ou  autres  of  j^^  conCfteni  « 

quelque  nar  ^^^^^   j^  ^„  ^ 

'  ,  "1  .  *  femM'fcte.on 
ou  les  GU^^  r  p„uj  punition  ,  que 
Generau^^  -ndra  prifon  durant  un 
Gentilsht^^  Jtre  le  tems  en  puilTe  être 
d'eftrc  >  ,t  le  crédit  ou  prière  de  qui 
ofFcnci^,  »  ni  même  par  l'indulgence 
y  ayan<  ,b„ne  offtnffie  :  Et  qu'apto 
ceuJ  ra  forti  de  11  prifon ,  il  declate 
proce  ,„ft,  ,,j  m^l-iprefni  e>' j». 
imei  ^mn  il  e^  ,fa,l  pir  lit,  u. 
que'  tulra^nfu  ,  j,',7  r.»si„V  /m  / 


P^^  -t  dtmtmde  p*rdên. 


-^/''^oii **'■«&».'*■  /contre)  NnU 

*^'  yfips    &  afrit  qut    tvf- 

/être    fenfxnt   fira  fwr- 

^n  jJlns    «  dt    prifm  ,  nk 

deffiis    :    demétadtra      fMr. 

s  que  l'of-    d«a     à      VtffersL 

?■  .  fera    for-    (b) 

e  pfîTon  »  il  demandera  pardon 
/offenft  ,  avec  des  paroles  enco- 
,-  plus  farisfaifantcs  que  les  (a(A\te%, 
6(.  qui  feront  paniculieremcnr  fpe- 
cifiées  par  les  Juges  du  Poinr  d'Hon- 
neur, (e) 


a,  Du Rtiutil dfi'Di'tU ,fi. iH. 

b,  DuRaufil  dti  Dmli ,  f»g.  445. 
c.Dit&tnitil4*tl>inli ,ftit.  nf. 

V  ii) 
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dés  qu'elles  ^ronl  reçues  &  pratiquées, 
piiîfqd'il  ii'eft  que  trop  coiiftant  ,  que 
c'eft  l'opinion  qui  2  établi  la  plupart 
des  maximes  du  Poînr  d'Honneur» 
&  confidcram  que  dans  les  offen-  ' 
fes  .  il  faut  regarder  avant  toutes  cho- 
ies i  lî  elles  ont  été  faites  fans  fujet, 
Se  Cl  elles  n'ont  point  été  repouflces 
pac  quelques  reparties  ou  revanctiei  ' 
plus  atroces  :  Nous  déclarons  qac 
dans  celles  qui  auront  ét^  aînfi  Fû- 
tes fans  fujet  ,  Se  qui  n'auront  point 
éti  repoulfées  ,  (î  elles  confiftent  m  1 
parole  in)Urieu(e  *  comme  de.S#f  J 
X'^cht  ,  Tra'ttrt  ^   Si  fcmblables  «  on  ' 

Foutra  ordonner  pour  punition  y  <pc 
otFenfant  tiendra  prifon  durant  on 
mois  »  fans  que  le  lems  en  puîilè  im 
diminué  par  le  crédit  ou  prière  de  qui 
que  ce  foit  j  ni  même  pat  l'indulgence 
de  )â  perfonne  of{cnfce  :  Et  qii'apiét 
qu'il  lèra  fbrti  de  la  prîfbn  ,  il  déclare 
à  l'offenfé,  ^Ht  nal-Àprtfoi  &  im- 
ftrtinemmtnt  il  l'a  efensé  par  ies  M- 
Tilu  ontrageufts  ' t  tjH'il  r.eoimttt  fttt 


foMjJit  ,  &  tut  en  dt  mande  pArdon. 

Article.     V 11  I.      , 

Pour  le  demcn-  Sur  l'Art,  Vf  IL 
ti  ou  menaces  de  (  ey-tontre  )  Noftt 
coups  de  main  ifim-'Ks  que  l'ofi 
ou  de  bâion  ,  on  fenfmt  doit  Unir 
ordonnera  deut  frïfon  quatre  moii^ 
mois  de  pnTon  ,  -i»  Aew  àt  dt:^x  ; 
dont  ic  temps  &  après  fii  fof~ 
•lie  pourri  £tre  fenfant  fira  fsr- 
diminUé  non  plus  »  de  frifm,  eit 
que  cy  -  deflùs  :  demandera  par- 
Et  après  que  l'of-  don  à  legevsè. 
fcnfant  fera  for-  (  b  ) 
ti  de  pfîfôn  »  il  demandera"  pardon 
à  l'offcnfé  ,  avec  des  paroles  cnco- 
te  plus  fatisfaifantes  que  les  fufdites, 
&  qui  fcroilï  particulieremcnr  fpe- 
cifiecs  par  les  Juges  du  Poinr  d'Hon- 
neur, (c) 

9,  -Dm ^tiutU dttVitiU ,f'g. m. 
b,  VuKttmil  dis  Vutls ,  t'g-**S- 
Cw  Dh  RiCHtildet I>9*h  ,fat.  )4f- 

V  iij 
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A  K  T  I  c  I.  B     IX.    _' 

Pour     les     of-       '  Sur     i'Artidt 

fènfcs       aftaellcs  jx.    {ci-eaatrt) 

de  corps,  de  main,  jjem  tjlimms  qu 

&     autres     fcm-  f,ur    tn    offtnfn 

bUbles ,    on    or-  é^M^es    de    fauf. 

donnera  pour  pu-  ^t ,  en  cêups  àt 

nûion    que    l'of-  n»n  nmm*  Am 

fcnlânc       tiendra  U  ebéltur  dti  if 

prîfoiî  durant    fix  mél\tfil*fmf- 

mois  a     dorït    le  fiet  ,    «m  c»nf  ii\ 

tcnis    ne    pourra  nuùH  M  été  fimtA 

jtre      .    diminue  dé  t^uH  Atmatti ,  ' 

non  plus  que  cy-  celui  qwMHrmfitf. 

dcflus    :       fi    ce  fS     tiemlr»     fii. 

n'cft     que     l'of-  fm     ftndant     m 

fenfaM    tequicrre  m  ;    &    s'il    ilà 

J|U'on      commue  peint   (té  fruaU 

cuicmcnt  la  moi-  d'un   démenti  ,  if 

tié    du    lems  de  titndr^  priftnftn- 

ladite    prtfon   en  dam  diMx  -  nm  , 

une      amende     ,  fans   ^ue   le    ttm 

qui     ne      pourra  ffd£«   étrt     «tisu- 

£tre  moindre    de  nué  ptur  ^uit^nt 


quinze  cens  li-  '"fi  1",  "  fi"' 
vrcs  ,  applicable  î»*""  "'""  '''/- 
àl-Hôpital  le  plus  /<«'  fc  Mr^d,- 
prochc  do  lieu  r«.>*.t'"l»« 
5c  la  demeure  de  Cf <««/"•' ("- 
l-offenfé  ,  &  la-  <•  ^  P"fi'  •  "  f 
quf  Ile  ftia  payée  fiumllr.  mm  iç 
avant  que  Wi,  '"""' i' ''""" 
offcfalic  forte  de  "<'  '»/"/',  *' 
ptifon.  Et  après  ««;■<?«"•''«««* 
niêtne  ,  qu'il  en  ^V(  -«r.  J«"»^ . 
Cera  forti  ,  il  fe  &i"lf"^'f'^ 
foun^ttr.  encore  "''.*]"",?"' 
Je  recevoir  de  la    ?••■(  ''f"f'i'":, 

main  de  l-ofFcnfé    '.'■'•7.'"'.  ■,  .<^ J' 

des  coup,,pareils   Xlt'Vlî to 

à  ceux  qu  i!  aura    ««"""^  '-; 

donnez  ,&dccb-    «'«  "/'"A-  (W 

lera  de   parole  & 

par  écrit  :  eju'il  l'a 
jTdpé  dru t aliment  % 

^    le  fuppli'*    ^ 

lui  pttrdênner ,  & 

êubUer  ctite  'fftn- 

■fi.  (a) 

a,b,  Du  RetHéil  dit  Dtuls ,  pag.4H.&  )4 j, 
V     iiij 
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Article     X. 

Pour  les  coups  '  Snr  l'jirticîe 
ie  baron  ,  on  X.  {cy-  centre  )  à 
autres  pareils  ou-  l'égayd  dti  ftuft 
tragcs  >  l'offcn-  ia  hâtait  ,  <^  m. 
Cua  tiendra  pri>  ires  pâreÛi  ntr*- 
fbn  un  an  entier  j  ^et  dtnniz.  àsiu 
Se  ce  temps  ne  la  chaleur  des  4é- 
pourra  cftte  nio-  mèltx.  ,  en  tm 
deréfltnon  de  Ç\x  qu'Us  aytnt  été 
mois  ,  en  payant  Àtnnet.  tcfrés  mi 
tioLS  milte  livres  fouffiet  ,  e»  cfuf 
d'amende  >  paya-  de  main  ,  celm 
bles  &  appli-  9«»  aura  ftafpé 
quables  en  la  du  bâton  eu  mu- 
maniere  cy  -  dcf-  trement  ,  tiendra 
fus.  Et  après  frifon  pendant 
qu'il  fera  forti  deux  ont  :  t^  tn 
dç  prifon  ,  il  de-  Cas  qu'il  n'mt 
mandera  pardon  foint  été  frapfi 
à  l'ofFcnfé  le  auparav^ttt  ,  il 
genou  en  Ter-  tiendra  prifm 
iC  }  fs  foomet-  pendant  quatre 
tra    en    cet   état    ms  ^^  tiprét  ^u'- 


Regl.fur  Us  jLepar.  d'Honiuur.   ^ij 
3e  recevoir  de  pa-    ilfir»  fini ,  U  de^ 
■reils    coups    ;    le    manâtr*  pio-don  i 
remerciera     tKs-    l'aftttfi.  (a) 
humblement  »  s'il 

rie  les  luî  donne, ,  pas  comme  il  le 
pourroit  faire  j  &  déclarera  en  ou- 
tre de  parole  &.  par  écrit  :  Qu'il  l'd 
effenfi  hHt4emtn$  ;  t^u'il  U  fHfflie 
tie  ^ouhlier  j  &  ^e  s'il  iait  tn  fs 
pila^e  ,  il  fe  eêrttememt  dts  mêmtt 
fatitfa^ietu.  Et  dans  toiues  les  offbn- 
fcs  de  coups  de  main  ,  de  bâton  i  on. 
autres  femblables  ,  outre  les  fufdites 
punitions  &  faiïsfââïoDs  ,  on  pourra 
obliger  l'offenft  de  châtier  l'ofifenfanc 
par  les  mêmes  coups  qu'il  aura  reçâ^ 
quand  même  il  aurok  U  gencrolîié 
de  ne  les  vouloir  pas  donner  :  &  ce- 
la au  cas  feulement  que  l'offènfc  foie 
jugée  fi  atroce  par  les  drconftances , 
qu'elle  mérite  qu'on  réduife  l'offcnfrf 
à  cette  neceffite,  (  b  ) 

aA  J>MBitH'éitilitDm!i,fai.f46, 
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AlLTICLI      XI. 

Et  lors  que  les        Sur    L'ArticU 
acommodemens  fc    XI.  {ejt-etmrt) 
Ittont  en  toos  les  '  Natfê  ifiimons  qu'U 
cas  fnrdirs   >    les    ifi*  itrt  exetiUé, 
Juges    du    Point-    &  ^tfil  n'y  dw  êtrt 
d'Honneur    pour-    ritnchMtifé.  (b) 
ront  ordonner  tel 
nombre  d'amis  de 
l'oâènfé,  qu'il  lear 

tiatn  ,  pourvoir 
is  fâtîsfaâions  qui 
feront  ordonnées, 
Se  les  rendre  plus 
DOtoitc.  (4}  . 


&,k  Utitii^itfpmJi$,t^>&Ml 
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Article      XII. 

Pour  les  offen-  Surl'AnicUXII. 
fcs  &  ouEi-agcs  ^  {cy.  cmrt  )  Nom 
rHoniieiir  qui  (è  epmtni  ^A'il  doit 
fcroiu  a  un  Gentil-  îtrttxecHté.&^H'il 
homme  ,  pour  le  «>  doit  Sire  rie» 
fujcc  de  quelque  fw^^^f-X 3) 
întereft  Civil  ,  ou 

de  quelque  Piocés  qui  feront  dqa 
interné  par  devant  les  Juges  ordinai- 
res »  on  ne  pourra  dans  les  ofTénfes 
^infi  farvenucs  cftre  ttop  tigou.em 
dans  les  facisfaaioiii  ,  &  ceux  qui 
rcglcrom  femblables  differcns  ,,pour- 
ront  outre  les  puniiioiis  fpccifiées  cy- 
defliis  en  chaque  cfpece  d'offcnfe  » 
ordonner  encore  le  bannifTcnieiu , 
pour  autant  de  tcms  qu'ils  jngeronc 
à  propos, des  lieux  où  l'ofitnfani  fait 
fj  rcfidence  ordinaire.  Et  Joi»  qu'il 
fera  confiant  pat  notoriété  de  fait , 
ou  autres  preuves ,  qu'un  Gentils-honi*. 

a,  D«  F.iiitïil  4ti  DMtls,  fi-  44f ■ 

y    vj    ;    .    , 
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me  Te  foie  mis  en  potTei&on  de  qaelqtt 
choie  pai  les  voyes  de  fâk  ou  par  da- 
pn'fê:  On  ne  pourra  faire  aucun  ac- 
commodement ,  même  coucbaot  li 
Poinr. d'Honneur  ,  qac  la  chofè  cod' 
tcftéc  n'aii  été  piéalabiement  mifc  dan) 
l'éiatoùclle  ctoit  dcTaot  la  violence,! 
ou  la  fuiprirr.  (  «  )  \ 

Article    XIII.  ' 

Et     poar     ce  Snr     ^Artiùt  , 

qu'outre   les   fuf-    Xtll.i^ey - ctntn) 
dites    canfcs     de    Nam  t^tmmtt  fiCi  ^ 
diffêrcns      ,      les    doit  êtrt  txeiiué ,  i 
paroles         qu'on    &   qn'ii  n'y  doit 
prétend  avoir  éié    ejhe   ritn    ihânfé. 
âonnécs   &    vio-    (  b  ) 
lées  >  en  produi- 

ftni  une  infinité  d'autres  r  Noos 
déclarons  >  qu'un  Gentil-homme  qei 
aura  tiré  parole  d'un  antre ,  for  quel- 
que al&irc  que  ce  foît ,  ne  pourra  y 
faire  à  l'avenir  aucun  fondement  ,  ni 
fc  plaindre  qu'elle  ait  été  violée  ,  & 
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l:  on  ne  la  lui  a  donné  par  écrit ,  ou  en 

:  ptcfence   d'un  ou   plufieuts    Gcntils- 

,-.  nommes  ;  &  ainfi   loiis  Gentils-hom- 

:  mes     feront     dcfomiais    obligez    de 

prendre  cette  précaution  ,  non  feule- 

■^,  ment  pour  obeïr  à  nos  Reglcmcns.; 

.,  mais    encore    pour    l'intereft    qu'un 

chacun    a    de   confcrvct    l'amitîe    de 

celui   qui   aura   donné   fa  parole  ,  Bc 

„  de  n'être  pas  déclaré  Agrefleut,  ainfi 

qu'il    fera    dorénavant   dans  tous  les 

déraèiez  qni  arriveront  enfuite  d'une 

j    parole  donnée  fans  écrit  ni  témoins  , 

&  qu'il  prétendra  n'avoir  pas  été  ob; 

,    fctvée.  (  a) 

articlb  XI y. 

S!  la  parole  don-         Sur     VArtitU 

née   par  écrit  ou  XIK{ey-eontrt) 

par  devant  d'au-  Nom  tfiimons  ^it 

très  Gcntils-hom-  dtit    tfire   exte»' 

mes  fe  trouve  vio-  té  ,    &  qt^H  »'/_ 

]ée ,  l'intercffé  fe-  doit  tfire  riin  ubitth 

'    ra  tTOo.  (  *  >  ^^.  (  c  ) 
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.  d'en  demandcc  Judicc  à  Nous  »  aaz 
Gouverneurs  ou  Lîcuieiuns  Géné- 
raux àeà  Provinces ,  ou  aas  Gentils- 
hommes commis  ;  à  6iute  dequoy  ît 
fera,  rcpucé  AgrelTeuc  dans  Eoas  les 
démêlez  qui  pourront  airîvcr  en  con- 
fequcnce  de  ladite  parole  violée  ; 
comme  aiifC  cous  les  témoins  de 
ladite  parole  violée  >  qui  n'en  auronc 
point  doimé  avis,  feront  lerponfablcs 
oc  cous  les  dcfordres  qui  en  pourront 
•urjver.  Et  quant  k  ce  qui  regarde 
lerdics  roanquemcns  de  la  parole,  les 
réparations  &  fatisfaftfons  fetont  oc-> 
données  fuivant  l'importance  de  ia 
chofe.  (a) 

A  R  T  1  C  11     XV. 

Si  par  te  mp-  Sur    tArticU 

port      des      pré-  XV.  (ty-toatre) 

fcns        ou       par  N""         tjiimfnf 

d'açttes     preuves  î*«  yï  fif^  lerdf* 

il    paroît    qu'une  port    dit  frtft  Ut 

injure  ait  été  faite  f«ir  nttaritté  r  «• 

a,1}H9MiùildttDititi,f»g.jiy, 
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de  dcifcin  prémc-  par  dutri  preMVe , 

^\té  ,    de    gaycré  «^     p/a^ait    qu'un* 

de  cœur  ,  &  avec  in\Hre     de      coafs 

avantage    :    Nous  de  bâton  ,  tanne, 

déclarons         que  «»  autre  de  pMrtiû 

fcloii      les     Loix  ^  nature  ,  ak  éti 

de      Ilionnear  ,  f*ite     de     dejfein 

l'Offènfé         peut  prémédité    ,    par 

pourfuivre       l'A-  fnrprife  ,  oh    awe 

gceflèur     &      fes  avantage    ,     eetuî 

Complice»      par-  f'    ""''<*   fi^pi 

devant   les   Juges  fiti  .    &  P»r  de. 

ordinaires  ,  coin-  ''^'"  »    »•"  ""W" 

me  s'il    avoit  été  f^f"^        pendant 

alTaffiné   :  Et   ce  ?«'"*»   *»'   i    «** 

procédé    ne    doit  «'»»      ?«»      «"« 

point         fcmbicr  /«/■?'  /^  ''"■'■''• 

étrange  }  puilque  re  ,  jw/jw  /«/ , 

celui  qui   oiFcnfe  «<    avec    avanta. 

un     autre     avec  £«'>{'>*'  '"fi  f^  ■ 

avantage ,  fc  rend  font  accompagner, 

par   cette    aftion  *«  autrement ,  doit 

indigne        d*e'ftre  tenir    priftn    pen- 

traité  en   Gentil-  dant  vingt  années 

Iiomme,  Si  tome-  entiiret    ^    &    et 

fois    la   pctfonne  dont    une      FtSeà 

oSeuSit      n'aiue  CkadtU*,  w  t»t 
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rainix  fc  tappor-  tertff*   éUfgfth  tat 

ter  \  nôtre  Juge-  me'mt    de     treatt 

ment ,  oavà  celui  tienéf   du  Ut»    oit 

des    aunes    Juges  l'Offenfé    f.ra   fa 

du  Poïnr-d'Hon-  denuurt    ordinaire. 

nenr  pour  fa  fatis-  £t    ?«»    dfjxrfes 

faûion  ,  &   pour  fiimt   faittt     pur 

le    châtiment    de  SMÂfajeJiéàl'Of- 

l'Agteflcur   ;     le-  fi^ifuit   de  fi  ffa§~ 

fUict     doit     cftre  vn  de  frifin    ,    à 

beaucoup        plus  ^»«'  de  U    vie ,  . 

grand     que    tous  &à  l'Ofèafed'ap- 

fcs  piécedcns ,  qui  frethtr     dit     Heu 

ne  regardent  qne  de  laSte  fr'fon  de 

les     oftnfcs     qui  **  He-tëi ,  *  pei- 

fe    font  dans  les  »  de    défike~tim~ 

qaeteRes      inopî-  ef.  (b) 
nées.  {«) 

i,b,  D«  Kitmeil  deipHeU,f»g.  +4/.  &  jj«. 
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Article    XVI. 

Au    (Tas    qu'un  Sur     l'Artid» 

Gcmil. homme  rc-  Xf^I.  (  cy  contft) 
fufc  ou  diffère  liom  n'ifihnom 
fans  aucune  eau-  ptu  <ji(il  y  doht 
fc  légitime  ,  d*o-  t/Ire  ritn  ehangt. 
bcir  à  nos  Or-  (  a  ) 
dres   ,  ou  ^  ceux 

des  autres  Juges  du  Point -d'Hoir 
neur ,  comme  de  fe  rendre  pardevant 
Nous  j  ou' eux  j  lorrqa'il  auri  éii 
afligné  par  Aâe  (îgnifi^  à  lui  ou  à 
Ton  domicile  j&  auUt  lotfqu'il  n'aura 
pas  fubi  les  peines  ordonnée  contra 
lui  :  il  y  fera  incelTamment  contraint 
après  un  certain  temps  prefctii  ,  par 
Garnifon  dans  fa  maifon  ou  cmpri- 
fonnemcnt  ,  conformément  au  hui- 
tième Article  dudic  Edit.  Ce  qui  fera 
foigncufcmcnt  exécuté  par  nos  Pre- 
vofts ,  Vice- Baillift ,  Vice-  Sénéchaux 
Licutenans  Criminels  de  Robe- 
Coutic    >    &      autres     Lieucenans  > 

a ,  D»  Rf(«(il  in  Dntls ,  ff$.  â,^6. 
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Exeoips  ,  Atchers  des  Maréchanf^ 
fccs  ,  fut  peine  de  furpcnfiOQ  de  leurs 
Charges  ,  &  ptlration  de  leurs  gages  ; 
&  U<£tc  exécution  Te  fera  aux  n-aré  & 
Jéccns  de  la  Partie  dérobeifTante  & 
Ecuaûairc,  («] 

Articib    XVII. 

Ec  fuivanr  le  5<ff  t'ArrieU 
même  Article  huî-  XV il.  {cy-ctau) 
(jcmc  dudit  Edit.fi  Haas  n'efiimonipM 
nos  Prt'vofts  ,  Vi-  qifil  y  dt've  eut 
ce-Baillifs  ,  Vice-  Tu»ehaugi,  (  b) 
Senechauj  ,  I^cu- 

tenans  Criminels  de  Robe>Conne  êi 
autre  officiers  des  MarécliaafTécs  ne 
peuvent  execRter  lefdits  emprifbnne' 
faens  ,  ils  raifironc  ic  aniioteiont 
tous  les  revenus  defdits  dérobeiffaiisi 
donneront  avis  dcfdiies  faifics  à 
Meflîeuis  les  Procureur j  Généraux* 
ou  à  leurs  Suftiints  fuivant  la  det- 
nierc  Déclaration  contre  les  Duels, 
ciiregilltée  au  Parlement  de  Paris  ,  le 
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vingt-neuvième  de  Juillet  dcrniet  ; 
pour  eftre  Icfclics  revenus  appliquez  , 
£e  demeiucr  acquis  durant  tout  le 
temps  de  la  d^fobéilûnce  ,  à  t'Hôpltal 
de  U  Ville  où  fera  le  Parlement  ,  dans 
le  rclTbri  duquel  feront  les  biens  des 
Défob^iflàns  ,  conjointement  avec 
l'Hôpital  du  Siège  Royal  d'où  ils  dé- 
pendront auOi  }  afin  que  s'entraidans' 
dans  la  pourfuice  ,  l'on  puîfTe  lôur- 
iiir  l'avis  &  la  preuve  ,  &c  l'autre  la 
juHice  Se  l'autorité;  Et  au  cas  qu'il 
y  ait  des  dettes  précédentes  qui  cm* 
l^êchent  la  perception  du  revenu  con* 
iîfqué  au  pofît  defdits  Hôpitaux  là 
fomtne  à  quoy  pourra  monter  ledit 
levenu  ,  deviendra  une  dette  hypote» 
quée  fur  tous  les  bici»  meubles  & 
immeubles  du  Delbbé'ifTant  >  pour 
^tre  payée  &  acquitée  en  fon  ordre  , 
fuivant  le  même  Article  huitième 
dudic  Ëdit,  (tf) 


»,bfilUt)iiildisD»lii,fâi.  }4a. 
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Article     XVIII. 

Si  cm»  à  qaï         Sur      l'A^rtUlt 
Nous  ,  8c  les  au-    XFllI.   (ejf-coMre) 
ircï      Juges      du    Nom       n'efiit/nis 
point  -  d'HonneuF   pat   ^u'il  y  dmvt 
Aurant  donné  des    être    ritn     ihan^i. 
Cardes*  s'en  fent     f  b  ) 
dégagez    ,      l'ac- 
cciiiiniodament  ne 
fera     poînc      faic 
qu'ils  tt'ayent  te- 
nu  ptifon  dnrans 
le  teins  qui   fec» 
ordonné.  ( a  ) 

a>b,  T>HS^tiietlitfDutUiPfi.4^i.tt  f^^ 
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A11.TICLB     XIX. 
Et     générale-  Sar    VArtklt 

mène  dans  tou-  XtX.  {ey-comr*) 
tes  les  aunes  dif-  Ntut  rfefiimtnt 
ftrcnces  d'offen-  pMt  qu'il  y  dm/â 
-fes   ,   qui     n'ont    étri  ridt    tb*ngi 

{)oînc  éié  cy  dcf*  («) 
LIS  fpecifiées  ,  &  doift  U  vatlet^  eft 
infinie  ;  comme  ,  (\  elles  ont  été 
faites  avec  fujet ,  &./î  elles  ont  été 
ïepoufT^es  par  quelques  tépatties  plus 
atiocesj  ou  lî  par  des  paroles  outra- 
geufes ,  l'offençim  sVft  attiré  an  dé- 
tnemy  ,  ou  quelque  coup  de  main  { 
&  en  un  mot ,  dans  toutes  les  auttes 
rencontres  d'injures  infcnllblemcnc 
agravccs  ;  Nous  temertons  aux  Juges 
du  Point  d'Honneur  ;  d'ordonner  les 
punition  &  Tatisfaâions  telles  que  le 
cas  8c  les  circpnSances  te  requier' 
ront  ;  les  cxhoctans  de  faire  tou- 
jours une  particujjcrt  fonjjderation 
îur  celui  qui  aura  été  t'Aggrcflcur, 
&  U  première  caufe  de  VOmnCe  j  & 
de    renvoyer    paidevani    Nous  tous 
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ceaz  qui  voudront  Nous  tepreièntet 
leurs  nifoiu  ,  confbcmément  au  fé- 
cond Article  du  dernier  Edtt  de  Sa 
Maïefté  a  cnrcgîftré  ,  comme  dit  eft  aa 
Parlement  le  {epti^me  de  Septembre 
I6j\,  Fait  à  Paris  le  vingt-deuxîdme 
d'Aoull  râ/j .  figné  • 

D-ESTRE'ES. 

DE  GRAMMONT. 

LA    MOTTE. 

L'HOPITAL. 

PLESSIS-PRASLIN. 

VILLEROY. 

DE  GRANCEY.  ; 

•    D-ALBRET. 

DE  CLER.EMBAUT. 
Etplusbas^WiZFT.  (a) 
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Vmi  k  S.  Germiia  et  Layi  le  vingt- 
itHxiimt  jtur  d^Aeufi  1673. 1%"^  > 

riLLEROr. 

ORAUCET. 

Il  Mariihul  1>iK  di  NAVAll-  ' 

Li  MmIM  VESTRAUtS. 

UONTMORENCr    LVXeM. 

tOVRG.  (a) 

a,  D«  UteKtil  ils  Dtitli,  f.  44<. 
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DECLARATION  DU  ROY, 

PORTANT 

^    REGLEMENT    GENERAL 

SUR 

LES  LETTRES  D'ETAT. 

LOUIS  par  la  graCc  Dîca  >  R.oy 
de  France  &  de  Navarre  :  X  tous 
ceux'  qui  ces  prefentes  Let- 
tres vciTont ,  S  A  L  u  T.  Comme  il 
eft  du  bien  public  que  les  perfooncs 
employées  aux  affaires  importantes  de 
^Etat  ,  &  particulièrement  les  Offi- 
ciers de  nos  Troupes  tant  de  Terre 
que  de  Mer ,  qui  expofenc  getiercafe- 
mciic  leur  vie  pour  fa  défenlè  ,  foicnt 
iHécourncz  le  moins  qu'il  ell  poffibic 
de  l'aŒduiié  qu'ils  doivent  ^ leurs  em- 
plois i  Si  que  d'ailleuis  il  ne  f^oîc  pu 
Julie 
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a(tç  que  ceux  avec  qui  ils  fbnt-en 
hocés  ,  fur  tout  lors  que  ces  Procé; 
le  routent  point  fur  de  cas  Privilégiez, 
mflênt  en  pourfuîvrc  comr'eux  le 
fugement  pendant  qu'ils  fout  cloig- 
lez  ,  &  que  .leur  fervice  aâuel  ne 
cur  permet  pas  d*y  vaquer  :  Nous 
tvons  pris  foin  de  les  mettre  à  cou-^ 
/etts  de  femblables  pourfuites  par  les 
wetites  d*Et»  que  Nous  leur  avons  de 
:emsenteips  oâtoyées.  Ëc  Nous  nous 
irouvons  mcore  indifpenfablemenc 
sbiigezdans  laconjonâiure  de  la  pre- 
'eiite  Guêtre  de  leur  continua  la 
même  proteâion  :  mais  l'experienue 
nous  ayant  fait  connoître  que  parmi 
Lin  grand  nombre  d'Officier  qui  f$>nt 
an  nfage  légitime  des  Lettres  d'Etar, 
n  y  en  a  pluneurs  qui  en  abufent ,  foie 
En  prêtant  leur  nom  ,  &  fe  rendait 
par  ce  moyen  partie  dans  des^afFaîrtrs 
où  ils  n'ont  nul  véritable  inteieft  ,  Se 
dont  ils  ne  taîficnt  pas  par  leurs  Let- 
ctes  d'Etat  d'arrêter  les  pourfuites , 
Toit  en"  fe  fcrvant  de  Lettres  d'Etat 
Jansdesças  privilegie2  ,  Se  qui  par  la 
natufc  dii  (bnds  dont  it  s'y  agît  ,  ne 
font  fas  AtTceptibles  de  pteiOes  fur- 
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féances.  Car  encore  que  ces  cas  foient 
alTés  connus  pu  tes  divers  Arrefts<le 
nôtre  Confcil  d'Etat  fntervenus  fur 
ce  fujct  ,  Nous  (bmmes  informez 
néanmoins  qu'à  caulcs  qu'il  n'cfti  point 
fait  mention  exprclle  de  la  plupart 
dans  nos  Ordonnances  ^  ÔC  que  lef- 
•  dits  Arrêts  qui  n'ont  été  rendus  qae 
fur  des  faits  pairieulicrs  ,  femblent  ne 
pouvoir  établir  une  Loy  générale  ,  tes 
Juges  n'olënt  pafTer  outre  dans  c« 
occalîons  au  jugement  des  Procès; . 
Nous  avons  tcfolu  pour  remcdier  i 
CCS  abus  d'apporter  toutes  les  precau* 
tîons  neccdaircs  pour  que  lei  Lettres  ' 
d'Etat  ne  puiflcm  fcrvir  qu'à  ceux  qui 
par  leur  ferviccaétuel  auront  eu  droit 
de  les  obtenir;  comme  auffi  de  dcda- 
'  ter  ies  cas  que  Nous  voulons  eftcc  ex- 
ceptez de  la  furféancc  des  Lettres  d'E- 
.  tat  ,  &  enfin  de  rendre  furle&itder- 
dites  Lettres  d'Etat  un  Règlement  qui 
fetvc  de  Loy  générale,  A  ces  causes, 
de  l'avis  denôtre  Confcil,  &  de  nôtre 
certaine  (cience  ^  pleine  puilTànce  H 
autorité  Royale  ,  Nous  avons  dît, 
déclaré  &~ordonné  »  difbns  ,  décla- 
rons &  ordonnons  par  ces  Pre&ntcs 
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fîgnécs  de  nôtre  niam,Voutons  &  Nouj 
plaît  ce  qui  enfuît.  (  m  ) 

Article  Premier. 
Aiiciuies  Lettres  d'Etat  ne  feront  ac- 
Cûidces  qu'aux  Ofliciers  de  nos  Trou- 
pes >  tant  de  Terre  ',  que  de  Mer ,  qui 
fetviront  aAuelIemcnt  à  leurs  Charges^ 
Qti  aux  perfonncs  qui  feionc  employées 
hors  de  leur  tefîdence  ordinaire  pour 
afFaîtés  d'importantes  ï  nôtre  Service. 

ARTrcLE        II. 

Les  Lettres  d'Etat  ne  pouriont  être 
expédiées  qti'aptés  qu'elfes  auront  été 
iîgnées  de  T^otre  expr^  Commande- 
mtfni  par  celui  de  nos  Secrétaires  d'E- 
tai  ;  dans  le  Département  duquel  les 
impetrans  feront  employez,  (t) 

Articlb     III.    ' 

Ne'  feront  accordées  que  pour  le 
tems  de  (Ix  mois  ,  qui  fera  compté  da 
jour  de  leur  datte  ,  &  ne  pourront 
eltre  renouvellées  plutôt  que  quinze 
Jours  avant  l'expiration  de  celles  que 
l'Impétrant  aura  précédemment  obie. 

X   ij 
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nues ,  &  en  cas  fcutement  de  /a  contï- 

nnatioii  dc-fon  Service  actuel,  {a^ 

Article    IV. 

Entendons  que  les  Letcres  dTHtat 
n'aycnt  aucun  eâfcc  dans  ksa&ficsoà 
Nous anrons  inietéi.  {h) 

A  R  T  I  c  i  B      V. 
Non  plus  qu'en  maEÎere  criminelle,  y 
Compris  l'înfcrîptïon  de  faux  lanr  înci- 
dente  qiie.principale.  (e  ) 

ArticlbVI. 

Nul  lie  pourra  (ê  ferrit  (fc  JCettrt 

d*fitat  que  d«n9  les  affaires  oii  il  y  anta  j 

pete  &  metc,  ott  autres  plre&s  «  non 
plat  qae  fescoobligeXxCaucifMis  &  cet- 
cificatcurstpuilTent  joiiir  du  Bénéfice 
dejHiies  Lcctrcs  d'Etat.  (<0 

A  rr-n  CEE  VII. 
Enren3ons  néanmoins  que  les  Fem- 
mes puiflènt  dans  les  Pnxés  qu'elles 
auront  de  leur  chef  contrt  autres  pcr- 
fonnes  que  leurs  maris  ,  fe  fctvir  dits 
Lettres  d'Etat  accordées  à  Icutfdîrs  ma- 
ris ,  quoyque  fcparces  de  biens  d'a,7ec 
cnx.(0 


Régi,  fur  Ut  LeltreJ  d'Etat.     485 
Article      VIII. 
I.C5  Tuteurs  honoraires  &  oneraires, 
Se   les  Curateurs  ne  pourront  fe  fcrvir 
des  Lettres  d'Etat  qu'îls  auront  obtenus 
en  leurs  noms  pour  les  affaires  de  ccnx 
qui  foiit  fous  leurs  Charges,  (a) 
Article     IX. 
CeKiîquidânsun  Aftcawa  pourfon 
exécution  renoncé  au  benefiiçe  des  Let- 
tres d'Etat  ne  pourra  revenu  i^ontre  cet- 
te renonciation  1  laquelle  iieannioins 
ne  pourra  cftrc  que  perfoniicllc ,  &  fans 
confequencepour  ceux  qui  par  la  fuite 
fêccouyeronten  (irs droits.  (^) 
Article     X, 
Celui  qui  fe  fera  defifté  de.  fes  Let- 
tres d'Etat  dans  une  affaire  pour  laquel- 
le il  en  avoir  précédemment  fjir  fi^ni- 
fier  ,  ne  pourra  par  la  fuite  (e  fervi'c 
S'aiïtres  Lettres  d'Erar  rfaiis  le  cours  de 
tânlênieiffaire.  ff) 
*-  A  R   T   I   C  L  s       XI. 

vLes  Lettres  d'Etàr  ne  pourront  em- 
pêilie'f  qu'il'  ne  foit  pafTé  outre  au  Ju- 
«râsptd'uii  procès  t>u  Inftance  »'fois 
.  i.b,c,3ï;r*xiiA*«.jji- 

■      X   "> 
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que  les  luges  auront  commencé  d'opU 

lier  avant  qu'elles  aycnt  été  iîgnUîceî, 

(«) 

Ariicis  XII. 
Noiiobftanc  la  ûgniHcation  des  Le> 
ttes  d'Etat ,  les  creaiicîcis  pourront  faire 
faifirrcellcmcnt  les  immeubles. de  leun 
débiteurs  ,  &  faire  rcgjftrer  U  faîfo, 
ftns  néanmoins  qu'il  puilîè  cftre procé- 
dé au  Bail  judiciaire  :  Que  fl  elles  otic 
été  figni6ces  depuis  le  Bail;  les  OJées 
^urroiit  efttc  contmuécs  jufques  an 
Cong^  d'adjuger  exclufivcment  ;  &  ai 
farque  pendant  ces  pourfuttes  le  iW 
expire ,  oti  pourra  ptoccdei;  à  lui  ikhi- 
vcau  Bail.  (A) 

Article  XII  I. 
Cetix  qui  auront  été  pourvîjs  ic 
Charges  de  nôtre  .  Mailon  ou  de 
Charges  Militaires  >,à  condition  ie 
payer  une  fomme  pjr  forme  de  rccom' 
penfe  \  celui  qui  en  étoit  pçecedeni- 
mcnt  pourvu  *  ou  \  fa  veiive  ,  hcti- 
ticrï  Ou  ayans  eàufe  ,  ne  pourtont  fc 
ftrvir  des  Lettres  d'Etat,  pour  Ce  dît 
jlOiftr  de  payer  lefdites  teceœpCB&(: 


ReglfOr  lei  tt'ttrèi  ihEtat.  ..4S7 
Et  pareillement  ceux^uî  aurohl  obtenu 
A^s  Lettres  tfEtatjà  l'occafioii  du  fer- 
vice  d'une  Charge  dont  ils  feront  pour- 
vus ,  ne  poutrmit  s'en  fetvîr  contre  ceuï 
qui  leur  auront  vendu  cette  Charge, 
poat  fe  difpenfet  d'en  payer  le  prix.  {») 

-  An.  T  i  c  L  1     XIV. 

Les  Adjudicataires  des  biens  deCretet 
en  Juftice  ,  ne  pourront  fe  fcrvîr,  de 
Ltttres  d'Eiai  ,  pour  fe  dîfpcnfer  de 
COiifigncr  &  pajer  le  prix  de  leur  Adju- 
dication 1  non  plus  qnç  tes  Acquéreurs 
des  biens  imtrieubîes  par  Contrats  vo- 
lontafrcs,  pour  fe  dilpcnferde  payer  le 
jpiîxdcleiiEsacquîlîtlons.  (h)- 

Arttcce     XV. 

Ny  pardHctncnt  cchx  quianronr 
J»Knt«  aûjon  en  retrait  lignagcr  ou 
féodal,  pour  fe  dirpenfcr  de  configner 
oit.'^femboariëF  L'Acquéreur  du  prix 
de,  l'acquifuion  dont  ils  prétendent  l'c- 
•vim.tt,(t\ 

,    .rA  R  T  i  G  1  E-   XVf, 

lc<  Oppofaifs  aax  SaHfies  lëctlesnft 
poURont  lit  ïervit  de  Lettres  d'Etat 

a,b,  c,Xiff#3i«ji  p%iiX,isy  &  î5*. 
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pour  fufpcndic  les  pourfuites  Ju  Decrec 

ni  des  Bcuis  jiidicuîres ,  &  Vidjudîct- 

iIqh  des  biens  falfis.  {h} 

À    R    T    t    C    l    E       XVII. 

Non  plus  que  les  OppoCaiis  i  i\ne 
Sïific  mobilîairc,  pour  rctaidcc  la  vente 
des  meubles  faifis.  [B) 

Articie     XVIII. 
,  Ceux  qui  interviendront  dans  une 
InftaïKcou  Procès  ne  pourronr  faire 
lignifier  de  Lettres  d'Etat  pour  en  fuf- 
pendrc  le  Jugement  ou  les  pouriuiies ,   | 
qiie   préalablement   leur   intervention   ! 
n'ait  ctc  reçue  ,  &  qu'ils  n'iyenr  juftïfie 
du  Titre  fur  lequel  leuE  inietvejjnon 
cft  fondée  i  8î  feront  tenus  de  \oVnàie  I 
Copie  dudit  Titre  iïec  la  ûgnification 
des  Lettres  d'Etat,   (e) 

Article  XIX. 
Au  cas  qu'ils  intetviennenr  coUnnit 
créancier , 3c que  leur crfrancéfbkfon- 
déc  fur  aite  donatioiv,  céffion  oii  trant 
poTt,q»ii  ne  feront  fcîts'Çar  Cbntr'" 
de  Mariage  ou  par  des  partîmes  tîc  fe- 
mille  ,  ils  ne-^ûrrbiw  faire  (îgnifier  de 
Lctues  d'Epr  que,-  Jvx  .-piôis-  »fré% . ,  ' 
coûter  du  iopt^que  UdoBytion^auf' 


Xt^l. ptr  tes  Leitret  d'Etat.  48^ 
■te  iiilmuct  ou  que  l'AAe  de  U  ce/Gon  - 
)U  tranfporc  aura  été  pafTc  &  lignifié  f 
?>:  fi  le  Titre  de  Icnr  créance  cft  fous 
cin  privé  ,  ils  ne  poiirroiu  fe  icrvir  de 
Lettres  d'Erat  qu'un  an  après  que  Icdïc 
fine  aura  étc  produit  &  reconnu  eil 
fuftice.  (a) 

•Articie    XX. 

D^clsrons  toutes  Lettres  d'Etat  qui 
pourront  être  cy- après  obienuirs  par 
;eux  qui  font  obligez  ou  cotidamnez- 
le  rendre  comptes ,  fubrcptices.  Vou- 
ons que  noiiobftant  la  ngniâcation 
lentîccs  Lettre  d'Etat  ,  l'Inllance  du 
compte  puilTc  être  pouifuivieSi  jugée, 
Voulons  audi  que  ceux  qui  feront  t»* 
lUs  de  rendre  compte  puillènt  recipto- 
juement  faîte  les  pourfuices  neccflàîres 
ïour  y  parvenir  &  fe  libereiinonobâant 
toutes  Lettres  d'Etat  qui  leur  auroienS 
été  figuîc'cs,  t*) 

Article     XXI, 
^   Ceux  quî'auront  obtenu  de  Lettre» 
l'Etat  ne  pourront  s'en  fervir  cpntre 
curs  -Golieritkrs  d'une  même  fiiccef- 
|îon  ,  à  l'égard  des  Procès  &  InÛatt. 

a,  h,  Titn  m  ii^fg^sS'  ^  i^ 


4^0  Cède  MilitMrâ.' 

CCS  concernant  [e  partage  de  iâdîtc  {ôc- 

A  RT-rc  t  E  XXII, 
-  Voiitonï  que  les  Lettres  "d'Etat  ne 
puîfïènc  avoir  liçn  en  matière  de  refti- 
tutfon  de  doc  $  payement  de  Dooairc,  S 
eonvcLiiions  tnarrimoniales,  &queks 
veuves  i  oa  Icars  hcricicrs  ,  &  ayans 
caufcpuîlTem  faire  toutes  potirfuîtes  1 
cet  cSet  ,  nonobAxiK  tontes  Gguifici' 
tious  de  Lettres  d'Etat,  {b) 

Article    XXI  If. 

Voulons  aujlî  que  les  Lettres  d'Eta  i 
ne  puilTent  empêcher  les  poiTrinîtes 
"potir  le  payement  des  Lcgitiroes  d«  ! 
înfans  puiTnez  y  penfions  viagères ,  ali- 
mens,  médicamcns ,  loîiers  de  MaifonSi 
gages  de  Domeftiqucs  ,  journées.  d'Ar- 
tïuns  ,  reliquats  de  comptes  de  Tuiel- 
fe  ,  déport  necelTaires  ,&  maniemens . 
des  Deniers  publics ,  Lettres  &  Bîttets  i 
de  Chtfnge  ,  exécution  des  Socïctez  de  i 
Commerce  l'Cautions  judiciaires  ,  (iaii 
funéraires  ,  arrérages  de  Rentes  Sei-  ' 
giicurialcs  &  fônciaires  s  Se  redevance  I 
de  Bau:<  emphiteotiques.  (*}  ' 

a,  b,  t,  IStrt  wi  i  ^f^g.  j;*. 
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Article  XXÏV. 
Confirmons  l'Hôiel-Dîcu ,  l'Hôpîtal 
General  &  celoi  des  En&ns Trouvez  de 
Kôtre  bonne  Ville  de  Paris,  dans  le 
Privilège  qne  nous  leur  avons  accor- 
dé par  Nôtre  Déclaration  du  zj.  Mars  . 
1680.  d'eue  exceptez  de  l'effet  des  Let- 
tres d'Etat  ,  uonobftant  lefquelles  les 
Débiteurs  defdits  Hôpitaux  pourront 
être  contraints  au  payement  de  ce  qu'ils . 
doivent  pr  les  yoyes  qu'ils  y  font  obli- 
ge- (^} 

-    Article    XXV. 

"Nous  avoiis  déclaré  Se  décl  rons  pat 
ces  Prefentes  ,  toutes  Lettres  d'Eiat 
nulles  Se  de  nul  cfFet  dans  tous  les  cas 
cy-dcfliis  Tpecificz.  Défendons  à  tous 
Juges  J'y  avoir  égard  ,  leur  enjoi- 
gnons de  païTcr  outre  efdiis  cas  à  l'inï^ 
tiii£tion  &  an  jugement  des  Inftances 
«c  Procès,  (b) 

ARTlCtE      XXVI. 

Lors  ejue  les  Lettres  d'Etat  ,  pour 
qnelqtie  cas  non  Tpecifié  cy-dcffus, 
fcrom  debatucs  d'obreprîon  ou  fp- 
breption  ,  les  Parties  ie  retireront  par- 
"tib,  TitMMiu,  fuit  îj7. &  Jf». 

..   Cooyk- 


devers  Nous  pour  leur  c8re  pourvrt. 
Fzifbns  défcnles  ï  tous  Juges  d'en  con- 
Boîïrc  ,  ni  de  pafler  outre  -i  Vînftruc- 
tion  &  |ugcmcnt  des  Procès, au  pié> 
indice  de  la  Cgniiîcatîon  d^s  Letirn 
d'Eiit,  &  aux  Parties  de  cotttiniier  leuif 
pourruîtes  ,  ni  de  s'aide!  aux  Jugemenj 
qui,pourroîcnt  cftre  Intervenu  ,i  pci* 
ne  de  nullité,  cadation  de  Procédures, 
dépem ,  dommages  ,  &  intecefts.  (*) 
Article  XXVIL  , 
Entendons  «n'outre  ,  ^ue  /ors  (jot 
poui  un  fait  parcicuJier  Nous  aurons 
par  Anêt  de  nôtre  Confeii  d'Stac  ,\ 
Nous  y  étant  >  ou  par  Arrêt  in  Tiôtrc-' 
dît  Confeii  d'Etat  Privé  rendu  en 
^on(êquence.d*un  Arrêt  de  nôiie  è't 
Conrcil  d'Etat  ,  levé  là  rurfeance 
des  Lettres  d'Etat  i  tant  obtenues 
qu'à  obtenir  pat  l'un  de  nos  Offici'ets 
ou, Gens  étant  à  Nôtre  lêrvice  ,  les 
Lettres  d'Etat  qu'il,  obtiendra  dans  b 
fuite,  ne  puiflcnt  Jbus  ptcEcxte  qu'el-^ 
les  font  pofterieiwes  ï  i'Aircft»^  eftr 
cenfées  y  déroger.  Déclarons  qu 
Kôire  intention  eft  qu'il  ne  ^en  puilî 

fcrïir 
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fcrvir  que  dans  les  Proccz  qu'il  pour- 
ra avoir  d'ailleurs  ,  &  nuUenicnt 
dans  le  même  fait  pour  lequel  nous 
en  aurotis  levé  la  furfcance.  Défen- 
dons en  ce  cas  à  tous  Juges  d*y  avoir 
cgard.  (a) 

Article  XXVHI. 
Défendons  au  fut  plus  tres-cxprcf- 
fémcnt  aux  Officiels  de  nos  Troupes. 
Se  autres  qui  par  leur  Service  aûuel 
ietont  en  droit  d'obtenir  des  Lettres 
d'Etat  ',  de  prêter  leuts  noms  ni  leurs  ' 
Lettres  dXiat  dans  des  affaires  où  ils 
n'auront  point  vcrîrablemem  Se  pet- 
fonnèllcment  interêr  >  à  peine  ,  au  Cas 
que  cela  vienne  à  nôtre  connoilïànce, 
d'encourir  nôtre  indignation  ,  &  d'être 
caflcz  de  leurs  Charges  ,  &  privée  de 
leurs  Emplois,  (h) 

S  I  IJI'  rti»»  w  s  -t  M  «:A  N  DE- 
MI N  T  à  nos  amer  Se  feanx .  Cônfcil- 
lers  fes  Gens  tenans  nôtre  Cour  de 
Parleftient  &  Cour  des  Aides  à  Paris, 
que  «s  Prcfenres  ils  ayent  ï  faire  lire, 
publier  Se  enrcgiftrer  j  &  le  contenu 
en  îceUcs  garder  ,  Se  faite  gatdet  fie 
«,i  T.xiii,;.)j8,6'  iS9. 


